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De toute façon, mêmepar
les armes,s’ille faut
La situation en Europe centrale est toujours,

 

EST
>

incertaine, mais menacante. — Le gou-
vernementde Prague rejette l’ultima-

tum des Sudètes allemands.

 

DECRET

Les principales capital
éveil.  

SUDETE
mr

es de l’Europe sont en
Le Roi George VI part de Bal-

moral pour se rendre à Londres, afin
de discuter avec ses ministres.

DES EMEUTES

TOKIO, le 14 — (P. A.) — Le Japon est prêt à combat- :
tre de toute façon, même avec les armes, si cela est néces-.
saire, contre le communisme,

 

a déclaré un porte-parole du
ministère des Affaires étrangères.

Le ministère tient les communistes responsables de la
crise tchéco-allemande et dit que le Japon est prêt à s’unir à
l'Alemagne et à l'Italie, ses alliés contre le communisme,
pour combattre les manoeuvres des ‘rouges’.

Le porte-parole fait toutefois remarquer qu’il est trop |
tot de répondre à la question de savoir si le Japon déclarera Marie,
la guerre au cas où la Grande-Bretagne et la France se-
ralent engagées dans un conflit avec l’Allemagne. Si la si-
tuation l’exige, dit-il, le Japon
manière, même avec les armes

PRAGUE, le 14.— Le gouverne-;
ment tchécoslovaque a réquisition-
né aujourd'hui les autobus de Pra-
gue pour envoyer de nouvelles trou- |
pes dans la région sudèle alieman-
de et affermir ainsi la loi martiale,
dans le but de mettre fin aux dé-
sordres.

Dans un certain milieu gouverne-
mental, on fait remarquer qu’il
n'existe pas de mouvements spé-
ciaux de troupes vers la frontière
tchéco-allemande, mais on dit que
les unités motorizsées ont reçu des
renforts dans les huit régions su-
dètes où 12 personnes ont perdu la
vie et plusieurs autres on: été bles-
sées, au cours d'incidents qui ont
suivi le discours prononcé par Hit-
ler lundi à Nuremberg.

Des soldats en automobiles font
la patrouille sur les routes condui-
sant aux villes sudètes allemandes.
Plusieurs personnes ont quitté leurs
maisons et se sont enfuies à Pra-
gue.
La ville de Prague a lancé une

scuscription afin de prélever des
fcnds pour la défense nationale.

Les autorités tchèques semblent
aliendre la future attitude des par-
tisans de Henlein, aprés avoir fait
savoir aux Sudétes allemands que
le gouvernement était prét a discu-
ter les demandes sudêtes, si elles
etaient présentées par une déléga-
tion à Prague.

On dit que Heniein lui-même
pourrait faire une demande de plé-
biscite au gouvernement.

ULTIMATUM REJETE
 
t

Le gouvernement tchécoslovaque,!
entrevoyant la possibilité d'une ré-
bellion qui peut amener une guerre ;
européenne, à ignoré un ultimatum ,
sudète allemand contre la loi mar-
tiale, et il a concentré des troupes|
dans les villes troublées des régions!
sudètes sur la frontière de l'Allema- |

parti sudète allemand se

est prêt à combattre de toute .
. 1

DECRET SUDETE !
(Presse associée) ;(

PRAGUE, 14.Voici la substan-:
ce du décret sudète:
A une assemblée tenue à Eger, la.

situation a été étudiée par le comité|
politique et les délégués du parti
sudète allemand, à la lumière des!
incidents qui se sont produits et :
des mesures prises par le gouverne-
ment. ;

Les négociateurs du parti sudète |
ont fait remarquer que, depuis fé-
vrier 1938, le premier ministre de:
Tchécoslovaquie a apparemment|
déclaré que le gouvernement n’a-,
dopterait pas de mesures importan- |
tes sans une entente préalable avec
le parti sudéte.
Bien que quatre membres de la-

délégation ait été à Prague jusqu'à
10 h. 30 et alent été en communi-
cations téléphoniques avec le bu-
reau du premier ministre, le gou-
vernement a ordonné et mis à
exécution, sans consulter les chefs
du parti sudète, des mesures extra-
ordinaires d’un caractère inquié-
tant.

Ainsi la gendarmerie et des dé-
tachements militaires dans les ré-
gions allemandes ont été augmen-
tés et la loi martiale a été appliquée
à ces régions.
Les chefs du parti sudête alle-

mand ont constaté qu'un grand
nombre de Sudètes ont été tués ou
blessés par les organisations de
l'Etat, ou les hommes de frontière
tchèques.
Vu cette situation. les chefs du

sentent
 

Suite à la 5ème oage
re

La vénalité des  charges dans le
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L'église de Chelmsford
 

 

 

OIT
SEUL QUOTIDIEN FRANCAIS D'OTTAWA ET DE HULL

 

(“Le Québec perd

ses vieilles

coutumes... .”
 

QUEBEC, le 14.—"Le peuple
du Québec perd ses vieilles cou-

tumes et s’américanise de plus
en plus non seulement dans sa
manière de vivre mais dans son
langage”. Telle est l'affirma-

tion que faisait hier M. Marius

Barbeau, auteur franco-cana-
dien bien connu et haut fonc-
tionnaire du Musée National à
Ottawa, Il adressait la parole

devant un cercle de bienfai-
sance.
M. Barbeau blama surtout le

modernisme de !'existence ac-
tuelle pour ce changement.
Apparemment, dit-il, il n'y au-

cun moyen d’enrayer immé-

diatement cette régression”.
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ATTRE
L’accord avec Washington
ne nécessiterait pas de

session d’

‘L'hon. T. A. Crerar, prem
dévoile que des arrêté

automne

ier ministre intérimaire,
s en conseil suffiront pour

assurer les réductions de tarifs nécessaires. —

Les négociateurs canadiens de retour à Ottawa
d'ici dix jours.

DES POURPARLERS PLUS RAPIDES

Les pourparlers de commerce canado-américains ont
atteint une phase décisive. D'ici dix jours MM. H.-B. Mc-
Kinnon, L.-D. Wilgress et Norman Robertson qui négocient
depuis des mois avec les autorités de Washington pour le
compte du gouvernement d'Ottawa, reviendront dans la
capitale expliquer au fédéral qu'on en est rendu aux préli-

   
C'est dimanche prochain, le 19 septembre, que Son Excelence Mgr R.-H. Dignan, évéque du Sault Ste-
bénira l'intérieur entièrement rénové de l'église de Chelmsford, Ont.

 

 

 
Mgr STEPHANE COTE, pd. curé

de Chelmsford,
reeeee ees

Il se serait nové

en se rendant à

des funérailles

GOGAMA. le 14 (P.C.) — Ro-
dolphe Potvin. fréere d’un mineur
aui fut tué ici la semaine derière.
manque à l’annel aujourd'hui et
l’on croit il ne se soit nové en
route pour les funérailles de son
frère.

Rodolphe Potvin travaillait dans
une forêt. située à 45 milles de
Timmins auand il aporit la nouvel-
le de la mort de son frère, Omer.

L'on s'accorde à dire au’il se des-
tinait à Gorama pour assister aux
funérailles de son frère. Il aurait

rénovéede Chelmsford
La cérémonie aura lieu dimanche prochain. — S,

Exc. Mgr Dignan officiera à la grand'messe. —
| L'abbé A. Vaillancourt donnera le sermon.

‘De notre correspondant)
CHELMSFORD, 14, — Dimanche

prochain le 18 septembre aura lieu!
l'ouverture officielle de l'église pa-

roissiale nouvellement peinte et dé-'
décorée. Son Excellence Mgr Dig-;

; nan, évêque du diocèse, officiera a

j Une grand’messe et bénira l'inté-
rieur entièrement rénové de l'église.|
Le sermon de circonstance sera

| donné par le premier enfant de la‘
paroisse élevé au sacerdoce, M. l'ab-'

; bé A. Vaillancourt. vicaire à Stur-
| geon Falls.

i Cette fête paroissiale sera célé-.

blé et du raisin, la matière de l'Eu-

zharistie. A gauche, dans le choeur,

“Saint Isidore, le laboureur”, et

au-dessus de l'autel latérale à droi-
te “L'apparition du Sacré-Coeur à
Sainte Marguerite-Marie”. Ces
deux tableaux sont les dons des da-
mes de Ste-Anne -et de la FF.CF.
Au-dessus de l’Autel de la Sainte
Viergge “L'apparition de la Sainte

Vierge à-S#inte Berundette Soubi-
roux”, don des enfants de Marie.
Dans le choeur, il y a aussi deux
jolis tableaux représentant des an-
ges décorateurs, aon de l'artiste

brée avec éclat et magnificence.! décorateur lui-même, M. le cheva-
Une nombreuse assistance venue de
l'étranger est attendue. Aux invi-
tés le Mgr le curé, prêtres et laï-
ques, aux anciens paroissiens et aux
personnes des paroisses environ-
nantes nous souhaitons une cordiale
bienvenue.

Après les cérémonies de la ma-
, binée, il y aura des repas servis à
‘la salle paroissiale par la F.F.C.P.
au modique prix de 35 sous.

LA DECORATION

L'église est artistiquement déco-
réc. Elle gontient 26 tableaux.
Au-dessüs du maitre-autel le ta-

bieaui représente l'atelier de St-
Joseph ‘t est donné par Mgr Sté-
phane Côté. P.D. curé. Au-dessous
se trolive un motif représentant du

 

lier A. Faniel, de Montréal. Il y a

aussi deux petits tableaux repré-

| sentant “Saint Raphaël’ et “Saint
! Etienne”. Dans le plafond au-des-
sus de la nef sont les tableaux des

apôtres et des évangélistes, admira-

blement disposés.

Les membres de la ligue du Sacré-

Coeur se sont chargés de la déco-

ration des autels. Outre ces dons
|

|! de la paroisse, Mgr Côté a reçu

nombre d'offrandes pour l'oeuvre

de l'embellissement de l’église!
A l'exception des deux tableaux

au-dessus des autels latéraux et de
celui de “Saint Isidore” dans le

choeur qui furent exécutés par une
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CONFÉRENCE

ET RIBBENTROP

POUR DISCUTER CE QUE POUR-
RA FAIRE L'ALLEMAGNE EN
FACE DE LA SITUATION
TCHECOSLOVAQUE.
 

(Presse asaociée)

BERLIN, 14. Le chancelier
Hitier a demandé aujourd'hui à von
Ribbentrop, ministre des affaires
étrangères, de le rencontrer à Mu-
nich, afin de discuter ce que l’Al-

ce que les nazis appellent une nou-
velle situation en Tchécoslovaquie.
Les Allemands s’attendent géné-

ralement à ce que Hitler prenne
une attitude quelconque.

le silence complet sur les nouveaux
désordres dans la région sudéte et
sur les mesures du gouvernement
de Prague pour les réprimer.

Bien des rumeurs circulent à Ber-
lin. et la plupart d'entre elles sont
promptement niées par les autori-
tés, telles que celles que la fron-
tière tchéco-allemande serait fer-
mée et que les relations diploma-
tiques étaient rompues avec Prague.

 

Le rapport de

la commission

des transports

(Presse canadienne)

TORONTO, 14. — Les membres
de la commission royale des trans-
ports nommée par le gouvernement
d'Ontario, se sont reunis en fin
de semaine et présenteront

 

tomne. C'est ce que déclarait au-
Jourd’hui le secrétaire de cette com-
mission, M. Dalton-C. Wells.
La Commission dont les séances

furent très nombreuses à Toronto
cette année et dont l'enquête se
termina par l'admission de certains
rapports écrits des compagnies,
comptait l'hon. juge E.-R.-E. Che-
vrier, comme président ainsi que
M. E-Roy Sayles, éditeur de Ren-
frew et le professeur C.-R. Young.
de l'Université de Toronto.

; M. Wells annonça que Ja prépa-
ration du rapport avançait rapide-
ment.
rer

lemagne pourrait faire, en face de |

Le gouvernement allemand garde

leur :
rapport au gouvernement cet au-‘

iminaires de la signature du

L'hon. T.-A. Crerar, premier mi- +
nistre intérimaire, a annoncé à l'is- :
sue de la séance du cabinet, hier
soir, que les pourparler avaient pro-
gressé récemment avec une rapidité
singulière et que MM. McKinnon,;
Wilgress et Robertson rentreraient
bientôt à Ottawa. ;
A une question d'un journaliste,

M. Crerar expliqua qu'une session |
d'automne ne serait probablement|
pas nécessaire pour assurer la mise
en vigueur du nouveau traité. “Le |
gouvernement”, dit-il, “peut adop-|
ter par simple arrété ministériel
des réductions tarifaires, quitte à:
les faire ratifier ensuite par le par-
lement, I faudrait toutefois con-
voquer les Chambres s'il s'agissait
d'une hausse de droits douaniers”.
On n'ignore pas, par ailleurs, que

le premier ministre Mackenzie King
lui-même avait laissé entendre. il|
y a quelque temps, que l'accord
commercial serait de nature telle
qu'une session spéciale ne s'impo-
serait pas,

D'autre part, on prévoit que, pour
faciliter. la conclusion du traité
de commerce entre l’Angleterre et
les Etats-Unis le Canada — ainsi
que plusieurs autres Dominions —
abandonnera nombre de préfé-.
|rences dont il jouit sur le marché ‘
i britannique depuise les accords im-
périaux d'Ottawa de 1932.
|

 

 

 

Une séance
+

présidée par

l’hon. Lapointe

{CELLE DU COMITE DE DE-
| SARMEMENT DE LA SOCIE-

TE DES NATIONS. A GENE-
VE.

(P.C.-Havas)
GENEVE, le 14 — Le comité de

| désarmement de la Société des Na-
‘tions s’est réuni aujourd'hui sous
‘la présidence de l’hon. Ernest La-
; Dointe, chef de la délégation ca-
nadienne. Le problème du désar-

; mement et de la protection des po-
i pulationg civiles contre les bom-
| bardements aériens est à l'ordre|
i du iour.
: M. Lapointe a fait une revue du
| travail du comité de’ désarmement.
i Il analvsa les conditions de la ré-
solution du 23 octobre 1937. qui
recommandait un pacte internatio-

nouveau traité commercial

ENTRE HITLFR entre le Canada et les Etats-Unis.

 

Un nouveau procès
NEW-YORK, le 11. (PA) —

jle procureur de district Thomas
, Dewey a déclaré hier qu’il pro-
| poserait dans le plus bref délal

| possible un nouveau procds con-
ttre James-J. Hines, T.e chef d’ac-
àvsation sera le même.
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Nouvel emprunt

québecois
 

QUEBEC, le 14—Malgré les
rumeurs contradictoires qui cir-
culent depuis quelques jours

I'hen. Martin-B. Fisher, tréso-
rier provincial annonçait hier

que le geuvernement de la pro-
vince émettrait un emprunt

aux environs du ler décembre
prochain. Le grand argentier

du Québec n’en a pas révélé le
montant mais on sait que plu-

sieurs emprunts provinciaux au
total de $17.000.000 doivent

échoir cet automne et que le

gouvernement les couvrira sans
doute à l’aide de ce nouvel
emprunt.

 

TORONTO, le 14. — ‘P. C.) — La
perturbation modérée d'hier soir en
Iowa est concentrée ce matin au-
dessus du nord de l'Indiana. La
pression est basse dans le nord du
Québec mais élevée au-dessus des
provinces de l'ouest et des états du
nord-ouest. Il y & eu averses dans
les martimes et l'est du Québec ain-
si que dans le sud d'Ontario. Dans
les autres région, fl a fait beau.

Vallée de l'Outaouais et haut du
St-Laurent — Verts modérés ou
frais de l'est, pluie ce soir et une
partie de jeudi, puis vents du nord-
ouest, s'éclaircissant et devenant
plus frais.
Maximium hier, 72.

£3

i nal concernant les dépenses de dé-| Minimum (nuit), 48.gne.

On annonce que le gouvernement
de Prague est prêt à négocier, si les
sudètes envoient des délégations.

district minier

LE MAGISTRAT ATKINSON
CONDAMNE HUCKABONE A UN

mais que pour le moment la lol AN DE PRISON POUR ’ ! DE-
martiale demeurera en vigueur LIT.
dans les huit régions sudètes où elle 0
& été proclamée. TIMMINS, 14 (P.C)—Le magis-
Les Tchèques en général se ren-

dent compte de le gravité de la
.situation et de la menace continu-
elle à la paix de toute l’Europe
peut-être, d'ici à 24 heures. Ils re-
fusent de prédire le cours des évé-
nements au cours de cette période
critique.

}

Dans les régions sudètes. la de-
mande d'un plébiscite se fait de
plus en plus forte, et on veut savoir
par qui la minorité allemande sera
gouvernée. Il] y a indice de nou-
veaux efforts anglais en vue de la

reprise des négociations pacifiques
avec le gouvernement de Prague.

Aprés une réunion du cabinet,
on dit que le président Bénès est
résolu à maintenir l’ordre, mais
que la porte est ouverte aux négo-
ciations pacifiques. Le gouverne-
ment ne peut cependant se rendre
à la demande de révocation de la

trat Atkinson a qualifié de ‘“procé-
dure sans-coeur” la vénalité des
charges dans le district minier du
nord de l'Ontario. II a prononcé:
ces paroles en condamnant Harry
Huckabone à un an de prison ou à
une amende de $500 qui n'a pas:
“été versée immédiatement.

Trois hommes, à qui Huckabone |
avai promis de l'ouvrage moyen-
nant rémunération, ont témoigné
contre lui. Les billets que les trois
hommes ont versé à Huckabone
avaient été marqués par la sûreté
de Timmins.
John Kolasky a déclaré qu'’i! ob-

tiendrait un emploi à la mine
Preston East Dome moyennant la
somme de $100, payable $25 comp-
tant et le reste par versements.
Georze Borris et Tony Roupell ont
raconté une cemblable histoire.

opéré un bureau de placement sans

transport sur cette ligne

Huckabone a été accusé d'avoir |

loi martiaie. Les sudètes donnèrent| s': ‘e procuré les permis nécessal-
six heures pour le faire. res. 
 

La perséeution religieuse
dans le troisième Reich

(P.C.-Havas) ;tèrent l'Eglise, soit quatre fois de
iplus que l'année précédente. Une

PARIS, 14. — La persécution re- ; cérémonie spéciale fut instituée &
ligieuse dans le troisième Reich l'intention des membres du parti
s'aggrave, selon des renseignements ; qui abandonnèrent l'Eglise.
parvenus de la meilleure source, aux | Cependant, la réaction catholique
dirigeants de l'Action catholique. n'est pas moins manifeste, En ver- |
Au moment même où s'achève atu d"inc prescription de l'Ordinaire ;

Lyon. ville primatiale des Gaules. le | épiscopal de Berlin, tous les curés
congrès de l'enseignement libre qui |desservants et les chapelains prient |
aiteste la vitalité des écoles catho- jà haute voix au cours d'une heure |
liques en France, toutes les écoles sainte mensuelle pour réparer le
libres de l'ancienne Autriche se vi- jtort fait à l'Eglise catholique romai-
rent retirer le bénéfice de la person- ine par les calomnies et les offen-
nalité civile. D'autre part, l'Associa- ses sans nombre dont l'abreuvent
tion des étudiants chrétiens alle- jses ennemis. Si les apostasies sont’
mands et la Ligue es étudiantes | nombreuses, en revanche les vo-
chrétiennes aliemandes sont licen- cations se multiplient: dans le seul|
clées. La persécution priva 22 dio- | diocèse de Meissen. 13 nouveaux ,
cèses allemands sur 26 de toute or- | prêtres furent ordonnés, chiffre non |

ganisation de la jeunesse catholi- ‘atteint depuis 400 ans. Le renou- ;
que. L'arrestation des chefs des syn- | veau de la foi n'est pas moins per- |

dicats chrétiens d'Autriche vient! ceptible chez les fidéles: sur Je!
d'être complétée par l'incarcération mont Saint-Antoine, près de Paten- |
du conseiller Dengier. Les apostasies ‘ kirchen. fut célébré récemment une |
se multiplient sous l'influence du messe à laquelle assistérent pres’
neopaganisme: En 1937. dans la:de 800 fidèles. la plupart en :cos-
seule Thuringe, 14.000 fidéles quit- | tume du pays

+

; population blanche est-

dénart de la forêt aucun signale-
ment n'a été donné concernant sa
nersonne.

Le canot aui awrait transporté
Potvin a été trouvé renversé sur

dû arriver mardi. mais depuis son, i L'Académie Saint-Thomas

les bords de la rivière Missinabie. f—_———— ;

Abandonnera-t-on

ce troncon? /

TORONTO, le 14. — Le pregnier
ministre Mitchell Hepburn à cla-
rait hier qu’on devrait prendre ‘sous
peu une décision au sujet de l'alban-
don ou de la remise en état e la
ligne de chemin de fer de C hra-
ne à Mocsonee. Ce tronço fait
partie du réseau du “Timis ming
and Northern Ontario Railway"

“Si on continue le serviée sur
cette ligne, dit le chef du ouver-
nement. on devra dépenser tSlus de
$750.000 d'ici quelques annéels nour
remplacer les traverses. Il Jn'v a
presque pas de passagers! nj ce

r I >t je ne
crois pas qu'on puisse en Venir un
jour à la faire payer”.
Dans le moment un tfain par

semaine atteint Mooscne} dont la
valuée à

quelque 50 ou 60 habit rites Au
cours de l'hiver. ce n’est une fois
par mois qu'un convoi jatieint ee
point éloigné au sud de ia Baic
James, mais tout de ême à 185
milles au nord de Cochkane.

Mgr Sproll est

dans un sénhinaire

BERLIN. 14 — JM @nnonce dans
les milieux catholiqu que Mer
Sproil. évéque de Rotitenburg. ban-
ni il y a une quin du terri-
toire du Wurtemberg.{ est mainte-
nant dans un séminaire de Fri-
bourg-en-Bresgan.

 

  

Le Pape reçoit

Mgr Tujrquetil

+

|
|
|
|

      

 

(Presse canadienne :
CASTEL GANDO Italie]

le 14— Sa Sainteté) pie XI «|
reçu aujourd'hui à Fx. Mgri
Arsène Turquetil. 1. vicaire!
postolique de la Bé *g'Huguen.!
L'audience a été pr À  

e
u
r
Ÿ  ?

I
£a 9e session annuelle s'ouvrira à Québec le 5 octo-

bre. S. E. le cardinal Villeneuve présidera la
séance inaugurale. |

seront des plus solennelles, L'ac-'
tualité des sujets et la compétence
des conférenciers en font un grand
évenement intellectuel,

Villeneuve, O. M. I. Archevêque de |
Québec.

DEUXIEME SEANCE
ï Le (6 octobre, 3 h. 30 p.m.) i

L'épisropat qui a béni avec effu- 1e mystère Ge da connaissance, |
sion le beceau de cette acacémle <&- ; Monsieur Hermas Bastien, M. A. D.
nadienne Saint -Thomas-d'Aquin. lui | Ph., professeur à la faculté de Phi- :
continuera, cette année encore, ses‘ losophie de l'université de Montréal. '
précieux encouragements. Le Corps mystique du Christ, :

Son Eminence le Cardinal Arche- : d'après saint Thomas d'Aquin. Révé-:
véque présidera la séance inaugu-| rend Père Henri Matte, O. M. I, D.
rale, cependant que Son Excellence Ph. D. Th, professeur à la faculté

Monseigneur Joseph-Arthur Papi-; de Théologie de l'université d'Ottawa. |
neau. évêque de Joliette, sera le Présidence d'honneur, Monsei- |

Funérailles de

quatre victimes
’ a

de 1 incen d 1 € immédiatement une discussion ré-

RIMOUSKT, le 14. (FC) — Les
funérailles de quatre des six vie-

| QUEBEC, le 14. -- L’academie Saint-Athanase et la théologie. times de l'incendie de l'hôtel des
canadienne Saint-Thomas-d'Aquin Trinitaire, Révérend Père dydulphe Vagues, au quai de Rimouski. ont
tiendra sa neuvième session annuelle : Mathiot, Assomptioniste, professeur eut lieu aujourd'hui en l’église No-
les mercredi et jeudi, cinq et six oc- ' de Patrologie. à l'université Laval. tre-Dame-du-Lac. comté de Té-
tobre prochain. Présidence d'honneur. Son Emi- | miscouata. Ces quatre victimes
Comme par le passé, ces assisses nence le cardinal J.-M.-Rodrigue sont: M. et Mme Jean Ruy. leur

fille, Alfréda, ot leur neveu de 12
| ans, Mathieu Roy. Les deux autres

{Auf ont péri dans l'incendie sont
Andy Ripka. 33 ans, de Saint-Jean
(N.B.) et M. A. MeNell, d'Inna (N.-
E.).
———

Le Congrès des

Métiers condamne

président d'honneur de la troisième séance.Monseigneur je chanoine Arthur
Robert, P. A. V. G.… recteur de
l'université Laval, présidera la
deuxième séance.

Voici maintenant le détail du pro-

gramme qui sera suivi à ces assises.

PREMIERE SEANCE
45 octobre, 8 h. p.m.)

L'esprit catholique. Sa notion.
Ses manifestations, Allocution d'ou-
verture, Mgr L.-A. Paquet, P. A.. pré-

sident de l'académie.

Quelle part prendraient les
petits pays à une guerre?

_gneur Arthur Robert, P. A, V. G,,’
recteur de l’université Laval.

TROISIEME SEANCE
(6 octobre, 8 h. p.m.)

L'âme de la société politique. Ré-
vérend Père Louis Lachance, O. P.

‘collège Dominicain d'Ottawa.

Le devoir des gouvernements en
face des menées antisociales, Mon-
sieur Charles Gautier. rédacteur en -
chef a journal le “Droit”, Ottawa.
Présidence d'honneur, Son Excc!-

lence Monseigneur Joseph-Arthur
Papineau. évêque de Joliette.

La sympathie de la Roumanie envers la Tchécoslo-
vaquie ne veut pas di
une guerre.

(Presse associé?)
BUDAPEST. 14 — On craint,

dans le sud-est de l'Europe. q'te la
crise tehécoslovaque n'anitne la
guerre.
8 prosidé a Bucarest Une assem-

blée du conseil.
Un porte-parole du ministere aos

\pathie de la Roumanie envers la

#

>
—- PIE Cy

“ a © A ' - 

Le roi Carol de Roumanie,

affaires étrangères dit que lau;m-

ire qu'elle prendrait part à

 

‘’Tchécoslovaquie ne signifie pas
nécessairement que la Roumanie -

| prendrait pert à Une guerre, tant
que la Hongrie demeurera neutre.

de. organe du gouvernement vou-

! goslave, dit que jamais depuis Nu-
poléon un seul homme (Hiller) ne

| de la paix où de la guerre.

Le journal “Uvrava”, de Belgre-

r'est trouvé en mesure de décider

cette commission

NIAGARA-FALLS, 14. — Le
Congres des Métiers et du Tra-
vail a violemment critiqué hier
la commission ontarienne du

travail et d¢ l'industrie et par-

ticulièrement son président M.
E.-J. Young. La commission
est chargée de l'application de
la loi provinciale des standards
industriels et Jes délégués au
Congrès ont demandé la desti-
tution immédiate de tout son
personnel et son remplacement

par des personnes au fait des

revendications ouvrières.
On prétend entre autres

choses que la commission ne
peut avoir compétence en cer-
taines matières, surtout lors-
ou’il s’agit de régler des litiges

! dans l'industrie du bois. Les
| congressistes affirment que le
: Personnel actuel ignore absolu-

ment fout de cette industrie.
La séance d’hier fut marquée

de déclarations incenGiaires
contre le président el ses col-
légues, On accusa méme le pre-

mier ministre Hepburn d'avoir

choisi M. Young parce qu'ils

avaient autrefois siégé ensemble
A Ottawa,

J. Congrès adopta une reso-
lution condamnant l'uenge des
tramways et des autobus cone

| duits par un seul homme.

; fense nationale et la création d’un
: Organe de contrôle. I] étudia aussi
!la recommandation concernant le
| contrôle natioal de la fabricatio et
du commerce des armes.
Le comité décida d’entrenrendre

{nérale sur le nroblème du désar-
: mement. buis s’est aiourné.  
RADIO-POLICE |

DANS L'OUEST
 

(Pre se canadienne)

REGINA, 14. — On fera un relevé
| dans les trois provinces des prai-
;rles dans le but d'établir un réseau
i de radio-police, annonce le com-
;missaire de la police montée, M. 8.-
; T. Wood. Le commissaire est à faire
‘l'inspection des détachements de
“l’ouest.
; On projette d'établir des stations
.radiophoniques dans les grands cen-

itres comme Winnipeg, Regina, Sas-
;katoon. Calgary et Edmonton. Tou-

l'entreprise. cependant. dépend
‘des crédits que votera !e Parlement
, d'Ottaw..

te

 

 

; | Courrier transatlantique
 

A 8 h. ce matin: — Dawson. 42:
Aklavik, 44: Simpson, 36; Fort
Smith, 44; Prince Rupert, 48; Vic-
toria. 60; Mamioops, 54; Jasper, 38;
Calgary. 48: Edmonton, 42: Saska-
toon, 74; Prince Albert, 50: Chur-
chill, 44; Brandon, 84: Winnipeg,
56; Kénora, 78; Moosonee, 56:
Sault Ste-Marie, 54, London, 60;
Toronto, 62; Kingston, 60: OTTA-
WA, 54; Montréal, 58: Doucet, 50:
Québec, 52; Saint-Jean, 58; Monc-
ton, 54; Fredericton, 54; Halifax.
58; Charlottetown, 56; Détroit, 64:
Boston, 62: New-York, 68: Miami,
76, Los Angeles, 66: Bermudes, 78;
Londres, 57.
    PT

Mouvements

Maritimes   

 

 Sur le Duchess of York. via Mont-
réal. fermeture A 10 h. 30, le 15 sep-

: tembre. .
Sur l'Europa, via New-York, fermeture

4 3 h 10, le 15 septembre.
Sur I'Empress of Australia, tia Qué-

bec. fermeture à 10 N. 30, le 16 septen:-
bre.

le Lady Hawkins, via Halifax
h. 30.

Sur
, pour ia Jamaïque, fermeture à 10

ie 30 septembre.

ARRIVEES
Navires â de

Westerniand ... Anvers .......... N.Y.
Columbus ..... Bréme ....,..... N.-Y
Manhattan .... Cobh ....e0000... N.-¥
Santa-Elena ... Curaçao ........ N.Y
Conte di 8avola . Génea ....,,.,... N.-Y,
Roma ......... Haffa ....,...... N.-Y.
Letitia ..... Liverpool ..,. Montréal
Britannic Londres ......... N-Y,
Emnp. of Japan . Manille Vancouver
Excamblon .... Marseille ........ N.-Y,

: Western World . Montevideo ..... N.-Y
; Veendam ,..... N-Ÿ ...... Rotterdam
Permgiand ...... N.-Y. Anvers
Aquitania ..... N.-Y. ... Southampton
Pilsudskt ...... N-Y. ........, Gdynia
Stavangerfjord . Oslo ............ -Y.
Vulcania ...... Ponta Delgrada .. N-Y.

DEPARTS
Navires de

Santa-Barbara . Callao ...........
Laconia ....... Dubiin .....
Santa-Paula ... Carthagène
Laconia . ..... Galway ......... -Ÿ.
Drottninghoim . Gothenbourg .... N.-ŸY.
Cameronia .... Londonderrs ….. N-Y.
Monterey ...... Melbourne B.-Francisco
Paris .. ....... N-Y ........ Le Havre
 

‘On a fait enlever

d’Hitler et les

les effigies

emblèmes nazis

d’un club allemand de Kitchener

i KITCHENER (Ont), le 14, (FP.
i Co -- A la suite d'une tournée dans

 

“lice William Holgsun

les clubs allemands, le chef de po- | :
vient d'or - { la résullante d'une manifestation

 

une grande photo d'Hitler. nrnée
{ de banderolles a swastika.

ia visite aux clubs allemands est

donner que soient enlevés des im- | de la fête du Travail, alors que les

{ meubles toutes les photos du chan- i
celler Hitier et tous lea drapaux
à swastika,

| D'après les renseignements qu'il

; A été pousihlr de recueillir. un seul
jelib allemand affichait des emblè-
mex nazis. On y voyaft, sur un mur,

.

Allemands canadiens ont fait l'élo-
; æe d'Hitler. IA police & regu plu»
\sfeurs protestations coritre cette
manifestation. On eroft savoir

; qu'avant d'entreprendre sa tournée,
le cheat He saxon & consulté le maire
| Gordon et ie scontitut Clément,

> s
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3 = Etwe 22] ade, v ] y: | LES RÉSEAUX {ii mas Carnet du; soYEx AEX ECO || 1ahr Son esj { 10. “odies. ;“ I , NBC (réseau blew) WIZ!A 1043—Drame. e ’ CE SOIR sus CKCH0 8 JZ. WBAL, WBZ, 11.00—Sx ;| RADIO-CONCERTS EST MAUSSADE |".vis, ese) ish, | cinema |

: NBC (reseau rouge) (WEAFI lltoConcert ! - rose 0 PROGRAMMES. CHERCHEZ LA CAUSE | veñe; “Seas finau™ Vou EEhote oe! ,, WLM, WGY, MJAR. WHO ||: 100—Happy Gang. | MERCREDI LE 14 SEPT. ! I so MA “BLACK HORSE" -
Les programmes et les renseignements radiophoniaues LES BÉBÉSbien portants ne sont pas WMAQ, WOW. WTIC WRVA |! 130—Faniare | Ce soir vrogramme double ftan- DI - )gue nous publions nous sont transmis par les postes et les maussades. Votre bébé ne devrait pas {i WSM. : LeChane sais approuvé au Rideau, tel Gu an- 9 h. P.M. — Fridolin Acompagnies de radio SI arrive qu'un programme ne soit l'être. S'il est maussade, c'est que quel- : || Columbia Broadcasting System 215—Chant== noncé hier. 8.30 PM. 27
uradie à heure mentionnée où qu'un onsab pement soil fil! que chose ne fonctionnepas bien. Il est | wasc: WNAC.WGR WEBW  300—Concert Demain, au Capitol. Adolph:_——— -exact, le Droit n'en peut être tenu responsable. | probable queles Tablettes Baby's Own "li" CGKLM. WCAU, WBBM, WPG,| | 2227785508 et rumbas, Menjou dans le film suivant:

| | ; le remettront rapidement d'aplomb. | NHAS. KMOX WLBW 100—Pour ies dames. LETTER OF INTRODUCTION
: , Mme. B. Barnet, de Toronto, ena eu | WCCO, CKAC, CFRB 415-Sketeh. Le film principal que présente le . . gratuitement dans la section des À,

expérience: “Mon bébé avait une hu- | remet . : - ; in est intitulé "Letts - affaires de la haute- .| l'expérience: “Mon bébé avait

une

hu- | L isSingine Strings Capitol dema le Let! Leur vie aural faires de la haute-ville. Les ble a{eaux sont de Miles Janelle #r 12-y meur trés maussade. J'essayaiplusleurs|__| 500_Tes Dance of Introduction”. Adolphe Men- ‘lets chanceux sont tirés le soir. «
CA ET LA ‘blanc. remèdes, mais rien ne ft. Une voisine SE 0 5.50—Récital. jou, Andrea Leeds, Edgar Bergen. a .z les heureux gagnants peuvent rr-

\ sor me suggéra d'essayer les Tablettes | CBO—Musique de danse. | 5.45—Bourse. Charlie McCarthy et George Mur- pu être SAUVEE clamer leurs prix aux bureaux de
: “ LE TRAIN DE PLAISIR Baby's Own. Depuis, notre bébé dort la | CBPMusiquede danse. | Gait approué au Rideau, te) qu'an- ‘la Légion.= UNE CELEBRITE DU “I. Train de Plaisir” mettant ‘ nuit et nous pouvons nous reposer.” | WABCCBuS velvet music. | phy en jouent les rôles principaux - ; i ee8 JOURNALISME SPORTIF vedette Gratien Gélinas, | popu- Inoffensives, sucréeset faciles à pren- , WEAF—For men Only. ! Jeudi soir avec le concours de Rita Johnson, (Presse Canadienne) .e . HFRANCAIS À C B.F'laire “Fridolin”, Lionel Launais dre. Elles agissent rapidement dansles ' 10 heures ! Ann Sheridan et Eve Arden. ; RIMOUSKI, le 13. — La vie des Au pénitencier 1A Une causerie de M. Tony Burnand | baryton, Albert Cloutier, comédien cas de fièvre légère, diarrhée, rhumes, : CKCO—Orchestre. | 6 heures Ce film permet pour la première| six personnes qui ont péri ici di- - ER sur la pêche au thon. et les musiciens de l'orchestre de constipation, croup léger, coliques, | WEAF--Collége musical. | RC chestre fois aux fameux Bergen et McCa:- manche dans l'incendie d'un hèôzel —

iune des personnailtes du jour-| Maurice Meerte diffuse pour troubles de la dentition et autrespetites | CKAC—Orchestre. CKCH—Le crépuscule. thy de jouer des rôles de premier |aurait un être sauvée, s! Iôtel. PERTH, 14. — Donat Trudel, un
nalisme sportif en France, M. Tony{Première fois cette saison mercrer maladies Infantiies. - € contennent ! CBF—A choisir. WABC—Informations. — Causeris sur plan Dans “Goldwyn Follies” is’ avait été muni d'un appareil de nomade, a été condamné par le ma .
Burnand, directeur du magazine de soir & S heures. par a poste Certificatd'analysedanschaque boîte | CKCH—A “10heures 15 CBF 1e Faut disques. n'avaient que quelques scènes. sauvetage. d'après A eeeistretDoneeq a xuve
chasse et de pêche, "Au bord de “TS cmismon sera | eat Ne sovez jamai by's CBO—Orchestre de danse Menj rsonnifie ici un acteur du gouvernement provincial. 1- À ; Éant =o I pctement de la scène du théâtr Ne soyez jamais sans Tablettes Baby's  CKAC—Informations. enjou pe Te . i, i sté ajournée coupable de vol avec cffraction à
AS nadale upecauverisàfa St- Denis. “Fridolin® ra ontera »-- Own, la maladie frappe si souvent la 10 heures 30 6 heures 15 âgé dont la vanitésemble Sainte ue more. Rees | Carleton Place. Ambrose Beadle, dedio-a a le mercredi, , À + = “ . ; — crainte à : ; 7 E- 9 aventures avec ‘acleuse “Azel nut, . WABC—It can be done. CBO —Informitiona pas de bornes, et dont la inte | rth. a pa 10 et les frais pour
15 du soir, sous la rubriquue “Les ventures avec la gracleuse A Si vous n'êtes pas satisfaite, votre |CKCO—Woria au Work ant at Play. CKCH—Le crépuscule. ieillir est le principal thème; — pe payé $” ma’ et aura pour interlocuteur, LIo- Tf alte, y C—Sérénade tzignne de vieilli p! ; avoir trop bu.Plalsirs de la vie au grand air”. PL AUS YT pharmacien vous remboursera, 25 cents, | CKAC—Orchestre de danse. CRA rena Bone. otes. du drame. Andrea Leeds apparait etreeM. Burnand est venu au Canada Del Daunais et Albert Cloutier. MP wee CKCH—Royai Hawaians. CKAC—Nouvelles. — 0.05—Four notes. du _ ; ; - O0 ; ture de la % dae Bul a ; era les pidces sul- CBF—Melodles Ir skies 6 heures 30 dans le rôle de la fille de l'acteur. VUVET Procurez-vous ce qu’il y a deà titre d'Invité du gouvernement de Paunals chantera les p 1+ élodiesfro the 35 i-ci l'élève loin des bruits Cu i 111 Nouvelle - Ecosse aux grandes VAntes: = Trm————e—=== CBO —Mélodies from the skies CBO —Howie Winx Celui-ci l'élève loin des M -. | mieux, ce qui vous est le plus1 Nouvelle ë hans à otre âme” pn- ; WJZ—NBC Minstrel Show CKAC-—Chansonnettes. monde, ce qui ne manque pas d’er.- . d 1 L ion t le«preuves pour le championnat in- Les chansons de not ley qu CKAC-—Informations. — 605-—Orgue. 10 heures 45 +CBF —Pour l'heure du thé. trainer une série d'événements à foire e la eg agréable, ex dépensan . N
ternational de la pêche au thon. role deHenry Deygin, musique d 6 heures 15 | CKCH— Xavier Cugat. 6 heures 45 rae comiques et tragiques _ ‘moins d'argent possible. Lisez *
‘es ‘euves lieu les der - Llonc] Danals. CEO —Informations. “ LAr TTT .
oein nt et ont| Ce serz la création de cette pibre CKCH—Le crépuscure | cBo Int 15 heures wJZ —Lowel Thomas, commentateur. Georges Murphy, dans le rÔl2! Le maire Stanley Lewis à Inau- les annonces. >

groupé des experts, pêcheurs et Al promet de cnnnaître nn grand CT \C-Jeas Lalonde. | CKCH—Informations. Bo"The House of Peter MacGregor. d'un danseur de vaudeville, devient guré officiellement hier soir. À \ araalistes des principauux pays Succes. : 6 heures 30 WEAF—Orchestre de danse. 7 heures amoureux de la fille de Menjou.|Trafalgar House, la foire organi-
d'Europe et des deux Amériques. Le Comme deuxième pièce musicale, COPherede la gaieté. PRAC-INlorylions sportived. — 11.10: CEC oncert. tandis que Rita Johnson tente de | sée par la section d'Ottawa de le | IL EST FACILE DE GAGNER 4

championnat a été remporté cette M. Daunais a choisi un extrait 4e |CBO —Sketeh. WABC—Informations. WABC—Chant. retenir l'amitié de Murphy. | Légion canadienne. ! UNE FORTUNE! Llannée par l'équipe cubaine. M. Bur- * L'Auberge du Cheval Blanc NE | CBF—Chansonnettes. CBF —Informations. EOFOrchestre,de dane. S8keed. Jeudi, vendredi et samedi au Ri- Le maire déclara à la foule as- ;

nand dira à l'auditoire de Radio - ‘Pour être un jour aimé de tol”.| 6 heures 45 11 heures 15 CKAC—Le club sporti. deau, spectacle pour tous. — semblée qu'il trouvait un grand | GRATIS )(‘anada ce que fut cette péche, Maurice Meerte et ses musiciens, cgo —The House of Peter MacGregor. CKCH—Informations sportives. CBP -—-Causerie sur les sports. A la même date. ‘Ill Give a plaisir à ouvrir cette foire. et il in- .
lune des plus  excitantes qui Interpréteront les plus récents suc- I wiz —4omell,Thomas commentateur |CBP —Causerie. 7 heures 15 Millio.” et “The Return of the vita les gens présents à "fouiller Je A
-nfent. cès français et arméricains. M. Bill | Cgac_Nouvellesà 11 heures 30 CBO —Variétés. Scarlet Pimpernel”, au Cartier. | fond de leurs goussets et & dépen- | Une brochure de 32 pages vous

A M. Burnand est l'âme dirigeante Harwood est le directeur artistique | CBF —Chansons françaises. COponcnestre. à CBF-_Qrehestre. . Vv. B ser généreusement pour le bénéfi- dit comment. Demandez la vôtre
ROS 5 - chestre de danse —Xavier Cugat. Ce Sa . ourd’hui.de l'Aezorlation des uêcheurs ama- de re programme. 7 heures WEAP—Orchestre de danse. CKAC—Variétés. — , ce d'une cause aussi digne que ce- | au) Maureen O'Sullivanreurs en Fiance. Il a consacré plu- oo CRCO—Thecavaliers. CBF Orchestre de danse, 7 heures 30 Aux temps préhistoriques, le de la légion”. Le président Geor-sieurs ouvrages à la pêche spor- | c_chant. 0 BG—Orchestre CKCO—Little dramas. Sti ge Reser présenta le maire à l'au- mm: sarytive, Citons "En pé&chant la trui- HORAIRE | ha8 sur les sports. Minuit CKCH—Le réveil rural. les annonces étaient rares. ditoire. 1 Big House for Girls -tor irons bête et petit zibier” WJZ —Orchestre de danse. CBO —Orgue. Les habitants d'alors, vivant| jos |R , ‘Gross p

et

petit gibier”, 7 heures 15 WABC—Orchestre de danse CKAC—Tridlum de Lourdes. ta.| Les kiosques et les différents En programme double avec“Mon beau MIA, “La Camague® Nous devons rurcement compter CKAC—Variètés, WEAF—Orchestre de danse. *CBF —Le réveil rural. dans des antres des monta- jeux furent très populaires. On Wh prog T CITY” ,Ç
etc, CKCH—Rions ensemble. CKAC—Orchestre de danse. % heures 45 gnes apprirent pourtant À avait mis beaucoup de soin à leur| I'M FROM THE C

Pendant les quelques jours qu'il SU les directeurs de postes pour les CBF-Rions ensemble. CBF —Orchestre de danse. i lir et à connaître le progrès i organisation et à leur décoration.|] JOE PENNER - KAY SUTTON; passera dans la province, M. Bur- POÿrammes-horaires des émissions CK va heures 30 Minuit 30 GEO.LCauserisde la duchesse d'Atholl eel à tit, Il y eut aussi danse au son d'unif Un fim du Concours énigmes8 nand visitera les Laurentides et les "Adfophoniques. Il errive quelquefois CKCH-—Le réveit rural WEAF—Drame. CKCH—Radio-Journal, jusqu’à ce que, petit à petit, orchestre Jona] | du cinéma ;
autres régions qui offrent quelque |€ Même trop souvent que ses rem- CRAC—Concours d'improvisation. WIZrenee oe danse SR Toman Us en arrivèrent à la civilisa- %p0%)0 jours et tan: que dure- | 1intérêt dans le domaine de la pis- Selgnements ne nous parv.ennent|Spr La févell rural CKAC—Orchestre de danse. CKCO—Town crier. tion moderne. Lisez les an- a la foire. depuis lundi juand | > 2
ciculture. 11 publiera dans la presse PUS à temps. Nous conseruons alors CBG —Oigue CBF —Orchestre de danse, 8 heures nonces, vous leur devez beau-' samedi. l'après-midi comme dans! BA a
française et en volume ses Impres- les horaires de la semaine précéden- CKCO—Pianiste - CKCO—Ramblers. | , ‘ai, lapresrançaise p

d billets7 heures 45 7H CKAC—Programme spécial. coup de reconnaissance. la soirée, on distribue des billets .sions de voyage au Canada. te, parce que la plupart des émis- CKCO-Town crier PN “CBO-—Sinfonieita. ] .
Que les amateurs ne manquent |sions sont constantes. Nous mrofi-|CBO _—Causerie. Jeudi matin E WEAF—Rudy Vallée. — — ‘pas d'être à l'écoute le mercredi, 14. |lons de l'occasion pour rappeler à

|

CKCH—Radio-journal. LEE

|

ORCHOrehesue.Caire du MESMs apprendront des choses particu-

|

nos lecteurs que souvent les postes CREOrchestre. CBO—OTTAWA—.-J | PS" esMèrement intéressantes sur les changent l'heure de certaines émis- 8 heures 1.45—Emission Sammercizie, Le 8 heures 30 PLU S
“es hes. -00--Rise and Shine. ET CKCO—Chant. xgrandes péches | sions et méme leur en substituent CBO—Orchestre. 8.30—Harloge musicale, WJZ—Orchestre de danse. y -* * * d'autres, sans nous en aviser ou en CKAC—Rhapsodie estivale Boxqariétés. CBO —Radio-théâtre, |

r CKCH—Variété. .00—Breakfast Club CKAC—A choisir. |
RADIO - MELOMANIE nous nous auertissant gon tard ino CBP —Orchestre 10.00—Woman's World. CKCH--A cholsr. !

Mercerdi soir, le poste (‘KAC dif- Yo Pere Te de ‘ atre les corr 8 heures 30 10.30—Morning Symphony. CBF —Planiste | PLUS
fusera la première de la nouvelle H (OTS Qui simposent. WEAF—Tommy Dorsey. JooRécital de danse. 8 heures 45 pa

“ série des émissions ‘Radto-Méloma- CBO —Souvenir. 11.30—Big Sister, CBF —"Y a dla joie”.
nie”. Cette émission présentée en | Les programmes soulignés et pré- EACRadiomélomante. 11.45—The Monito. CKCH—"Y a dla joie".publie à 8 h. 30, met en vedette Cédés d'un astérisque constituent un CBFSoutenir,= 12.00—Winston Currie. 9 heures

- : ; ! . an ; ;Ferdinand Biondi, les planistes - Ctulx parmi les meilleures émissions © 8 heures 45 12.30—Pronostics. — Informations. AEEE38 ‘duettiste de Fantaisie en Blanc et de la soirée. _ | CKCH—Ranch boys. 12.45—Quatuor. CBO —Concert promenade.
Noir, Milles Germaine Janelle et Au- — : CKCO—Trio. 100—Sinsin Sam. CKAC—Major Bowes.; ; - 15—C . x Ym s,rette Leblanc ainsi que les con | M di . Le 9 henres 130—Interviews dans la rue. Goramateursau2uor Bowes

, currents du concours “Radio-Mélo- ercred:! soir { WEAF—Towa Hall. 1.45—Trio Joyce. | WJZ—Concert promenade
> manie”. À partir de ce soir on ap- | CBOOrchestrede danse. 2.00—London Calling. |CBF —Concert promenade,
li pliquera la formule rénovée de ce; 6 heures | CBF--Orcheetre de danse. 0Drames.née 10 heures
* programme. Cette émission sera (CKCO—Orchestre. CKAC—A choisir. 4.30—Rush Hughes | CKCO—Orchestre. ‘"irradiée de la scène duu théâtre ECwigls2xan. 9 heures 30 4.45—Causerie sportive, | #CBO—Music-hall Kraft.
f Les arrangements musi- CBF —salad : CKAC—Bine Velvet 5.00—Moniltor. CKCH—Pour vous plaireChâteau. P alade russe. . 5 15—Musique du vieux temps. GRACTOrchestre tzigane,

5.30—Xyl iste. WJZ —Variétés.

> = SASDErate *CBF—Music-hall Kraft. ;
CKCH—HULL--1210 WABC—Workshor. )

JieOuverture ; 10 heures 15
. Priére du matin. -
8.00—Dobsie Wee-Wilile. RARDheures 30 “Be8.15—Horloge musicale. eures *
9.15-—Fanfare. CKAC—Programme spécial
1000Chansons françaises. WABC—Americans ai works, 43 ariétés. -
10.15~—Intormations. 11 heures 410.30—Aubade. CBO —Informations. =
11.00 —Entre nous. Mesdames. CKCH—Informations. Ai; 11.15—Nos célébrités. CKAD—Informations sportives Fd
12.00—Au jour le jour. WJIZ-—Informations. 3
12.15—Emission commerciale. LE WABC—Orchestre. 412.30—Emission commerciale, p43 CBF —Informations. 4 ’12.45—Informations i peAE A:00—Chansons françaises. cn - : HE i ussoirs électrl sm1.30—Gocktail. TY 11 heures 13 LS @ Six boutons poussoirs électriques2.00—Panneau-réciame. oT CBO —Causzerle. - 1p le réputé panneau de contrôle incliné >
3.00—Chansons francalres. CKCH—Informations scortives,  :/ LE | Philco, pour la syntonisation gracieuse, '4.00-—Heure de la danse. WJZ —Elza Schallert. D 4 J4.15—Sketch. CKAC-—Orchestre. A a instantanée de vos postes préférés! Cetts
4.30—Drame. *CBF —Chant 4 combinaison seule rend le Philco de 1939ooMe au piano 11 heures 30 bd dio | | od it ¢5.00~Thé pour deux. > PR le radio le plus commode qui soit. © \5.30—~Chant CBO —Orchest , danse. ) ; ; : )545 tromations. “PD —Qmchesue da. danse. 118 ajoutez à cela une quantité d'autres
7 CKAC—MONTREAL—130 WEAF—Orchestre de danse a caractéristiques qui vous assurent un rene iTIM lodiesryt mées. GCQreh.de danse. 3 dement extraordinaire et une sonorité 2
2 30—Pot-pourr | CKAC—Orchestre = incomparable . en plus de cabineta.00—La parade matinale Minuit Bp d'une conception classique et d'une fasci3 3 ascie :8 hant. CRAC-—Orchestre de danse. 139.15—Montana Slim.
9.30—Jovette Bernier.
9.45-Bonjour. Madame.
0.00—Chanteur indien.
0.15—Rhapsodies hongroises.
0.30—L'heure récréative.
0.45—A bâtons rompus.
11.00—Chansonnettes.

; 11.15—Morning Moods.

nante benuté . . . et vous ne tardez pas

à vous rendre compte pourquoi ces nou-
velles créations Philco tranchent sur l'or-
dinaire!

WEAF—-Orch. de danse
WABC—Orchestre de danse.
CBF —Orchestre de danse.  9.30—8tuart Hamblin,  
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tionnel rendement! CIN
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de conception Philco, sys
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tonisation à commande
réduite, cadran illuminé.
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en conception moderne.

vous assurant l'ultime de commodité
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5, 7,20, 8.30 variable des notes basses et hautes,
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DURÉE D'OFFICE DES

CONSEILS DE VILLE
Une suggestion du maire Raynault, de
Montréal. — Dans les villes les plus
importantes, la durée d’office des ad-
ministrations municipales est trop
courte. — Inconvénients du régime

actuel.

Au récent congrès de l'Union des

municipalités de la province de Québec,

M. Adhémar Raynault, maire de Mont-

réal, a exprimé l'avis que l'on devrait,

dans les villes les plus importantes, pro-

longer la durée d'office des administra-
tions municipales. Le maire de Mont-

réal a émis brièvement cette opinion,

dans l'allocution qu’il prononçait à la

~ séance d'ouverture, et promit de revenir

là-dessus avant la fin des assises. LOrs-

que vint le temps d'adopter les résolu-

tions du congrès, M. Raynault soumit la

résolution suivante, qu’il fit proposer et

appuyer par d’autres congressistes:

“Attendu que le temps de l’adminis-

tration municipale de Montréal et de la
plupart des villes de la province est de
deux; ans seulement;

“Attendu qu'une nouvelle adminis-
tration doit nécessairement laisser pas-
ser une partie de la première année à
mettre en train ses projets réforma-

“ teurs;

v

“Attendu que le souci de l'électora-
lisme fouetté par les exigences de la
démocratie porte certains administra-
teurs à dépenser une partie de la der-
nière année de leur mandat à la déma-
£ogie, tendant à présenter des solutions
irréalisables, mais qui flattent les pas-
sions populaires, perdant ainsi le temps
de l’administration, ou s’opposant à des
mesures avantageuses à seule fin d’en-
-nuyer l'administration sortante,

“II est résolu que ce congrès deman-
de au gouvernement de la province de
bien vouloir accorder, après les élections
futures, un terme d’au moins trois ans
aux villes qui le demandent.”

Les difficultés présentes de l’admi-
nistration de Montréal ont poussé le
maire Raynault à soumettre cette ré-
solution. Ie projet, toutefois, a une
portée générale, pour les villes les plus
importantes, non seulement de la pro-
vince de Québec, mais du Canada.

Nous n’avons pas qualité pour juger
jusqu'à quel point la démagogie joue
dans l’administration de la ville de
Montréal, mais, pour qui observe l’ad-
ministration des municipalités au pays,
une durée d'office d’une ou deux an-
nées, notamment dans les villes les plus

importantes, est certainement trop
courte pour permettre à une adminis-
tration de donner tout son rendement.

Les conditions, en effet, ont beau-
coup changé, au cours de la révolution
sociale et économique que nous traver-
sons en ce moment. Les villes les plus
importantes du pays ou d’une province

doivent, de façon générale, faire face
maintenant à des problèmes sociaux et
économiques d’envergure, auxquels il
est bien difficile d'appliquer efficace-
ment des remèdes, si l'administration
municipale n'a pas suffisamment le
temps de mettre en pratique le pro-
gramme qu'elle s’est tracé. Notre régi-
me démocratique n’est pas de nature à
assurer la stabilité, dont les administra-
teurs municipaux des villes les plus im- |
portantes ont besoin pour hâter l’exé-
cution de leurs projets. Le régime dé-
mocratique, en effet, est essentiellement
un régime de lenteurs. Il est exposé à
l’électoralisme. Il y tombe trop sou-
vent. Pour éviter ces écueils, 1! faut
déterminer une durée d’office convena-
ble aux administrations municipales. La
durée d'office de deux ans, du moins
dans les villes les plus importantes, ne
semble pas être assez longue.

C'est facile à comprendre. L’admi-
nistration doit d'abord se faire élire par
le peuple. Une fois élue, elle entre en
fonction, prépare son programme précis.
Il faut convaincre la majorité du Con-
seil, faire accepter par le peuple ce pro-
gramme. Sous notre régime démocra-
tique, il est impossible de faire ce tra-
vail, sans rendre plusieurs mois. Car
il faut compter avec les procédures, le
jeu de la politique de groupe et les ré-
actions populaires. La moitié de la
première année passe à faire ce travail
préliminaire. L'administration com-
mence ensuite à mettre à exécution ses
mesures. Douze mois sont à peine écou-
lés que l'on parle déjà des prochaines
élections. A partir de ce moment-là, la
politique se fait de plus en plus active
jusqu'à la votation. L'administration
Municipale en subit les contrecoups.
Plus une viile est grande. plus elle souf-
fre de cet état de choses.

Si l’on accordait une durée d’office
d'au moins trois ans ou de quatre, aux

 

villes les plus importantes,

 

  

on contri-

huerait à assurer mieux la stabilité de
leurs administrations municipales. Deux
ou trois ans francs permettraient d’exé-
cuter les mesures jugées les plus appro-
priées pour résoudre les problèmes dif-
ficiles de l'heure présente dans les
grandes agglomérations.

Les gouvernements provinciaux ont
des durées d'office de cinq ans. Nousne
voyons pas pourquoi les administrations
municipales ne pourraient pas deman-
der une durée d'office de trois ou qua-
tre ans. On voit même des munici-
palités qui doivent administrer des bud-
gets plus importants que des provinces.
Si d'autres ont des budgets beaucoup
moins considérables, leurs problèmes
sont souvent plus difficiles de solution.

Il ne s'agit pas de forcer toutes les
municipalités à prolonger la durée d’of-
fice de leur administration municipale,
mais de permettre, à celles qui le de-
mandent, d’avoir le droit de le faire.

Camille L'HEUREUX.

 

BILLET

VOICI DE L’OUVRAGE

POUR LES JEUNES
La jeunesse qui lit cette Page étant

surtout d’une certaine formation intel-
lectuelle, c’est à elle que je m'adresse.
Et en toute confiance, ce qui n’est pas
toujours suivi de résultats mirobolants.
Mais essayons quand même.

A tout compter, nous aurions à Ot-
tawa et à Hull quelque centaime de jeu-
nes prêts & rendre de précieux ser-
vices à l'Eglise et à la soctété. Ils ont,
héias! tant de loisirs qu’ils s’y perdent
Pour un grand nombre. Et cependant
en cetbe dernière catégorie, vous ren-
contrez mainis jeunes gens qui déplo-
rent amérement leur sort et accepte-
raient de se donner aux oeuvres, si On
savait leur parler puis leur indiquer une
voie.

Le plus pressé est donc de les appe-
ler, de leur montrer le champ d’action
et de les y diriger, chacun selon ses ap-

titudes et ses goûts. On y réussira si
tout d’abord on fait le recensement mi-
nutieur de ces forces éparses; on y réus-
sira après avoir fait la fiche individuel-
le de ces bonnes volontés jusqu'ici mal-
heureusement traitées avec des mé-
thodes égalitaires. L’expression “fiche
individuelle” veut signifier que chaque
unité, dans la vie intellectuelle et dans
la vie sociale, doit être utilisée avant
tout dans un cadre déterminé. Vouloir
employer ces énergies qui s’ignorent
pour toutes les oeuvres à la fois et dans
les milieux les plus opposés, c’est pré-
cisément l'erreur de tous temps et la
cause certaine de tant d’échecs. On
épuise les forces à les disperser sur les
objets les plus disparates: allez donc je-
ter un jeune ouvrier en certains milieux
bourgeois, il se montrera embarrassé,
gauche et gaffeur: pas plus de résultats
à attendre d’un fils de famille qu'on
lancerait à la conquête des gens de mé-
tier. Jaime la méthode jociste et ja-
ciste qui me confondent pas ainsi les
plans sur lesquels on demande à des
jeunes de travailler. Le fabuliste aura
toujours raison en disant qu’il ne faut
pas forcer son talent, et les directeurs
d'oeuvres en comprenant qu’il ne faut
pas davantage forcer les talents de leurs
équipes. En toutes circonstances, l’ou-
vrier de la parole — c'en est un et sou-
vent le plus utile — a besoin de se sentir
chez soi.

Ceci laisse conclure que ce ne sont
pas les jeunes gens qui manquent à
l'ouvrage, mais à tel ouvrage, qu’un chef

éclairé se doit de leur assigner comme
individus.

Assez de considérations sur ce point
et revenons au sujet que le titre de ce
billet laisse entrevoir: il y a de l’ouvrage

pour les jeunes.

Pensons d’abord au Congrès des jeu-
nesses catholiques. Croyez-vous, jeu-
nes lecteurs, que cela se fera tout seul?
que le nombre est assez grand de ceux
Qui peinent pour la préparation de ce
Congrès, où votre concours et votre pré-
sence sont également nécessaires ?

A la JOC. comme à la JEC., ne savez-
vous pas qu’il y a place pour vous tous,
et que vous y êtes attendus ?

Les loisirs vous permettent de suivre
des cours de leitres, de journalisme, de
philosophie, de sciences sociales à l’Uni-
versité: il est encore temps d'y prendre
place.

L'Institut dominicain se met à votre
service, et vous savez que les maitres
d'autorité n’y manquent pas. Pourquoi
n’en profitez-vous pas ?

Les Ecoles Techniques, commerciales
et autres vous donneraient des connais-
sances pratiques et vous conduiraient
à la spécialisation, ce qui nous manque
le plus.

De même, les Ecoles qui préparent
au fonctionnarisme . . .

En maintes paroisses, un groupe au-
Tiitaire de jeunes pour les oeuvres so-
ciales est attendu depuis toujours. (Ad-
mirable, le Cercle Ozanam à l’Académie! )

Pour les amis des beaux-arts, de
l'art de dire, citons l’Ecole de Musique
et de Déclamation à l’Université, les
cours nombreux des professeurs laïques,
et n'oublions pas Le Caveau.

 

Le spori canadien-français manque
d'organisation . . .

Nos salles de jeux, nos terrains d'a-
musements sont pratiquement sans sur-
veillance au point que les parents sou-
cieux ne savent plus sur qui compter
pour la préservation de leurs enfants.
Il faut là une garde vigilante, telle
qu'en a établi la JEC depuis quatre
ans à Otlawa, même; faut-il toujours
laisser, aux jeunes filles ce que leurs
grands frères feraient, peut-être, avec
plus de succès ?

Les cercles de jeunes — et il ne
semble en rester que des ombres —
réclament des membres et des membres.
Et le Scoutisme, cette véritable école de
civisme, d'initiative et de désintéresse-
ment !
Et st cela re suffit pas, qu'on en crée

das oeuvres pour des jeunes et à faire
vivre par des jeunes!

Ne
t

  

 
  

Faute d'espace, j'ai sacrifié l'apos-|
tolat national, dont nos jeunes parais-;
sent ignorer la grandeur et les moyens...
Il est pourtant de la plus haute impor-
tance d'en causer l’un de ces jours. Cet
apostolat, il serail facile d'en marquer.
une date, si les jeunes veulent enten-!
dre l'invite que nous leur ferons prochai- ,
nement d'assister, comme jeunes, au |
Congrès de l'Association canadienne-;
française d'Education d'Ontario les 12.
et 13 octobre.

Victor BARRETTE.
P.S.—A la dernière heure, on nous;

prie de rappeler que ce soir, à 8 h., la
chapelle du Précieux-Sang (Echo Drive) ‘
sera ouverte aux pèlerins. ;

V. B.
— etect.sens.

AU JOUR LE JOUR
La situation en Europe

|
Tous les cercles diplomatiques sont heureux ‘

que le chancelier Hitler, dans son exposé de la

politique extérieure de l'Allemagne, n'ait pas

prononcé de paroles irréparables. Mais si le

danger immédiat de guerre est écarté, la situa- -

tion demeure extrémement tendue, car Hitler

a déclaré qu'il ne serait pas satisfait tant que ;

les Allemands des Sudétes ne seraient pas libres

de décider de leur sort. Les négociations conti-

nuent dans le tumulte et les événements peu-

vent prendre soudainement une tournure tra-

gique.

La minorité allemande en Tchécoslovaquie

demande un plébiscite. Dans les villes et les

villages des Sudètes, on entend résonner. le

“Deutschland Uber Aller” et le “Horst Wessel”,

chant de guerre des nazis, l'un et l'autre frap-

pés d'interdiction par le gouvernement de Pra-

gue. A Reichenberg, la police tchèque a brisé

une manifestation de vingt mille personnes. En

plusieurs endroits, la police et les manifestants

en sont venus aux mains. A la suite du dis-

cours de Hitler, l’état des esprits a atteint un

tel paroxysme que le gouvernement tchécoslo-

vaque a irterdit les manifestations, restreint la

liberté de parole et proclamé 1a loi martiale

dans neuf districts des Sudètes. Afin de main-

tenir l'ordre, ce gouvernement est prêt à éten-

dre la loi martiale à toute 1a Tchécoslovaquie.

Au delà du problème de la minorité sudète,

il y a la question, beaucoup plus grave, de l'in-

dépendance de ia Tchécoslovaquie. “Ne gar-

dons également aucune illusion sur les objectifs

hitlériens en Tchécoslovaquie, écrit Robert

d'Harcourt dans la “Revue des Deux Mondes".

II faut une belle candeur pour croire le
national-socialisme mené par le seul désir
d'appliquer les principes wilsoniens du droit des
peuples à disposer d'eux-mêmes. L'indépendance
sudète est un écran. Le but vrai est l'hégémo-
nie allemande sur Ye continent. Maître de
Prague, l'hitlérisme tient la clef, non seulement
de l’Europe centrale, mais de toute l'Europe du
Sud-Est, et pratiquement domine l'Europe. La
jeunesse hitlérienne ne fait que révéler les vrais
Objectifs de la politique extérieure de la croix
gammée quand elle chante en défilant dans
les rues au pas cadencé: “Aujourd'hui nous
appartient l’Allemagne et demain le monde

entier”. .

C'est le sort de la Tchécoslovaquie. beaucoup
Plus que celui des Allemands des Sudètes, qui
intéresse surtout les chancelleries européennes,
Aussi s'efforcent-elles d'enlever à Hitler toute
excuse d'envahir la Tchécoslovaquie, en cher-
chant à régler d'une facon Satisfaisante le pro-
blème de la minorité sudète. C'est pourquoi
Londres et Paris s'entendent-ils pour faire
pression sur le gouvernement tchécoslovaque et
obtenir de lui quil autorise la tenue d’un pié-
biscite dans les régions des Sudètes. Les habi-
tants des Sudétes n'ont Jamais fait partie de
l'Allemagne, mais ils appartenaient à l’Autriche-
Hongrie empire à prédominance germanique.
Tls sont de race allemande et leurs sympathies
vont à l'Allemagne. Plusieurs se demandent
s'il ne serait pas mieux, pour la paix de I'Eu-
rope et du monde, de détacher cette minorité
de la Tchécoslovaquie, état hybride créé par le
traité de Versailles, et la confier à l'Allema-
gne. Dans ce cas, l'Allemagne n'aurait plus de
motif apparent d’envahir la Tchécosiovaquie
et la paix serait préservée pour quelque temps.

 
L'immigration britannique |
La duchesse d'Atholl est venue au Canada

pour convaincre les Canadiens que le gouver-
nement républicain d'Espagne est le champion
de la démocratie et le général Franco l'outil des
dictatures. Afin qu’elle puisse prouver qu'elle
est réellement démocrate, un correspondant de
"Action catholique” lui fait la proposition sui-
vante: “En Grande-Bretagne, où les landlords
possèdent de très vastes domaines, le problème
agraire est fort inquiétant. La moyenne de la
population est presque douze fois plus élevée
qu'en Allemagne et en Italie- La moyenne de
la population urbaine est même huit fois plus
élevée. Presque tout le monde est entassé dans
les villes parce que les landlords refusent de
concéder leurs terres.
“Le duc d'Atholl, à lui seul, est propriétaire

de 202.000 acres, ou d'un trois-centième de toute
la superficie de la Grande-Bretagne.
“Pourquoi notre aimable visiteuse ne déploie-

rait-elle pas toutes les ressources de son talent
de persuasion à induire son illustre époux à
partager les 315 milles carrés de son fief hére-
ditaire entre deux milles colons britanniques en
puissance ?. ..

“Le problème agraire ainsi résolu. celui de
l'immigration le serait du coup, À l'avantage de
l'Empire.”

Il est peu probable que cette suggestion soit
acceptée. Les impérialistes ne veulent pas tant
combler les ‘‘vastes espaces” de la Grande-Bre-
tagne que ceux des Dominions !

Ch. GO.

 

EPHEMFRIDES
rer

IL Y A VINGT ANS
LE 14 SEPTEMBRE 1918

L'offensive américaine se poursuit dans lesecteur de St-Michel. Les dernières nouvellesannoncent que les Américains ont pris le premiervillage de l’autre côté de la frontière. Les avia-teursalliés ont bombardé la gare de Metz et lafortcresse de cette ville est en danger. LesFrançais continuent d'avancer vers St-Quentinet les Anglais ont pris Plusieurs viliages dans iarégion de La Bassée. Le éralissime Foch nelaisse aucun répit à l'ennemi.L'enquête sur le scandale dez voles militairesaux casernes de St-Jean est commencée M. Ar-chambault, député de Chambly-Verchères, avaitaccusé de parjure 17 officiers et 700 hommes.’ Legouvernement refuse de produire les documentsêt veut étouffer l'enquête dés ie début.Le vice-chancelier d'Allemagne fait connaître

res envahis et à conclur -ditionJue les Alliés lu remettent Descolons  ues.

Les antirévolutionnaires prennent Is ville de :Pe

 

DROIT, OTTAWA, MERCREDI !
   

 

 

 

14 SEPTEMBRE 1836.

Un concile

Le 14 septembre 1856. Mgr Taché quitta Saint-Boniface
pour visiter I'Est dy Canada et effectuer son deuxiéme voyage
en Europe. Il rencontra les évêques canadiens réunis en concile
et leur proposa les besoins de ses missions. Le concile adopta
le texte d'une supplique adressée au Souverain Pontife: “Le
diocèse de Saint-Boniface, y lisait-on, comprend un territoire
immense, puisqu'il a 1520 milles de long sur à peu prés 1300
milles de profondeur. Ce vaste territoire est couvert de peu-
plades infidéles, dont on ne peut préciser le nombre, parce
que ce sont des tribus nomades, mais que l'on estime être de
80,000 âmes. Il y a chez celles de ces tribus qui vivent loin du
commerce des gens civilises, de tres heureuses dispositions pour
la foi chrétienne, et elles sont les premières à demander
avec instance les missionnaires”.
nomination d'un coadjuteur à

. La supplique demandait la
l'évêque de Saint-Boniface, de

façon à ce que, les deux prélats vivant à 1200 milles de
distance, tout le travail d'organisation de l'immense diocèse

  

i
i
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put se poursuivre sans encombre. |

Volumes du deuxième
Congrès de la Langue

française

Le Comité Permanent des Con-
grès de la Langue française en Amé-
rique vient de terminer l'expédition
"des trois volumes de Mémoires du
Congrès de la Langue française au
Canada aux souscripteurs de cinq
dollars et plus à l’œuvre du deu-
xième Congrès.
Ceux qui, par hasard, n'auraient

pas reçu ces volumes auxquels leur
donne droit leur souscription pour-
ront les réclamer en s’adressant au
Secrétariat du Comité Permanent
de la Langue française, Université
Laval, Québec.

Il reste encore Un certain nom-
bre de séries de ces volumes que le
Comité Permanent peut mettre à la
disposition du public. Ils consti-
tuent une source d'information très
précieuse pour tous ceux qu'inté- :

resse le problème de la survivance
de la langue et de l'esprit français
sur le Continent Nord Américain.

Paul-Emile GOSSELIN.
Secrétaire général.

Université Laval,
Québec, 12 septembre 1938.

BÉNÉDICTION

DE L'ÉGLISE...
(suite de la lre page)

 

 

religieuse de la communauté des

rie, tous furent faits par l'artiste

décorateur qui était en charge des

travaux, M. Faniel,

L'EGLISE
L'église actuelle fut bâtie par

Mer Stéphane Côté, P.D., qui fut

nommé curé de Chelmsford en

1906.
En 1908, $26,000 furent signés

pour la construction de l'église, en

1912 eut lieu la bénédiction de la
pierre angulaire et en 1913, la béné-

diction de la nouvelle église.
On doit aussi a Mgr Stéphane

Côté, curé, 1a présence des SS. Gri-
ses d'Ottawa, qui dirigent l’école

du village depuis 1906, l'école mo-

derne bâtie au centre du village en
1928, le nouveau cimetière inau-
guré en 1907, la construction du

nouveau presbytère en 1906, et celle
de la sall de I'A.C.J.C. en 1835.
La paroisse compte plusieurs

congrégations et cercles: la Ligue

du Sacré-Coeur, dont M. Tourigny

est président; le cercle Stéphane

Côté, de l’A.C.J.C, M. Ad. Joliat,
prés, la Congrégation des Dames

de Sainte-Anne, Mme Léda Blais,

prés.; la F.F.CF., Mme Léda Blais,

prés.; la Congrégation des enfants

de Marie, Mlle Cécilia Gervais, prés.

le Cercle Pédagogique Stéphane

Côté, M. Gérard Castonguay, prés.

Le vicaire actuel est M. l'abbé

Paul Sylvestre. Le maître de cha-

pelle est M. Louis Groulx, N.P, et

 

l'organiste est Mme Lorette-TI.

Blais,

CHUTE A BLONDEAU

CHUTE-A-BLONDEAU. Ont. 14.

“—I y eut um grand nombre de

personnes dimanche après-midi à

notre cimetière, à l'occasion de 18.

cérémonie annuelle pour les dé-

funts. Une procession de fidèles

s'est mise en marche de l'église au

cimetière.

La cérémonie commença par la
récitation du chapelet par not:e
curé, M. labbé J.-E. Plouffe, qui

donna le sermon de circonstance.

montrant que cette visite au ci-

metière comporte une quadrupie
leçon: le respect du champ des

morts, la pensée de la mort, le sou-

venir de nos défunts et la prière
pour les âmes. L'Eglise entoure le

cimetière des plus grands égards,

parce que c'est une terre sainte,

que nous devons nous-mêmes res-

pecter et visiter fréquemment. Eile
nous rappellera la brièveté de la
vie, la nécessité d'être toujours
prêts à comparaître devant Dieu,

la mort pouvant nous frapper à

tout instant. Cela nous permettra

aussi de nous souvenir plus sou-

vent de nos chers disparus, quz

nous sommes si facilement portés

à oublier. En nous en souvenant,
nous voudrons naturellement prier
afin de hater leur délivrance des
flammes purificatrices du purga-

toire. C’est par la sainte messe en-
tendue ou offerte que nous leur

viendrons le plus facilement en

aide. La cérémonie se termina par
l'absoute.

De nombreux fidèles visitèrent
ensuite les tombes de leurs dé-
funts pour faire de nouvelles prfe-
res.

 

Nous avons le bonheur d'avoir par-

mi nous cette année, pour ensci-
gner dans nos écoles, les Révéren-
des Soeurs Grises, depuis si long-
temps désirés. Ce sont: Soeur

Saint - Hector, supérieure, Soeur
Jacques-Marie, Soeur Marie-Agnès,
Sainte-Christine.
—Nous souhaitons un promp

rétablissement à M. Rodolphe La-
londe, qui est malade depuis quel-
que temps à JIThôpital Saint-Luc,
Montréal.
—M. et Mme Daniel Cousineau

et leurs enfants, de Montréal,
étaient en visite chez M. Elie La-
londe, récemment.

—-Mlis Juliette Laurin, de Mont-
réal, était chez sa mère, Mme J.-B.
Laurin, ces jours-ci.
—M. et Mme William Lachains,

de Hawkesbury, prenaient le di
ner chez Mme Edmond Lachaise.
dimanche. ¢
—M. et Mme René Titlley et

leure deux fillettes. da Montréa:,
ont visité M. et Mme Delnbus
Tittley, parents de M. Tittley.

SS. des Sts-Noms de Jésus et Ma-!

L’Amicale des

anciens élèves |
!

de l’école S.-J.-B.

Dimanche. le 11 septembre, à 1'
heure, se réunissaient dans la salle :
Saint-Albert-le-Grand les anciens|
de l’école Saint-Jean-Bantiste pour:
assister à un diner et pour réor-!
ganiser l’amicale de l'école.

Les anciens vinrent nombreux.
Pour une première réunion, ce fut
un succès. On comptait auelaue
100 convives. Parmi les distin-
gués visiteurs. on reconnaissait,
outre le Cher Frère Théophilus. di-
recteur de l’école Saint-Jean-Bapn-
tiste et les Chers Frères aui ensei-
prent à la même école, le R.P,
Svlvain, euré de la paroisse, le
Cher Frère Alexandre, directeur
de l’Académie de la Salle, le Cher
Frère Liguori. directeur de la mail

son St-Josenh, la Cher Frère Cy-
prien, directeur de l’école Brébeuf
et le Cher Frère Portheus, de I'A-
cadémie, tous anciens directeurs
ou Drofesseurs à l’école Saint-
Jean-Baptiste.
A la fin du diner. le président

du comité d'organisation M. Gre-
nier, Drit la parole et expliaua
brièvement le but de cette réunion.
Puis. il invita le Cher Frère Théc-
philus a adresser la varole aux an-
ciens. Le Cher Frère directeur ex-
prima sa joie de voir les anciens
réorganiser l’Amicale. fondée il v
a deux ans. insista sur la nécessité
d'une amicale pour l’école. Pour
obtenir un réel succès dans l'é-
ducation. il faut. dit-il le concours
de trois groupes, le clergé, les ins-
tituteurs et les parents. Avec une
amicale. on pourra obtenir plus fa-
cilement la réalisation du rêve de
tout éducateur.

Puis le président invita le R.P.
Curé à dire auelaues mots. Après
avoir exprimé sa ioie de voir les
anciens réorganiser l'amicale de
l’école St-Jean-Bantiste. il encou-
ragea tous ceux Drésents à en
faire partie et fit remarauer la né-
cessité de la collaboration dans la
grande oeuvre de l’éducation. L’in-

 

termédiaire pour bien s'entendre
est une amicale.
Le président remercia —en-

suite tous ceux aui avaient con-
courru au succès de cette réunion.
Tl remercia spécialement les Rédé-
rends Pères Dominicains, toujours
si accueillants. d’avoir mis la salle
Saint-Albert-le-Grand à la disposi-
tion du comité d’organisation et de
même les dames du choeur de
chant aui servirent le diner.
Après eurent lieu les élections.

Le comité d’élection se composait
comme suit: Président, le Cher
Frère Théophilus: scrutateu rs:
MM. Hector Rov et René Trudel.
On choisit dix candidats. Ces dix
membres se réuniront ce soir à la
résidence des Frères nour procéder
à l'élection des officiers.
Le comité d'organisation se com-

vosait de Raoul Grenier. président,
M. l'abbé W. Brav. secrétaire. de
M. René Trudel. trésorier. des
Chers Frères Théophilus et Gé-
rard du R.F. A. Deslauriers, O.P.
et MM. W. Rouleau, A. Landreville !
et E. Deslauriers.

PERKINS MILLS

  

Occasions en

Nouveau chev

Nouvelles conceptions

du Gant en France.

Nouveau suède francais

de la plus célèbre maison

Devraient se vendre $3.50 à $5.50

GENRES DETAILS COULEURS

Fourreaux tailleurs Piqués à le main Blanc

Genres sport Plissés Pastel

Genres glissière Appliqués Brun

Longueur au poignet Froncés Vin

Effets gontelet Lisérés Vert

Gants d'oprés-midi Broderie Marine

Longueurs 6 boutons Touches métalliques Nour

C'est probablement la plus remarquable vente de gants

dans les annales de Murphy-Gamble.

Murphy-Gamble
Limited

GANTS
reau francais ¢     

         
       
  

,

195 |

    
—— mere  

M. Alfred Ranger. de Granby, a
passé deux semaines chez sa mère,
Mme Napoléon Ranger.
M. Eddy Cadieux, de Ste-Agathe,

est en vacances dans sa famille.
M. et Mme E.-P. Labrosse fai-

saient un voyage au Saguenay en
fin de semaine.

es

Une collision

d’automobiles

 

(De notre correspondant)

GRACEFIELD, 14. — Dimanche,
l'auto conduit par M. S.-B. Man-
sell, allant vers Ottawa, vint en col-
lision près de Kazabazua, avec une
autre machine conduite par M.
Yagle, d'Albany, N.-Y. Les occu-
pants de auto de M. Mansell, Mlle
J.-B. Kelly. M, et Mme F.-G. Bri-
pon et leurs enfants ne reçurent au-
cune biessure grave. La machine
fut cependant beaucoup endomma-
gée.

Le 3 septembre fut bénit par M.
le curé J.-A. Mondoux le mariage
de Mlle Bernadette Bédard à M.
Joachim Rondeau. MM. Louis Bé-
dard et Calixte Rondeau, pères res-
pectifs, leur servaient de témoins.
La mariée portait un costume de
crêpe beige avec accessoires rouille
et fleurs naturelles à l'épaule. Mile
Alice Lamothe touchait l'orgue.
Aprés la cérémonie nuptiale, les in-
vités se rendirent chez M. Louis Bé-
dard, père de la mariée, où le diner
fut servi. Le soir, il y eut récep-
tion chez M. Calixte Rondeau, père
du marié. On servit le souper, et à
minuit, un magnifique goûter fut
servi par Mme Calixte Rondeau, ai-
dée de ses filles Mme Alfred La-
chapelle et Mlle Marguerite Ron-
deau. Durant la veillée, il y eut
chant et musique. Tous se séparè-
rent 4 une heure avancée. empor-
tant un bon souvenir de cette agréa-

B. Woodcock, de Montréal, sont
venues passer quelques jours chez
leurs parents de Gracefield.
Parmi nos institutrices, plusieurs

; sont allées enseigner dans nos pa-
roisses environnantes. MlHes Eléo-
nore et Jeanne Dupras, à Masham,
Mille Solanges Dupras, à l'école du
village du Lac Ste-Marie; Mlle Co-
rona Gravelle, à l'école du Lac Blue
Sea; Mille Antoinette Bénard, à
Happy Mountains; Mlle Gilberte
Martineau, au Lac Bitobig: Mlle
Marie-Laure Martineau, à Ste-Thé-

rèse-de-la-Gatineau.

Mlies Joëlle L'Ecuyer et Evelyne

Martineau sont retournées à l’école
Normale de Hull; MM. Gérard Mer-.
cier, Rhéal Chénierè Aldège Sin-
cennes. au Collège St-Alexandre:.
MM. Jacques et Albert Desjardins,
Jacques Faure, René Lafreniére,
Gilles L’Ecuyer, au Séminaire de
Mont-Laurier.
M. l'abbé Ferd. Forcier est retour

né au Séminaire de Mont-Laurier,
après avoir passé les vacances chez
ses parents, M. et Mme Edmond
Forcier.

Les classes sont ouveries depuis
le 5 septembre. L'assistance se fait
plus nombreuse que par les années
passées.
A tous, institutrices, religieuses et

laïques, et à leurs élèves, bon suc-
cès.
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BAGDAD [oy AS
a SAa I R AN ble soirée. Les mariés reçurent de

nombreux et riches cadeaux. M. et
Mme oJachim Rondeau demeure-
ront à Ayimer, Qué. Nos meilleurs '
voeux de bonheur.
De Passage: — !
M. D. Dumoulin, chef de police |

a Aylmer, M. et Mme F-.-A. La-|
chapelle, de Hull; M. et Mme J.
Larcher, M. et Mme A. Lachapelle;
M. et Mme A. Lanthier, Mlles J.-L.- |
A. Larcher, M. C. Larcher, de Ga-
tineau Mills, étaient à Gracefield, |
à l'occasion du mariage Rondeau-'
Bédard. ;
M. Gérard Martineau. de Rouyn,!

visitaient ses parents. M. et Mme | PERKINS, Qué, 14. — M. J-.
Baptiste Legault, de Val d'Or, est!
en ce moment en visite pour une:
quinzaine de jours chez ses beaux- |
frères, MM. David et Hormisdas
Lépine.

Mme Poirier. M. et Mme Lionel
Lépine ainsi que Mme Régis Tru-
del étaient ici pour la fin de se-
maine.
Mme Napoléon Ménard est retour-

née à Montréal. apres un long sé-
jour chez son père, M. Pierre Tru-
del.

M. Eugène Rollin, fils de M.
Albert Rollin, a subi une opéra-
tion à l'hôpital de Buckingham.
Nous lui souhaitons un prompt ré-
tablissement.
Mlle Simone Lépine est actuelle-

ment en promenade chez sa soeur,
Mme A. Damphousse, de Bucking-
ham.
Mlle Yvonne Rollin, d'Ottawa, a

rendu visite à ses parents, M. et
Mme A. Rollin, ces jours derniers.
rs

ST-EUGENE, Ont.
ST-EUGENE, 14. — Le premier

mercredi de septembre marquait
cette année encore la rentrée des
élèves aux collèges et aux couvents,
Plusieurs des nôtres se sont ache-
minés vers diverses institutions.

M. Roger St-Denis. René, Léo-
nidas et Jean Gauthier sont re-
tournés au collège Bourget, de Ri-
gaud. MM. Emile Lafrance, Maxi-
min Villeneuve et Lionel Brunette
à l'Université d'Otiawa.
Mile Françoise Labrosse est re-

tournée reprendre son poste d'ins-
titutrice à Eastview.
Mlle Gabrielle St-Denis nous a

quittés pour l'école Normale d'Ot-
tawa.

Mille Liliane Goulet va enseigner
à St-Bernardin.
Mille Gabrielle Lafrance et M. Ro-

bert Lafrance sont allés suivre un
cours d'anglais à Glen Nevis.
Nous regreitons d'apprendre que

M. Léopold Diotte, fils de M. Napo-
léon Diotte, est à l'hôpital Victoria,
de Montréal. Nous espérons qu'il se
rétablira bientôt.
M. et Mme Onésime Gélineau et

leurs enfants étaient de passage à
Caledonia Springs, dimanche.
M. l'abbé Arthur Cadieux passe

quelques jours chez ses parents. M
et Mme Barnabé Cadieux.

EEE;

—M. Omer Major était de pas-:
sage à Moncréal 1a semaine der- |

 

 

 
 

 nière.
 

Adolphe Martineau, en fin de se-.
maine. Le voyage se fit en auto.

M. Zotique Mercier est retourné à
Rouyn, ou il est employé pour la:
Canadian International Paper.

M. Georges Auger, député, et Mme
Auger étaient parmi nous, à l'occa-
slon du mariage oRndeau-Bédard.
M. et Mme L. Martel. M. E. Lamo-
the, M. et Mme E. Guertin, d'Ayl-
mer, sont venus assister à la récep-
tion qu'il y eut chez M. C. Rondeau,
le 3 septembre.

Mme P. Woodcock et Miles A. et  
—"
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Le dernier trongon de la ligne
trans-iranienne a été terminé 1 v
a quelques jours et la voie ferrée
longue de 1435 km. a laquelle on
travaillait depuls 1927, a été oi-

verte au trafic—C'est la premiérs

grande ligne de lIran ‘autrefois

appelé Perse) —Elle relie le nou-
veau port de Benderchais, sur la

mer Caspienne. au port de Bender
Chahpour, également construit rés

cemment, sur le Golfe Persique,
en passant par Téhéran, la capie

tale, (GEOPRESS.)

 

SÉCURITÉ DE FAMILLE
Si votre situation est telle que vous désirez continuer
la protection de votre épouse, de vos enfants mineur,
de vos filles . . . vous pouvez le faire par la création
d'une fiducie sous votre Testament, dirigeant qu’une
certaine partie de vos biens soit mise de côté, tout en
désignant le mode d'administration de ces argents.
G Une fiducie peut être crée pour couvrir presque
toutes conditions qui puissent surgir, et si vous don-
nez à votre fidéicommissaite le pouvoir d'agir dans
les cfrconstances imprévues, vous assurez à vos héri-
tiers le maximum de protection et de liberté. G Fn
désignantla Toronto General Trusts comme fidéicom-
mis, Vous vous guarantissez l'expérience nécessaire
et la permanence pour voir vos projets s'éxécuter avec
suceès. @ Nous vous invitons à consulter nos repré-
sentants sur les avantages pratiques des fiducies, soit
par testament ou par contrat. 4 Vous n’encourez
aucune obligation.

THE

TORONTO GENERAL TRUSTS
CORPORATION

SUCCURSALE D OTTAWA: ANGL8 DES RUBS PLEIN ET PARES

 

Fonds sous administration . .

  

...... . $237,000000
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Le journal quotidien spécialement dévoué
aux intérêts de Hull et de le région.

Le journal qui a le plus fort tirage
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M. PAUL LEMAY
——— asa

L'assemblée Uélit par acclamation. — Orientation nouvelle
du jeune commerce. — Le cinquième anniversaire et le

dans Hull et le région.

  

I

PRESIDENT

 

tirage de la Matson idéale.

Ce n'a été une surprise pour personne que l'élection par
acclamation de M. Paul Lemay, secrétaire sortant de charge|
de la Chambre de commerce des jeunes de Hull, à la prési-
dence de çette corporation. De l'avis de tous les membres,
personne n’était mieux préparé à accomplir la besogne qui
s'impose cette année au jeune commerce, personne non plus
n’était plus digne d'occuper ce poste.

Depuis plusieurs années, M. Lemay se prodigue comme
secrétaire pour le développement de la Chambre avec un
dévouement à toute épreuve.
se féliciter un jour ou l’autre

Tous les membres unt eu à
de ses bons services.

D'autre part, s'il s'agit d'orienter dansune voie nouvelle
le jeune commerce de Hull, il ne faut pas oublier que M.
Paul Lemay fut avec MM. Camille L'Heureux et Aurèle Grat-
ton, l'un des principaux instigateurs de ce retour vers des
activités plus spéculatives. Il n'a pas été étranger non plus
à la rédaction du rapport spécial d'initiative qui a rallié.
quant à ses lignes générales, tous les suffrages à l'assemblée
générale d'hier soir, à l'hôtel “Chez Henri”.

M. Lemay a acquis comme secrétaire une expérience
précieuse, 1! s’est créé des relations qui lui servirons autant
qu’à la corporation dont il devient le président. Il a été en
mesure à sonposte de secrétaire de manifester des qualités
d’entre-gens, de caractère etd'esprit qui le désignaient d'em-
blée pour la charge qu'on lui confie.

Son expérience au secrétariat, celle qu'il a acquise
au contact des autres associations le mettent en mesure de
juger ce qui est le mieux adapté à nos besoins en même
temps que proportionné 4 nos ressources. Il propose dans le
rapport spécial, préparé en collaboration, la création de
deux comités nouveaux; un comité d’étude et un comité
de la pratique oratoire qui rendront de grands services,

Il s'agit en effet pour le jeune commerce de Hull moins
de s'aventurer dans de grandes entreprises qui ne sont pas
directement de son ressort, bien qu’il soit à son honneur
d’en avoir mené plusieurs à bien, que de préparer des hommes
complets que ce soit pour les affaires ou la vie publique qui
soient au fait des grands problèmes qui se posent dans le
monde, dans le pays ou dans la municipalités et à qui ia

pratique oratoire permettra d'exprimer leur opinion d’une
façon française et logique.

Le 30 octobre prochain, il y aura cinq ans que la Chambre
de commerce des jeunes a été fondée. Avec son nouveau
président, elle entre dans une nouvelle période, la plus utile à
notre avis de son existence. I est probable que le nouvel
exécutif s'empressera de recourir aux moyens nécessaires
pour que la Maison idéale soit tirée avant cette date. Il ne
restera plus alors aucun fardeau pour empêcher M. Lemay
et son exécutif de mettre à exécution le programme le plus
important dans l'histoire de la Chambre de commerce des
jeunes.

Robert CHARBONNEAU.

 

UN CODE DE LA

ROUTE POUR

- LES CYCLISTES

“I} importe, coûte que coûte, que
nous parvenions à faire l'éduca-
tion sécuritaire des cyclistes, à leur
faire comprendre leurs devoirs et
& leur faire accepter leurs respon-

sabilités”, déclarait à un récent
 déjeuner-causerie de la ligue de
sécurité, M. J-A. Oôté, un aes
membres du conseil d'administra-
tion.

“Je voyage toute l'année durant,

d'un bout à l'autrs de la province,
continua M. Côté, et je me rends
compte de plus en plus à quel

point les cyclisies sont imprudents.

Bien que la chose soit obligatoire,
bien peu sont munis de l'éclairage
nécessairé. J'ai rencontré des jeu-
nes cyclistes à Ja campagne, cireu-
lant en groupes. de trois ou quatre,
occupant toute la largeur du che-
min et n’ayant ni phars, ni réfle--
teurs”.

“Ils conduisent un peu comme
ils veulent, sans signaler. sans
stopper aux arrêts, sans tenir l'ex-
trême droite comme ils devraient
le faire pour leur propre protec-
tion”.
Le secrétaire général a annoncé

que la ligue, à l’occasion de la ren-
trée des clasees, adressait une let-
tre à tous les curés pour obtenir
leur concours dans une campagne
de propagande auprès des jeunes
cyclistes, et dans l'intérêt partteu-
lier de ceux-ci.
Une double affiche illustrée, re-

présentant d'un côté, un cycliste
en train de signaler un tournant,
et de l'autre côté. un second bicy-
cliste mettant en vedette toutes les
précautions à prendre la nuit, sur

‘la route. est transmise à messieurs
les curés, avec une série de con-
‘sells fmpriMmés -adressés spéciale-
ment :aux enthbusiestes de la bé-
canc.
Nous publions pour nos lecteurs

le code de sécurité des éyclistés de
le Ligue: - ’
Le bicycliste se rappellera
toujours... ;

Qu'il est assujetti aux règlements
de circulation de la Province, ains:
qu'à celui de la ville ou municipa-
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lité dans laquelle il réside, et qu'il
doit en conséquence se conformer

à tous les articles de ces règle-
ments.
I doit aussi accepter de.
Conduire sagement et prudem-

ment. — Connaître la Loi de la
route et l'anserver. — Etre bian-
veillant pour les usagers de la rou-

te. — Etre courtois aur la route
comme il l'est à la maison.— Con-
duire droit devant lui sans sigz1-
guer. — Maintenir son bicycle en
parfait état. — Respecter les droits
de priorité aux intersections—Pré-
voir les accidents et les prévenir.—
Etre prudent pour lui-même et
pour les autres. — Eviter les dé-
passements dans les pentes et les
courbes.

Pour être en conformité
avec la lol...

Il condulra toujours en ligne
droite. à une vitesse n'excédant
pas 15 milles à l'heure—roulera à
l'extréme droite de la rue avant
en tout temps plein contrôle lde
son bicycle par les pédales et les
guidons--portera toujours sur sa
bécane, clochette, trompe ou klaxon

Appropriés, ainsi que phare à zeu

blanc à l'avant et lanterne à fou

ronge ou réflecteurs à larriére—

évitera de s'accrocher à un tran--
way, camion ou autre véhicule, et
ne circulera jamais sur le trotts.
—signalera de la main tous ses
tournants et arrêts regardant tou-
jours à l'arrière pour s'assurer qu'il
n'y a pas de danger pour lui ou

pour les autres, se rendant d'avar-
ce au centre de la rue quand il
veut virer à gauche mais restant à
l'extrême droite lorsqu'il tourna à
droite,—sera toujours seul sur une
bicyclette qui n'a qu'un siège et se
souviendra que les courses sont in-
terdites.
De plus, il arrêtera net à toute

enseigne d'arrêt, à tout feu rouge
dun signal lumineux, à toute
grande route, et à tout passage à
niveau d'un chemin de fer.

Enfin. il n'oubliera jamais que
les délinquants au Code de la Rnu-
te sont passibles de fortes amen-
des et s'exposent eux-mêmes à de
graves dangers en menaçant la vie
des autres citoyens.

 

Evénements
PROCHAINS

Sous cells rubrique sont annoncés
les événements prochains iels que
ass-mllées, banquets, perties de
cartes, séances, ete. Tarif: 3 sous
du mot. Minimum: $1.00.

    
      
    
    
Union des Marseuvres.
L'Union des Manceuvres aura son

assemblée régulière ce foir à 8 h.
15 à la Bourse du Travail. Avis
aux membres d'être présents.

: Le Secrétaire.

MONDANITES
Dimanche, le 4 septembre, des

 

 

Yvonne Charbonneau à l'occasion
du départ de sa fillette. Jacqueline,
pour le pensionnat du Sacré-Coeur,
à Ottawa.
Suzanne Gratton lut une adresse

et Denise Massée lui présenta un
bouquet et Shirley Wild, Un cadeau
au nom de tous ses amies.
Etaient présentes: — Madeleine

Couture, Gisèle Morrissette, Isabel-
le St-Jacques, Jeannine Girouard,
Madeleine St-Jacques, Marie-Paule
Girouard, Andrée Girouard, Mar-
guerite Liard, Thérèse Liard. Cécile
Labelle, Rita Boisvert, Marie Sé-
guin, Jacqueiine Delaney, Denise

"| Massé, Suzanne Gratton, Sherley
Wild. Claire Labelle, Suzanne Label

le, Thérèse Charron, Denise Char.’
ron, Mme Carmen Wild, Mme Y.
Charbonneau. 

a

amies se réunissaient chez Madame;

| © 21 y eut Jouxde toutes sortes ebcile Labelle,

Le noir Burns

télégraphie pour

avoir des sous,

Des télégrammes que le noir
Burns, accusé de fausses repré-
sentations et détenu en celluls en
attendant de réapparaitre en cor-
rectionnelle vendredi, a expédiés à
des amis de Montréal et de Chi-
cago, indiquent qu'il ne se sent pas
du tout inquiet de son sort et qu'il
a foi en l'avenir.

“Vendez quelque chose — Tout va
bien — Rien de sérieux — Ne vous
préoccupez pas.” — Pel est le texte
d'un premier télégramme qu'adres-
sait Cary Bruns à des amis de
Montréal.
Dans ur. second télégramme,

adressé cette fois, 4 Chicago, Burns
déclare:  “Télégraphiez-moi $125
immédiatement — rien de sérieux.”
Enfin, il rédige à des amis de Chi-
cago, deux autres télégrammes ain-
si conçus: "Envoyez-moi immédia-
tement 8250".
Ces télégrammes ont évidemment

été envoyés depuis son arrestation
et en rénonse, il n'a reçu que la
somme de $37 que la police a rete-
nue.
On nous apprend aux quartiers

généraux de la police, ce matin,
que Burns a subi un examen men-
tal dont le rapport n’est pas en-
core connu.

M. J.-S. Lefort

au Rotary Club

M. Raymond Brunet, du comité
des orateurs du Club Rotary de
Hull, annonce que M. Jean-Serge
Lefort, architecte de Hull, sera le

conférencier au déjeuner hebdoma-
daire de demain, à Standish Hall.
M, Lefort a choisi comme sujet l’ar-
chitecture de nos vidilles églises
canaciennes.
———

Sursis a Cayer

 

 

Jim Cayer, de Maniwaki, qul s'est
évadé de la prison de cette ville où
il était détenu pour vagabondage,
a bénéficié, ce matin, d'un sursis
en correctionnelle de Hul! devant
le juge Armand Boily.
rer

lère séance de

la commission

des asiles

TORONTO, 14. — LA Commission
royale nommée par le gouvernement
d'Ontario pour enquêter sur la

situation des asiles d’aliénés dans
la province aura sa première séance
à London jeudi après-midi ou ven-
dredi matin. C'est ce qu'annon-
çait aujourd'hi Me Eric Silk, ré-
dacteur des lois à la Chambre pro-
vinclale des députés, qui agira com-
me avocat de la commission.
M. Silx déclara qu'il serait peut-

être impossible d'annoncer défini-
tivement avant demain après-midi
quand les séances commenceront. II
faut auparavant terminer à London
un travail préliminaire assez con-
sidérable. Il croit que le stage de
la commission à London durera
peut-être deux ou trois semaines.SES

STE-ROSEDE LIMA
Ste-Rose-de-Lima, 14. — M. et

Mme Roméo Bourdon et leurs fil -
lettes Jeanne et Jacqueline, de
Hearst, ont visité M. Omer Bour-
don, la semaine dernière. Ils se sont
rendus à l'exposition de Toronto.
Mlle Amanda Latulippe les accom-
pagnait.

M, Pierre Joly, de Lachute et M.
Drapeau, de St-Scolastique ont

passé la semaine chez M. Nap.
Desjardins.
M. et Mme Edmond Joanisse et

leurs enfants, de Pointe-aux-Ché-
nes, ont passé le dimanche chez M.
Louis Joanisse ces jours derniers,

Mme Laurence Lecierc recevait M.

et Mme C.-A. Kunzinger. Mme
Thompson et M. Byrne, ce dernier.
capitaine de police, tous de New -

York.

Mme Russell Williams et son fils
Franklin ont fait un voyage à
Montréal dernièrement.

Mme Albert Lecompte, de Noran-
da, passe quelque temps chez ses
soeurs, Mme Octave Sauvé et Mille
Marie-Anne Renaud.

M. et Mme Henri Desjardins, M.

Nap. Desjardins et M. Georges Pi-
non visitalent des parents de Pi-

pon et de Chénéville, dimanche der-
-nier.

Dimanche dernier rendaient vi -
site à M. et Mme Lionel Nadon et
Mme Alfred Charette: M. et Mme
Eugène St-Louls et leurs enfants.
Mary et Ernest. de Vaudreuil, M.

let Mme Léon Grand. M. et Mme
Jos. Séguin d'Ottawa, M. Aurélien
Doucet, Mlle Evelyne Leblanc, de
Hull.

M. et Mme Hardy, de Montréal,
ont rendu visite à Mme Verner et
M. et Mme Léon Charette. en fin de
semaine. .
Dernièrement M. Lione! Nadon a

fait un voyage À Dorion. Il visita M.
Eugène St-Louis.
M. et Mme Wilfrid Proulx et leur

fille Denise. de Buckingham, Mlle
Corine Proulx, M. J.-C. Charlebois.
Mme Charlebois, Mlle Dolords
Charlebois, d'Ottawa visitaient M.
et Mme Françoise Proulx, diman-

che.
M. et Mme Raméa SéFuin et leurs

enfants, de Papineauville, étaient

chez des parents dimanche.
Mme Alfred Charette est revenue

d'une semaine passée à Montréal

et Vaudreuil.
Mme Edmond Nadon a passé

quelques jours A Hull, ches Mme

Constantineau.
Miles Germaine Lalonde et Deni-

se Schingh ont repris leurs classes
au Couvent d'Eastview, Mile Ray-
monde Nadon, au Couvent du Sa-

cré-Coèur, d'Ottawa-Est.
M, et Mme T. Larose, d’Almonte

et Mme Arsidas Larose, de Gati-
neau, étalent chez M. et Mme Félix
Scantland, Jeudi.
EE

distribution de prix aux gagnants.
,_ Un goûter fut servi à 5 heures par
‘Madame Carmen Wild, Madame Y.

  | Charbonneau, Marie Béguin et Cé-

PE

 

On prépare activement la
réception que l’on fera
à M. Paul Gouin, dimanche

 

Contrairement à ce qu'on avait

d'abord cru, le discours que pronon-
cera le jeune chef de l'Action libé-
rale nationale, Paul Gouin, & Ja
grande assemblée régionale qui se
tiendra dimanche prochain, à trois
heures (heure d'été: à l'hôtel de ville
de Hull, ne sera pas radiodiffusé.
Cette nouvelle, avec celle d'un ral-

liement à Gatineau, où M. Gouin
rencontrera et précédera un cortége
d’automobiles qui se rendra jusqu’à
l'hôtel de ville, dimanche après-midi,
ont été recueillies hier soir, à Hull.
A l'occasion d'une visite à Hull,

de MM. Laurent Bélanger, avocat de
Montréal, et Arthur Larente, tous
deux secrétaires conjoints de l'or-

ganisation central de l’Action libé-
rale nationale, et de M. Léonce Mar-
cotte, également du Comité central,
M. Régis Bélanger, organisateur de
l'assemblée de dimanche, a convo-
qué M. E.-A, Beaudoin, trésorier du
comité, et le secrétaire, M, Daniel
Lafontaine, à une courte réunion.

Il s'agissait, pour les délégués de
Montréal, de prendre connaissance

 

sateurs de Hull, en prévision de
l'assemblée que présidera dimanche
prochain, Son Honneur le maire Al-
phonse Moussette, de Hull.

M. Bélanger a affiché un optimls-
me encourageant aux représentants
de Montréal, en leur affirmant que
l'organisation locale comptait sur
une foule-record, que ‘les rapports
les plus rassurants étaient déjà par-
venus à l’organisation des comtés
de Papineau, de Pontiac et de Gati-
neau”.

Les orateurs au programme de
l'assemblée de dimanche, seront ou-
tre M. Paul Gouin, ses principaux
lieutenants.

De l'avis de MM. Laurent Bélan-
ger, Larente et Marcotte qui ont
parcouru les comtés qui participe-
ront à cette assemblée régionale, ls
venue de M. Gouin a soulevé par-
tout, un intérêt considérable.

Les dames seront les bienvenues
à cette assemblée. La galerie cir-
culaire de la salle de l'hôtel-de-ville leur sera tout spécialement réser-

du travail accompli par les organi- vée.

 

Il vole puis va

se rendre à la

police de Hull
 

Un jeune homme de 21 ans,
Charles Latour, de la rue Vaudreuil,
à Hull, a, raconté comment le 3
septembre dernier il rencontra par
hasard un nommé Ernest Latreille
qui était malade, comment il ou-
vrit les portières de deux voitures
et y prit des vêtements et des cou-
vertures puis alla se rendre à la
police, se rendant compte, malgré
qu'il fut en état d'ivresse qu’il avait
mal fait.

Il témoigna encore “u'il conduisit
les policiers aux endroits où il avait
jeté les marchandises volées et de-
manda à être mis en état d'arresta-
tion. On le renvoya à deux repri-
ses et il ne fut arrêté que le 5.
—Est-ce que ça vous tente d’aller

en prison ? demanda Me Avila La-
belle.
—Non, mais j'étais pris de re-

mords et je ne vouleis pas atten-
dre qu'on vienne m'arrêter, dit le
jeune crânement.
Le juge Boily rejeta la plainte

dans le cas de Latreille et condam-
na Latour au temps passé en prison.

Latreille était défendu par Me
Paul Boivin.
Les marchandises au montant to-

tal de $45 avaient été prises dans
les autos d MM. A, Dawson et B.
Burns, tous deux d'Ottawa. T:es voi-
tures étaient stationnées au Stan-
dish Hall.
rer

Le pénitencier

pour deux ans

à R. Arsenault

Royal Arsenault, sans adresse
connue, qui fut arrêté à Arnprior, à
peu de distance de l'endroit où il
avait démoli dans un accident l’au-
to qu’il venait de voler au docteur
J.-A. Ste-Marie, 18. rue Cource-
lette, a été condamné, ce matin, en
correctionnelle de Hull, à deux ans
de pénitencie-. ,
Arsenault est âgé de 19 ans. “Il

aura le temps d'apprendre un mé-
tier”, dit le iuge Boily.
Arsenault s'était endormi 'dans

une laiterie sur la ferme de M.
Kenneth Hogan quand il fut rat-
trapé par la police d'Arnprior.
rer

Daniel Lacroix

est acquitté en

correctionnelle

Daniel Lacroix. d'Eastview. com-
paraissait, ce matin, devant le juge
Armand Bolly, sous l'accusation
d’avoir conduit un camion en état
d'ivresse. Il a proteste de son inno-
cence.
Le premier témoin. M. Adélard

Sarrazin, qui dénonça Lacroix, après
avoir, prétend-il été forcé de pren-
dre ie fossé pour ne pas être écra-
bouilié par lui, sur le chemin de la
Pointe-Gatineau, déclara que La-
croix était ivre.
Les agents Napoléon Marcil et W.

Poirier prétendent que l'Homme
leur a paru être sous l'influence de
la boisson.
Le juge fait alors remarquer que

selon la loi criminelle il faut prou-
ver que l'homme était en état d’i-
vresse, et non, comme pour la loi
provinciale sous l'influence de l'al-
cool.
Le docteur G.-H. Bergeron témoi-

gna que l'Homme titubait et sentait
l'alcool. mais il ne veut pas certi-
fier qu'il y avait état d'ivresse. Suit
une discussion sur l'état d'ivresse,
A un moment, Me Avila Labelle

demande à brûle-pourpoint au té-
moin:

‘’Est-ce que le fait de voir un of-
ficier de police peut causer l'ivresse

chez un homme?”
— 11 arrive au contraire. dit le

docteur sur le même ton, que
grise.
M. Théo. Corbeil, marchand de

Saint-André-Avellin, déclare qu'il a
vu Lacroix à 1 heure et qu'il- était
sobre.
M. Vital Lacroix. frère de l'accu-

sé, qui demeure à Blackburn, dit
que son frère était nerveux parce
que sa femme venait d'entrer à l'hô-
pital et qu'elle devait subir une opé-
ration.
Enfin, l'accusé témoigna qu'il

conduit des autos depuis 22 ans qu'il
n'à jamais eu d'accident, qu'il avait
pris deux gorgées d'alcool et qu'il
n'était pas ivre.
M. Lacroix a été acquitté. Il était

défendu par Me François Caron.
teal

Lisez aujourd'hui les annon-

ça dé-

‘ces de votre journal. Elles
vous épargneront dn temps, de
l’argent et des ennuis, et vous
feront trouver le moyen de’

_ vivre mieux,

[a

   

EN
CORRECTIONNELLE

Il vole des bijoux
Robert Neil, âgé de 25 ans. et

domicilié à 236, rue Flora, à été
appréhendé hier, assez tard dans
la soirée, par le détective Borden

Hobbs, sous l'accusation de vol de
12 bagues, 23 montres, 3 rasoirs,

un briquet. et une plume-réservoir
d'une valeur totale de $843,20, plus
une somme en argent de $13,25, à
M. P. Horrowitz de ‘177, rue Bank.

Cité en correctionnelle ce matin.

le prévenu s’est avoué coupable. Il
avait été arrêté dimanche à Tu-
ronto. On a retrouvé à date, pour
une valeur de $500 de ces biiuvx

volés et le détective qui a logé la
plainte croit pouvoir retracer les
autres objets du “Corpus delicil”.

Le magistrat Strike à ajourne
l'affaire à mercredi prochain.

* * :
Recel

Convaincu du recel d'une cou.
verture d'automobile volee d'une

valeur de $5, propriété de M. Wil-
lam Weich. et par conséquent com-
plice de vol. Horace <Couvretle,
sexagénaire domicilié à 119 rue
York s’est avoué coupable, ce ma-
tin.
Le magistrat a réservé son juge-

ment au 17 septembre
*« = =

McSween n'est pas coupable

Le détective Kedey a retiré ce
matin, devant le magistrat, ia
plainte qu'il avait logée hier, con-
tre Roland McSween, accusé de
vol de rideaux, d'un tapis de table

et d'un tapis ordinaire d’une va-
leur de $25.

Sor, ~ompagnon Albert Caron,
qui, hier, avait protesté de son 1in-
nocence, s'est avous coupable, ce
matin.

Le magistrat prononcera sun ju-
gement le 21 septembre.

* * *
Indécence
Un sexagénaire d'Ottawa recevra

sa sentence, le 20 septembre, accit-
sé qu'il l'est et trouvé coupable
d'indécence publique.

* *
Sept au pénitencier

“Le délit que vous avez commis
est si grave qu'avant dé vous con-

damner, j'ai tenu à vous faire exa-
miner au point de vue mental.

L'examen a révélé que vous possé-
diez toutes vos facultés. Un hom-

me de votre acabit devient un ci-
toyen dangereux. Je ne vois pas

d'autre moyen de débarrasser la
société de votre présence, que de
vous condamner à un terme de 7
ans au pénitencier de Kingston",
de déclarer Je magistrat Strike à
Amédée Leduc, ce triste individu
d'Ottawa qui comparaissait en cor-
rectionnelle. il y a quelques semai-
nes, sous une accusation d'inceste.

* * *

Ces démons de la vitesse!
Ie magistrat Strixe a condam-

né ce matin à une amende de $19
Puis les frais deux automobilistes
réfractaires à la loi de la vitesse,
dans Ottawa.
Le premier. William-J. Akins.

domicilié a 130, rue Flora. pour
avoir pris une courbe à 50 mil'es
à l'heure sur la rue Waverley.
Et Henri Dubuc, 33, rue Chau-

veau. à Hull, pour s'être permis
de procéder À Plusque 15 milles à
l'heure, sur le pont interprovincial.
er

*

Grande semaine

d’achat chez-nous

QUEBEC. 14 — M. Louls Co.
derre, sous-ministre du commerce,
vient de recevoir du gouvernement
provincial de Québec l'ordre de pré-
parer Une grande semaine d'achat
chez-nous, pour la fin du mois d'oc-
tobre.

Au cours de cette semaine.
magasins du Québec mettront en
vedette des produits de la pro-
vince et tenteront d'en promouvoir
la vente,

+
25

ettertarte

Que penser de Ia Presse, de
la Radio et du Cinéma, une
petite brochure en vente au
“Droit” vous le dira.

 

 Le voleur: ‘Je dois marquer !'in-
dicat on de largent que je laisse
dans le coffre-fort.”

| NOTE

%

Nouvelles
de Cornwall
CONRWALL, le 14. — (D. N. C.) |

— BAPTEMES (Nativité): M. et;
: Mme Laurent Labrecque ont le:

plaisir d'annoncer à leurs parents,
et amis la naissance de jumeaux,
nés le 28 août, et baptisés à l'égli- |
se de la Nativité sous les noms de
Joseph-David-Roma et Joseph-Hec-
tor-Romain. Parrains et marral-
nes: David Lamirande et Hector La-:
brecque, Violette Labrecque et Em-

ma Villeneuve.
A M. et Mme Kod. Lemieux, née

Georgine Laurin, un fils, né le 3 |
août, baptisé le 11 sept. sous les
noms de Joseph-Roy-Gérald. Par-
rain et marraine, John Lemieux et
Sophie Leroux.

A L'AMENDE
MM. Gérard Lanctôt, Raymond

Lalonde et René Bourget payèrent

une légère amende en Cour de Poli-
ce pour ne pas s'être prémuni du
permis de garder des chiens
L'amende fut $1.00 et les frais de
Cour.
Pour avoir conduit son auto en

état d'ivresse, Bernard Masson, de
cette ville, fut condamné à sept
jours d'incarcération par le magis-

trat Bergeron, en Cour de Police,

lundi matin.
James Kippen, de Apple Hill, paya

$10.00 et les frais de Cour pour avoir
consommé de la boisson ailleurs que
chez lui.

RECAPTURE
Joseph George, de l'Ile de Corn-

wall, évadé de la prison locale alors
que les prisonniers aidaient a des
travaux dans la Cour de la Prison,
ceci il y a un peu plus d'un mois,
fut capturé par la police de l'Etat

de New-York à la suite d’un vol
commis. George fut emprisonné à
Oneida, N.-Y., par le constable
Scott. Aussitôt qu'il aura purgé sa
sentence à cet endroit, il sera ra-
mené ici pour subir son procès
d'évasion. Son compagnon d'éva-

sion, Wilfrid Charron, 19 ans, est
encore en liberté.

ENTENTE SIGNEE

la Cie Courtaulds, manufacturiers de
soie rayon, en sont venus à une en-
tente avec le Local No 3 de l'Union
Fédérale, en ce qui concerne les sa-
laires, les heures de travail et les
conditions de travail. La nouvelle
entente prenait effet samedi le 10
septembre dernier, date de termi-
naison de la dernière entente. Dans
cette entente, la Cie Courtaulds re-
connaît l'Union comme étant les
seuls médiateurs pour régler les

troubles ou faite les demandes au
nom des employés. Cette entente
n'entrave nullement le permis qua
la compagnie d'engager des person-
nes qui ne sont pas unionistes. Sous
le terme “Negotiations”, l'entente
accepte de faire une assemblée
mensuelle des chefs de l’Union et
du personnel de la compagnie pour
discuter les divers problèmes surve-
nus au cours du mois écoulé, aussi
d'accéder à des réunions spéciales
en cas de besoin immédiat.

D'après les dispositions de cette
nouvelle entente, tout travail fait
aprés les heures régulières et le di-
manche ou les jours de iête sera ré-
munéré au taux de “temps et de-
mi”. Sera aussi considéré comme
travail supplémentaire non régulier,
tout travail fait par les jeunes ges
ou jeunes filles après 2 heures pm,
le samedi. Les personnes qui au-
rnot été à l'emploi de la Cie pour

au moins un an auront droit à 17
jours de vacances avec paye: ceux
qui auront travaillé moins d’un an
mais plus que six mois, auront droit

à 3 1-2 jours de vacances avec paye,
La paye reçue pendant ces vacances
est basée sur la moyenne de payes
reçues au cours de l'année, Jusqu'à

ce que la Cie n'entrevoit pas d'abus,
un employé travaillant dans le Dépt
“Bpinning'” et qui souffrira de mal
d'yeux pourra laisser son travail
pourle reste du jour et recevra plei-
ne rémunération pour sa journée.
Les promotions seront adjugées sui-
vant le mérite et lorsqu'une partie
seulement des journaliers n'auront
pas de travail. on enverra ceux qui

auront été le plus récemment enga-
gés. L'entente demeurera en vi-
gueur pour une année et pour les
années à venir à moins que l’un des
partis concernés n'avise l'autre

Il nous fait plaisir d'annoncer que |

QUARANTE-HEURES
Casselman, 15, 14. 15 septembre.

FETE DU JOUR
Exhaltation de la Sainte-Croix.

     

 

Température i PLUS FRAIS

—CALENDRIER-=
MERCREDI, 14 SEPTEMBRE, 1838 — 257e jour de l'œnnée.

Lever du soleil, 5.30 — Lever de la lune, 8.33
Coucherdu soleil, 6.08 — Coucher de la lune, 10.45

 parCE

    
  

 

Grande Assemblée de l'Action Libéraie Nationale
Sous la présidence de son Honneur
le Maire ALPHONSE MOUSSETTE

DIMANCHE, LE 18 SEPTEMBRE A 3 H. P.M.
SALLE DE L'HOTEL DE VILLE

PAUL GOUIN
et d'autres orateurs adresseront la parole.

N.-Dame de la Salette

NOTRE-DAME-DE-LA-SALETTE,
14. — Rendaient visite, dimanche
dernier. à M. et Mme Damien Bois-
venu: M. et Mme Dam MacMillan,
M. Jack McMeilan, M. Clifford La-
moureux et son fils Edouard, tous
d'Ottawa.
Mme Théo. Morissette est reve-

nue après une absence de trois
mois. Elle a rendu visite À ses en-

 

Rouyn et Cobalt.
Mme Honoré Hayes, de Bucking-

ham, et Mme Louis Rouillard, de
Kirkland-Lake, ont visit¢é Mlle
Yvette Boisvenu, la semaine der-
nière.

Mille Laurette Malette était par-
mi ses parents, dimanche dernier.

voyage en ville, dernièrement.
M. et Mme Rémi Fortin, de Buc-

kingham, visitaient leurs parents,
dimanche dernier,
M. et Mme Honoré Latour et M

fants de Kirkland-Lake, Val d'Or, ;

Mme Palma Morissette faisait un ‘

et Mme Paul Mageau font actuelle-
ment une excursion dans le nord.

VENEZ EN FOULE

 

yDans leur voyage, ils visiteront les
principaux centres miniers, tels que
! Val d'Or. Rouyn. ns, eto.

e °

|La commission
t

| siege a Toronto

  

TORONTO, 14. — Les séances de
la commission royale d'enquête

; sur les asiles d'aliénés recemment

nommée par le gouvernement d'On-

tario commenceront aujourd'hui a
Toronto, annonce l'avocat de la

commission, Me Eric Silk.
Contrairement à ce qui fut an-

à London que lundi prochain.
mrsrterm cee

Lisez les annonces, elles sont
la voie directe qui vous con-
duit aux manufacturiers. El-
les vous permettent de choisir
ce dont vous avez besoin et ce
que vos moyens vous permet-

tent d’acheter. 

 

 

| Aubaines Alléchantes
 

SOIE RAYON

draperies, lampes de lits ou

de largeur. La verge …

Tissu très en vogue pour robes, kimonos,

doublures, sous-vêtements, etc.
couvrepieds,

  —
SATIN

saisons. Teintes: noar, brun,

valeur, la verge .

“KINGSILK"
Pour doublures. Tissu garanti pour deux

rouge, etc. 40 pouces de largeur.

19-
fawn, doré,

   

DR.

TWEED PLAID
54 pouces de largeur. Joli quadrillé vert,

  

rouge, bleu et brun, très recherché pour
“ jupes, jumpers, mantes, etc. Très spécial,

la verge eee

OS
  

POURUN MAN
Tweed à manteaux, 54 pouces
manteaux ou ensembles.
garnir pour l'hiver.
Chaud et résistant.
Les dessins sont va-
riés. La verge . d'une demande de changement au

moins un mois avant l'expiration ;
de l'entente, soit un mois avant le

Un accident assez rare est arrivé
près de Summerstown vendredi
après-midi dernier alors qu’un auto
frappa une voiture remplie de foin
et donna sur un autre auto à quel-
ques cents pieds de là. La voiture
et les autos furent fortement en-
dommagés mais pas un occupant ne
recut de sérieuses blessures, Un
auto conduit par Charles Gold-
berg, Montréal, qui procédait a
l'est, fri:\ pa le côté gauche de la
voiture à foin allant dans la même
direction et conduite pa: Wilfrid
Major. Ce dernier par la force du
coup fut projeté sur le chemin et
reçut des blessures à la tête et fut
fortement secoué.
Le bruit de la collision fit peur

aux chevaux conduits par Major
et ils prirent le mords aux dents.
Après avoir frappé la voiture à
foin, l'auto de Goldberg donna sur

un auto conduit par Frank Puller,
de New-Cariisie, Ohio, qui avait
presque arrêté son auto en pré-
voyant l'accident qui lui perals-
sait inévitable. Les occupants des
autos échappérent à de sérieuses
blessures comme par miracle,

 
Toute communication pour le ;

journal le “Droit” pourra Atre re-
mise, pour l'est de Cornwall, 4 M.
Louis-R. Parent, correspondant, 2a,
rue Arthur. Téléphone 387-J. Qu'on
se le dise.

Ne manquons pss d'encourager. 10 septembre. R
VOITURE FRAPPEE PAR AUTO |}

Un collet de fourrure suffit pour le

98.
TEAU DURABLE
de largeur. Tweed élégant pour

  

1:29 à 2,25
es 

le fera vendre rapidement.

tot. La verge .

VOILES CELANESE
Un tissu populaire dont le prix d'occasion

Teintes dést-
rées, champagne et écru. Mesurez main-
tenant vos fenêtres — et venez au plus

  

bleu, vert. jaune, rouge.

une sur la vitre. Is
se spécialisent pour
cuisine et chambre de
bain. La paire …

RIDEAUX “COTTAGE SET”
Rideaux Cottage en marquisette ivoire avec dessins de couleur

Valance froncée au haut,
côté et au bas des rideaux. Ils sont faits en deux parties dont

99< à 3.50

69:
sur un

 

A prix vraiment étonnant.

être offertes à $495 .

teintes assorties.

Couverture Tout Laine Ayers”
Il semble presque impossible que

des couvertures de ces dimensions et de cette qualité puissent
. . pourtant elles le sont . . .

feriez bien de venir les voir au plus tôt.
Couvertures moelleuses, souples, luxueuses,
bordées de ruban de satin de rayon en

Rose, jaune.
Environ 60 x 80 spécial, chacune .

ss

et vous

vert, bleu.

 

a.

Belle qualité de laine douce

vert et mauve, mauve et Or,  par nos abonnements, ceux qui
prennent part au grand concours
du journal le “Droit”, le seul jour- |
nal canadien-freacais de cette
province.
tft

CRYSLER
CRYSLER, 14. — M. René Dorais

à subi une opération pour l'appen-
dicite. Nous lui souhaitons un ‘
prompt rétablissement.

 

repris leurs classes.
Dimanche après-midi. le 4 sep-

tembre, eut leu la sépulture de
Marie-Laurette, enfant de M. et!

Mma Ernest Saint-Louis. !
Elie était Agée de neuf mois. Nos À

 Les soeurs de Ssinte Croix ont |

COUVERTURES REVERSIBLES
Double face. Deux tons: rose et vert, rose
et or, bleu et vert, rose et or, bleu et rove,

Chaque extrémité finie d'un large ourlet
de satin. Grandeur: 70 x 84.

au toucher.

95vert et or.

Chacune      
REVUE

Les personnes 4!
Revue CKCH

‘écrire

pages d'au

ous

fer un

Ts incroyables.

CKCH
{ n'ont pas resu

septembre sont
‘adresser à no-

exemplaire.

a Jeympaihies à la famille éprouvée. | meerSO CESECE!

noncé auparavant, on ne siégera’

59-|
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De toute façon, même pa
les armes, s’il le faut

«Suite de la liere)
 

incapables de négocier librement et
sans restriction sur les droits et le
sort des Sudètes, à moins que le
gouvernement n'adopte les mesures
suivantes:
1— Le proclamation de la lol

martiale sera immédiatement révo-
quée.
2—La police de l'Etat sera rap-

pelée immédiatement de toutes les
régions où les Allemands sont en
majorité.

3— La gendarmerie et toutes les
autres organisations des services
spéciaux du gouvernement seront
réduites à leur nombre normal et
confinées à leurs fonctions habitu-
elles.

4.-- Toutes les formations mili-
iaires seront confinées à leurs ca-
sernes et seront retirées de la po-
pulation civile.

Si cette demande des Budètes
allemands n'est pas acceptée dans
les six heures, les chefs du parti
sudète déclinent toute responsabi-
lité des développements futurs.

EN FRANCE
(Presse associée)

PARIS, le 14— On croit dans
les milieux diplomatiques que la
France serait prête à s'unir à l’An-
gleterre pour influencer la Tchéco-
slovaquie et l'engager à accorder
un plébiscite dans lequel les Sudè-
tes allemands pourraient voter sur
la question de l'union avec l'Alle-
magne.
Les journaux de Paris étaient ce

matin presque unanimes à deman-
der au gouvernement français de
sauvegarder la paix à tout prix.
Souvent ie gouvernement français
se sert des journaux pour préparer
le public aux développements poli-
tiques.
Dans les milieux renseignés, on

dit que le cabinet n'a pas décidé s’il
s'opposera à l'expansion de l'Alle-
magne en Europe centrale ou s'il
accordera des concessions, dans le
but de sauvegarder la paix, ce qui
ajoute encore à l'incertitude de la
situation. Des divergences d'opi-
nions existeraient dans le ministé-
re.
Peu de temps après minuit, on

annonça que le premier ministre
Daladier parlerait à la nation &
minuit et demi, mais quelques mi-
nutes plus tard, le discours de Da-
ladier fut supprimé et on lui subs-
titua le ministre des affaires étran-
gères. La radio joua, en attendant,
des disques et finalement elle fut

fermée pour la nuit, et on annonça
qu’il n'y aurait pas de discours.

On a distribué aux Parisiens des
sacs de sable dont ils pourront se
servir pour éteindre le feu, en cas

d'une attaque aérienne. On s'in-
quiète de ce que Henlein, chef su-
dète, ait rompu les négociations de
paix avec le gouvernement tchéco-
slovaque.

PREPARATIFS AUX
ETATS-UNIS

(Presse associée)

NEW-YORK, le 14— Les hom-

mes d'affaires et les financiers des

Etats-Unis se préparent à faire

face aux répercussions d'une guer-

re européenne, de l'avis des têtes

dirigeantes de Wall Street et des

autorités financières du gouverne-

ment.

William Martin. président de la
Bourse de New-York, a déclaré,

avant l’ouverture, qu’on n'avait pas

l'intention de fermer la Bourse en

se basant sur les renseignements

‘Europe.

“Se L'avis des banquiers de Wall

Street et des cercles gouvernemen-

taux, si une guerre générale éclate

en Europe, ii arrivera ce qui suit:

1—Une guerre générale en Euro-

pe sera probablement comme un

choc immédiat aux finances et aux

affaires du monde, comme ce fut le

cas pour 1814.

2— Le système financier des

Etats-Unis est dans un état bien

supérieur à celui de 1914.
3— Les affaires et l'agriculture

des Etats-Unis ne souffriront pro-

bablement pas autant qu’en 1914.

 

a capturé une mitrailleuse aux
émeutiers sudètes. :

LE ROI SEN REVIENT
(Presse canadienne)

jourd'hui du palais de Buckingham
que le Roi sera de retour de Balmo-
ral à Londres ce soir, afin de dis-
cuter la grave situation internatio-
nale avec ses ministres. La nouvel-
le a été annoncée au moment où
le cabinet se réunissait en une
séance d'urgence, à 10, Downing
Street, pour la seconde fois cette
semaine, afin d'entendre les recom-
mandations des chefs des services
naval, militaire et aérien. Le Roi,
dit la nouvelle, qui se proposait
d'assister jeudi aux funérailles du
prince Arthur de Connaught, a dé-
cidé de se rendre à Londres ce soir,
afin de discuter la situation inter-
nationale avec ses ministres. Sa
Majesté doit retourner seul à Lon-
dres, et la Reine Elisabeth et les
deux princesses, ses filles, demeure-
ront à Balrnoral.
Pendant que la paix de l’Europe

est en jeu, le premier ministre
Chamberlain, Sir Samuel Hoare, se-
crétaire des affaires domestiques, Sir
John Simon, chancelier de l’Echi-
quier, et Lord Halifax, secrétaire des
affaires étrangères, ont conféré avec
les ministres chargés de la défense
et avec les chefs de leurs personnels.
Les recommandations de cè ‘conseil
de guerre” ont été discutées aujour-
d'hui à une séance plénière du ca-
binet. On croit possible que le mi-
nistère annonce des mesures de dé-
fense, conformément à la gravité
de la situation. Français et Anglais
sont constamment en communica-
tion.

 

Les automobiles

et les chemins

de fer francais
 

(P.C.- Havas)

PARIS, 14.—Désormais, les aulo-
mobiles pourront faire enregistrer
gratuitement leur voiture comme
bagage sur les chemins de fer
français.
La rivalité entre le rail et la

route a conduit le chemin de fer

à chercher à reconquérir une par-
tie de sa clientèle et notamment
des voyageurs de première classe,
c'est-à-dire, possédant une certai-
ne fortune et qui, de plus en pius

delaissent le chemin de fer pour
voyager en automobile. La der-

nière innovation des chemins de
fer français dans ce sens est la
permission d'enregistrer une voi-

ture sous certaines conditions. Il
faut parcourir un total kilométri-

que supérieur à 500 kilomètres et
le groupe doit payer un minimum
de 1 franc 50 par kilomètre. Trois

voyageurs de première classe suffi-
sent pour constituer un tel groupe.

Ces conditions une fois remplies,
la voiture est embarquée à bord
du même train absolument gratui-
tement, et les voyageurs la reço’-
vent à la gare d’arrivée exacte-
ment dans les mêmes conditions
qu'ils la récupéreralent sur le quai
d'un port. Cette innovation des
chemins de fer français a été re-
çue avec faveur par les touristes et
surtout par les voyageurs se ren-
dant dans des villégiatures éloi-
gnées. C'est ainsi que par exemn-
ple, Nice est à 1.087 kilomètres de
Paris et Pau, ou Biarritz et les au-
tres lieux de villégiature estimes,
sont à plus de 800 kilomètres. Cou-
vrir ces distances dans une jour-
née, est un véritable tour de force
sportif! devant lequel une grance
majorité hésite. On prend alors
deux ou trois jours pour faire le
parcours alors que le train le cou-
vre en moins de 24 heures. Aussi
préfère-t-on gagner du temps et
embarquer la voiture à bord du Les réserves d'or des Etats-Unis

dépassent $13.000.000.000.

TCHECOSLOVAQUIE BLAMEE

(Presse associée)

BERLIN, le 14-— Les journaux

allemands blâment sévèrement

‘Tchécoslovaquie pour avoir imposé

la loi martiale dans les régions su-

dètes. L'agence de nouvelles D.N.B.

dit que dans les milieux renseignés

on nie la rumeur d'une mobilisation

partielle allemande. Hitler a tenu

conseil à Berchtesgaden, sa maison

d'été, en Bavière.

Un personnage intime avec le

gouvernement dit que l'Allemagne

attend, mais que cette attitude peut

changer d'une minute à l’autre.

EMEUTES DES SUDETES

(Presse Associée)

PARIS. ie 14—-Des nouvelles re-

gues a la légation tchécoslovaque à

Paris annoncent des désordres des

Sudètes allemands à Schwaber-

dach, ville près de la frontière.

Des nouvelles du gouvernement

de Prague disent que les agents de

police ont eu de la difficulté à re-

tablir l’ordre. Les émeutes ont été

réprimées avant midi, et plusieurs

personnes ont été blessées.

CONSTRUCTION D'UN ABR!

(Fresse associée)

WASHINGTON, le 14. — On est

en train de construire un abri

d'acier et de ciment à l'épreuve

des bombes, dans une aile de ln

légation des Etats-Unis à Prague,

Tchécoslovaquie.
MITRAILLEUSE CAPTUREE

(Presse associée)

GENEVE, le 14. — La délégation

tchécoslovagule à la Société des

Nations annonce aujourd'hui que

la police tchèque à Schwaberbach

  

  air:

la -

train pour la retrouver avec joie
à l'arrivée pour faire des randon-

, nées et des excursions.
——n.remap.

UNE ENVOLÉE |
DU
(Presse

“LZ130”
associée)

 

14. — Le nouveau géant de l'air al-
lemand, le LZ130, fait aujourd'hui
sa première envolée expérimentale.
Il est rempli d'hydrogène au lieu
d'héllum, que l'Allemagne n'a pu
obtenir des Etats-Unis. Le Dr Hugo
Eckener en est le commandant, et
il l'a baptisé du nom de “Graf Zep-
pelin”. La machine transporte 74
personnes.

pre

150 NOUVEAUX
COLONS

QUEBEC, le 14. — Plus de 150
colons ont quitté Montréal, Joliette

régions de (wlonisation des cantons
de Bellecombe, Guérin et Malartic
dans le nord de la province.

reprints.

Québec exposera
QUEBEC, le 14. — L'Office pro-

 

Québec exposera à
mondiale de New-York, dont l’ou-

chain.

| PLAISANCE, Qué.
PLAISANCE,Qué, 14. — Mon-

 

dernier, pour se rendre aux Cèdres,
où 1! à assisté aux funérailles de 

 

    

  

     

  SERVANTDES

PAPIERS‘

AU  
   

    
LIREET SUIVRE LES
SETTOUL
AALES

e ier tuera des mouches

Cenée et chaque jour

pendant trois semaines.

3 Papiers dans chaque Paquet.

10 CENTS LE PAQUET
hermacies, les Epicrries et les

dems tes Pégase Généreux.

POURQUOI PAYER PLUS?
WILSON FLY PAD CO., Hamil

son confrère. M. l'abbé Gérard Bis-
sonnette.

| Le 5 septembre, à M. et Mme
| John James Symons (Fernande La-
; lande) est née une fille, baptisée
sous les noms de Marie Joan-Loui-
se. M. et Mme Philippe Burgy, on- |
«cle et tante de l'enfant, agissaient
comme parrain et marraine.
M. et Mme Syllis Donovan et

leurs quatre enfants, de Timmins,
visitaient M. et Mme Adélard Des-
jardins, derniérement.
Mlle Marie-Thérèse Desjardins

était à Hawkesbury, récemment,
cheg des parents.
Mme Bert. Milis et ses enfants,

d'Angleterre. sont en promenade

chez M. et Mme Eucheriste Malo.
M. et Mme Alfred Chartrand et

leur famille, de Lefaivre, prenaient
le diner chez M. et Mine Aimé Gra-
vel, dimanche. 
  

ï

LONDRES,14. — On annonce au- '

FRIEDRICHSHAFEN, Allemagne,|

et Sherbrooke hier à destination des À

vinclal du tourisme annonce que le
l'Exposition : N

verture doit se faire en mai pro-.

!
i

Mlie Rose Moquin s'est rendue |
Montréal, en, fin de semaine,

LE DROIT, OTTAWA, M

‘Les ennuis de l’asthme
soulagés en 3 minutes

En 3 minutes la nouvelie ordonnar-
| ce Azmo-Tabs commence a circuler dans
| votre sang et soulage de l'étouffement,
‘de la ‘Aifficuité de respirer, du siifie-
:; ment de l'asthme et de bronchite Vous
‘ne tardez pa- à respirer et à dormir
| comme un enfant. Envoyez simple-
ment votre nom, Une carte suffira,
pour recevoir GRATIS des Azmo-Tabs
ide 8190. Pas de frais. Pas d'engage-
ment. Dites simplement aux autres si
cétte prescription a arrêté votre asthme.
Knox Co. 2253, Knox Bldg., Fort Erie

! North, Ont. 

  

L’hon. M. Bilodeau

dans son comtéa
n

QUEBEC, 14. — L'hon. Joseph Bi-

lodeau, ministre québécois des af-
faires municipales, du commerce et
de l'industrie, a quitté ia ville hier
à destination de son comté de L'Is-
let, où il doit être présent à plu-
sieurs fores d'automne. La circons-
cription de L’Islet est celle que le
ministre représente à la Chambre
provinciale des députés.

 

Anthologie des

poètes catholiques

(P.C.-Havas)
PARIS, 14. L’érudit Louis

Chaigne vient de faire paraître un
ouvrage considérable.
puis longtemps: ia grande ‘“Antho-
logie des Poètes catholiques”.

Cette anthologie est divisée en
deux parties. D'abord
seurs, parmi lesquels figurent à
côté de Victor Hugo et de Lamartine
des poètes réputés ‘“‘Damnés” tels
Verlaine et Charles Baudelaire et
même Arthur Rimbaud. D'autre

ci figurent des morceaux choisis
de Jean-Pierre Altermann, de Loys
Labeque, du truculent Fagus, et
d’Adrien Mithouard. Charles Pé-
guy y figure naturellement en
bonne place avec une magnifique
“présentation de la Beauce à No-
tre-Dame de Chartres” et une dé-
chirante “résurrection des corps”.
Mais Louis Chaigne a fait aussi
une large place aux poétesses ca-
tholiques françaises représentées
notamment par des poèmes de Ma-
rie Noël, Henriette Charasson, Amé-
lie Murat et Raïssa Maritain. Cette
dernière poétesse vient justement
de faire paraître en collaboration
avec Jacques Maritain un essai sur
“la situation de la poésie” dans la-
quelle elle étudie le “sens et ie non-
sens en poésie” et de ‘la magie de
la poésie et sa mystique” tandis
que Jacques Maritain étudie “la
connaissance poétique” et “l’expé-
rience du poète”.

a:

Congres libéral
 

le 11 novembre

TORONTO, le 14—L'Association

Hbérale du XXe siècle d’Ontario
annonçait hier soir la tenue du
congrés annuel de la province. On

a fixé la date au 1l novembre pro-
chain.
>

MORT A 95 ANS

SAINT-JOSEPH (Qué), 14, (P.
C.) — M. Thomas Tremblay, qu’un
dit être le citoyen le plus âgé dans
la région, est décédé hier à l'âge de
95 ans. I! fut marguliler durant 45

ans.

attendu de-!

les précur-

part, les contemporains: parmi ceux- |

 

 

Le
Exposition
PARIS. 13 gent. (P.C.-Havas) —

Le pavillon de la France a I’Exvo-
sition internationale de New-York
de 1939 occupera un emplacement
de 10.000 mètres carrés. Il cons-
tituera une svthèse harmonieuse
des divers aspects de la vie fran-
caise aussi bien urbaine que pav-
sanne.

Une place importante sera faite
au domaine colonial de la France
dont la représentation occupera

; Une importante annexe de mille mè-
tres carrés. L'édifice proprement
dit du pavillon francais occupera
8.090 mètres carrés. le reste de la
superficie étant affecté aux accès
ou aménagés en jardins. L'empla-
cement du pavillon de la France est
spécialement bien situé en bordure
d'un lac artificiel aui permettra
aux architectes du navillon de iouir
de cette perspective.

Le pavillon comprendra deux
étages surmontés d'une terrasse
qui servira de restaurant. La hau-
teur de l'édifice sera du maximum
autorisé par le règlement général
de l’Exposition: 14 mètres. : Le
rez-de-chaussée sera consacré à l’il-
lustration du thème suivant:
“L'appel des décors de la France
et la vigueur de son armature na-
tionale”. Il sera entouré d’une vas-
serelle intérieure de 100 mètres de

 
e———

Un pèlerinage

(P.C.- Havas)

PARIS. 14. — La petite ville de
| Paray le Monial, à la limite du
Beaujolais, qui est chaque année

‘le but de nombreux pèlerinages

venant s'agenoutller aux pieds de
sa vierge noire, sera le cadre d'une

importante manifestation religleu-

se le 25 et 26 septembre prochain.
Tous les anclens prétres et an-

ciens combattants s’y réuniront en
grand congrès, pour examiner les

| moyens et occasions de continuer
l'apostolat qu'ils commencèrent dans

| des circonstances si tragiques. La
| réunion aura lieu sous les auspices

, de la Drac. Après les discussions
i et les processions du premier jour,
ou les religieux et anciens combat-

tants revêtiront les uniformes
qu'ils portaient durant la guerre,

le second jour sera chantée la
grande messe “pour la paix” sous

la présidence du cardinal Gerlier,
| archevêque de Lyon et de Vienne,

primat ‘des Gaules, qui prendra
ensuite la parole et évoquera le

rôle héroïque des aumôniers mi-
litaires, dont tant laissérent la vie
sur le champ de bataille.

i ——
1

: La correctionnelle à
| Arnprior
| ARNPRIOR, le 14. — Ernest Carr
et George Harrison, d’Arnprior, ont
été condamnés aujourd'hui en cour
de police par le magistrat Lester

d'Ottawa, pour avoir été surpris
tous deux en état d'ivresse,
Carr a reçu 30 jours ou $25 et

l'autre 20 jours ou $20.
Stanley McFarlane, d'Ottawa, et

Bristol, de la Province de Québec,

ont accroché 20 jours ou $20 sur

des accusations de vagabondage.

  

pavillon de la France a

 

: aura lieu à Paray

ERCREDI 14 SEPTEMBRE, 1938

internationale |
|

long, buis par des arcades extérieu- ;
res donnant sur l'avenue centrale’

! de l'Exposition internationale. Ou-
tre le bureau de renseignements. le
rez-de-chaussée comportera un vas-
te salon de repos. Sur les murs.:
des maquettes et des photogra-!

; phies évoauercr. toutes les activi-
tés francaises. les movens de
transports. la marine marchande.

i le réseau routier aui est le plus
{| dense du monde. l'aviation et les
erandes réalisations techniques.

L'entresol sera consacré à “l’art,
le luxe et l'élégance de la France
moderne”. T} comportera une col-
lection de 400 pièces d’orfèvrerie.
d'argenterie et de verrerie. oeuvres
des meilleurs artistes et artisans
francais ainsi aue des exemplaires
rares du travail accompli dane les
manufactures nationales de vorce-
laine de tapisseries. de Sèvres, des
Gobelins et d’Aubusson. D'autres
sections seront consacrées à la
peinture, à la sculpture. aux arts
de la céramique et du laque ainsi
au'aux soieries, aux bijoux. aux
parfums et aussi à la mode, dont la
Participation sera particulièrement
importante et comprendra la oré-
sentation de modèles inédits. C’est
évalement à l’entresol aue sera si-
tuée une erande salle de conféren-
ce de 500 places munie d'appareils
pour la présentation des films. 
Le naufrage du  

bateau “Nippon”

(Presse associée
LONDRES. 14. — Le bateau à

vapeur suédois Nippon, 6.085 ton-
neaux, a coulé à trois milles au lar-
ge du phare de Wandelaar, après
une collision avec le vapeur fran-
çais Alsme, 3.654 tonneaux. Ce der-
nier est endommagé.

———r

Les messageries

par voie des airs

MONTREAL, le 14— M. G.-E.
Bellerose, directeur général du ser-
vice des messageries du Canadien-

National, annonce qu'un nouveau

 

: A.-N. Mercier.
*

| Edward.

 service de messageries par voie des
airs sera inauguré le 17 septembre;
prochain entre Winnipeg et Van-
couver. Les colis seront transportés;
dans des avions Lockhead  d'Air-
Canada, qui fourniront un service |
quotidien, chacun de ces avions
rapides peut transporter en plus de
son équipe et du nombre normal
de voyageurs une cargaison de
2.700 livres. Ces avions transportent
aussi du courrier.
Dans le sens de l’ouest, les avions

quitteront Winnipez à 11 h. 30 du
soir, (heure centrale) pour arriver
à Régina à 12 h. 36 (heure des
Montagnes) et à Vancouver à 5 h.
22 (heure du Pacifique) le lende-
main matin. Dans le sens de l'est,
les départs s’effectueront de Van-
couver à 7 h. du soir pour arriver
à Régina à 1 h. 38 et à Winnipeg
à 4 h. 33 du matin.
re

Que penser de la Presse, de
la Radio ei du Cinéma, une
petite brochure en vente au  
“Droit” vous le dira. ;

| Carnet

RX londain
Le sénateur et madame Louis

Côté ainsi que leur familie sont re-
| venus de Biue Sea Lake ol ils ont
vassé l'été.

+ - LS

Mademoiselle Anita Mercier a
recu à un bridge vendredi dernier
en l'honneur de Mlle Berthe Lebel.
de New-York.

> » >

Le Dr et madame Emile Beau-
lieu. de Port-Alfred. après avoir
assisté au Conerès des médecins
se sont rendus à Toronto et Nia-
gara-Falls, Ils revenaient ensuite
à Ottawa où ils furent les invités
de M. et madame Hector Carbon-
neau.

* - *

Mesdemoiselles Anita Mercier et
Berthe Lebel étaient les invitées
d'honneur de mademoiselle Jean-
nette Bourguignon à une réception
intime qui se donnait jeudi dernier.

Mademoiseile Marguerite Lange-
lier, d’Ottawa. passe auinze jours a
Montréal, l’invitée de ses oncles
Messieurs Donat et Napoléon Lan-
drv.

* = »

Mademoiselle Berthe Lebel est
retournée à New-York après avoir
passé une quinzaine de jours à Ot-
tawa, l’invitée de M. et madame J.-

* *

M. et madame Nicholas Willerer
(née Anita La Vergne). de Détroit,
étaient de passage à Ottawa ces
jours derniers. les invités de la
grand'mère de cette dernière. Mme
Pierre Grant. de l'avenue King-

® *

Madame Louvienv de Montignv
et son fils, M. Raimbaud de Monti-
env sont de retour d’un vovage en
Europe.

= w A

Mademoiselle Jeannette Beau-
champ est de retour a Ottawa
avant passé trois mois en visite a
Svivan Beach et à Svracuse
(N.-Y.)

* * *
MM. Laurent Bélanger et Ar-

thur Larente et M. et madame Lé-
once Marcotte, de Montréal, étaient
de passage hier a Ottawa.

* * *

Mademoiselle Thérèse Lalonde
revenait la semaine dernière d’un
séjour de cina semaines à Boucher-
ville.

DEPART DU “LADY SOMERS”
Quand le “Ladv Somers” de la

Canadian National Steamships
auittera le port de Montréal. ce
soir. à destination des Bermudes.
de Bahamas et de la Jamaïque il
aura à son bord un erouve nom-
breux de pasearers dont onze cou-
ples de nouveaux mariés.
Parmi ces derniers on remaraue

M. et Mme Ernest Bertrand. M. et
Mme A. Martel. de Montréal: M.
et Mme Ravmond Dufour. de la
Malbaie. Les autres Canadiens
francais 4 bord du “Ladv Somers”
sont Mlle J. Brault, M. et Mme A.-
A. Chover, de Montréal; le R.P.
Léo-L. Hudon et M, Albert Lavoie,
de Rimouski, et M. et Mme Philin-
ve Rousscau. de Montmaenv.

—_———————

ON RECHERCHE UN NOYE

TIMMINS, 14 (P.C)—On a re-
pris hier les recherches commen-  
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cées pour retrouver le corps de Léo ELLE A 90 ANS ï
Bouchard, prospecteur, âgé de 40 TECUMSEH, Ont), le 14. —
ans, qui s’est nyé dans la rivière
Mattagami, Un ami du noyé, M.
Patrick Sherry, a déclaré à la po-
lice qu’il avait vu Bouchard pour la
dernière fois alors “que son corps
f'otait sur l'eau”. Sherry n'a pas
fourni d'autres renseignements con-
cernant la chute de Bouchard dans
l’eau glacée,

(P.C.) — Mme Marie Girard célès
bre aujourd’hui son 90e anniversai«
re de naissance. Cette vieille dame}
aime la lecture et s'intéresse partis
culièrement à la situation europés
ennne. Aujourd'hui, elle s'est fai
enlever trois dents, mais elle n'e

à que peu de regret, car il lui en,
reste encore treize en bon état.

  

   
 

  
Enfants.
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J. B. LEFEBVRE, LIMITÉE
Vous trouverez cette semaine à NOTRE MAGASIN D'OTTAWA une grande variété de nouvelles chaussures d'automne pour Hommes, Dames et

Les quelques iliustrations ci-dessous vous donnent une idée des économies appréciables que vous pouvez faire en profitant de cette

JEUDI - VENDREDI - SAMEDI

  
   

 

—Un Choix Attrayant d'Aubaines Incomparables
u \agasin

| == ONTREAL SHOE STORE”

Veuillez ne pas confondre et bien noter que nous n'avons qu'UN SEUL MAGASIN à OTTAWA,situé à
 

 

  

  

  

tanné à l'huile.

ordinairement

Bottines Fortes pour l'Ouvrage
Bottines fortes en cuir noir à grains,

Semelles de cuir ou
Panco. Ces chaussures se vendent

beaucoup plus
cher, mais c’est un de nos spé-

Pointuresclaux d’automne.

6 à 11.

Notre prix réduit,

89

270, rue Dalhousie
ANGLE MURRAY

 

 

POUR DAMES

dèles.
avec une jo-
lie combi-
naison de
cuir verni.

  
Quelle aubaine!

re.
Pointures 3 à 8. Couleurs
sorties. Prix très spécial, 

sieur le Curé s'est absenté, mardi;

| 89e

Pantoufles “Juliette”
Jolies pan-

toufles “Juliette” en bon feu-
tre avec garniture de fourru-

Semelles en cuir flexible.

   

    
as-

Talons hauts
ou cubains.
Pointures: 3

a 8.

Une vérita-

ble aubaine
a

1.99 

SOULIERS DE SUEDE

Les plus nouveaux pour l’automne.
L'illustration ci-contre vous donne
une idée de l’élégance de nos mo-

Ils sont en suède noir ou

     

  

  

  

  

 

  

 

nellement réduit.

Une Belle Valeur pour Garçons
Ne manquez pas cette occasion de vous
procurer des souliers à un prix exception-

En cuir noir de beile

qualité, avec solides semelles de ca- if
outchouc ou de cuir dans le lot. Ces £%
souliers à ce bas prix sont une 4
réelle aubaine. Pointures 11 à 2.

   

    

 

 
Bottines pour Hommes

 

  

    

  

Bottines en veau avec deux semelles en
bon cuir noir.

Ces chaussures de construction soii-
de, forme “Blucher” son très ap-

propriées à la saison d'autom-
ne. La doublure est en cuir.

Pointures 6 à 11.

Talons de caoutchouc.

Une valeur incompa-
rable à

 

|

UNE BELLE VALEUR
| Mallette en fibre anglaise de bonne qualité; fermoirs et
M poignées solides. Grandeurs 15 pouces.

| Une aubaine à

| 37:
         

Aid

MONTREAL

  

   
SHOE STORE

35 MAGASINS Prix

 

270, rue
Angle MURRAY 

 

Dalhousie
Tél: 6-2583  

 

.

semaine,

97-

Souliers pour Fillettes
Souliers en cuir verni avec une cour-
roie, ou lacés, bonnes semelles de cuir
et talons de caoutchouc.
confortable. Pointures:
8a 10%, 1142

Forme

spécial cette

  
   

très
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{Fléments qui forment
ÿ la Tchécoslovaquie

 

D

: (Presse associée)
8 Yeu hommes d'Etat

lovaquie. Ce pays est une petite
épublique créée par traités après

Ma Grande Guerre. Elle fut formée
Pan 1918 de parties de la Bohème,
Ele la Moravie, de la Bilésie, de la

i

Blovaquie et de la Ruthénie. La po-
bulation est de 15.000.000 d'habi-

MBants, comprenant près de 9.000.009
fle Tchécoslovaques, 3.500.000 Sudè-

Miges allemands, ainsi nommés parce
u'ils demeurent dans les monts

 

LA FRANCE MOBILISERAIT DEUX
MILLIONS D'HOMMES DE PLUS

———— er©

 

Le nombre des soldats sous les armes serait ainsi
porté & 4.000.000

fr

- #

Ne

 

' (Presse associée)

PARIS, le 14—Dans les milieux

enseignés, on dit que le gouverne-
ent français a complété des plans
ur mobiliser promptement 2.000.-

00 d'hommes de plus, ou huit clas-

Ip

[

n visiteur

distingué au

palais ce matin

 

WE JUGE EDOUARD FABRE-SUR-
Ba VEYER.

L’honorable juge Edouard Fabre-
urveyer, juge de la Cour supérieu-

de Québec, était ce matin de
à Massage dans la capitale et il ren-

ait visite à son ami le juge Mc-
ague qui préside actuellement les

Ds ises de la Cour suprême d’On-
Ario.
Le juge McTague a invité M. le
ge Surveyer à monter sur le banc
ec lui pendant que lui-même

fressait le jury dans la cause de
oucher vs Pritchard. Immédiate-
ent après l’adresse du juge Mc-
ague, le distingué visiteur a dû
pntinuer sa route, pendant que le
ge McTague se préparait à l'au-
tion de la cause Campbell.
Nc-eu de Mgr Edouard Fabre,
trefois archevêque de Montréal,
lady Cartier et de feu l’honora-

e Hector Fabre, premier commis-
Pre ire canadien à Paris, le juge

hbre-Surve;'er est l'une des pre-
dères figures de la magistrature
ébecoise ¢1 méme temps qu'un
pmme de lettres distingué. Il est
uteur de plusieurs travaux jurl-
ques et historiques.
Le zavant juge venait de Winni-
iv et se dirigeait vers Montréal.

  

: craignent [nais, de Magyars, de Ruthènes et
Méhue la guerre n'éclate en Tchéco-

Sudètes, de petits groupes de Polo-

d'autres minorités.
L'étendue du pays est de 54.000

milles carrés et les Sudètes alle-
mands occupent peut-être un vingt-
1ème de cette région. Les régions
sudètes sont à de
l'Allemagne.

Les Sudètes allemands désiraient
faire partie de l'Autriche à la fin
de la guerre. Maintenant les extré-
mistes désirent faire partie de I'Al-
lemagne.

la frontière

ses des réserves de l'armée, en cas
de graves développements de la si-

tuation européenne. On estime qu'il
y à déjà 2.000.000 d'hommes suns
les armes dans l'empire français,

et la future mobilisation porterait
ce nombre à 4.000.000.

 

 

UN GRÉVISTE

EST TUÉ AUX
PF

ETATS-UNIS

CORPUS-CHRISTI, Texas, 14. —
Un homme a été tué et deux autres
grièvement blessés lors d'une rixe
qui eut lie: entre des passeurs et
des grévistes d'une usine à mettre
les crevettes en conserves. ‘

Christopher Clarisch, ouvrier de;
43 ans, a été accusé du meurtre de
Jim Cole, batelier de 55 ans, à l'em-
ploi de l'usine des Frères Rice, à
Arkansas-Pass. i
La querelle origina quand les ba-

teliers entourèrent l'usine pour fai-
re cesser le piquetage. Environ 250
peleurs de crevettes avalent décla-
Té la grève hier dans le but d'ob-

tenir une augmentation de salaire.
——

IL EST DÉBOUTÉ

DE SON ACTION
La première cause civile entendue

par son honneur le j:Le McTague,
à la séance d'automne de la Cour
suprême d'Ontario, s'est terminée
ee matin, après trois quarts d'heure
environ de délibérations de la part

 

 

 

 

L'EUROPE, EN
UN CLIN D'OEIL

(Prsege canadienne)

PRAGUE—Le comité de né-

gociatlons des sudetes est dis-

cours, enlevant ainsi tout espoir

d'entente. 15 polices tchécos-

lovaques sont tuées dans des

bagarres avec les Sudétes.

LONDRES. — Le cabinet se

réunit en une deuxiéme session

d'urgence en trois jours; le roi

George prépare son retour de
Balmoral, Ecosse.

PARIS.— La France termine

ses plans de mobilisation d’une

armée de 2.000.000 dhommes,
au cas où elle deviendrait né-

cessaire. On rapporte qu'elle
veut un blébiscite au sujet des
Sudètes.

BERLIN.— L'Allemagne reste
calme tandis que le chancelier
Hitler confère avec le minisire
des Affaires étrangères, Von
Ribbentrop, à Munich.
TOKIO. — Les porte-parole

du ministére aces Affaires |
étrangéres expriment leur ad-
miration et leur, sympathie au
sujet des déclarations faites par
Hitler à Nuremberg.
CANBERRA.—Le cabinet aus-

tralien annonce qu'il supporte-
ra le Poyaume-Uni si les be-
soins l'exigent.   Boe bat et

+

 

Bouvier et Ethel Boucher vs An-
drew Pritchard.
Les demandeurs ont été déboutés

de leur act’ La cause reposait
sur un accident de voiture survenu
le 29 mai 1937, et au cours duquel
la voiture de M. Bouc..er a été en-
dommagée et Mme Ethel Boucher
légèrement blessée, par le défen-
deur Pritchard.
Me Auguste Lemieux, cr, occu-

pait pour les demandeurs et Me
| John Watt, de la raison légale Hen-
derson, Herridge, Gowling et Mc-
Tavish pour Andrew Pritchard,

SUDETES ET

AGENTS DE

POLICE TUES
PRAGUE, le 14. — Environ 15

agents de police tchécolsovaques et
un nombre indéterminé de Sudè-
tes allemands ont été tués dans
un combat près de Falkenau, près

de la frontière allemande, annonce
le parti sudète. A Heberspirk, ré-
gion de Falkenau, des nazis ont
pris d'assaut le poste de police.

UNE BATAILLE
LONDRES, le 14—Une dépêche

de l'agence Reuter venant de Pra-
gue dit aujourd'hui qu'aux quer-
tiers du parti sudète allemand on
rapporte qu'il se livre une vérita-
ble bataille près de Malkenau,
dans le nord-ouest de la Tchécos-
lovaquie, entre les sudètes et les

  

 du jury. Les demandeurs dans cette action en dommages étaient Joseph

soldats et les agents de police
tchécoslovaques.

 

  

3 i x Es

 

RADIOS
| SOLDE PRELIMINAIRE
a: +

A y
Wo

un

»

{
¥

DE RADIOS REMIS A
NEUF; TOUS ENTIEREMENT REVISES ‘

ET GARANTIS.

ET PLUS

  

 

 

 
 

  
 

  
 

 

  
 

 

a UNE OCCASION PAR EXCELLENCE DE SE PRO-
¥ CURER UN RADIO DE HAUT TON A UN PRIX
R 5 QUI NE SAURAIT MANQUER DE VOUS INTE- |

8 RESSER. C'EST UNE OCCASION QUE NOUS |
AN OFFRONS UNE FOIS L'AN SEULEMENT. NOUS

VOUS CONSEILLONS D'EN PROFITER.

" u Westinghouse Deforest-Crosley Victor |
"à 7 TUBES SUPERHETRODYNE Combinaison

10 TUBES

$9.00 $19.00 $29.00

Radlols BL... $5 Atwater-Kent ....… $5 Weinghouse, $29

E tram... $6 |$12 pee, 12
} Westinghouse, $16 Minerva pan Lacan A.

| SEBS I$12 meeS10
wom$19 bes. $14 Pomc.19
ton.gq Some $19 [TRUE$10
pS. DeForest-Crosiey, $19 Solster, 14

| omeSVO A lecn
enS19 Te $19 [i ....... $29 |
§ oramuemer $19 |heeSIT |.$15 |

e Laveuse Connor Refrigérateur Laveuse Beatty

$11 "$85 $19
Aubaines de pianos CONDITIONS Aubaines de pianos |

i “DROITS" FACILES Automatiques
t et569% 183 83. SI69% |À COMPTANT PAR MOIS €

3 CsNDS À y e _ESrares 1877

5 n°» PILANOS'RADIOS'ORGANS * ** À

D | 189, RUE SPARKS. TELEPHONE 2-9601 | |

  

Le comité des négociations
des Sudètes a été dissous

 

(Presse associée)

PRAGUE, 14. — Konrad Henlein,
ehef des Sudètez allemands, a fait
savoir aujourdhui à la mission de
médiation de Lord Runciman que
le comité sudète de négociations
avec le gouvernement tchécoslova-
que avait été dissous.

Le gouvernement a ignoré l'uiti-
matum sudéte, qui a expiré ce ma-
tin sans résultats immédiats.
On se demande si Henlein confé-

rera avec le président Bénès ou le
le premier ministre Hodza. La loi
martiale a été proclamée dans deux

 

autres régions des Sudètes, Komo-
‘tau et Grasalita Les soldats et les
agents dé police maintiennent l'or-
dre dans dix régions. Le poste de
radio du gouvernement annoce que
le calme règne dans la république.
On estime que 1.000.000 de ci-
toyens de Tchécoslovaquie sont su-
jets aux règlements de la défense
d'après la loi martiale.
K. Krofta, ministre des affaires

étrangères, n'A pas voulu faire de
commentaires sur la nouvelle que
plusieurs classes de -éservistes de
l'armée avaimnt été appelés sous
les drapeaux.

  

Nouvelle loi des douanes

dès la prochaine session

 

Le parlement aura pour tâche
principale à la prochaine session de
reviser la présente loi des douanes.
Un comité inter-départemental, di-
rigé par M. H. D. Scully, commis-
saire des douanes, vient de finir de
rédiger la nouvelle législation. Le
ministre du Revenu National, l'hon.
J.-L, Ilsley, étudie actuellement ce
document légal.
Après mûre considération, il le

soumettra au cabinet. Il suggèrera
que l’on demande l'avis de l'indus-

+——re

trie canadienne en général avant
d'approuver finalement ce projet
de loi avant sa présentation aux
deux Chambres.
La phraséologie de la législation

maintenant en vigueur a fait de-
puis longtemps l'objet de nombreu-
ses critiques. Les consommateurs de
l'ouest prétendent que l'équivoque
de certains articles permet aux of-
ficiers de la douane de s'arroger
une trop grande discrétion dans la
perception des droits tarifaires.

 

Les syndicats catholiques
d’Ottawa et le dimanche

THETFORD-LES-MINES, (Qué)
14. — (P.C.) — Les syndicats ca-
tholiques nationaux du diocèse d'Ot-
tawa, par l'entremise de son con-
seil central, a proposé aujourd'hui,
au congrès de la C.T.C.C, un voeu
priant le gouvernement de mettre
en vigueur plus sévèrement la loi
de l'observance du dimanche.
Ce voeu donna leu à une dis-

cussion générale. Il spécifiait que
le dimanche devrait être mieux ob-
servé dans l’industrie de la pulpe
et du papier. M. Philippe Girard,
de Montréal, suggéra que le voeu
d'Ottawa ft rédigé de manière à
inclure les boulangeries de Mont-

 

réal qui, d'après lui, n'observent pes
le dimanche “par simple mauvaise
volonté”. M. Girard dit qu'à Mont-
réal il se commet plusieurs abus
sous prétexte que c’est la coutume
établie.
Le copgrès adopta également des

voeux priant le gouvernement de
réduire l’'Âge des pensions de vieil-
lesse dans Québec de 70 à 65 ans
et de déclarer le parti communiste
hors la loi et suggérant la forma-
tion d'un conseil économique com-
posé de patrons et d'employés, dont
la tâche serait de préparer des lois
sociales pour la province de Qué- 

 

Le Congrès de Niagara s’oppose

à l’établissement d’un salaire

minimum pour ouvriers spécialisés

 

(Presse canadienne)
NIAGARA FALLS, le 14. — Le

congrès des métiers et du travail)
canadien a manifesté son opposi-
tion, aujourd'hui, à l'établissement

d’un salaire minimum pour les o:i-
vriers spécialisés ou semi-spéciall-
sés. Tout en approuvant l’établis-
sement d'un minimum pour les
femmes, 1! passa une résolution
pour réitérer son opposition à la
même chose pour les hommes.
Avant d'établir le salaire minimum
peur les femmes, il faudrait ce-
pendant faire une étude du coût
de la vie.
Le congrès a adopté une résolu-

tion qui demandera aux gouver-
nements provinciaux de voir à ce
que tous les employés de restau-
rants soient protégés contre les ac- 

- demandera au gouvernement on-

 
| ; tomobile usagée, si vous utill-

] |sez les

,troce, 4 7 h. 45, pour se rendre

cidents d’après la loi des compen-
sations ouvrières; une autre qui

pensation ouvrières en ce qui con-
cerne la tubercuïose et la silicose
contractée dans les mines en dé-
finissant trois stages au moins de
cette dernière maladie. Les com-
pagnies minières dont les profits
s'élèvent à plusieurs millions,
année sont en mesure de prendre
meilleur soin de leurs victimes
qu'ils ne le font actuellement.
Pendant l'étude d'une résolution

abaissant l'4ge d’admission à la
pension de vieillesse, résolution qui
fut plus tard approuvée, un délégué
suggéra d’abaisser l’âge à 40 ans,
de façon à secourir tous les hom-
.mes de 40 ans incapables de trou-
ver de l'ouvrage. La résolution dé-
finitive demandait la pension A
l'âge de 60 ans au lieu de 70.
Un autre délégué demanda de ne

pas abaisser la limite d'âge mais
de fournir de l'ouvrage à tous 

tarien d'amender l'acte des com-
ceux qui sont capables de travail-
ler.

 

Poursuite de $10.000 intentée

contre l’Imperial Tobacco et

l’association des marchands

lls sont accusés par M. Ratner de lui avoir collusoire- |

 

rement fermé le commerce du tabac et en ce
faisant, l'avoir empêché de gagner sa vie. —
La cause est devant le Juge Greenshieids, de la |
cour supérieure de la

 

MONTREAL, 14. (PC) — Max
Ratner a intenté une action au-
jourd’hui en cour supérieure, pour
obtenir $10.000 de dommages de
l'Imperial Tobacco CVompany of
Canada Limited et contre certains
officiers de l'Association des Distri-
buteurs de Tabac en Gros de la
province de Québec sous prétexte
qu’ils refusèrent de lui vendre du
tabac pour vente en détail parce
qu'il n'était pas membre de l'asso-
ciation.
Ratner déclara au juge Green-

shields que l'association avait été
formée à l'instigation de la compa-
gnie de tabac pour contrôler l'indus-
trie du tabac dans la province ét
dans le but d'empêcher une rivalité
équitable. S’étant fait refusé l’ad-

province de Québec.
—

‘mission à l'Association, il! déclara
‘qu’il était prêt à payer comptant
pour les marchandises dont il avait
besoin et qu'on lui avait refusées,
et qu’en conséquence, on l'avait em-
pêché de gagner sa vie.

zal, compagnie de tabac, dans sa
défense, soutint qu’elle n'avait au-
cun contrôle sur l’association et que
le reftis de vendre du tabac à Rat-
neravait d'autres causes. Les offi-
clers de l'association déclarérent
qu'ils n'avalent aucune part de la
responsabilité pour les dommages
causés à Ratner. L'association avait
pour but d'améliorer le commerce
du tabac et même si aRtner avait
été membre, les manufacturiers n'é-
talent pas forcés à lui vendre leur
marchandise. La séance continue.

Mlle Anna Grenier DEMANDE DE est décédée hier à

l’âge de 22 ans
|

Mile Anna Grenier, décédait|
hier dans un hôpital local à l’âge
de 22 ans. Née à Ottawa le 14 dé-
cembre 1915. elle était ia fille de
M. Jean Grenier et de Mme, née
Blanche Côté. La défunte était
Enfant de Marie de la Basilique.

Elle laisse pour pleurer sa perte,
outre ses père et mère, deux frè-
res: Raymond et Marcel; trois
soeurs: Yvette, Suzanne et CaCr-
Men; sa grand'mère, Mme Louis
Côté. d'Ottawa.
Les funérailles auront Jeu ven-

dredi, le 16 septembre. Le cortège
funèbre quittera les salons mor-
tuaires Gauthier, 259, rue St-Pa-

 

à la Basilique où le service sera
chanté à 8 heures. L'inhumation
se fera au cimetière Notre-Dame.
Le “Droit” prie la famille en

deull de croire en se: plus sincè-|
res condoléances. |
te testeenies

Du comptant pour votre au-

“Annonces Classées”

PRIMES POUR

LES COLONS

(Presse canadinene)

COCHRANE, Ont., le 14. — Des
prêtres catholiques, réunis en con-
grès aujourdhui, ont décidé de
faire pression auprés du gouver-
nement ontarien pour qu'il accor-
de des primes de défrichement aux
colons de l'est et de l'ouest de la
rivière, près de Ja voie ferrée du
Transcontinental nord du Cana-
dien National.

Cette mesure a été inspirée par
l'étude des problèmes auxquels le:
fermiers auront à faire face, cet
hiver. Ils considèrent que plusieurs
cultivateurs devront déserter leur
ferme si le gouvernement ne vien:
pes à leur secours.
ner ——————

UNE REUNION DE LLOYDS

Llovds, les assureurs, se réuniront
demain dans le but de discuter une
recommandation aui voudrait faire
cesser complètement les assurances du “Droit”~Appeles 6-0514. de œuerre. Ces assurances se li.

Le procès de’

LONDRES — Les directeurs de |être

O. Campbell

est commencée
 

cusé de vol à main armée
Banque de la Nouvelle-Ecosse, à
Ric'-mond, le 19 juillet dernier, où
$12.478,95 ont disparu, & commencé
ce matin sous la présidence du juge
McTague.
Oscar Campbell a inscrit un plai-

doyer de non-culpabilité aux trois
chefs d'accusation logés contre lui
par Me Raoul Mercier. c.r… assis-
tant du procureur de la Couronne
pour le comté de Carleton. Camp-
bell est accusé de voi à main ar-!
mée, de vol de $12.478,96 et de port ;
d'armes à feu sans le permis que.
requiert la loi.
L'accusé est défendu par Me Sed-

gewick, de Toronto, autrefois as-
soclé dans le bureau du procureur
général de la province d'Ontario.
Après l'exclusion des témoins, et

la lecture de l'acte d'accusation, le
tribunal a procédé au choix des ju-
rés. Les douze qui auront la charge
de juger des faits dans cette affaire
sont: Baird Allan, avenue Victoria;
Emery Allan, rue Lloyd; Fenton

George, 2ème avenue; H. Gaitens,
avenue Hollywood; John-B. Gar-
neau, rue Wilbrod; Harold Holmes,
Joseph Montpetit, d'Orléans: Moore
Bower, Georges Anderson, Herbert
Grant, John-R. Fisher et Elwin

Hobbs.
LE RECIT DE C.-B. LEWIS
La couronne a commencé immé-

diatement sa preuve. Le premier

 

 
rant de la banque de la Nouvelle- |
Ecosse, de Richmond, banque qui
fut volée ie 19 juillet.
M. Lewis a raconté comment Je

vol s'était produit.

reau un Vieux client qui venait le
voir pour certaines affaires person-
nelles. Tous deux étaient à causer,
pendant que les deux autres em-
ployés de la banque travaillaient
chacun #& leur poste lorsque M.
Lewis aperçut devant lui un homme
masqué qui pointait vers lui un
pistolet.
M. Lewis crut d'abord à une plai-

santerie mais se rendit compte en
voyant les deux autres bandits, qui
tenaient l'un un fusil et le troisiè-
me un postolet qu’il s'agissait véri-
tablement d'un vol.

gérant de lui sortir la caisse du’
coffre-fort, s'empara ensuite de
l'argent qu’il trouva dans la cage
du calssier, ordonna aux trois em-
ployés et au visiteur de se coucher
face contre terre et disparut avec
ses complices en multipliant les
menaces.
M. Lewis a ensuite donné les cou-

pures de l'argent volé, dont voici
le détail: $2250 en billets de $5 de
la banque de la Nouvelle-Ecosse,
$4500 en billets de $10 de la même
banque, $300 en billets de $1 de la

en billets de $20 et $1300 en billets
d: $100, ces derniers tous de la
banque du Canada. Il y avait de
plus $408 de billets oblitérés, dont
un vieux billet de $2, ancien format,
3600 en billets d'autres banques.

DOUBLE IDENTIFICATION
M. C.-B. Lewis identifie alors l'ac-

cusé dans la boite comme étant le
bandit qui a pris l’ergent de la
banque ét qui s’est présenté le pre-
mier dans son bureau en lui disant
de lever les mains. M. Lewis raconte
qu'il a identifié Campbell deux se-
maines environ après le vol, en vi-
sitant la prison de comté. Il l'a
désigné & travers une vingtaine
d'autres détenus comme étant son
assaillant. De plus, il a entendu
Campbell

et il à entendu Campbell parler lors
de l'enquête préliminaire et il dé-

son contre-interrogatoire lorsque le
tribunal décida d'ajourner à deux
heures cet après-midi.
A la reprise de la séance, M.

Lewis avait repris son poste dans la
boîte aux témoins et Me Sedgewick
le contre-interrogeait.

LE MALAISE
CAUSÉ PAR LA

| CRISE TCHÈQUE

 
 

(Presse assoiée)
BERLIN, le 14 — La nervosité

générale au suiet de la crise tchè-
aue se reflète dans les maisons
d’affaires d’Allemagne. Deux
compagnies anglaises ont envové
tous leurs empvlovés anglais en
Angleterre.
Des  porte-paroles allemands

nient auiourd’hui la rumeur d'une
conférence entre Hitler et les chefs
militaires. Ils disent aue Hitler
n’est pas aujourd'hui à Berchtes-
gaden, où on disait que la confé-
rence avait eu lieu.
On eroit au’il est en route pour

Berlin.
NON INTERROGE
(Presse associée)

LONDRES,le 14 — Joseph Ken-
nedv, ambassadeur des Etats-Unis,
a déclaré aujourd'hui ou’aucun
membre du gouvernement anglais
ne lui avait demandé quelle se-
rait l'attitude des Etats-Unis, au
cas où l'Angleterre serait entrai-
née dans une guerre.
On ne lui a pas demandé non

plus de auelle manière la loi de
neutralité des Etats-Unis pourrait
s’apnliquer dans une guerre à la-
quelle prendrait part la Grande-
Bretagne.

AVERTISSEMENT
(Presse associée)

BERLIN, le 14 — Les vovageurs
américains ont été avertis officieu-
sement par le consulat des Etats-
Unis à Berlin de retourner dans
leur pavs. s’ils peuvent facilement
modifier l'itinéraire de leur vovage
en Europe.

#

Bambin blessé

par une porte
Les enfants sont toujours en

danger dans les maisons, et ils ne
doivent pas échapper un seul ins-
tent à la surveillance des parents.
Ce matin, vers 10 h, le jeune

André Pilon, égé de zix ans, et do-
! micilié su no. 269, rue Clark, devait

; à inôpital Général
pour examen médical et pansemant.
Le bambin, en jouant, s'était fait
frapper par une porte batiante. II
souffrait d'une légère biessure à la

Le procès d'Oscar Campbell, ac|

témoin fut M. C.-B. Lewis, le gé- |

Peu de temps après la fermeture, |
M. Lewis avait reçu dans son bu-

Ce premier individu ordonna au |-

banque du Canada, $900 en billets
cette même banque, $800 en billets
de $10, $200 en billets de $2, $700 ;

lui donner des ordres !
dans la banque au moment du vol, ‘

clare que la voix dans chacun des;
cas est bien la même, voix claire, :
nette et assez forte. i
Me Sedgewick allait commencer|

QUELQUES FRANCHES
EXPLICATIONS SUR LES
PROFITS DES BANQUES
Un demi pour cent par an de I'actif total ne constitue une
grande marge de bénéfice pour une entreprise, qu'elle soit
collective ou individuelle.

C'est pourtant tout ce que gagnent les banques à charte du
Canada.
Les banques allouent des intérêts aux dépôts d'épargne

personnels. Elles comptent des intérêts sur les prêts.
La différence n’est pas tout profit. Loin de là, et vaici pour-

uoi:
1 (a) Il en coûte de l'argent pour exploiter une banque.

(b) Les réserves liquides des banques ne rapportent rien.
(c) Les banques doivent se constituer des fonds de pré-

voyance en vue de pertes éventuelles.
(d) Une grande partie de l'actif des banques ne rapporte

que des profits minimes.

Les banques canadiennes utilisent les serrices de plus
de 25,000persannes. Au cours des dix dernières années,
les banques à charte du Canada ont versé cn traitements
et salaires quelque $376,000,000, ce qui est autant de
pouvoir d'achat réparti dans tout le pays.

Pendant ces dix arnées, les
banques ont é en impôts
$40,831,930 avemunicipaltés,
$14,429,320 aux provinces et
$24,027,324 au Gouvernement
fédéral, soit un total de $79,-
288,574.

Les banques ont d’ailleurs
d’autres frais: loyers, papeterie
et impressions, éclairage, cau et
combustible, contributions aux
fonds de pension du personncl
et versements aux compagnies
qui émettent des polices d'assa-
rance collective sur la vie des
employés. L’amortissement des
immeubles absorbe, chaque an-
née, une somme importante.

Tout ce qu’une banque est
appelée à payer-—impôts, sa-
laires ou autres frais—ne peut
être prélevé que sur ses res-
sources et doit être réglé en
espèces. Elle ne saurait s'ac-
quitter en recourant À la magie.
La banque ne présente pas

uniquement de beaux côtés. lle
comporte aussi des ombres. Les
banques doivent toujours être
en mesure de payer en totalité
leurs créanciers, déposants et
porteurs de billets; mais ¢lles ne
peuvent pas toujours recouvrer
en totalité le montant de leurs
créances. Elles subissent des
pertes, inévitablement; aussi
sont-elles tenues de mettre de
côté des sommes importantes,
afin d’y faire face.
Une banque doit toujours

maintenir son actif dans un état
de liquidité qui lui permette de
vousrembourser votre dépôt au
monitnt où vous jugez à propos
de le retirer.
La loi exige que les banques

À charte tiennent en dépôtà la
Banque du Canada ou gardent
en billets de la" Banque du
Canada l’équivalent de cinq

ur cent des fonds de leurs
éposants. mais, dans la pra-

tique, elles conservent toujours
à peu près le double de ce pour-
centage. Or les dépôts à la
Banque du Canadaet les billets
de celle-ci ne rapportent pas
d'intérêts aux banques à charte.

Il leur est en outre nécessaire
d’affecter une somme impor-
tante à des placements à court
terme rapidement réalisables.
Le rendement de ces titres est
faible, d’abord à cause du carac-

tère même des bons du Trésor
et autres valeurs à courte
échéance, ensuite parce que les
banques, qui n’ont le monopole
ni de l'argent ni du crédit, subis-
sent la concurrence de nom-

breuses entreprises industrielles
qui engagent leurs réserves li-

quides dans des placements de
ce genre.

Les profits des banques pro-

viennent, dans une très large

mesure, des prêts; mais une

banque ne peutprêter que lors-
u'il se trouve un client disposé
emprunter.

LES BANQUES À CHARTE
DU CANADA

Le gérant de la succursale de votre localité sera heureux de

causer de la banque avec vous. Il répondra avec plaisir d vos

questions, en s'inspirant de sa propre expérience. Le prochain

article de cette série paraîtra dans ce journal. Attendes-le.

Les prêts bancaires ordinaires,
dont la somme s’élevait en
moyenne à $1,342,000,000 en
1929, ne se chiffraient plus que
par $731,000,000 en 1937.

Lorsque l’activité économique
ralentit ou que les prix fléchis-
sent, les hommes d'affaires res-
treignent leurs emprunts. Il leur
faut moins d'argent pour cffec-
tuer un méme volume d'affaires.
Une opération portant sur 100,-
000 boisseanx de blé exige
$150,000 lorsque le blé est à
$1.50, mais elle ne demande
plus que $100,000 si le prix
tombe a $1.

Quand la demande des préts
ordinaires se contracte, l’argent,
au lieu de dormir dans les ban-
ques, s’emploic en fonds d’Etat,
qui rapportent beaucoup moins.

Il est bien évident que les
banquiers aimeraient mieux faire
des prêts commerciaux.

L’argent placé en obligations
du Gouvernementconstitue tou-
tefois un prêt, pour les fins de
l'Etat, tout comme un prêt à
un cultivateur est un crédit mis
à sa disposition. Les prêts et les
placements des banques for-
maient en moyenne, en 1937,
une somme dc $2,158,000,000:
en 1929, ils s’établissaient a
$1,841,000,000.

Ainsi, en 1937, le crédit ban-
caire au Canada excédait de
$317.000,000 les chiffree de 1929,
année d’emballement.

 
Il en était de même de l'ar-

rent. Au mois d’octobre 1937,
fes billets de banque entre les
mains du public formaient une
somme supéricure de $17,000,-

“ 000 au total d’octobre 1929? -
Quelques mots, maintenant, à

propos de dividendes.

La loi sur la banque fixe à
$100 la valeur nominale des
actions de banque. Les action-
naires ont payé aux banques, à
l'émission, un prix moyen de
$165 paraction. De cette somme,
$100 ont été portés au compte
capital et $65 ont été versés à
la réserve.

 
Pendant nombre d'années des

bénéfices non répartis, s’élevant
aujourd’hui à $34 par action,
ont été laissés dans l’entreprise
ar les actionnaires et ajoutés à
a réserve, pour la plus grande
sécurité des déposants et des
porteurs de billets.

Le placement des actionnaires
des banques à charte du Canada
s’élève donc maintenant à $199
par action, en moyenne. Par
conséquent, un dividende de 8
pour cent, par exemple, sur un
titre d’une valeur nominale de
$100 n'est, en fait, que légère-
ment supérieur à un rendement
de 4 pour cent sur l'argent que
l’actionnaire a. en réalité, placé
ou laissé à la banque.

”

SR

mme

 

septembre. à l'occasion de la Pête
du Travail.
M. et Mme Emmanuel St-Jean

| prenaient le diner chez Mile Clara
| Rouleau, dimanche.
i M. et Mme Léo Cadieux ont

it-

On manifeste

contre Hitler.
sité M. Arthur Cadleux, de
chance.
M. Rhéaume Brischols nous a

quittés mercredi, le 7, pour faire
KITCHENER, 14. (P.C» — Cin- {sa deuxiéme année au Collège Bour-

quante écoliers ont paradé hier soir get, de Rigaud.
dans les rues du quartier résiden-! M. et Mme Joseph St-Jean et M.
tiel de Kitchener, arborant dez ban- et Mme L. Paquette, de L'Orignal,
nières et des placards sur lesquels , visitatent MM. Victor 8t-Jean e*

on pouvait lire: “Foin de Hitler!” |Cléophas St-Jean, dimanche.
Jusqu'à Ia Grande Guerre, Kit-! Nos sympathies à la famille de M.

chener avait porté le nom de Ber- | Hormisdas Paquette, à l'occasion de
lin. : la mort de sa soeur. Mme Ernest

, Kingsley. ;

I'M. et Mme Xavier Bissonnette, de
Cornwall, M. et Mme Paul Bisson-
inette et M. Ernest BissonnetteALFRED STATION

= étaient & Montréal, samedi, par af-
ALFRED STATION, 14. — M. et faires.

Mme Omer Brunet, de Chelmsford, | M. et Mme Louis Soullgny, M. et
et M. et Mme Omer St-Jean, de St- Mme Victor Lalonde, M. et Mme
Pascal, étaient par ici jeudi, en vi- Albert Brisebois étaient à veiller
site chez des parents de Cornwall chez M. Omer Lalonde, dimanche,

*parmilesvisiteurs de dimanche | acatint b Ottawa.dimanche,To
on remarquait: M,. Charles-Henri | Mme Victor Lalonde et ses fils,

DEEles pr
Eugène Boileau. de Cornwall, chez
M. Eugène Clément; Mlle Honora mmanes
Lalonde, de Cornwall, chez son pè-
re, M. Victor Lalshde; M. Aldéric' Chaque jour, 11 vous est of-
Marlesu, Miles Bertha et Rollande,lert de nouvelles idées, de
Mzrleau, chez M. Lucien Bercier, deTreadwell jpouveaux moyens de joulssun-
MM. Bruno Granger et Eugene | C6 de nouvelles aides à votre

a Kitchener

   

  tête. Lalonde étaient à Masséna, ie ler bien-être, Lisez les annonces.

MEfoi} =

W
o
n

a
e
i
k
O
l
e
E
E
A

be
l

B
“
@
B
B
R

R
T
N
R

hl
+

-

s
i
t
;

10

 

N
T



Le

-

 

  
    

 

  
    

     

 

1 seulement,

UNL

2 seulement, 

 
te! BAS Di

 

       

   

  

SPECIAL — JEUDI!

Ensembles de 3 piéces de

Tissu Couverture
Tout Laine

pour Fillettes

69>

Comprenant un manteau, des

jambières,

 

Une vente qui prése
heure car les quan

CARPETTES INDIENNES NUM-
DAH. Grandeur: 4 pds 6 pes.

Régulier $6.95.

15 seulement, PETITS TAPIS.
Grandeur: 27 pes x 54 pcs.

Régulier $6.50.

4 seulement, CARPETTES SMYRNE DE LAINE.
Grandeur: 86 pes x 7% pcs.

Régulier $10.50.

t seulement, CARPETTE BRUXELLES,
Grandeur: 4 pie 8 pes x
pes, Régulier $14.75.

L'ssulement, CARPETTE AXMINSTER.
Grandeur: 4 pds 6 pes x 7 pds
pes. Régulier $18.50

t seulement, CARPETTE AXMINSTER BLEU 2
Grandeur: 4 pds 6 pcs x

¢ pds 9 pes. Régulier 322.00.

t seulement, CARPETTE WILTON, VERT UNL
Grandeur: 4 pds 6 pes x 7 pds 6
pes. Régulier $24.00, Pour

CARPETTES BRUXELLES.

T pds 6

Grandeur: 6 pds 9 pcs x §
Régulier 324.50. Pour … ….

  

Manteaux
Luxueusement

Garnis de
Fourrure
pour Dames

39.50

Manteaux d'hiver

mes,

lettes.

Freiman—Deuxième Etage

 

riche-

ment garnis de fourrure,

dans les plus chics concep-

tions de la saison, genres

carrés et à silhouette ajus-

tée. Confectionnés de lai-

nages unis et de fantaisie.

Avec garnitures de fourrure

sur les manches, le plas-

tron et le collet, de chat,

mouton de Perse, mouton

castor d’Alaska et opossum

et martre. Tailles pour da-

jeunes filles et fil-

û ~i «
8

   
    

   

    

 

    
  
  
  
  
  

 

   

 

  

 

CONCEPTIONS
Juvéniles

pour l'Automne

394
Ravissantes et seyantes

nouvelles robes de crêpes

et satins. Bien confection-

nées avec différents détails,

que vous porterez à toutes

les occasions du jour, main-

tenant et l'hiver durant.

Boléros, manches longues,

manches courtes et brode-

rie blanche, voilà quelques-

unes de leurs caractéristi-

ques. Tailles pour dames,

Jeunes filles et demi-tailles.
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Worsteds,

ordinaire. Les

          
     

        

     

     

  

"PARFAITS™ DE QUALITÉ

Votre choix
de chacun

Serges,

 

800 Complets 2-Pant.
et Paletots

pour Hommes

LES COMPLETS—
Tweeds, d

doublures, la

LES PALETOTS—
Un autre assortiment extraordinaire.

worsteds véritables, véritables Donegals, fleeces et

effets de velours. Genres raglans, slip-ons, Chester-

field. Tailles 34 à 44 dans le lot.

Freiman—Rez-de-chaussée
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x   
3,000 Paires Réguliers 1.00 et 1.50 la Paire
 

 

  

      

        
Nouvelles consignations en

Chapeaux de Feutre Fourrure

2.95

Spécial — 100 Feutres de Fourrure

Attrayants feutres fourrures
souples et du tout dernier cri.
Tricornes, chapeaux poupée,
relevés et plusieurs autres
garnis de plumes d'’autruche
et autres. Tous les coloris
d'automne en vogue.

(A) De nouveau nous offrons 1,000 paires
de ces réputés bas chiffon Super-
sheer maillés et haut dentelle dispo-

Achetez MAINTENANT
ce dont vous avez besoin sition Jacquard. Evening Vivacity

, ’ (B) Jamais auparavant — 300 paires — Suntone Entre-nous
pour l'automne. C’est la de bas chiffon couleur “Iridescent”. Tropic Glow Beige pratine

(C) 300 paires de bas chiffon trois brins Tan Havane Cloudhazevente par excellence de Tee UEee
{ - D) 1,000 pai de véritables bas d .

bas cet automne a Ot (DD ripe Georgette, oem ome ce Grandeurs: 81; a 101%
tawa. (E) 400 paires de bas texture 5i, extra

diaphane, durables, deux brins.

Vous serez tentée d'en acheter plus

d’une lorsque vous les verrez. Et vous

le pourrez 2 ce prix! De simili-

cuir, doux comme un gant. Une

bourse à monnaie et un miroir dans

chaque sacoche. Noires, brunes, marine,

vin et or Havane (tan). 2 Initiales

GRATUITES. Spéciaux chacuneet coloris en

1.49

 

 

Pour les acheteuses matinales. Les conceptions
vogue de la saisor… De feutre de laine de bonne
qualité us

Freiman—Deuxième Etage

un chapeau ou

Dans les teintes en

 

 

Vente! Carpettes-40s6 à 50% d'Esc.sur lesPrix Réquliers
nie l'occasion d'acheter d'attrayantes carpettes de 40% à 50% d'escompte sur les prix réguliers. Venez de bonne

tités sont limitées Un groupe de carpettes de qualité et divers

SAUTE.
° x 9 pds.

$3.90

Grandeur: 6 pds
Régulier $26.00

Grandeur : 4 pds 6 pes x 6

—

5.25

$7.13

Régulier $30.00. Pour .

-

Grandeur: 4 pds 6 pes x 7

9.25 ! Henn, CARPMTEee $29.40 6 pcs. Régulier $60.00, Pour .. $36.00 teille de 4 ences.

oT Régulier, $49.00. Pour mm . Bhampoe Adrien

$11.00

_

$12.00

-

2.25
Réguller 840.00. Pour — mes ou Citra.

1 semiement, CARPETTE AXMINSTER. 1 seulement, CARPETTE SAXGNY BLEU UNI. 15 cenlement. FETIT PRTT 7 Crime à barbe sans

Grandeur: ira 9x 1106 C1 00 Grandeur * 6 pds 9 pes x 7 pde Ÿ $22 00 37 y 54 pouves F5 CA» RE UNIES Maireou.
pes. Régulier $30.00. Pour « pes. Régulier 544.00. Pour . Valant $0.6C. Pour DES . Poudre tale, prose

boîte.

13

3 seulement, CARPETTES AXMINSTER DESSIN

seulement, CARPETTE MLL BLEU UNI.

pcs. Régulier $28,00. Pour Œ… $14.00

seulement, CARPETTE AXMINSTER.
Grandeur: 6 pds 9 pcs x ? pds.

seulement, CARPETTES VISE

pes. Régulier 322.50. Pour … $13.50

seulement, CARPETTES WILMINSTER.
Grandeur: 8 pds 9 pes x 9 pds.
Régulier $33.00. Pour .......

seulement, CARPETTE WILTON BRUN UNI.
Grandeur: 4 pds 6 pes x 7 pds 6
pes. Régulier $36.00. Pour . Régulier $58.00 — .

seulement, AXMINSTER DESSIN SALUTE.
Grandeur: 6 pds 5 pes x 9 pds.

Preimen—-Quatrième Etage
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Complets el Palelols
de Collégiens
Votre choix de chacun à

4.95
COMPLETS
Genres en Vogue, A ;
Les plus nouvelles dispositions P

R
A
D
A

A
d
y

    
devants droits et eroisés.

d'automne.
Worsteds et tweeds de choix, dos uni ou
«port de fantaisie. Teintes: brun et bleu, a

rayures et quadrillés. Veston, gilets et 2
pantalons. Tailles 33 à 37.

Finis gratuitement sur vos mesures.

PALETOTS

o
r
E
T
E
S

I
T
E
d
s

 

 

vogue de bleu, brun, vert et , Faits dans le genre raglan, avee ou sans

4 ceinture, slip-ons et balmacans. De tweeds

rouille. Une appréciable épar- A tout laine, bruns, gris et fauves. Tailles
33 à 37gne en un nouvel ensemble pwn, 383

: Tesd'automne et d'hiver. Tailles A, AA PROFITEZ DE VOTRE COMPTE

2 à 8 ans, AY AA DE CREDIT

Freiman—2ème Etage , 3 Freiman—Deuxième Etageq
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dessins attrayants et fascinantes teintes.

Articles
à 1%c

2 pour 25c

1 seulement. CARPETTE WILTON BLEU UNI.
randeur: 6 pds 9 pcs x 8 A

Régulier $49.00, Pour - .. $24.50

4 seulement, CARPETTES AXMINSTER (dessins
risés).b Grandeur: 9 pds x 10

pds 6 pcs. Rég. $41.00 Pour $24.60

8 seulement, CARPETTES WILMINSTER.
Grandeur: 6 pds 9 pes x 9 pds.

222 $15.60

La plupart valant 25e

ee $1 5.00 Régulier $38.50. Pour $23.10 Peroxyde d'hydrogé-

i sesusisoment, WILTON BRUN UNI. ne, boutellle de 8
Grandeur: 6 pds ÿ pce x 10 pds $32 00 ences.

6 pcs. Régulier $64.00 … . . lode, bouteilie de
2 onces.

2 seulement, CARPETTES WiLMINSTER.
Grandeur: 8 pds 3 pes x 10 pds Haile de ricin, bow-

1 seulement, CARPETTE ORIENTALE DUMES-
TIQUE (légèrement usagée)
Grandeur: 5 pde 9 pes x 8 ‘pds
8 pes. Régulier $78.09. Pour $39.00

2 seulement, CARPETTES WILMINSTER.
Grandeur: 3 pds x 12 pds.

Daye.
Tenique Adrien Daye
pour cheveux.

Lotion Freiman pour
les mains.

Petits balais de mé-
nage.
Crème mentholstée à
barbe.

$19.00

$18.00
1 seulement. CARPETTES WILTON BLEU UNI.

$20.00 ase tou 3 pes $44.25 Huile à polie Cedar 

COPIES DE $5 a $8.50 DANS CETTE VENTE

Sacoches d'Automne

15 seulement — pour la vente de jeudi!
Ces radios ont été entièrement revisés. Grande et petite
console, modèles de cheminées et de parquets, portant les
noms de fabricants réputés, le tout dans l'assortiment.
Plusieurs à ondes courtes et longues.
9 h. du matin auront le meilleur choix.

COULEURS REGULIÈRES IRIDESCENT

Rase d'automne

Valse pomme rouge

Mirage tropical

Silver Orchid

Rouge helge

Natural blush

Freiman—Rez-de-chaussée

29
2 initiales

gratis

   

Solde.
heure.

2 seulement, Marconi Junior

2

u
t

   

7 lampes

seulement, Piccadily. 6 lampes,

ondes longues et courtes

seulement, Romany, 5 lampes,

ondes longues et courtes

seulement, Stewart Warner,
11 lampes, toutes les ondes

seulement, Victor,

8 lampes, de cheminée

seulement, Sonora,

7 lampes

Aubaines spéciales en
Savons et Papiers

de Toilette

Jxydol, gros format,
Spécial

Zhipso, gros formt.

Spécial

Savon O.K.. gros
format. Spécial, 5 pr 19¢

se surpriseal. 5 pr 21 ¢

Seen 10,25€
Papier de Toilette Nile. Rég.

sew10, 35¢
Parier Se Toilette White Swan.

aee à er 27¢

21¢

19¢

Articles de tous les jours

Colda Cleansing‘Cream, pot de
re, Ig

Pour Cee ee 39¢

Savon de Bain anxisis, extra gros,
chacun 2 peu près 14 23
onces. Spécial : ¢

sexvonsee.

venez de

$10

$24

 

Vente de Produits Pharmaceutiques, de Toil

‘une qualité extra-

façon, l’ajustement et

la conception, tout est de sorte qu’ils constituent

un groupe de choix & un prix modique.

complet avec 2 pantalons.

Jupes

00
$2495

$34.95
$12.00
$10.00

Chaque

Paletots de

 

 

  
   

    

 

La
paire

89-
Nouvelles consignations en jupes tout

laine d'épaisseur moyenne. Assortiment

complet de genres tailleur, évasés et

Dirndi. Valeur excetionnelle. ‘Tailles: 14

à 20

d'Automne
POUR DAMES
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RADIOS
DE REPRISES
 

 

Conditions: $1 A COMPTE, $} PAR SEMAINE
Tous les comptes sont sujets à l'approbation de notre

Service de Crédit.

 

Les acheteurs à
bonne 1 seulement, Majestic,

8 lampes, combinaisons

1 seulement, Cavalier,

7 lampes

8 lampes

1 seulement, Echophone,

7 lampes95

1 seulement, Philco,

7 lampes, cheminée

  

1 sculement, Atwater Kent,

1 seulement, Stewart Warner, 9 $19 95
lampes, ondes longues et courtes .

1 seulement, King, 8 lampes,

ondes longues et courtes

elteet

$24.95
$12.00
$10.00
$10.00

$15.00
$ 9.95

Divers
 

et Peerless.
Spécial

Limite de

Savon à Laver
Comprenant les marques P. & G., Climax

 

 

Huile russe épaisse Freiman contre la

 

Régulier 2be.

13¢

10 pour25€
10 & chaque client.

 

Spécial,
 

SAVON
SAVON DE 

2,000 morceaux de

Comprenant

Savon de Castille us-ee,
Savon à l’olive Royal et
Bavon Carbolique Sewsrd, gros morceaux

Petit format,
Spécial

CASTILLE ANGLAIS

Spécial

Encens, diverses roulenrs.

Spécial ._… —… LL. 22 12e
Huile d'olive, bavteille de 4 cneem.

Rég. Zhe. Spéciu! _ -
Tablettes A. B. B. & C., bouteiile de 100. 9ç

TANT QUIL Y EN AURA! constipation. Régulier 39c.
Bouteille de 16 onces. 8pécial ¢

1,000 morceaux seulement
SESE.

Tous à moitié prix.
29. Réguliez 50

25¢
l’eignes à cheveux pour dames et messieurs. 9

Valeurs jusqu'a 19c. ¢

Pâte à dents Host, prix antérieur
bc. Spécial 2. 29¢

Lames à rasoirs Kedhand, pour rasoir
Autostrop, 5 par paquet. Spécial

Gants de cacutchouc Latex.
la paire … … …

Bouteilles isclantes, gaineen métal sacre épaisse.

fessier 09€
PRODUITS PHARMACEUTIQUES

DOMESTIQUES
Seis de santé genre anglais.

Pour

3e
19€

   LAIT DE MAGNESIE FREIMAN

5 19 Rix. 23c. Bouteille do 18 onces, 29
, Grécial LU, ¢
Spécial, pour c Réw. 75e. Bouteille de 22 oneer. 49

Snorjal ¢
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s'accordent à dire que l’Amicale
rempurtera le championnat dans
trois parties consécutives... une!
grande slam,

- . .

Le receveur Dubroy a dû aban-
donner la partie à la quatrième
manche. Une balle mal saisie lui
blessa un doigt qui so mit à enfler
à ve d'oeil. Ti fut remplacé par
Mac Lacroix qui fit de l'excellente
besogne, principalement de recevoir
les terribles balles que lui lançait
MacDonnell.

x * =

Des six coups saufs du Canada,
Armand Potvin fut le seul à en ré-
ussir deux. Il frappa deux simples.
Armand fut aussi coupable d'une
erreur quand il laissa passer entre
ses jambes le coup de Sauriol à la
troisième manche.

* = a

Parmi les nombreuses personnes
présentes à la joute, nous remar-
quions M l'abbé Maxime Tessier,
un amateur de balle depuis nombre
d'années, et qui manque rarement
les parties qui se disputent au vieux
carré Bingham. M. l'abbé Tessier
est un enfant de ia Basse-Ville et
lc; joueurs des deux équipes ne lul
sont pas incennus.

Aussi reconnus dans l'assistance,
MM. Bourgepis, Lecompte, Boivin,
Leclerc, Coté, Burroughs, O'Farrell,
Roy et autres. Nous y voyions aussi
un fort contingent de gentilles de-
moiselles dont Ja plupart semblent
être partisanes du Guigues. Entre
autres mentionnons Miles Jacque-
line et Reina Trépanier, Simone
Boudreault, Thérèse Daoust, Paulet-
te Cantin et autres gentils minois.

* * *

La célèbre paire Paul Moyneur et
Emmanuel Pinard méritent tous les
hommages qu'on peut leur rendre.
Leur dévouement à la cause ne
connaît pas de borne et grâce à
leur travail la ligue Indépendante
peut survivre. Leur tâche est in-
grate mais ils l’accomplissent avec
cet esprit sportif qui tend si facile-
ment à disparaître de nos jours.
Bravo Pinard et Moyneur!

* * *

M. et Mme Arthur Lacasse, pa-
rents de Georgez Lacasse, premier
but du Guigues dans la ligue des
écoliers, sont des partisans des plus
fidèles aux parties de l'Indépen-
dante. M. et Mme Lacasse donnent
un bel exemple car {l n’est pas de
plus belles distractions que de venir
voir une partie de l'Indépendante,
après une dure journée passée à
travailler, soit au bureau, soit au
ménage. .

e * +

Comme éventeur, ce MacDonnell
n'a pas son parell. Sa balle filait
avec la rapidité de l'éclair, si bien
que sept hommes du Canada firent
des efforts inouïs pour lui toucher
sans y réussir, Morissette. Dupont
et Fortier, deux fois chacun.

* * *
Roger Degagné a travaillé comme

un géant dans la case. Mais c'était
le soir du Guigues et ces derniers
frappaient comme des possédés.

| visas 5 pâles sur le banc du Ca-
;nada. Paul Moyneur en particulier
‘se parlait à lui-même. Que pou-
vait-il bien se dire, en vue de cette

! performance du Guigues, ce vieux
, Guigues cher à tous les coeurs.
* . . .

voya un “pinch hitter" au bâton
dans la personne de Demers. Ce

l'honneur de compt
point de son équipe. Le “brain
trust” du Canada a mal fonctionné,
sans “cela Demers serait venu plus

!tôt dans la partie.
* * *

I! reste encore une chance au Ca-
nada. Si les feuilles d'érable ne
triomphent pas vendredi soir, leur
chie. est mort pour une autre an-
née. Guigues hissera ses couleurs au
mât de l'école Guigues et ses mem-
bres se reposeront sur leurs lau-
riers. Mais si Canada gagne ven-
dredi, une quatrième et une cinquiè-
me partie auront lieu la semaine
prochaine.

* * *

Oyez!... Oyez !... Jos. Laramée,
ancien pilote du Canadten, cham-

a quelques années, conserve encore
le trophée challenge qui avait été
présenté à la ligue par le sportsman
blen connu de la Basse-Ville, Wil-
frid Larccque. Comme la Ligue In-
dépendante a repris ses activités
cette année, la coupe challenge doit
nécessairement revenir dans les

mettre en communication avec
l'exécutif de la ligue Indépendante
dans le plus court délai possible …
A vendredi soir donc.

Bien à vous,
-

J. SERAL

 

Inéligible au rugby

junior ici
 

Les 39 joueurs suivants ont dépas-
sé la limite d'âge pour participer à
{la saison junior de rugby.
ugh h Riders — Geo. Blacks

burn, P. Kaluski, E. Larabie, O. Yen-
dall, J. McFaul, Edward Watson, P.
Smith, F.-L. Duncan et A.-M. Fink.
Btrathconas — J. Fairbairn, B. Lalon-

de, N. Levitan, V. Gorma, B. Dick, M.-J.
Armiage et D. Burns.
Bt-Pats — J. Daley. W.-F. Hull, G.

Lidington. J.-C. Chambers, J. Slattery,
J.-A. binson, Peter O'Regan, Norman
Norton, H.-G. Hyde, Tom Moore, W.-M.
Murphy et R. Broun.
Gladstone — H.-G. Bdwards, G. Gar-

land, R. Houghton, W. Kealey, W.-T,
Nelligan, W.-B. Carson, R.-C. Corbell,
Alex Higgins, Gordon Jenkins, J. Mc-
Knight et J. McLaurin,
[I

ELECTROCUTE

VERNON (Conn.) 14. (PA) —
Ross-A. Hull, 36 ans, expert en
ondes ultra-courtes et en télévision,
s'est fait électrocuter hier soir au
cours d'une expérience à sa villa,
fel. Un courant de plus de 6.000
volts l’a terrassé. Hull était le ré-
dacteur du QST, organe officiel de l'American Radio Relay League.
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Fumez Black Cat
--elles ont meilleurgoût!

Black Cat vient toujours à pro-
pos! Il adoucit les amertumes
de la vie par la fumée odorante
de son pur tabac de Virginie,
fermement roulé—à la mode
anglaise—dans un papier de

uané mêmedu bon-Black Cat
 

 

I
riz à blancheur de neige. Un |
paquet de Black Cat dans la
poche porte vraiment bonheur.
Qui sait quand vous pour-
rez avoir besoin d'une vraie
cigarette!

A la neuvième manche, Aubin en-

dernier espoir frappa sauf et eut ;
le dernier

pion de la ligue Indépendante 11 y,

mains des gardiens pour être ensui- '
te remise aux champions, Nous’
prions donc M. Jos. Laramée de se

i
A

 

|

|Ï!
+

|

!

poids-cog et poids-plume du Ca-|
nada rencontrera Bobby Docherty,|
de Toronto dans le match principal,

| de boxe vendredi soir à Québec.
Mar'- devait d'abord rencontrer
Gibb Black de Détroit, mais Sam
Gibbs, gérant du Montréalais, dit
que le noir a dû laisse passer ce
combat à cause de la maladie.

* * *

BALLE AUX MARITIMES i

GLACE-BAY, N.-E., 14, — Les
“mineurs de Glace Bay ont une

1

!

Lon d

GEORGE UHLE, l'instructeur vé-
téran des Bisons, a sauvé la si-

tuation mardi soir à Syracuse,

N.-Y,, quand les Bisons de Buf-
falo ont gagné 3-2,

JOF GAGNON
REMPORTE LN
BEAUSUCCES

L'IDOLE BLONDE DE MONTREAL
DECLASSE LE CHAMPION AMA-
TEUR DE NEW-YORK. — LUFT-
SPRING GAGNE AUX E.-U.

 

MONTREAL, 14. — Rapide com-
me une bourrasque mais avec l’élé-
gance d'un escrimeur, Joe Gagnon,

la petite idole blonde des fervents
de boxe amateur a Montréal, a dé-
classé Basil Jones, le noir qui dé-
tient le championnat métropolitain
des poids-mouches à New-York, pour
obtenir mardi soir la décision una-
nime des juges dans l'un des trois
matches internationaux à l'affiche
du Forum.
Le triomphe de l'étoile de l'Uni-

versity Settlement complétait la dé-
route complète des new-yorkais, Plus
de 4600 fervents avaient vu “Butcher
Boy” Harry Baltin l'emporter sur
le gros Salvatore Bombas, poids
mi-moyen, et l’habile Joe Murphy
prendre un verdict serré sur Jimmy

Tansey.
Jones, qui avait un dangereux

crochet de droite au début, se mit à
faiblir pendant que Gagnon lui mar-
telait l'anatomie de tous les coups
de son répertoire varié autant que
douloureux. A part la première ron-
de, quand le visiteur réussit à tenir
bon, le Canadien français domina
complètement la bataille de cinq
rendes.

| LE NOIR EST TERRASSE
; Le Montréalais asséna des coups
des deux poings au corps et à la
tête de l'envahisseur. Il changea
de style d'une ronde à l'autre, mys-
tifiant le pauvre Jones. Dans Ja
troisième ronde, Jones tomba deux
fois, pour neuf secondes la deuxième
fols. Gagnon dansalt rapidement,
frappant à volonté et dans la ron-
de finale son adversaire faisait pitié.
Murphy, concédant les deux pre-

mières reprises à son adversaire, fit
un ralliement qui lui mérita la dé-
cision sur Tansey. 8a contre-at-
taque était beaucoup supérieure.
Bombas ne put se défendre con-

tre les crochets droits de Baltin. Le
jeune Israélite mérita sa victoire
par une belle marge. Dans les neuf
autres combats, le plus émouvant fut
sans doute le cognage en règle en-
tre Freddy Chabdler de 1llverley C.

C. et Jimmy Gospfrich du Settle-

‘ avance d'une partie dans la série
| finale de la ligue de baseball des

 
mant, à 135 livres. Pendant leurs |
trols rondes, les deux boxeurs cher- i
chérent en vain À se démolir.
Chandler mérita la décision, qui fut
populaire.
Les résultats:

Cinq rondes
118 livres: Joe Gagnon, University

Settlement, défait Basil Jones, New-
York, décision.

147 livres: Harry Baltin, University
Settlement, défalt Selvatore Bombas,
New-York, décision; Joe Murphy, Cres-
cent A.C. défait Jimmy Tansey, New-
York, décision.

Trois rondes
108 livres: Marcil Fournier, Champé-

tre, défait Willie Mergler, YM.H.A., dé-
cision; Roland Renaud, Crescent A.C.
défait Noah Mohamumed, Cartier A.C.
décision.

118 livres: Roger Prégent. Montcalm,
défait Bucko McDonald, Points A. C.,
décision.

126 livres: Tony Culian, Iveriey, dé-
fait Paul Lapaime, Montcalm, décision.

135 livres: Harold Watson, Crescent
A.C., défait Dan Cooney, Iverley, dé-
cision; Fred Chandler, Iverley, défait
Jimmy Goepfrich. Unlversity Settle-
ment, décision; René Ricard, Champé-
tre, défait Raymond Doucet, Mon m,
décisio; Sandy Best, University Settle-
ment, défait Roger Rivest, décision,

160 livres: Gordon Trounce, Central
“Y*, défait Mike Bernath, Iveriey, dé-
cision.

SEPTIEME VICTOIRE
BROOKLYN, N.-Y., 14. — Se bat-

tant hier soir à la Broadway Arena,
Sammy Luftspring, de Toronto, a
remporté sa septième victoire en
autant de combats aux Etats-Unis,
l'emportant par décision sur Frankie
Cavanna, de New-York, dans le
match principal de huit rondes. Ses
coups rapides et précis étaient su-
périeurs. Il n'y eut pas de chute.
Les deux boxeurs pesaient 146 li-
vres et quart. Luftspring se servit
d'uppercuts pour accumuler des
points dans les dernières trois ron-
des. Dans la sixième, un de ces
coups fit sauter le protecteur dans
la bouche de Cavanna. 
‘Un seul Canadien

 

pe

pourra continuer

OAKMONT. Penn. 14. — Le ha-
sard a matché Sandy Somerville
avec le petit Joe Thompson dans le
premier match du jour, un de 18
trous, au tournoi amateur de golf
des Etats-Unis, de sorte qu'il n'y au-
ra ensuite qu'un Canadien en lice.
Le troisième Canadien, Melvin Lu-
ther, fut éliminé hier.

VOICI LEURS CARTES
Parité à l'aller 544 543 435—37
Parité au retour 445 334 344-3572
Somerville, aller £48 643 434-39
Somerville.

retour 435 243 355—38--75-.-134

| makers d'Amsterdam. N.-Ÿ.
: bris les devants dans la finale de

 Thompson. aller 434 552 445—36

retour 543 245 355—38—76—153 |
Luther, aller .. 565 354 428--@2 |
Lutner ’ ratour * «4

houilières du Cap-Breton, grâce à
la victoire 7-2 remportée mardi sur
les Dodgers de New-Waterford.
C'était la troisième de quatre par-
ties sur sept. Ils avaient gagné la
première, samedi, mais perdu celle
de lundi.

- * »

ANGLE, MEILLEUR COMPTEUR

MONTREAL — Tommy Angle,
brillant joueur du club Canadien a
terminé la saison régulière en tête
des compteurs du Groupe Sénior
de crosse.

Voici les 30 premièrs compteurs:

en
B. A. Ms

T, Angle, Canadien ... 48 12 27

Kelly, Cornwall ....... 45 13 24
Gordon, Verdun ...... 42 12 34

Lafrance, Canadien ... 31 19 27

Raymond, Canadlen .. 22 25 24
J. Dalbec, Cornwall .. 28 18 10

F, Angle, Canadien ... 36 16 19

Pilon, Cormwai ...... . 26 15 17

Wright, Cornwall .... 381 8 20

R. Dalbec, Cornwall ,,. 17 18 22

Deebank, Cornwall 2 6088

Aubé, Verdun ........ 17 13 4

J. Greene, Canadien .. 17 8 10

E. Greene, Canadien .. 19 6 15

M. Angle, Verdun .... 19 5 4

Anderson, Verdun .... 14 10 6

Cox, Verdun ........ . 18 8 4

Martel, Canadien ...….. 13 6 19

Burns, Canadien ...., 8 11 59

Sunday, Cornwall ..... 16 2 10

T. Archer, Verdun .... 7 9 20

Jacobs, Cornwall ,.... 7 8 2

George, Cornwall ..... 8 6 2

Osborne, Canadien .... 4 10 27

Lennox, Canadien .... 6 7 0

Mullins, Canadien ..…. 5 8 17

Bulger, Verdun ...... 9 4 17

Jotkus, Verdun ...... 8 4 10

Buckshutt, Cornwall .. 7 5 10

Blanchard, Canadien . 9 2 14

* * *

CHAMPION CANADIEN D’ECHECS

TORONTO, 14. — Maurice Fox,

de Montral, remplace Boris Blumin

comme champion au jeu d'échecs du

Canada, et c'est la huitième fois en

douze ans que lui échoit cet hon-

neur. Il a complété dix-huit ron-  
des de tournoi avec une seule dé-|

faite et quatre parties annulées.

En battant William Zombory, de

Ste-Catharines, Ont, dans la ron-

de finale, Fox a poussé son avance

à un point et demi sur J. 8. Morri-

son, de Toronto, et sur l'ex-cham-

pion Harry Pelson, aussi de To-

ronto, qui finit en deuxième posi-

tion sur un pied d'égalité avec Mor-

rison. Fox a totalisé 15 points tan-

dis que Belson et Morrison en ont

Smith, Montréal, 9-3;

 colligé 13 1-2 chacun.

son, Toronto, et Belson, Toronto,
13 1-3-4 1-2; 4, Yanofsky, Winni-

peg. Blumin, Montréal, et Kitces,|
Montréal, 13-5; 7, Rauch, Montréal,|
13-6; 8. Martin, Toronto, 11 1-3-6 |
1-3; 9, Holowach, Edmonton, 10!
1-2-8 1-2; 10, Ledain, Montréal et

12, Drum-
mond, Toronto, 7 1-2-10 12;
Brunet, Montréal, et Thérien, Qué-|
bec, 6 1-2-11 1-2; 15, Schaeffer, To- |
ronto, 6-12; 16, Zombory, Ste-Ca-;
therine, 5-11; 17, Wainright, Hali-
fax et Dion, Québec, 4-14: 19, Hyner, |
Toronto, 0-18. :

* + *

PATSY SEGUIN JOUERA A
SHERBROOKE

SHERBROOKE, 14. — Patsy Sé-
guin, gardien de buts des Red Ral-
ders de Sherbrooke, de la ligue
Provinciale, l'an dernier a été ré- '|
engagé pour la saison prochaine, a!

annoncé le président du club, Ar-'
thur Lapierre. Séguin avait des,
offres pour s'aligner pour les clubs |
Concordia, Shawinigan Falls et.
autres mais a décidé finalement de |
s'enrôler de nouveau pour les Reds.

* * *

LA COUPE DANDURAND AU
CLUB SOREL

Le club Sorel qui a remporté le
championnat de la ligue de baseball
Provinciale, pour la quatrième an-
née consécutive cette saison, a été k
magnifiquement fêté à Sorel lundi
soir. La fête se déroula au club
Nautique. I y eut banquet et bal.

La présentation de la Coupe Dan-
durand a été faite par le président
de la ligue Jean Barrette. Le pi-!
lote Ernest Olson la reçut au nom

du club Sorel. Lucien Lachapelle,
président du ciub, remercia les par-
tisans du club pour leur loyal sup-

port et les joueurs pour leur grand

dévouement. Il y avait environ 200

convives et tout le monde s'amusa
bien,

DEMANDE DE REINSTALLATION

CHICAGO, 14. — Joseph Triner, . #
président de la Commission Athlé-
tique de l’état de l’Hlinois, a annon-
cé que cette organisation avait de- |B
mandé pour redevenir membre de B
la N.B.A. actuellement en con
vention à Montréal. Il déclara que
cette action n'avait pas été prise à
cause de la suspension de la Com-
mission Athlétique de l'état du Mi-
chigan par la N.B.A. La commis-

sion de l'Illinois avait pris une
action contre les deux boxeurs Ada-
mick et Trammel, et le gérant, Jack

Kearns, après le combat, ici, le 8
juin.

s + +

ADANACS BATTENT LES
SALMONBELLIES

VANCOUVER, 14. — Les Adanacs,
de Vancouver, ont pratiquement éli-
miné les Salmonbellies de New-
Westminster, champions du Cana-
da à la crosse, en les battant pour 1a Ë
seconde fois consécutive par lé à
10. La première partie,

16 à 10. La troisième sera jouée
vendredi.

  

Détails des mineures

 

Amsterdam, Rochester

et Buffalo gagnent
Les Rugmakers prennent l’avance dans la Can-Am. |

 

Semi-finales dans l‘Internationale. — Uhle 3

sauve la situation.

CORNWALL. 14 — Les Rug-| Kelleher. Si Johnson remplaca
ont

trois dans cina pour le champion-
nat de la Canado-Américaine, hier
soir. en prenant la mesure des Bi-
sons 5-2 dans la joute d'ouverture.
Whitev Tulacz se fit toucher

pour dix coups. v compris trois
trinles et auatre doubles. Rav Ma-
narel a limité les Bisons à trois
coups saufs dont deux seulement
vour plus d'un but,

Par manche:

Amsterdam . 001 201 100-5
Cornwall . . 010 000 001—2

En résumé: erreur. Stonebrea-
ker: points sur coups de Graff 2,
Manarel, Klinkert 2, Sears, Loren-
ce: doubles: Tarlecki, Garrison,
Klinkert. Sears. Adalm: triples:
Adlam, Klinkert, Hannan: sacrifi-
ces: Tvler, Manarel, Garrison: dou-
bles jeux: Adlam. Stonebreaker a
Hannan: Stonebreaker a Hannan:
laissés en route: Cornwall, 4: Ams-
teram, 5: passes. Tulacz 2: Mana-
rel 5: éventés par Tulacz, 5: Ma-
narel, 5: frappé par Tulacz, Loren-
ce: mauvais lancer. Manarel: bal-
le passée, Graff: arbitres: Murphy,
Paparella, Crouch et Gore: durée,
1 h. 56.

DANS L'INTERNATIONALE
NEWARK, N.J., 14 — Enflam-

més var les couns de Flovd Beal.
une recrue comme receveur. les
Red Wings de Rochester l’ont em-
porté 3-2 sur les Ours, champions
de l’Internationale en 1937, dans
une émouvante ioute de douze
manches qui ouvrait hier la série
eur la couve du Gouverneur.
.Beal. mandé d’Asheville dans la
lizue Piédmont, doubla dans la
huitième pour égaliser le pointage
et coena ensuite un simple dans
la douzième, avec les ba
blies pour faire entrer deux points
et bâcler les affaires. Avant la
ioute, il se plairnait de maux d'es-
tomac et les médecins durent l’exa-
miner. ,
Newark, qui fit premier dans la

course ordinaire, détaille contre
Rochester, troisième. dans une se-
mi-finale de quatre meilleures
dans sent. Joe Beges et Nubs
leinke commencèrent la partie.

Ce dernier fut retiré dans la hui-
tième abrès avoir accordé un eir-
cuit à Jim Gleeson. le gros canon

es Bears, oui hissa un deuxidme
circuit dans la douzième pour l'au-
tre point des nerdants.
Raffensberger. eaucher des Ailes
Le vointace fut alors de 3-2. Ken

ses rem-

Ken e tiaissa Merrill frapper une
hirondelle pour finir la partie.
Beggs, lanceur verdant. accorda
huit coups en 11 manches 1/8.

Premiers revers en 2 ans
C’était la première défaite de

Newark en deux ans dans les sé-
ries de l’Internationale.
avaient, l'an dernier. vris le cham- |
plonnat en ragnant huit parties de
ile.

Rochester 000000010 002—23 8 0
Newark 000 100 000 001—2 8 2 ;

Kleinke. Bown. Raffensberger.
Johnson et Freeze, Beal: Beggs,
Pace et Rosar.

UHLE FAIT LE NECESSAIRE

SYRACUSE. N.Y., 14 — George
Uhle. vétéran comme instructeur
des Bisons, a sauvé la victoire 3-2
à Buffalo. dans la joute inaugurale
avec les Chiefs de Svracuse en
présence de 7572 fervents. hier
soir. quand il éventa Boneiovanni |
pour finir la partie.
le champ de bataille alors aue les
buts étaient pleins dans la dernière
moitié de la neuvième. Ken Ash
lanceur d eBuffalo, sagna sa vro-
bre partie en cognant un double

comoter les trois points dans la sl- |
xième manche. !
Par manche:

Buffalo - . 000 008 000—3 9 1
Syracuse … … 000 010 010—2 12 0

hans. Miner, Benge et D. Moore,
cea

RESULTATS DE

LA PREMIERE

DEMIE DE GOLF,

KINGSTON, 14. — Voici les poin-
tages des concurrents au tournoi
professionel de golf du Canada à la '
fin de 36 trous:

 

i

73-75148 |
jMootréal eeeour de72—00 |
ames . Gananoque, 1-79

Jack Bron. Summeries, 160 |
TN 78-813

Arthur Hulbert,” Thorns, 1

Dick Green, Cutaraqus, 70. 1e
DESTON ..2240020000000e 8

Bod Cray. Jr, Bcarboro, 143
Oronto L..eee inne... 80-74

Red McKensis, Bm Ridge, 18
Montréal ........ ....... 74-75—140 |

Walter Cunningham, Lon. : Rouges. éventa ensuite les deux au-
tres franbeurs mais laissa

don, Ops. ......... ..... es TI-TI—154
Boom, Yong, Monsctal we 87-150 |
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jouée à|}
New-Yestminster, fut gagnée par B

Ë

|

Les Ours À

Il entra sur |

avec les bases remnlies pour faire |

Ash. Jacobs et Philipps: Klein-

} fl

  

MARCHEZ LES QUELQUES PAS

DES LOYERS ELEVES ET

VENEZ EPARGNER.

  Robes pour Dames
Robes de popeline de coton
noire et blanche, en jolies
conceptions. Appropriées au 9 5
bureau ou au magasin. Tailles °
14 à 20. Chacune

  

   
      

  

 

    
      

     

   

  

 

     
        
      

    
      
   

 

    

         

        
   

   
         

  Gilets-tricot
De Laine brossée pour Fillettes

Bruns, marine, royal, écarlates.

Taliles 22 à Taliles 28 à
28. Chacun, 59c 32. Chacune, 15c

  

  

   MANTEAUX POUR DAMES
Nous avons chols! un groupe à trois prix de
manteaux garnis de fourrure, tissus de choix,
bonnes fourrures et un bel assortiment de
teintes et conceptions. Des ~ubaines excep-
tionnelles à,

9.95 - 11.95 - 13.95

  

PALETOTS D'AUTOMNE
POUR HOMMES

toutaie: anses 8 9 5

Combinaisons d'Automne
Tricot souple, pour Hommes

   

Tweeds
Harris et
modèles raglans et tubulaires.
Tailles 84 à 42. Valeurs jus-
qu'à $14.95. Extra apécial,

   

 

     
    

      

   

  

Blanches et mouche-
tées. Tailles 34 à 44. 8 9.

Spécial,

 

     

WINDBREAKER
De Doeskin pour Hommes

Avec poche garni de cuir.

2 79e

Fermeture glissière et dos
de fantaisie. Marine, mar-
ron et tan. Tailles: 36 à
44, Spécial

  

  

  

     

  

   

Pantalons de Travail
POUR HOMMES

1-19  De cotonnade foncée, du-

rable, pour hommes. Tail-
les: 30 à 44. Spécial

  

  

 

  

  

  
   

   
  

   

  
      

   
  

  

   
   
    

 

COMPLETS DEUX PANTALONS
Valant $27.50. Tweede Barrymore tout laine et

véritables worsteds anglais, dexants droits et eroi-
sés. Genres A dos unis et de fantaisie. Gris, bruns.

re occasion. Tailles 34 à

Bottines de travail
Résistantes pour hommes,
cuir grené. Noires et brunes.
Semelles Panco ou de cuir.
Pointures 6 à 11, Valant $3.00. ®
La paire .

     
  
  

  

44. Valeurs jusqu'à
827.50. Se vendant, jeu-

1.

 

 

  

    
  

   

  

 

  
   

    

  

 

Oxfords pour Adolescentes
Bruns cu noirs. Faits de veau
avec semelles de cutr solide et ,
talons de cuir. Pointures 3 +1 98

e

    

8. Valant jusqu'à 82.69. Spé-
cial

     
  

     

  OXFORDS NOIRS
POUR GARCONS

Avec semelles et talons de
caoutchouc durables. Poin- 69
tures 1 & 5%. Réguller $198. ° ‘
Prix de vente .
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1,500 verges

Coton à Draps
Coton écrue, cxtra épais.
72 et 81 pouces de largeur.st 10,
de 1 à 5
verges.
La verge

Pas de commandes contre

remboursement. ou télé-

phoniques, S. V. P.

    

   
  

  Rideaux
Rideaux de Marquisette de
fantaisic, avec plissé. 1 à
1% verge de lcngueur.
La paire.

    

       

   

    

  

ECHANTILLONS
de Tissu Tapisserie

   
Une grande variété d'é-

chantillons de voyageurs.

Tapisseries en toutes les

couleurs. 25 pouces carrés.

Prix de vente, chacun,

19c

Couveriures
Couvertures de laine
nationale grise. Extra-
ordinaire occasion. La
paire.

 

Robes de Nuif
POUR DAMES

De flancilette blanche de

qualité de choix pour da- }
mes. Encclure haute, man-
ches longues. Tailles peti-

tes, moyennes et fortes.

Chacune,

          

   

 

   
        

      

     

        

     

    

   
   

 

   
    

  

 

ENAS

Robes
d'Intérieurs
POUR DAMES

Attrayants imprimés et vol-
=, Tailles 36 & 44. Dans le
tse trouvent un certain nom-

Ere de roben disrontinuées, da
M rien beaucoup plus coûteuses.
i harune,

    

 

      
     

    

 

  

 

    

| | ETON Li. Lana es 69-70--139 | pé par un convoi du Canadien Pie
… Ottaws 200022 Les TT7-74—151 | Jules Huot. Québec ........ T4-T2--i46 | cifique près de cette ville. hiera | ; Charles Lebreyne, Lava H. Borthwick, Uplands. To- ‘soir. René Barrette, 30 ans, de ;| , É À pitRestTorontoHum... RIS | LRmin,6ee ET | Montréal, n cté tué instantanément,; . un .... . . an, . ' 3 , ‘ s p i| DANS L’INDEÉPENDANTE | MARTIN vs DOCHERTY LE CLASSEMENT FINAL
A — MONTREAL, 14. — Frankie Mar | Voici 1a position finale des con-

- La victoire du Guigues a fort ré- = Roland Aubin était à la tête des ee Current: | ER
joul ses nombreux partisans. Tous , Fox, Montréal, 15-3; 1, Morri- Ne
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Quelqu'un gagnera la bourse
RIEN DE PLUS CERTAIN!

Ce quelqu’un, ce peut être VOUS tout aussi bien qu’un autre. Pour-
quoi pas? Tout ce qu'il faut pour réussir, c’est un peu d’initiative,
l'ambition d’essayer et faire montre de quelque persévérance. Le
jeu en vaut bien la chandelle et ce n’est pas tous les jours qu’une
offre aussi alléchante vous est faite. Commencez donc aujourd’hui
même. Devenez candidat de notre Concours d’Expansion. Vous serez
surpris de la facilité avec laquelle vous recevrez l’encouragement de
vos amis.

UN BON CANDIDAT
1—Un bon candidat a vite réalisé que le Concours d’Expansion du

DROIT lui offre une occasion exceptionnelle de pouvoir gagner une
bourse de $2.000, et que la valeur des autres prix vaut aussi la peine
qu’on s’en occupe sérieusement.

2—Puis il élabore un plan de travail qui lui permettra de recueillir
facilement les abonnements de tous ses amis et connaissances. Avec
quelques-uns il fera valoir le sentiment d’amitié, avec d’autres il
exposera son ambition de gagner le premier prix et de remporter,
pour son curé, le prix d'honneur spécial. En d’autres circonstances
il devra rappeler l’oeuvre du journal le DROIT, depuis sa fondation
et mettre en valeur toutes les raisons qui font de ce journal, un
journal de haute tenue entièrement dévoué à l’avancement des inté-
rêts des canadiens de langue française danscette région du Canada.

3—Enfin, un bon candidat, avant tout, doit être constamment sur le
qui-vive. Toutes les occasions sont propices pour trouver de nouveaux
abonnés. S’il rencontre un ami en s’en allant au travail, il le met au
courant de sa candidature dans le Concours du DROIT et lui expose
son ambition légitime de gagner le ler prix de $2.000. Rendu à l’usine
ou au bureau, il n’oublie pas que ses compagnons de travail sont tout
disposés à lui consentir leur abonnement. Même en s’amusant, en
faisant la partie de cartes avec des copains, à la salle de billard, à
la partie de balle au camp ou de crosse, il peut encore recueillir des
abonnements qui le rapprochent, chaque fois, du but à atteindre.

DEUX POINTS IMPORTANTS
60,000 Votes Additionnels

par 24 MOIS

 

 

D’ici le 5 octobre prochain, un boni de 60.000 votes

sera alloué pour chaque groupe d’abonnements re-

présentant 24 mois. Si un candidat obtient d’ici le 5

octobre 48 mois d’abonnements (répartis en 3, 6, 12

ou 24 mois) il aura droit, en plus de ses votes régu-

liers, à 120.000 additionnels.  

PRIX SPECIAUX
Pour les lers Partants
$200.00 POUR HULL ET OTTAWA

Un Prix Spécial de $200 en argent sera donné au candidat
de Hull ou d'Ottawa qui obtiendra le plus grand nombre de
votes d'ici le 5 octobre inclusivement.

$200.00 POUR LA CAMPAGNE

Un Prix Spécial de $200 en argent sera donné au candidat
qui, dans les districts en dehors de ceux de Hull et d'Ottawa,
obtiendra le plus grand nombre de votes d'ici le 5 octobre
inclusivement.

 

Les gagnants de ces prix spéciaux seront déterminés et leurs noms et adresses
seront publiés dans le journal en même temps que tous les

autres gagnants, à la fin du concours.

| CE CONCOURS SE TERMINE LE 16 NOVEMBRE|

Nombre de Votes
Accordés par
Abonnement

Tableau régulier de votes pour les nouveaux abonnements
pendant le CONCOURS D'EXPANSION du “DROIT”,

LIVRAISON PAR PORTEUR
Durée Prix Votes

3 mois .. .. . $ 1.95 6.250
6 mois .. . . . 3.75 12.500

12 mois .. . . . 7.50 25.000
24 mois . . . . . 15.00 50.000

LIVRAISON PAR LA POSTE
Durée Prix Votes

6 mois .. ... $ 2.50 10.000
12 mois .. . . . 5.00 20.000
24 mois . . . . . 10.00 40.000
Dans le cas d’une personne recevant actuellement le journal “Le Droit”, cet abonne-
ment est considéré comme renouvellement et le nombre de votes accordés est de 50%

de ceux apparaissant sur ce tableau — “Le Droit”, 27 août 1938.

LA MARCHE
DES CANDIDATS

Une liste de tous les candidats indiquant le
nombre de leurs votes sera publiée chaque jour
dans le DROIT. C’est tout à l’avantage d’un
candidat d’avoir son nom inscrit sur cette liste
afin que ses amis puissent suivre ses progrès
quotidiens dans le concours.

 

Vingt-Cinquième Anniversaire

de *2.000 ||
LISTE DES PRIX

Ter GRAND PRIX

$2.000 EN ESPECES
Ce prix de 52.000 en argent, sera donné au candidat qui obtiendra le plus grand total de votes
pendant notre CONCOURS D'EXPANSION, sans restriction de district.

2ème GRAND PRIX

BUICK
 SEDAN — 1939 yo ÿ f

Acheté de PINKS Limited, 331, rue Sparks, Ottawa, !

3ème GRAND PRIX

DODGE
SEDAN — 1939 : 5

Acheté de OTTAWA MOTOR SALES, 479, rue Bank, Ottawa. = Vil”

Approx. $ 1474

 

i

Approx.
{ $ ] 126,

=

 

4ème GRAND PRIX | 1
"Approx. $1064

PLYMOUTH
SEDAN — 1939 1 Ti OF

Acheté de PAQUIN MOTOR SALES, 245, rue Rideau, Ottawa. ’ ;

5ème GRAND PRIX

WILLYS
SEDAN — 1939

Acheté de CARLETON MOTOR SALES, 697, rue Bank, Ottawa.

PRIX DE DISTRICTS
1 er PRIX: Pour chacun des six districts

AIRLINE”

He 1 89:50

Achetés de C.-W. LINDSAY & CIE LIMITEE, 189, rue SPARKS, Ottawa

 

 

6
RADIOS
LINDSAY

 

Montres Tavannes
Bulova ou Longines

d'une valeur de
 

8500 |}
2ème PRIX: Pour chacun des six districts au choix ‘1

Laveuses Electriques 1K

connor $85.00 | §
d'une valeur de

Achetées de ORME LIMITED, 175, rue Sparks, Ottawa.

 

SPECIAL Voyage a Rome xs
8 POUR LE CURE DE LA PAROISSE OU RESIDERA LE GAGNANT DU §

ler PRIX

Ce voyage aller et retour à Rome, à bord d'un luxueux paquebot sera donné gratui- À
tement comme prix d'honneur spécial au curé de la paroisse où résidera l’heureux |
gagnant du ler prix. À

PAS DE PERDANTS
Tout candidat ne gagnant pas de prix recevra une com-
mission de 10% sur chaque dollar qu'il aura perçu en
abonnements. Tout candidat actif ayant gagné un prix de
valeur moindre que la commission qui lui serait due recevra
la différence en argent.

 

=

Un candidat actif est celui qui envoie au moins deux
abonnements nouveaux la derniére semaine du concours,
c'est-à-dire entre le 4 novembre et le 16 novembre inclu-
sivement.

FORMULE D'INSCRIPTION

 

Le vingt-cinquième anniversaire de la fondation du DROIT marque
une étape dans son existence. Le DROIT veut continuer sa marche
progressive, étendre son prestige, accroître son influence dans le Bonne pour 5.000 Votes
meilleur intérêt de tous les Canadiens de langue française. de cette
partie du pays. Le Droit est reconnu comme le journal de la famille.
C'est le journal qu'il faut recevoir, le journal qu'il faut lire. Ecrivez le nom et l'adresse lisiblement et envoyez-les à
LC

Ecrivez — Téléphonez — Venez au “LE DROIT", Case Postale 150, Ottawa

Bureau du Concours d'Expansion
LE DROIT

. 368, RUE DALHOUSIE
Case postale 150

Bureau ouvert de 9 h. du matin à 8 h. du soir

TEL: 6-2088

Nom s'eiotezerstologetoRo: + coRote Zero, 020707» LEECHERSIMOORIDOSDBRSIIGOO80000)

Adresse + 0770 eT eT aT TITate Ty [aTe DoT" ¢ Te TeT0ERDOCERRAN ISEBJOOQ©.0OF

Une seule formule d'inscription par candidat.
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En collaboration avec l’Union des Cultivateurs

Franco-Ontariens.

Secrétariat général: 100, rue Georges, Ottawa.

UNE OEUVRE SALUTAIRE

Dans un article de fonds en date du 5 septembre, le
‘Journal d’Ottawa fait 1'éloge des heureuses tentatives de
‘reboisement entreprises dans Prescott et Russell depuis quel-
Ques années.

I “Par la création d’une nouvelle forêt sur des terres ha-
bituellement stériles, les comtés de Prescott et Russell ont
adopté une politique sage. La plantation Larose de 1400 acres
située dans le canton de Clarence, qui pour le présent sert
de leçon, constituera un précieux actif pour la génération
à venir.7

; “Ceux qui ont pris part à la journée de reboisement de
la semaine dernière ont eu une preuve évidente de ce que
!dans l’espace d’une seule génération, une terre sablonneuse,
sans valeur économique peut être transformée en une belle
forêt. Les visiteurs ont pu admirer 36.000 arbres plantés
près de Rockland, il y a 25 ans, par feu le sénateur Edwards.

Ces arbres ont déjà ateint une hauteur de 42 pieds, dans

une dizaine d'années encore, ce sera du bois de grande valeur

(commerciale.

1 “Il y a onze ans, le conseil des comtés de Prescott et
Russell entreprit la plantation d’une forêt municipale, ache-

tant à cette fin une vaste étendue de terrain sablonneux
à six milles. de Bourget. Les premiers plants se sont dé-

Iveloppés en des arbres aujourd’hui de 10 à 15 pieds de

hauteur. Ces rangées régulières de conifères offrent la scè-
he la plus agréable à quiconque veut bien visiter la nouvelle

forêt désignée sous le nom de plantation Larose, d’après l’é-

nergique agronome de comté, qui a su inspirer aux cultiva-
‘teurs un enthousiasme considérable pour le reboisement.

i ‘Dans les deux comtés quelques 278 fermiers one emboité

le pas et ainsi, depuis onze années, on a planté près de trois

millions d’arbres. Il y a là une des plus vastes entreprises

!de reboisement en cours au Canada, et ceux qui l’ont dirigée

 

LA VIE AGRICOL

‘méritent les plus grandes louanges,

! “Planter des arbres c’est faire plus que nous assurer
du bois pour l’avener, c’est transformer des scènes de beauté

des terres désolées, c'est travailler à la conservation du sol

et de l’eau. C’est une nécessité qui se fait de plus en plus

‘évidgnte et de nombreux cultivateurs d’Ontario suivent
‘l’exemple posé par les comtés unis de Prescott et Russell.”

! Cet article se passe de commentaires. Il suffit de souli-

@ner qui l’inspire: louer et encourager la salutaire entre-

prise du reboisement.

5

XXX
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+ (Conférence donnée à Thurso, le
B0 avril, par M. l’agronome Bru-
nelle, de Hull.)

L'égouttement comprend en géné-
tal tous les travaux pratiqués sur
fla ferme en vue d’assainir les ter-
‘rains en leur enlevant l'excés d'eau
‘qu’ils renferment. Remarquons que,
ar excès d'eau, nous n'entendons
s seulement l'eau qui peut couler
la surface du sol, mais toute l’eau

stagnante qui se trouve dans la
masse terreuse et spécialement dans
a couche de sol où se développent
Aa majeure partie des racines. L'eau
existe dans le sol sous trois formes
‘différentes dont chacune a une in-
fluence particulière sur la crois-
sance et le développement de la
lante.

Eau hygroscopique:
C'est l’eau qui existe encore dans
sol, quand celui-ci semble com-

plètement sec. Elle fait pour ainsi
dire partie du sol. Elle n’a proba-
blement ni utilité ni inconvénient
pour la plante.

Eau libre ou de gravitation:
L'eau libre est l’eau soumise à la

foi de la pesanteur ou de la gravi-
jtation. Cette eau cherche conti-
nuellement à descendre dans le sol,
entrainée par son propre poids.
Elle pénètre dans le sol et le sous-
sol pour s'arrêter sur le roc ou sur
une couche de terre imperméable,
dl’argile par exemple. Là l'eau s’ac-
cumule et son niveau monte gra-
duellement, c'est la table d’eau. Ce
niveau peut s'élever ou s’abaisser
selon l’abondance d’eau qui se trou-

ve dans le sol par suite de pluies,
etc. Vous avez constaté les varia-
Htions de la table d’eau dans le sol,
par les puits ou les fontaines qui se
‘dessèchent pendant les grandes cha-
leurs de l’été et qui se remplissent
après les puits ou la fonde des
neiges. Tout cela c'est de l'eau de
gravitation.

Il faut savoir dès maintenant que
‘fa table d’eau est aussi imperméable
‘eux racines des plantes qu’un bloc
lde ciment, ourquoi ? Parce que
les racines ont besoin d'air pour
vivre et que la table d’eau chasse
Yair du sol. Vous pouvez constater
la vérité de. cette observation par
Ma végétation dans les savannes.
{Toutes les racines courent à la sur-
‘face. Aussi les arbres ne s’y déve-
loppent que faiblement, la table
d’eau est trop élevée. Dans les
champs cultivés la table d’eau peut
être très élevée aussi. Alors les
plantes n'ont que peu d'espace pour
développer leur système radiculaire

  

   
   

  
  

  

  
  

  

  

 

L'ÉGOUTTEMENT

 

par où la plante se nourrit comme
nous savons.
Au point de vue des plantes on

peut dire qua la table d’eau mar-
que la profondeur du sol.
L’égouttement a pour but de ré-

gler la table d’eau à une profon-
deur convenable.
L'eau libre est donc fort nuisible

aux plantes lorsque le niveau de
l'eau est trop rapproché de la sur-
face. Par un bon égouttement la
table d’eau, cette même eau libre,
deviendra utile en fournissant l'eau
capillaire seule utile et nécessaire
aux plantes. Cette eau capillaire
étant indispensable au développe-
ment des plantes, il importe d'en
bien pourvoir le sol et il n’en man-
que pas dans un sol aéré et ouvert.
L'eau capillaire se répand dans la

masse terreuse dans tous les sens,
même de bas en haut. De l’eau qui
coule en remontant, me dira quel-
qu’un, c’est nouveau. Cependant
vous avez vu cela des centaines de
fois. Qu'est-ce qui se passe dans
une lampe à pétrole. L'huile est
dans le réservoir et en haut au
beut de la mêche la flamme s'en
nourrit. Comment cela se fait-il ?
C’est par sa capillarité. L'huile re-
monte dans la mèche, elle coule en
remontant pour ainsi dire. "'eau de
gravitation accumulée à la table
d’eau, c’est la réserve d'huile dans
la lampe. La couche de terre supé-
rieure c’est la mèche. Les plantes,
la flamme.

Les travaux d’égouttement sont
done de la plus haute importance
sur la ferme parce qu’un excès
d’eau dans le sol présente pour l’a-
griculteurs autant d’inconvénient
qu’un manque d'humidité. Il est
hors de doute que l’eau joue un rôle
vital sur les propriétés physiques
et chimiques du sol, sur le déve-
loppement des racines que la dé-
composition de la matière organi-
que, sur- l'assimilation des élé-
ments fertilisants, sur les effets des
façons culturables, sur l'aération et
le réchauffement du sol en un mot
sur toutes les conditions nécessaires
au bon développement des végé-
taux. Toutefois elle ne pourra rem-
plir son rôle ‘ue si elle se trouve en
bonne proportion dans le sol,
Méfaits d’un excès d’eau:

1.— Les façons culturales: la-
bours, hersages, binages, etc, sont
plus difficiles et ne peuvent être
exécutés, surtout en terres lourdes,
compactes, argileuses. Les travaux
de culture sont retardés et mal
f its Les semailles faites dans du

 

COURRIER DE TANTE LINE

QUINZE JOURS APRES

Deux semaines ont passé depuis notre Congrès. A la faveur de ce
recul, revenons un peu sur les faits saillants de la journée pour les
considérer dans une juste perspective et ordonner les impressions qui
nous en restent.

Figurons-nous d'abord ces centaines de dames et de demoiselles
egenouillées au pied du même aute) dans une commune prière. Pré-
tons de nouveau l'oreille à la chaude parole du prédicateur exaltant
le rôle de la femme chrétienne. Rouvrons nos âmes aux bénédictions,
aux voeux, aux exhortations de notre Archevêque vénéré et de nos
prêtres. Recommençons la visite de notre exposition si représentative
de l’industrie féminine. Rappelons-nous l’adresse de notre présidente,
]'histoire de notre première année syndicaliste, les conférences de
l'après-midi, les messages de nos hôtes et les liaisons établies ce jour-
là. Est-il une seule minute de ces assises qui n’ait été pour chacune
de nous un élément de eonviction, un foyer d’ardeur?

Notre Congrès a été une manifestation éloquente de cet esprit
dont s’animent nos cercles, un modèle d’entr'aide dans la piété, l'étude
et l’action. Continuons de le revivre souvent par la pensée pour y
cueillir l’inspiration qui fait la persévérance et le succès.

TANTE LINE.

    

Le prochain congrès de l’U. C. F. O.

-- Je 27 octobre àSt-Isidore

Les assises annuelles de l’Union des Cultivateurs

Le travail d'organisation est déjà commencé. Votre

exécutif sollicite la collaboration de chacun des mem-

bres pour faire cette journée intéressante et féconde.
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Ils rêvent d’un automne au

Emportant avec elle un peu

p——

terrain mal préparé. Le pourcen-
tage de germination et de levée est
amoindri, la levée retardée et af-
faiblie de même que la plante. Ain-
si la récolte perdra en quantité et
en qualité.
2--Les fourrages obtenus sont de

moindre qualité et mélangés de
mauvaises herbes.
3—L'excès d'eau nuit à toutes les

bonnes conditions culturales, telles
que: aération du sol, réchauffement,
décomposition de la matière orga-
nique, assimilabilité des éléments
fertilisants contenus dans le sol,

4—De plus, nous pouvons dire
que dans un sol mal égoutté, tou-
tes les autres pratiques d’amélio-
ration du sol ne serviront presque à
rien. En effet les amendements et
les engrais ne produiront pas tout
leur effet et seront en partie per-
dus.

5.—La nécessité d’un bon égoutte-
ment du sol se fait encore sentir
par le fait que dans les sols humi-
des et par conséquent acides, cer-
taines plantes d'une grande va-
leur ne pourront pas être cultivées
avantageusement.

6.—En river, les terrains humides
gèlent, se soulèvent, détruisent un
grand nombre de racines et entrai-
nent souvent la destruction com-
plète de récoltes de trèfle, luzerne
ou autres légumineuses.

7—En sol rumide ou la surface
d’eau libre (table d’eau) est trop
élevée, les racines se développent
peu profondément et il en résulte
une récolte diminuée proportion-
nellement.

8.—Les plantes qui croissent dans
un sol trop humide sont moins ré-
sistantes a certaines maladies. De
ces quelques considérations nous
pouvons conclure que le premier et
le principal travail d’amélioration à
pratiquer sur la ferme consiste dans
le bon égouttement du soi. Le drai-
nage aère le sol, l’ameublit et lui
permet de se réchauffer plus tôt.
Les espaces vides du sol, soit en-

viron la moitié du volume, peuvent
être occupées par l'air et par l’eau.
Pour la croissance normale des
plantes, il faut que l’air occupe une
proportion considérable de ces es-
paces vides, qu’il puisse circuler li-
brement et se renouveler constam=
ment. Ceci veut dire que l'eau su-
perflue doit être expulsée le plus
rapidement possible, autrement elle
occupe l’espace qui devrait être ré-
servée a lair. Si le drainage est
efficace, l’eau de pluie pousse de-
vant elle l’air plus ou moins vicié
du sol et à mesure qu’elle se re-
tire, elle est remplacée par de l'air
pur.
Drainer profondément c’est aérer

profondément, c’est permettre aux
ricines de s’enfoncer davantage
dans le sol et d'y puiser plus d’eau
et plus de nourriture. Il est facile
de voir que le drainage ameublit le
sol, soit en le divisant par les min-
ces courants d’eau qui se forment
vers le tuyau ou vers le fossé, soit
par les racines des récoltes précé-
dentes qui en se décomposant lais-
sent l'espace vide. Dans un sol
mal égoutté, la plus grande partie
de l’eau superflue s’enlève par éva-
poration. Or l’évaporation de l’eau
demande une quantité énorme de
chaleur, qui autrement servirait à
réchauffer le sol. Les sols mal
égouttés sont des sols froids où la
végétation débute tard au prin-
temps pour se ralentir tôt à l’au-
tomne. Bien égoutter un sol, c'est
donc allonger la saison de végéta-
tion à ses deux extrémités, per-
mettre des semailles hâtives, favo-
rables à un plus haut rendement,
prolonger de deux à quatre semai-

STIMULEZ
VOTRE FOIE-

Et vous sauterez du lit allégre ct frais

Le foie doit déverser deux livres de
bile tous les jours dans vos intestins.
Si cette bile ne circule pas {acilement
votre digestion ne se fait pas. Alors
les aliments se décomposent dans les
intestins, les gaz gonflent votre estomac
et voici que vous êtes constipé. Les
polsons commencent à circuler par tout
Votre organisme, vous vous sentez lourd
et indisposé, et maintenant rien ne
vous en dit.

L'exercice abdominal ne suffit pas
toujours à corriger la cause de ce mal.
Il vous faut quelque chose qui agisse
sur le foie. Il n'y a que ces vieilles
petites pilules Carter pour le foie qui fe-
ront alors circuler facilement ces deux
livres de bile et vous rendront ‘tout
pimpant” Sans danger et trés douces.
elles font circuler la bll: sans lenteur.
Elles ont l’effet du calomel mais ne
contiennent pas de calomel ou de mer-
cure. Demandez les petites pilules
Carter pour le foie. Refusez catégori-
quement “ute autre chose 25c.
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Pas d'os de cassés. Il faut re
garder où on se met les pieds,

dans cette vieille ruine,
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PREMIÈRE FEUILLE MORTE

Quelques feuilles au bout des branches sont jaunies.
Les arbres ont encor de frêles harmonies
Et bercés par le vent qu'attiédit le soleil,

lourd été pareil.
Mais voici que Septembre, au détour de l'année,
Vient dans la pourpre et l'or fixer leur destinée.
Leur songe bienheureux ne l’entand pas venir.
Ils continuent, entre leurs bras gris, de tenir
De tout petits fragments d'azur, et les balancent, — -
Et même les oiseaux ne savent ce qu'ils pensent...

—Cette feuille qui choit, ne l’entendez-vous pas?
Comme un papillon large elle vole, là-bas,

du grand murmure
Qui s’élève, comme un cantique, des ramures.
C’est dans votre musique une note de moins;
C'est votre gloire, dont vous n'êtes pas témoins
Tant votre tête semble impassible et sereine,
Qui, feuille à feuille, meurt sous l'insensible haleine.

Albert LOZEAU.

—— — — —

nes la croissance des herbes dans
les prairies et les paturages.
Le bon drainage réduit considé-

rablement le coût de la main-
d’oeuvre, le sol bien aéré, bien ou-
vert est plus facile à travailler, les
labours, hersages, binages, sarcla-
ges, etc, etc, demandent moins
d'efforts. Les semailles se font
dans un terrain mieux préparé. Le
pourcentage des germinations de la
semence enfouie sera considérable-
ment augmenté parce que les grains
y trouveront toutes les conditions
favorables au développement du
jeune embryon.

Nous voyons tout de suite la pos-
sibilité d'augmentation du rende-
ment, et la diminution du coût de
revient. Les engrais, surtout les
fumiers de ferme, agissent plus
vite et mieux parce que également
il y a air et chaleur. Les récoltes
ont plus de nourriture à leur dispo-
sition parce que la couche arable
est plus profonde et les racines
mieux développées. Le danger de
sécheresse diminué pour la méme
raison: bon développement du sys-
tême radiculaire, Les mauvaises
herbes sont plus faciles à détruire
parce que l'ameublissement est plus
facile à effectuer. Au dire de tous
les connaisseurs la grande majorité
des fermes du Québec souffrent plus
ou moins d'un manque d'égoutte-
ment et de trop d'acidité. Cette aci-
dité peut se corriger par un apport
de pierre à chaux, mais l'effet neu-
tralisant de cette chaux ne se
maintiendra pas longtemps dans un
sol saturé d'eau. Les légumineuses,
trèfle et luzerne spécialement ne
donnent leur plein rendement qu’en
terrain bien égoutté. La luzerne
prenu très di-ficilement en sol trop
humide et les gelées de l’automne
ou du printemps la détruisent très
souvent. Nous avons eu un malheu-
reux exemple de la gelée sur les lé-
gumineuses au printemps de 1937.
Le bon égouttement du sol pré-

vient en partie un bon nombre de
maladies des plantes, maladies qui
se développent par une saison
chaude et humide, On peut résu-
mer ainsi les avantages d'un bon
drainage: ,augmentation très sen-
sible de la quantité et de la qua-
lité des récoltes, diminution corres-
pondante du prix de revient.
Comment obtenir tous ces bons

effets du drainage ou de l’égoutte-
ment ?
1.—Creusage et redressement des

cours d’eau dans lesquels se déver-
sent les fossés;
2—Par l'approfondissement et

une meilleure tenue des fossés de
ligne ou transversaux;
3—Par l'enlèvement des

sur le bord des cours d’eau;
4—Par l'arrondissement

champs ou des planches;

levées

des

 

Primeur de la semaine
LE BON LIVRE

Nous rencontrons souvent des personnes du monde trés au courant
des livres qui se publient. Et il est étrange de voir l'indulgence avec
laquelle ces femmes traitent les ouvrages les plus douteux. Lorsque
la morale n’est pas outragée avec fureur et la foi raillée ouvertement,
c’est un bon livre.

Muni de cette rassurante étiquette, il passe de mains en mains et
se glisse dans les milieux les plus chrétiens où il sème l'odieuse et
déprimante neutralité.

Là, on trouve le tableau de vertus faciles et qui se tiennent de-
bout sans base ni point d'appui.

Là, on rencontre des honnêtes gens qui sont honnêtes parce que
c’est bien et juste, parce que c’est beau, .

On en voit méme qui sont tout cela sans savoir pourquoi. Ils bla-
ment le mal, mais avec un indignation si convenue et tellement banale,
que le vice apparaît plutôt comme un travers et la passion coupable
comme une fatalité.

Dieu, les devoirs ‘essentiels de la religion, la vertu solide et dont
l'exemple fortifie, ne figurent dans ces livres qu'à titre accessoire.

Ils dépriment le sens moral, atténuent l'horreur pour le péché,
amoindrissent l’admiration pour la vertu et préparent l'Âme à toutes
les capitulations. _

—Vous a-t-il rendue meilleure? demandait un prêtre à une dame
qui vantait un ouvrage dont elle venait d’achever la lecture.

—Non, il n’a fait que m'intéresser.
—Alors, vous pouvez être sûre qu’il est mauvais.
Beaucoup protesteront contre une telle appréciation, parce que beau-

coup refusent d’accepter, pour cela comme pour le reste, le devoir tel
qu'il est.

Nous condamnons la neutralité de l'école: pourquoi? Parce qu’elle
achemine fatalement les intelligen ces vers l'hostilité,

“Celui qui n’est pas avec moi est contre moi”, a dit N.-S. Et cela
est Vrai pour tout, sans exception.

Nous n’avons pas le droit de lire des livres simplement neutres,
parce qu’ils sont dangereux:

Par l'absence de vraie morale,
Par le but évident qu’ils poursuivent,
Par le mal qu’ils n’'empêchent pas.

Lire vient du mot latin: legere, qui signifie choisir. C'est un acte
essentiel par lequel I'ame s'alimente de vérités et de bonnes pensées.

Elle doit butiner comme les abeilles, sur les fleurs dont le suc est
riche en miel et non pas se griser de n'importe quelle sève capiteuse,
comme les frelons.

Il est, dans le monde, une foule de modes détestables ct que l'on
suit bealftoup plus par respect humain que par goût: celle du livre en
est une. "Tel romancier — qui n’est souvent qu’un trafiquant de sen-
timents et un commerçant d’émotions frelatées — se taille une auréole
dans l’admiration banale de chrétiennes qui le subissent “pour faire
comme les autres”.

Jeunes filles qui êtes véritablement vertueuses, de la solide et forte
vertu que Jésus infuse dans vos âmes, par sa grâce, soyez-le donc
courageusement, logiquement, ouvertement.

Affranchissez-vous d’un servage humiliant,
Protestez contre le livre neutre.
Défendez les autres contre ses méfaits.
Dénoncez-le comme un danger.

 
‘Vous êtes la lumière du monde”, disait Notre-Seigneur à

apôtres.
Et vous ne seriez pas de vraies

de vaillantes apôtres.

ses

femmes chrétiennes, si vous n'étiez

 

 

5—Par l'emploi de drains souter-
rains qui, soit dit en passant, ne
sont pas aussi dispendieux que le
veut le dicton, si on considère l’aug-
mentation des récoltes, l’agrandis-
sement de la surface cultivée et
l'économie de travail une fois les
drains posés.

—_—

Le jeu de bascule entre
la hausse et la baisse

Voyons comment les choses se
passent dans une région d’où l’on
expédie, chaque année, les milliers
de wagons de pommes de terre.
La compagnie intermédiaire de

ces magasins maintient un de ses
agents au point d’expédition. Tandis
qu’on procède au chargement, je
m'’approche de cet agent et lui de-
mande fortuitement quel est l'état
du marché.
—Le prix, à Chicago, me répond-

il, est $1.00 par sac de 100 livres
pour les patates classées no 1.
Mais je vous prie de remarquer

qu’il n’accepte pas d'acheter mes
pommes de terre au prix courant.
Il me suggère tout simplement la
proposition suivante:
—Je pourrais essayer de vendre

votre chargement au meilleur de ma
connaissance quand il sera rendu
à destination.
Avant que mon wagon atteigne

le marché, les prix peuvent monter
ou baisser. S’ils montent, l'agent
du magasin à succursales en profi-
te et achète mes produits a $1.00
la poche. Sur ce montant se trouve
évidemment déduit le taux de la
commission. Si, par contre, les prix
baissent, l’agent en question, n’ayant  en vue que l'intérêt de sa compa-

grands magasins prévoient que la
situation du marché va s'améliorer
(elles ont généralement de bons
tuyaux sur ce sujet), elles achètent
tous les chargements possibles et
remplissent leurs entrepôts à bon
compte. Mais le consommateur ne
profite jamais de ces bas prix! Le
magasin à succursales encaisse un
bénéfice supplémentaire et c’est
tout. Il achète à prix plus bas et
vend à prix plus haut.

Les maigres économies réalisées
par les consommateurs aux comp-
toirs de ces magasins sont du ca-
mouflage. Il ne faut pas oublier que
ces magasins ont réussi à s'appro-
prier la MOITIE du commerce des
denrées horticoles au pays. Ils sont
devenus si puissants qu’ils imposent
les prix qu’ils veulent payer: une
espèce de monopole, ni plus ni
moins.

ett:

Dette hypothécaire
triplée en vingt-cinq ans

Depuis vingt-cinq ans, la dette
hypothécaire des cultivateurs amé-
ricains a triplé. Notre revenu est
moins que la moitié de ce qu’il était
en 1£23. Le revenu net annuel est
de $80.00 par personne ou, en d'au-
tres termes, notre ruine à petit feu.
D'autre part, ces mêmes magasins
se sont rapidement enrichis en ven-
dant nos propres produits. Encore
une fois, i a quelque chose qui ne
va pas quelque part. La prétention
que ces magasins à succursales ai-
ent les cultivateurs et rendent de

grands services aux consommateurs
est une . . . prétention. Le systè-
me de distribution actuel étrangle la
vie économique de nos cultivateurs.
Je le répète: il serait plus logique

et plus pratique d'expédier nos pro-
duits directement de la ferme aux

gnie, vend au plus haut enchéris- petites agglomérations urbaines. Je
seur. Quand les autorités de ces suis convaincu qu'un tel système ré-
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Dès qu’il fut arrivé chez lui, venant de
pharmacie, sa femme entra Coucement dans

mst
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{won cher Cyril, nous ne

pouvons pas continuer

comme cela! Nous vi-

vons au jour le jour...
vendant
vétements pour acheter

de 1a nourriture, Cyril

. ..comprends-tu... Nous

mourrons de faim !

   

jusqu’à nos      
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Je sais ce que tu allais faire... dans le puits !

Tu voulais mettre fin à ta misérable existen-
ce! Ne me quitte pas ! Ne me laisse pas tou- I

te seule! Si tu pars... je partiral! Emméne-

moi avee tol, Cyril !

 

 
 

  

  

    

    

Comment
nous sor-
tir d'iei?

 

MERCI, MADAME
L'INSTITUTRICE!
MON RHUME DE
CERVEAU
VA DEJA
MIEUX

C® médicament spécial — le
Vicks Va-tro-nol—a été con-

cu spécialement pour le nez et la
tie supérieure de la orge, où

a plupart des rhumes débutent—
et se développent. Employé à
temps—au premier éternuement
ou reniflement, à la moindre irrita-
tion du nez—il vous aide à prévenir
bien des rhumes et à vous débar-
rasser des rhumes de cerveau dans
leur phase de début. Mêmesi votre
tête est prise (par suite d’un

 

OUL, MAIS LA \
PROCHAINE FOIS,iL |
FAUDRA EMPLOYER
GA PLUS TOT. CA
AIDE A PREVENIR

LES RHUMES
>

rhumede cerveau négligé ou d'en-
chifrènement chronique du nez),
le Va-tro-nol vous apportera
un soulagement réconfortant—
il vous permettra de respirer de
nouveau

 

VA-TRO-NOL
 

 

soudrait les problèmes des horticul-
teurs, parce qu'avec cette méthode
plus rationnelle de distribution, nos
produits atteindraient les épiciers et
autres détaillants et les pertes se-
raient par le fait même  évitées.
C’est en définitive le consomma-
teur qui serait le premier à en pro-
fiter.
Revenons-en à nos tomates,
Notre intermédiaire pourrait les

vendre directement du wagon au
détaillant à $1.25 la caisse, ce qui
veut dire que ce commerçant écono-
miserait au moins 22% sur chacun
de ses achats. Notre intermédiaire
recevrait 105, de commission. Si
nous déduisions ce 10% de $1.25, il
resterait donc $1.124 par caisse au
cultivateur, soit 1214c de plus que le
prix offert par l'agence (commission
house) dont j'ai déjà parlé. Ce mon-
tant représente le profit auquel le
cultivateur a droit. Je me deman-
de quel consommateur trouverait
cette rénumération excessive.
Un tel système de distribution

aurait pour effet d'augmenter la de-
mande chez les consommateurs.
Les horticulteurs américains pro-

duisent actuellement assez de fruits
et de légumes pour remplir chaque
année un million de wagons. Néan-
moins, la moitié de la population
urbaine est insuffisamment alimen-
tée. Une nourriture équilibrée exi-
gerait 500,000 wagons supplémentai-
res. Si la demande pour nos pro-
duits était plus considérable, notre
production augmenterait nécessai-
rement. Les revenus des compagnies
de chemins de fer augmenteraient;
il y aurait plus d'ouvrage en plu-
sieurs domaines de notre économie.
En somme, tout le monde en béné-
ficierait. Les affaires seraient plus
fructueuses, l’industrie deveindrait
plus prospère.
Ce système n'est d'ailleurs pas le

fruit d'un esprit théorique ou rê-
veur. Je l'ai déjà mis moi-même en
pratique pour écouler mes produits,
ainsi que ceux d’un grand nombre
de mes amis. Aucune nouvelle loi
ne serait indispensable pour le met-
tre en vigueur, aucun subside d’Etat
ne serait non plus nécessaire. Un
système semblable n’est évidemment
pas pratique pour la classe des cul-
tivateurs qui vendent leurs produits
en bloc — blé, froment, coton, tabac,
etc. Mais j'ai l'assurance qu'il serait
sfficace pour résoudre les problèmes
de ceux qui pratiquent la culture des
fruits et légumes, produits qui rem-
plissent ou devraient remplir, cha-
que jour, le panier de la ménagère
des centres urbains.

Armand Letourneau.

LA CUISINE

MARINADE DE PETITS
OIGNONS BLANCS

Peler et laver un galion de pe-
tits oignons blancs. Mettre dans un
plat de grès. Ajouter une tasse de

—

 

  
 

sel fin et de l'eau boumante pour
couvrir le tout. Laisser reposer jus-
qu’au lendemain. Enlever la sau-
mure et répéter la recette deux fois
encore. Le troisième jour, rincer les
oignons à l’eau froide. Mettre dans
les bocaux, ajouter quelques épices
en grains, couvrir de vinaigre froid
et bien fermer les pots.

POMMES AU BEURRE
Couvrir le fond et les côtés d’un

plat allant au four de tranches de
pain beurrées, remplir le plat de
quartiers de pommes, Saupoudrer
le dessus d’un peu de sucre suivant
la quantité et l'acidité des pommes,
parsemer de noisettes de beurre et
d'un peu de muscade. Faire cuire
au four moyen jusqu'à ce que les
pommes soient cuites.

Avoir toute prête une sauce ca-
ramel préparée comme suit: deux
ce. à soupe de cassonade et une c. à
soupe de beurre, fuire brunir, ajou-
ter l'eau bouillante, épaissir à la fé-
cule de maïs. Verser bouillante sur
les pommes. Servir tiède.

PENDLETON

PENDLETON, Ont., 13 — Mlles
Mathilda et Malvina Mainville, et
leur neveu, Camille Mainville, ont
passé quelques jours à Ottawa et à
Hull.
MM. Amédée et Donia Châte-

lain étaient à Cornwall en fin de
semaine, chez des parents et des
amis.

M. et Mme N. Therrien. ont pas-
sé auelaues jours à Limoges, chez
des parents.
Mme A. Boudreault. est dange-

reusement malade.
MM. et Mmes C. Therrien et E.

Desjardins. de Rockland. visitaient
P. Houle, dimanche.
M. et Mme Bruno Bertrand et

leurs enfants, Huguette, Jacqueli-
ne et Marthe, et M. I. Labrosse,
de Bourget, étaient en visite chez
M. Alphonse Bertrand dimanche.
M. et Mlles A. et E. Turcotte

ont visité M. O. Sauvé. dernière-
ment.

M. P. Chatelain a passé quelques
jours à Clarence Creek dernière-
ment.
M. et Mme S. Séguin étaient en

visite chez M. Z. Danis, de Rock-
land, dimanche.
NAISSANCE—

Marie-Emélina-Albertine. enfant
de M. et Mme Albert Mainville
(Yvette Lamarche). Parrain et
marraine, M. et Mme Edmond
Mainville, erand-parents: porteu-
se, Mlle Malvina Mainville, tante.

   

R.-J. BASTIEN
OPTOMETRISTE

Spécialiste pour la Vue

166, rue Rideau Ottawa
Tél: 6-1676

 

  

 

Oui! Je... t'emmènerai…
moi! Jal trouvé un moyen plus

:À facile ! Nous mourrons ensemble,

{>{| Mary :

Aurèle Chartrand
AVOCAT

45, rue Rideau

Tél: 6-0398

Ottawa

Rés: 6-1262
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Notre vieux truc de lévitation
fers l’affaire. Monte, Lodhar !
Trouvons maintenant Hélène.

que celui où nous y
sommes venus,

 

terre

 

moi sortir ? Peux
pas monter sur
épaules à moi !

Mais comment J

 
 
   

Mandreke gesticule et Lo-
thor monte, }

Regardes .
A Dame

 

monta- )
gne encore !

     C'est une charmante
jeune fille, avec les
dispositions d'un go-
rille blessé. 11 va fal.
loir Is manler avec

des gants.

 



 

LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI 14 SEPTEMBRE, 1938

 

 
 

 

 

 

[PAGE FEMININE]
 

 

 

Pour inculquer aux jeunes l'économie
C'est la grande difficulté de notre époque où
les occasions de dépenses ne manquent pas.

On entend souvent parler de jeunes gens

qui ne peuvent fonder un foyer faute de
posséder la somme qui leur serait nécessaire

pour “monter leur ménage”.

On entend parler aussi de jeunes qui,

trop confiants, achétent tout à crédit, se
privent pour payer et finissent, à la pre-

mière maladie ou à la première naissance,
par revendre ce qu'ils ont acheté pour ache-

ver de se libérer.
Le souci du futur foyer

Il serait bon de donner de bonne heure

aux enfants le souci du foyer qu’ils fonde-

ront.

La jeune fille qui meuble
bre avec ses économies et s

trousseau y trouve une joie

prépare en même temps l’avenir.

homme, lui, doit tenir davantage compte du

goût de sa femme, qui ne sera peui-être pas

le sien. L’économie, pour lui,
tère: caisse d’épargne, compte en banque,

" cours suivis pour augmenter
fessionnelle, examens passés, etc.

Les jeunes peuvent-ils économiser ?
Il est un fait que beaucoup de jeunes dé-

pensent très mal l’argent dont ils disposent:

abus du cinéma, mauvaise politique des lec-

tures, etc, prouvent que l’économie serait

possible dans bien des cas où

conomiser fait défaut.

Entendons-nous bien: il

qu’une Jeune fille, par son inélégance, dé-
courage tous les maris possibles: ce serait

une façon désastreuse de se pr

heur .

par une mise trop négligée.

Mais de combien de petits luxes inutiles
ils se priveralent avec joie s’ils avaient de-

Il ne faudrait pas non plus qu’au

jeune homme compromette son avancement

  

tort.
généreux pou

Mais si ce

bien sa cham-

e fait un joli
immédiate et

Le jeune

finit toujours

Quand on

d’épargne, —

faut se fixer

chaque mois s
lus aus- . ;

sera plus ni salaire ni

sa valeur pro-

la volonté d’é-

enfants à l’éc
ne faut pas

éparer au bon- ner à sa fille
achats plutôt

Même si q
cela ne peut,

cadeaux en argent.

férence, demander des cadeaux en linge ou

en mobilier qui constituent pour l’avenir une

réserve que l’on sera un jour ou l’autre bien

heureux de trouver.
La responsabilité des parents.

Les parents qui se réservent ur monopole

exclusif de l’argent prennent de grandes res-

ponsabilités, car ils ne forment pas leurs

vant les yeux l’image de leur futur foyer:

cigarettes, parfums, bonbons, que d'argent

se perd ainsi pour un plaisir si fugitif qu’on

n'en garde même pas le souvenir.

Les jeunes doivent-ils économiser ?

On a une tendance à se moquer des jeu-

mes trop économes et on n’a pas toujours

Un jeune qui ne sait pas se montrer
r un camarade dans l’ennui,

qui ne vient pas volontiers en aide à tel ou

tel membre de sa famille, prouve qu’il atta-

che plus de valeur à l’argent en lui-même

qu’à ce que l’on en peut faire, et c’est bien

là le caractère de l’avare.
que l'on veut faire de l’argent,

c’est fonder dignement un foyer heureux,

cela mérite bien tous les petits sacrifices qui

servent de base à l’épargne, et l’entourage

par le comprendre.

Quelle discipline s'imposer ?
n’a pas naturellement l’esprit
et il est rare qu’on lait, — il

une discipline: telle somme

era mise de côté, ou si l’on n’a
mensualité fixe, la moitié des

On peut aussi, de pré-

onomie.

Celle-ci suppose, en effet, la libre dispo-

sition d'un minimum d'argent. Méme si l’on

est obligé de compter beaucoup on peut don-

la somme nécessaire à certains

que de les faire soi-même.

uelques erreurs sont commises,

sous l’oeil vigilant de la ma-

man, prendre la proportion d'un désastre,

et c’est au moins éducateur.

 

et

LA VIE

La vie est une grande plage
Toujours soumise aux flots chan-

geants:
Tous les sables sont une image
Des humains, ces fiers émergeants.
En dépit des rafales sombres
Sur tant de naufragés vaincus,
Nous nageons du fond de nos ombres
Vers quelques horizons confus.

La vie est la feuille qu'emporte
Le vent de nos espoirs tsrdus.
La vie est du mal toute torte
Et se forme de jours perdus:
De jours perdus, mais que l'on aiine
Avec nos pauvres coeurs obscurs;
La vie est l'immense problème
Jeté du fond des saints azurs.

Près d'un vieux mur bordant la
gréve

Que jonchent l’épave et la mort,
Dans le grand soir où lout s'achève,
Et les regrets et le remords,
La vie est Une note fausse
Que l'artiste joue en révant;
Rien au berceau, grand dans la fosse
L’homme est un être décevant.

Seigneur, semez vos douces brises,
Et du soleil et du ciel clair
Pour sécher les troubles hantises
De l’être ‘mortel et amer.
Seigneur, rendez aux plantes vaines
Que nous sommes, sur les guérets,
Une rosée et moins de peines,
Plus d'amour et moins de regrets!

Donnez au pauvre sa pitance
De gloire et l’instant de repos.
Dieu, rajeunissez l'espérance,
Ce bon pain des humains troupeaux!
Je suis un affamé sincère,
De ceux qui croient en ton retour,
Entends ma fervente prière:
Prends tout, mais donne ton amour!

Louis-Joseph DOUCET.
meeeen

De l’indémaillable

Pourquoi ne portez-vous pas une
lingerie indémaillable? Son con-
tact est aussi agréable que celui
de la lingerie de luxe, en crêpe de
soie et voile triple. Mais son entre-
tien est facile et son usage très sa-
Hisfaisant quand elle est de bonne
marque.

—_—————

Un pale voyou est assis sur le
banc de la police correctionnelle
pour un vol à l'étalage.
— M'sieu le président, mon avo-

cat n'est pas là, j'demande la re-
mise.
— Voyons. fait le président, vous

avez été pris en flagrant délit,
Qu'est-ce qu’il pourrait dire, votre
avocat?
— Justement, m'sieu le président,

l'aurais été bien aise de l’entendre.

 

NOUVELLE CREME
désodorisante éliminant
"Êrement la transpiration

 

1. Elle n’affecte les robes —
n’irrite pas la Sean.

2. Pas d'attente pour qu’elle sèche.
Peut être utillser zprès le rasage.

% Arrête tout de suite Ja trans-
piration durant 1 A 3 jours, En-
ève l’odeur de la transpiration.

4 Une crème disparaissante blan-
che, pure, sans graisse, ne ta-
chant pas.

8. Arild a 5 le Sceau d'ap-
probation de l’Amertcan Insti-
tute of Laundering parce qu'elle
est inoffensive pour les tissus,

TIX MILLIONS de pots d'Artid ont
été vendus. Essayer-en un pot

aujourd'hui?

ARRID
… lé pot, dans tous lra magasins qui!

vendent des articles de toilette
(aussi en pots de 15c et 59e)

 

| Le chien de Lambert
Closse et le roquet

O lecteur méfiant,
je crains que le suivant colloque

ne te semble suspect, baroque,

D'autant,
détail compromettant,
qu'un seul témoignage j'invoque:
le mien.
Mais sache bien
qu’un poète (même une poétesse),
fût-il le plus mauvais des pires de

l'espèce,
entend et voit, en vérité,
ce que le reste de l'humanité
tient comme pure absurdité.
De plus, la méfiance ici serait fort

illogique,
6 lecteur, Mon récit est aussi véridi-

que
que les discours du Lion et du Rat
que La Fontaine te conta
Donc, sur la place d’Armes,
devant le monument du fondateur,
s'arrêtèrent un chien et sa maîtresse

aux charmes
tapageurs,
provocateurs.
C'est, vous l'avez compris, ainsi le

veut la mode,
un tout petit loulou,
un chien de rien du tout.
Incommode ustensile,
dont s'embarrassent volontiers
celles qui sans cela trouveraient trop

facile
de circuler dans nos quartiers.
Voici donc mon roquet
en arrêt.
Il vient d'apercevoir Lambert Closse

et Pilote.
Stupéfait, tout d’abord,
il s'écrie à la fin: O mon compatriote,
je vois avec transport,
qu'au moins, pour une fois, notre

mérite élude
la coutumière ingratitude,
pour de la servitude.

Voilà notre valeur enfin mise au
grand jour

Il parlerait encor, mais on l’arrête
court:

Halte-là, interromptla glorieuse bé-
te,

voilà des “nôtres” malhonnêtes.
Notre valeur!
La vôtre aurait, ma foi, grand be-

soin d’aérage,
Notre courage!
Où voit-on, s'il vous plait, du vôtre

| la couleur?
Sachez qu'au festin de l'honneur,
qui ne fut à l’apprêt ne peut être au

partage.
Lorette-S. DAIGNEAULT,
——

L’a b ¢ de Pamour

Nous trouvons dans un vieux
journal l’alphabet ru mariage, com-
posé par un poète qui évidemm ent
avait des loisirs.
Le jour où l’on nous mari A,
Je m’en souviens, monsieur l'ab B
Nous dit d’un ton fort compa C:
—Enfants, il faudra vous ai D.
Madame, vous obéir E
A votre époux, a votre che F;
Pour qu’il ne puisse pas chan G
Et pour éviter qu’il vous ! H
Aynez toujours un air gent I,
Montrez un front pur qui rou J,
Evitez tous les mauvais K.
C'est ainsi que toujours près d’ L,

Mais qu’elle tienne son meilleur R
Et l’enchaîne par la tendr S;
Qu'en lui voyant tant de bon T
Il en deviepne tout conf U.
Son amour sera retrouv Vv
Et le ménage trouvera I’ X
Sans jamais rechercher I’ Y.
Allez, et aque Dieu vous 2!

HEREDITE

vant ‘Tristan Bernard de maladies
héréditaires. -
—A mon tour dit le fameux hu-

moriste, je puis citer un bien cu-
rieux exemple. . .

“J'ai connu un homme qui & suc-
combé aux suites d’une indiges-
tion. Son fils... Co
—Son fils est mort aussi d'indi-

gestion! coupa avec étourderie une
Jeune femme, ’
—Non, madame, réplique Tristan

Bernard; il est mort de faim! Dans un salon on discutait -de~ |

L’ENCOMBREMENT EST
L’ENNEMI DE L’ORDRE

À la cuisine, il devrait y avoir,
comme dans les rues, une sorte
de ‘sens interdit” pour éviter l’en-
combrement.
La voie doit rester libre:
sur l’évier;
sur la table de travail:
sur les réchauds et cuisinières,

chacun devant être disponible au
moment voulu.

Entreposez donc les ustensiles
ici ou là, juste le temps néces-
saire 4 la besogne, mais ne les
laissez pas séjourner. Rangez-les
aussitot apres.
L’encombrement engendre fati-

gue et mauvaise humeur.
Avant de trouver le sucre sur

ce rayon d’armoire encombré, vous
remuerez cent autres choses:

temps perdu.
Ce tiroir plein refuse. de s’ou-

vrir au moment où vous voulez y
prendre un couteau.

Chercher-vous vos ciseaux dans
la corbeille à ouvrage qui débor-
de? Il vous faut la vider: temps
perdu et nerfs “en boule”.

Certaines cuisines ont l’air d’un
magasin de bric-à-brac.
A quoi bon garder tant de cho-

ses qui encombrent inutilement et
compliquent le ménage et l’entre-
tien?

Jetons le reste
Faisons place nette.

sans regret.

LE CHEVAL DE KOSCIUSKO

Kosciusko, le héros polonais,
ayant été vaincu et fait prisonnier
par les Russes, son vainqueur, Paul
Ter, Jui rendit la liberté, et, en té-
moignage d'estime, lui offrit sa pro-
pre énée. Kosciusko refusa l’épée en
disant:
—Maintenant que je n'ai plus de

patrie, je n'ai plus besoin d’épée!
Depuis lors, effectivement, Jus-

qu’à sa mort, il n’en porta plus ja-
mais.
L'empereur Paul lui fit don aussi

de 1500 paysans. Dès qu’il eut
franchi la frontière russe, mais en-
core, une- fois arrivé à Londres, il
renvoya & l'empereur la somme
d'argent que celui-ci avait fait met-
tre à sa disposition.
Kosciusko n'était pas seulement

désintéressé, il était fort généreux.
Vers la fin de sa vie, retiré en Suls-
se, il habita pendant quelque temps
à Soleure. Là comme partout ail-
leurs, 1a nob)lesse de son caractère
lui valut de rapides et nombreuses
amitiés. Il voulut un jour faire
présent à un ecclésiastique des en-
virons de quelques bouteilles d'un
excellent vin; mais comme î1l dé-
sirait éviter les remerciements d’u-
sage, il chargea le fils de son hôte
et ami, M. Zeliner, auquel il confia
pour cela le cheval qu’il montait
d'habitude.
Au retour de l’excursion, le mes-

sager se rendit chez Kosciusko.
— Une autre fois, lui dit-il, ne

me donnez pas’ votre cheval si vous
ne voulez pas également me prêter
votre bourse,

Attachant son mari qui I’ M,| — Pourquoi donc? demanda Kos-
Une femme évite sa N. eiusko.
S'il Jui tourne le d’ 0 hom Chaque fois, reprit le jeune

so | omme, que sur la route un pau-
Gomme un homme aul s'est trom o vre tire son chapeau et demande

€ ne cede pas, vain | 'auméne, l'animal s'arrête court.
Impossible de le faire avancer, jus-
qu'à ce que le malheureux ait reçu
quelque chose. Or, moi qui n’avais
pas un sou vaillant, je n'ai trouvé
d'autre moyen que celui de faire le
geste d’un homme qui donne lau-
moéne; alors seulement votre che-
val consentait à reprendre le pas.
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Untablier princesse avec appliqué de

légume en couleur

   

Publié par

LAURA |. BALDT, A.M.
Plusieurs années durant, professeur
adjoint des Arts domestiques, Col-
lege des Instituteurs, Université
Columbia. New-York, N.-Y.

Un tablier facile à réaliser. D'une
belle apparence, se mettant et s’en-
levant facilement. Tout le monde
vous félicitera lorsque vous le por-
terez. L'appliqué de légume en cou-
leur est ravissant sur un tablier de
mousseline blanche avec ses bor-
dures en couleurs vives. Les poches
originales sont utiles pour les cen-
taines d'articles que vous ramassez
dans le foyer. Ce tablier est facile
à confectionner, car c’est une af-
faire d'une pièce. Les pans ajustés
sont promptement cousus à la ma-
chine. Du biais finit les bords.
Remarquez la figurine. Les bande-
lettes croisées au dos le maintient
bien enplace. Si vous choisissez une
cotonnade imprimée, l’appliqué de
légume est attrayant en cotonnade
monoton.
Le style No 3489 se présente dans

les tailles petites, moyennes et
fortes. La taille moyenne exige
2% verges d'un tissu de 35 pouces
avec 5 verges de bhordure; % verge
de 20 pouces pour la carotte et %
verge de 18 pouces pour la tomate.
Le livret de mudes ne coûte que

tb sous. Lr livret et le patron en-
semble, 35 sous.
Envoyez 20 sous en timbres ou

argent (argent de préférence) pour
le patron. Ecrivez lisiblement votre
adresse et le numéro du style. N'ou-
bliez pas de mentionner la taille
que vous désirez.

Adressez vos commandes au Ser-
vice des Modes Journal “Le Droit"
Nous avons maintenant le cata-

logue d’automne et d'hiver.

  

LA CHATTE ABANDONNÉE
 

Il m'est arrivé bien souvent de
songer à cette confiance absolue
que nous témoignent de petits ani-
maux inoffensifs qui viennent à
nous pour chercher un refuge, un
soutien et de la nourriture. Que
peut-il donc se passer dans ces pe-
tites têtes et comment ne crai-
gnent-ils pas le contact de ces êtres
énormes et redoutables que nous
ommes par rapport à eux? Leur
instinct leur dit sans doute que
nous ne leur voulons aucun mal...

J'habitais Paris depuis de lon-
gues années, dans une grande mai-
son triste où j'occupais un appar-
tement minuscule, vivant seul avec

mon petit chien pou toute compa-
gnie. Tous les soirs, avant de dor-
mir, je faisais faire une promenade
à ma petite bête, souvent de mau-
valse humeur après une journée
chargée de travail.
Un soir de printemps il me fallut

attendre car il pleuvait à torrent
et je ne pus sortir avant onze heu-
res et demi, profitant d’une brève
éclaircie. La rue était silencieuse
et déserte et une petite pluie fine
continuait de tomber semblant prê-
te à redoubler dans quelques minu-
tes. Tenant mon petit chien en
laisse, je me disposais déjà à ren-
trer quand des miaulements plain-
tifs attirèrent mon attention.
Là, à quelques pas de moi, sur le

bord extérieur d’une fenêtre se te-
nait une petite chatte blanche ta-
chetée de noir. Elle paraissait dé-
solée et secouait une à une avec
dégoût ses petites pattes trempées.
Ses jolis yeux jaunes se fixaient
sur moi avec désespoir et elle miau-

lait.
Je m'’approchai, retenant soi-

gneusement mon chien derrière moi
et flattai doucement le petit ani-
mal. Cette chatte s'était perdue,
c'était l'évidence même et je ne
l'eus pas plus tôt touchée qu'elle
se frotta câlinement contre ma
main comme pour me demander du

secours.

m
e
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J'avoue que je me disposai à m’é-
loigner, ne pouvant pas grand’chose
pour elle à cause de mon chien qui
déjà avançait son nez d'un air in-

manche de mon veston en miaulant
de plus belle. Que faire? Je ne
pouvais tout de même pas chasser
cette bête et l'abandonner ainsi
dehors sous la pluie qui tombait
déjà plus fort. J'avancai le bras;
la petite chatte grimpa aussitôt sur
mon épaule et s'y assit avec une sa-
tisfaction évidente comme dans le
plus sûr des refuges. Je pris le
parti de rentrer et je m’acheminal
vers mon logis, la chatte sur l’épau-
le et mon petit chien en laisse.
Après m'être fait ouvrir, je déposai
la chatte à terre dans le petit cou-
loir qui conduisait à la cour inté-
rieure. Je traversai cette cour, en-
traînant mon chien et je montai   

 

   
rapidementl'escalier,
Une fois chez moi, jouvris aussi-

tôt la fenêtre et j'aperçus ma pro-
tégée cherchant un coin à peu près
sec dans la cour. Pauvre petite!
sans doute avait-elle faim. Je pris
un bol de lait et descendis le lui
porter. Il fallait voir comme la
malheureuse buvait, faisant irotter
sa petite langue rose et accompa-
gnant ce mouvement rapide par des
ronrons sonores! Le bol fut vide
en un rien de temps. Alors, ne pou-
vant emporter la chatte chez moi,
j'ouvris la porte de la cave et mon-
tai me coucher. “Ainsi- pensal-je,
elle aura du moins un abri.”

Je ne songeais plus à elle quand
je m'éveillai le lendemain et je fus
tout surpris de la trouver à ma
porte, ronronnant et miaulant dou-
cement pour réclamer son petit dé-
jeuner. Ayant bu, elle partit et
fila à la cave, mais, le soir, elle
revint et tambourina à ma porte
avec ses pattes pour me signaler sa
présence. Impossible, hélas, de la
“recevoir”! Je lui préparai tant
bien que mal une pâtée qu’elle man-
gea goulûment dans l'escalier, mais
ce fut tout ce que je pus faire pour

elle, :
. Plusieurs jours se passèrent ain-

si, mais voici qu’un beau matin je
fus réveillé par des grattements
obstinés à ma porte. La petite chat-
te me réclamait d'urgence, il s'était
sûrement passé quelque chose. J'ou- quisiteur, mais elle ne l’entendit pas

de cette oreille et s’agrippa à la.

vris et reculai stupéfait. Ma pro-
tégée avait un petit et elle me l'ap-

  

portait comme pour me dire: “Vas-
tu maintenant aussi t'obstiner à
me refuser l'entrée? Ne vois-tu
pas que nous sommes deux et que je
dois protéger mon petit comme tu
m'as protégée moi-même?” Et puis
elle ne partait pas, ah non! Pre-
nant son petit par la peau du cou,
elle chercha même à se glisser entre
mes jambes, et mon chien qui gron-
dais dans la pièce voisine!

Eberlué, je ne savais plus quel
parti prendre, attendri malgré moi
par cette confiance en moi. Je
voyais les petites yeux jaunes me
fixer d’un air suppliant, tandis qu’il
y passait un éclair de fierté mater-
nelle. Oui, elle m'apportait son pe-
tit, elle venait avec lui, ne pouvant
continuer à “l’élever” dans la cave.
Je consultai mes voisins. Quel-

qu’un voudrait-il se charger de cet-
te petit famille? Une vieille dame
qui habitait deux étages plus haut
accepta de les prendre et ce fut
ainsi que la bonne petite bête trou-
va enfin un domicile et quelqu'un

pour prendre soin d'elle,
Cela fait déjà deux ans qu’elle est

là, et chaque fois qu'il m'arrive de
la rencontrer dans l'escalier elle ne
manque jamais de venir se frotter
amicalement contre mes jambes
semblant vouloir me témoigner ain-
si sa gratitude.

LAMOUCHE.

rer

Signes précurseurs

Quand, dans un ciel d'été sans
nuages, les étoiles pâlissent, l'orage
est proche.
Lorsque, par le beau temps, les

abeilles sortent peu de leur ruche,

Les mouches piquent, bourdon-
nent, s'agitent: gare à l'orage!
En hiver, fait assez rare, les

éclairs sont précurseurs de neige
et de tempête.
Par contre, sur un ciel sans nua-

ges, les éclairs, dit éclairs de cha-
leur qui brillent le soir annoncent un beau temps.

Des esclaves faisaient du Palmolive il y

a 3000 ans. Elles mélangeaient des huiles
naturelles de palme et d'olive dans des urnes
de métal précieux.Et, il ya 3 000 ans, de jolies

femmes se servaient de cette mixture coû-

teuse et soulageante, bien que fort primitive,

pour conserver la douceur, la propreté, la
souplesse et la jeunesse de leur peau.

Des millions de dollars ont été dépensés
depuis dans la production de recettes de
beauté. Maisil n’en est point dont la qualité
égale les heureux résultats de ces deux
merveilleuses huiles orientales.

“Je n’ai jamais trouvé de savon, à
aucun prix, qui soit aussi bon que le
nouveau Palmolive amélioré pour
ma peau. Il nettoie parfaitement,
sans la moindre irritation.”

; ((Signé) PHYLLIS CARTER,
2159 rue Tupper,
Montréal, Que, pe

 c’est qu’un orage éclatera bientôt. !

Aujourd’hui,
aides de be
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“ IMPRESSIONS

DIVERSES
Il est de ravissants motifs d’illus-

tratione pour les robes d'après-midi
et les robes de fêtes de nuit en plein
air: motifs qui prennent surtout
leur valeur de la façon dont on les
découpe, dont on les place.
Les impressions de dentelle sont

parmi les plus heureuses.
Dans un tissu imprimé de petits

ronds de claire dentelle on peut, par
exemple, découper des ronds que
l’on dispose de façon à gamir les
manches, le tour du boléro; le bas
de la jupe est découpé suivant le
dessin formé par les ronds réap-
pliqués sur du crêpe, ce même mo-
tif se retrouvant sur l'empiècement
au corsage.

—_——

REMARIAGE

Humour anglais.

—Alors, la jolie veuve vient de
se remarier?

—En effet.
—Mais son premier mari lui avait

laissé toute sa fortune à la condi-
tion expresse qu’elle ne se rema-
riât point. Dans ce dernier cas, la

fortune passait au plus proche pa-

rent.

—Oui, mais Ia jolie veuve a dé-

couvert le plus proche parent, et

c’est lui qu'elle a épousé!

  

   

savon employé dansle bain
quotidien des jumelles

claire, normale et saine.”

Nouveau

Amélioré

“JE TROUVEHAWES® FLOOR GLOSS SI
FACILE ET SI PRATIQUE. J'EN ÉTALE UN
PEU SUR MES LINOLEUMS ET SUR MES
PLANCHERSPEINTS, PUISILS SÈCHENT ET
BRILLENT EN 20 MINUTES. ÇA SE POLIT

TOUT SEUL, VOUS SAVEZ1"”

—FLOORGLOS
ESSUYEZ-LE—~VOYEZ-LE BRILLER'

 

 
LA FABRICATION DU PALMOLIVE IL Y A 3000 ANS

ce sont encore ces deux mêmes
auté inestimables, mélangées

avec un grand soin scientifique, qui font

la pureté, la douceur et l'efficacité de la

douce mousse du Palmolive, et qui don-

nent à ce savon de beauté sa couleur

Pourquoi pas donner à rotre épiderme

bénéfice de cette vieille recette

de beauté éprouvée par le temps? Laissez

le nouveau Palmolive moderne redonner à

tout votre épiderme son charme naturel...
achet de jeunesse,

“Palmolive est le seul

 

  

 

  

 

  

 

  

 

ionne. Leur peau est

(Signé) ALLAN ROY DAFOE

Essayez le

GROS
Morceau

Economique

 

L’ESPRIT DES AUTRES

Mile Lucienne n'a pas été sage.
Pour la punir, sa mère a déclar&

qu’elle ne l'embrasserait pas pene

dant une semaine,

La pauvre enfant, très triste, sup-

punition.
- Et, comme la maman restait ine

flexible:

—Eh bien, alors, tu m'embrassee
ras pendant que je dormiral.

 

Toute question touchant le biens
être de Pit recevra sa réponse
gratuite de la Clinique 74P  

  

‘Que vous finissiez ou non pour
l'exposition, M. Darty, je ne puis
continuer de poser . . . je suis

fatiquéel

 

 

Je regrette Mme. de
Puydor . . . Je n'ai pas
l'air d'avancer aujour-
d'hui ... je suis ner-
veux... mais attendez
ma bonne peut nous

aiderl

i

Vous voyez, Mme.

de Puydor, Julie

sait quoi faire.

  

  

    
  

 

   
  

 

Vraiment !
Je l'espère!

Oui, Madame, quand
vous étes un peu fati-

guée ou énervée,

il n'y a rien de tel

café Maxwell

House, C'est

épatant pour vous
remonter!

HM-M .. . cette femme-
là n'est pas bête .. . Je

    
       

 

    

 

   

je veux poser encorel
—

 

me sens vraiment mieux . .

 

    

 

Vous voulez? . . . alors, je fini.

rai à tempsi . . . Cotte tasse
de Maxwell House m'a

vraiment remonté
+ «+ mainte-
nant, je peux

peindrel
eee

   

 

     

 

  

   
  

 

  
  
  

 

    

Voyez ça, Julie... "Le #4
portrait de Mme. de [i
Puyder par Jean Darty Hi/ <<
est sans contredit le [fi
chef-d'oeuvre de l'an-
née..."Je vais devenir

célèbrel

 

 

  Oui, mais ne vous gonflez pas

 

tant d'orgueil . . . c'est le
ax-

well
= House
> que vous

% aver bu
qui vous
a aidél

jamais

  aimerez la saveur riche de ce mé-
lange des meilleurs cafés du monde!
Le Maxwell House vous parvient,

Voyez comme il vous Remonte .. .
ce Café Meilleur et Plus Frais

QUAND vous vous sentez “mal en
train” et que tout semble plus dur
que d'habitude, essayez donc de
boire une tasse de Café Maxwell
House.
vous remontera — elle ne manque

Sa stimulation bienfaisante

de le faire. Et comme vous

avec tout son arome, dans des boîtes
“super-vacuum’—la seule manière
certaine de vous assurer un café qui
est vraiment aussi frais qu’à sa sor-
tie du torréfacteur. Pour faire du
café dans un filtre ou un appareil en
verre, achetez le Maxwell House
Moulu Filtre. Pour le café bouilli
ou fait au percolateur, achetez le
Moulu Ordinaire.

MAXWELL HOUSE-COFFEE

      

  

Maintenant 2 Genres
MOULU FILTRE
ET ORDINAIRE

 

 

  

BON JUSQU'À
LA DERNIÈRE
GOUTTE MHser  
 

pliait hier sa maman de lever la …
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Comptant sept points
avec cinq
Panthères

coups, les
font fureur

 

Les huit erreurs des vaincus permettent aux Hullois
d'éliminer Perth en deux parties consécutives.
— Rosaire Giroux évente sept adversaires et
n‘accorde que deux coups saufs. — Charron
cogne deux coups et compte un point en trois
apparitions.

Par Jean-Charles DAOUST,

Rédacteur sportif, Le Droit.

Stade du C. P. R,,

été deésastreux pour les Croissants
Smiths Falls, 13 — Le chiffre treize a

de Perth, aujourd’hui
(mardi), dans leur important duel avec les bondissantes et

impitoyables Panthères Noires de Philippe Cholette de Hull,

P.Q. Commettant huit erreurs, dans l’affollement causé par

le regard vert et vorace de la jeune fauve aux griffes meur-

trières, les gars de Perth ont suivi le Morrisburg d'Ottawa
dans l’enclos aux tortures de la jungle. A la fin du massa-
cre, Perth se voyait broyé sous sept points hullois et éliminé

en deux parties de suite au pointage total de 18-5.

Mais n’allez pas croire que les Jeunes Volants doivent
uniquement au guignon du chiffre fatidique ce triomphe

éclatant sur les valeureux pousseurs de balle du Croissant.

Ils ont joué une partie ‘“inspirée” pour transformer cing
coups saufs et ces huit bévues ennemies en un affolant car-

roussel autour des bases ennemies.

Les félins noirs de Hull suivaient la balle avec un flair

très aiguisé. Pendant que Bob Guertin, l’élégant mentor du

B. et B. du groupe senior de Hull, oubliait son flegme pour
zigzaguer en manches de chemise autour de la tranchée des

Volants et que le blond Cholette, immuable comme une statue
de bronze, vivait une année dans une matinée, une nom-

breuse et enthousiaste délégation de contribuables du maire

Alphonse Moussette faisait un vacarme qui aurait fait palir
d’envie les artistes de tam-tam de la noire Afrique.

Oui, nous avons vécu cette après-midi sur le losange du

Club Récréatif du Canadien Pacifique, 105 minutes d’émo-

tions très vives, de sensations convulsives couronnées d’une

joie qui nous faisait vibrer comme le mémorable soir du 31

mars 1937 au Forum de Montréal, la victoire définitive du

Hul-Volant sur les As de Québec, au hockey. Seulement, au

lieu d’être des milliers, nous ne sommes ici qu’une centaine
d’être privilégiés. Nous aurions voulu que tous nos compa-

triotes d’Ottawa et de Hull aient été témoins du plus ré-
cent succès des chemises noires.

LA FAMILLE GIROUX EST LA

Ce fut pour alnsi dire un pique-
nique, une excursion de “famille”
de Hull a Smith’s-Falls. Phébus
fendit de sombres nuages pour car-
resser de ses rayons les héros fa-
rouches de la Grand’Rivière. Ou
peut-être le soleil a-t-il été effarou-
ché par le melon traditionnel de
l'échevin Henri Gauthier? Toujours
est-il que ce fut par un temps ad-
mirable que les champions juniors
d'Ottawa “sont allés en ville”.
Les frères Giroux — Rosario, lan-

ceur; Sylvio, receveur, et Léo, arrét-
court — et leur copain J. Charron
avaient l'honneur de jouer devant
leur maman respective. Ces chères
sportives eurent des larmes de joie
à la fin de la joute. Car voyez-vous
ces Jeunes Volants, c'est plus qu'une
équipe ordinaire de balle aux bases:
c’est une petite famille dont Phil
Cholette est le grand frère nour-
ricier et conseiller. Sous le signe de
cette mystique fraternité, les Vo-
lants entreprendront sous peu le
long voyage a Kirkland-Lake pour

La vente
semi-annuelle de

HARTT
prend fin

samedi, le

17 sept.
Solde de séries
désassorties
à un prix

aussi bas que

 

Escompte de 10%
sur toutes les séries

régulières.

THE HARTT
SHOE STORE
64, RUE BANK

Tél.: 3-1679
uw,

  

disputer aux champions du Nord le
titre de l'E. O. B. A. Nous avons
confiance en eux et nous leur di-
sons: bon voyage revenez-nous avec
le bacon!

“Rosy” Giroux fut solide sur le
monticule. Après s’être habitué à
cette case peu familière et “casser”
la glace pour ainsi dire — il ne fut
agité que durant la première man-
che — le jeune droitier au teint ba-
sané éventa sept Croissants et n'ac-
corda que deux coups saufs. “Noiro”
Desjardins, l’acrobate du deuxième
but, joua probablement la plus belle
partie de 1'été au champ. Charron
frappa comme Vulcain sur ses en-
clumes — deux fois en trois efforts
pour compter un point et faire en-
trer deux copains. Bref, tous nos
champions se sont couverts de gloi-
re. Qu'on lise le récit détaillé, coup
par coup, balle par balle, préparé
par ce tacticien et statisticien hors-
pair du baseball qu'est M. Edmond
(Momon) Richer. L'histoire y est
complète.

LE TABLEAU

HULL-VOLANT

Noms abpts c hi a e
# C. Lesage, 3b ..….…. 5 1 1 1 2 1
à F. Tremblay, ce .…. 4 0 1 2 0 0

R. Desjardins, 2b 4 2 0 2 4 0
P. Lessard, cd ... 5 1 0 0 0 0
S. Giroux, rec .. 4 1 1 7 2 0
J. Charron, cg ... 31 2 0 0 0
L. Giroux, c-a ... 4 0 0 2 0 0
G. Pilon, 1b .... 4 1 013 2 1
R. Giroux, lanc . 4 0 0 0 5 0

Totaux .......... 37 7 52715 2

PERTH ;

Noms abpisc hj a e
R. Code, c-a - 3 2 1 010 1
J. O'Gorman, Ib . 4 0 113 0 0
L. Douglas, lanc . 2 0 0 2 7 2
K. Davis, 2b ..... 4 00100
C. Donaldson, ed 4 0 0 1 0 1
G. Rutherford,cc 2 0 1 1 0 0
J. Forbes, ¢c-a ... 2 0 0 0 1 1
C. Rutherford, 3b 2 0 0 0 3 0
L. Tettlock, rec . 2 0 0 6 4 2
x-C.Buel,3b-ccl 0 0 1 0 1

ÿ|xx - B.Conlin,eg 0 0 0 1 0 0

Totaux .......... 25 1 22715 8
a

—
x 7 Remplace C. Rutherford à 1

e
XX = Remplace C. Buell à la 9e.

Points par manche: —
Hull-Volant ,, 100 002 130— 7 5 2
Perth ........ 100 000 000— 1 2 8

RESUME
Points sur coups de S. Giroux 1,

J. Charron 2, L. Giroux 1, Sacrifi-
ces: R. Desjardins, L. Douglas, Buts
volés: F. Tremblay 2, R. Desjardins
2, S. Giroux 2, J. Charron 2, L. Gi-
roux 1, G. Pilon 1. Laissés: Hull-
Volant, 6; Perth, 4. Retirés: R. Gi-
roux 7, L. Douglas 6. Buts sur bal-
les de R. Giroux, 5; L. Douglas, 3.
Balle manquée: IL. Tettlock. Mau-
vais service: L. Douglas. Arbitres:
L. Doan et Roméo Gratton. Durée:
1 heure 45 minutes.

 

 

  
 

  

vendra ces billets à prix réduits.

MERCREDI - JEUDI

Les Deux Derniers Jours
DE LA VENTE DES

Billets d’Abonnement de

FOOTBALL
Vendredi et jeudi, les 14 et 15 sept. sont les derniers jours où l'on

d'assister à trois parties amicales, de même qu’aux trois parties ré-
gulières de la ligue; on peut s’en procurer.

. 175, RUE SPARKS
Téléphone 2-8921

     
     

Un billet d’abonnement rmet
   
    

 

— chez ORME LTD.

 

   
 

PRIX DE Loge
CHAQUE BILLET
D'ABONNEMENT

 

Partie réservée

Endroit de stationnement —-

Côté, $7.89; Extrémités, $4.80;
Occupants, $7,20
 

THE OTTAWA FOOTBALL CLUB, INC.

  

     

     
    

 

’ LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI 14 SEPTEMBRE, 1938

LES JEUNES VOLA
LES HULLOIS DE PHIL CHOLETTE ÉCRASENT DE NOU

  

ITS ÉLIMINENTP
VEAU LES CROISSANTS POUR

     

NOS VOLANTS
ONT FAIT UN
BEAU VOYAGE
 

Au début de la soirée, mardi, la
bonne nouvelle se répandit comme
une train’: de poudre dans nos vil-
les-soeurs et la banlieue: les Jeu-
nes Volants avaient éliminé les
Croissants de Perth en deux par-
ties et avaient écrasé l'ennemi à
Smiths-Falls 7-1 dans l'après-midi.

Pendant que les autres Panthères
Noires rentraient dans la Jungle de
la rue Victoria, angle Victoria, angle
Maisonneuve, a Hull, la “croisade”
faisait halte pour éclairer Lucien
Godmaire aux prises avec les pha-
res de l'auto de M. Ovila Latulip-
pe, ce doyen des fervents. Enfin,
parvenu à Carleton-Place, le Don
Juan du baseball senior trouva un
mécanicien de garage.

 

Ce fui une victoire morale au-
tant que physique. Les petites
Panthères n'avaient pas encore
fait d’incursion en pays étran-
ger. Après une première manche
énervante, “Rosy-Boy” Giroux
retrouva son rythme et gagna
son duel contre ce pauvre Dou-
glas, de Perth. Le Croissant
fondit comme une lune de miel
dans la premiére chicane con-
jugale.

Le rassemblement des autos se
fit prés du pont Champlain. Le
Mentor des champions juniors, Phi-
lippe Cholette, devint le Cicerone.
Fumant le cigare ¢ »mme Mike Ja-
cobs, il exécuta un duo de spirales
bleuâtres avec M. Roméo “Ticser”
Gratton, le majordome du B. et B.
qui devait plus tard arbitrer avec
toute l'équité, le tact et le savoir-
faire qui en font une autorité sur
le losange.

Comme toujours de généreux
amis du Volant étaient au poste
pour transporter les finalistes
de l’E.O.B.A. FI y avait d’abord
léchevin Henri Gauthier dans
l'une des luxueuses limousines
de la maison Gauthier & Cie;
Oscar Gravelle, de l'hôtel Gra-
velle, de Deschênes, qui n’a pas
manqué une joute importante
de balle, de rugby ou de hockey
depuis 1927; Madame Raoul Gi-
roux, de Cyrville, mère des fa-
meux fréres Giroux; Jean-Paul
Lemire, Robert Guertin, ins-
tructeur des Bébés; Ovila La-
tulippe, Henri St-Louis, Loren-
zo Laroche, Ferrier Charron et
autres artistes du volant
de l’auto.

LE FAIT EST que les amis de
Perth n’avaient pas bien annoncé
la joute de détail de sorte qu’il y
avait plus de Hullois dans la spa-
cieuse estrade du parc récréatif du
C. P. R. qu’il y avait de fervents
de l’endroit. Mais les indigènes qui
assistèrent au match se sont dé-
clarés enthousiasmés du jeu des
“Frenchmen”. Jamais, en effet, a-
t-on vu une équipe plus entiére-
ment canadienne-française. Comme
dans les gars de la Marine: du plus
petit jusqu’au plus grand. Tous de
jeunes Canadiens vaillants et chics,
ma chère,

En route, la traditionnelle gaie-
té hulloise donnait plus de vitesse
aux moteurs des voitures. Jean-
Paul Lemire eut bien un “flat” mais
Poland Nicolas et Norman Cécile lui
lancèrent deux concombres. Parmi
les voyageurs, mentionnons aussi
Madame Osias Charron, mère du
héros des champions au bâton;
Madame Alec Neault, tante des
MM. Giroux; Wilfrid Roy, Maurice
Lalonde, Roméo Lalonde, Nazaire
Bonneville, trésorier de la Ligue de
la Cité de Hull; Mlle Gilberte Du-
rocher; M. Léo Lanctôt, fils de
l'ingénieur municipal, le populaire
Théo.; Edouard Cadieux, Claude
Boulay, Eugène, Louis et Paul Rein-
hardt, Emilien et Lionel et Deiphat
Charron, Maurice Potvin, Eden Bat-
tison, Walter Lapointe, Jean-Louis
Dompierre, Edmond Richer, les
mascattes Beaudoin et Garneau,
Charles Demers, etc. etc.

Tout le monde avait un bel appé-
tit au Lenox Lunch quand Mme
Raaflaub et ses employés passérent
la mane. Ce fut un trés joyeux
groupe de convives qui félicitérent
les jeunes héros. M, Bonneville s'est
inspiré du terrain de Smith's Falls
pour la futur parc de baseball de
Hull. Le losange passe pour le plus
beau dans l'Est canadien. Plusieurs
de nos professionnels et marchands,
qui n'ont pu se rendre à Smith’s
Falls, se proposent de “monter” à
Kirkland-Lake la semaine prochai-
ne. Ce sera une aubaine car rien
n’égale les plaisirs d’un voyage avec
les Panthères, N'est-ce pas Eugène
Henri, Eden et Maurice ?

LES PINCES.

—_——

LE SANG COULERA
A ORLEANS

LES MASTODONTES DU CRO-
QUET SE LIVRERONT UN DUEL
DIMANCHE PROCHAIN,

   
 

Deux tonnes de muscles et de
gros ossements s’entrechoqueront
dans un duel épique, dimanche
prochain à St-Joseph d'Orléans
quand les As de l’endroit joueront
au croquet contre le club Laval de
la ligue de la Vallée de I'Outaouais.
Ce match soulève partout un vil
intérêt et les paris se multiplient
de part et d’autre,

Voici les alignements pour ce
match, qui doit commencer à 2 h.
30 de l'après-midi:

LES AS
Le Dr Major, Alf, Charbonneau,

H. Lalonde, R. Montpetit, O. Tur-
geon, Ant, Charbonneau, M. Nor-
mand.

LAVAL
M. Jobin, M. Tremblay, P. Pa-

vreau, E. Jobin, P. Moyneur, P.
Gauthier, F. Brunet.

ARBITRES
Ed. Gauthier, R. Thérien.
Cette partie est pour un enjeu.
La police a promis son concours

pour mettre l’ordre.
Il y aura des surprises,

  

Rapport coup-sur-coup de
hier, par les Jeunes
Falls.

par Edmond RICHER
Voici comment les points furent

comptés:
Première manche

la bagarre par un simple au champ
gauche. F. Tremblay bunt sur la
ligne du troisième et est sauf alors
que L. Douglas lance mal au pre-
mier, il se rend au deuxième et C.
Lesage au troisième. R. Desjardins
se sacrifie au champ gauche et C.
Lesage croise la plaque et F. Trem-
blay avance au troisième et se fait
pincer au marbre, L. Tettlock à L.
Douglas qui couvrait la plaque. P.
Lessard s’évente.
Un point, un coup, une erreur,

aucun de laissé,
Perth — R. Code est passé sur

quatre balles. J. O'Gorman est sauf
sur l’erreur de C. Lesage qui man-
que son roulant et R. Code va au
deuxième. L. Douglas se sacrifie
sur un bunt devant la plaque, S.
Giroux à G. Pilon et les coureurs
avancent d'un but. K. Davis se
fait voler d'un but certain alors
que G. Pilon arréte son coup et le
retire au premier, alors R. Code
compte le seul point des vaincus
et J. O. Gorman se rend au troi-
siéme. C. Donaldson est retiré R.
Desjardins 3 G. Pilon.
Un point, pas de coup, une er-

reur, un de laissé.

Deuxième manche

Huli-Volant — S. Giroux frappa à
L. Douglas qui le retire au premier.
J. Charron meurt à J. O'Gorman.
L. Giroux est sauf sur l’erreur de
L. Douglas, il vole le deuxième, G.
Pilon frappe à C. Rutherford qui le
pince au premier,
Pas de point, pas de coup, une er-

reur, un de laissé.
Perth — G. Rutherford meurt, C.

Lesage à G. Pilon, J. Forbes s’é-
vente et C. Rutherford est retiré sur
trois strikes.
Pas de point, pas de coup, pas

d’erreur, aucun de laissé.

Troisième manche

Hull-Volant — R. Giroux meurt
facilement, L. Douglas à J. O’Gor-
man, C. LeLsage subit le même sort.
F. Tremblay obtient une passe et
vole le deuxième. R. Desjardins
est retiré, C. Rutherford a J.
O'Gorman.
Pas de point, pas de coup, pas

d’erreur, un de laissé.
Perth — L. Tettlock, tape la bri-

se, R. Code est sauf, alors que G.
Pilon laisse passer son roulant que
R. Desjardins couvre, mais il se fait
pincer en voulant voler le deuxiè-
me, Sylvio à Léo Giroux. J. O'Gor-
man frappe un simple dans la gau-
che mais il se fait prendre dans
un piége entre le premier et le
deuxième et est retiré, R. Giroux à

R. Dsjardins à G. Pilon.
Pas de point, un coup, une erreur,

aucun de laissé.

Quatrième manche

Hull-Volant — P. Lessard frappe
4 J. Forbes qui le retire au pre-
mier. S. Giroux s’évente. J. Char-
ron obtient une transportation gra-
tuite et vole le deuxième. L. Gi-
roux vole à K. Davis.
Pas de point, pas de coup, pas

d’erreur, un de laissé.
Perth — L. Douglas envoie un

coup vite à C. Lesage qui le retire
facilement au premier. K. Davis
meurt sur trois strikes et C. Do-
naldson meurt à G. Pilon.
Pas de point, pas de coup, pas

d’erreur, aucun de laissé,

Cinquième manche

Hull-Volant — G. Pilon est re-
tiré, L. Douglas à J. O'Gorman. R.
Giroux tape la brise et C. Lesage
meurt en frappant à C. Rutherford
qui le retire au premier.
Pas de point, pas de coup, pas

d’erreur, aucun de laissé.

 

Hull-Volant — C. Lesage ouvre’

 

autre obstacle

la partie de détail gagnée,
Panthères noires à Smith-

un coup direct à C. Lesage. J.
; Forbes marche et vole le deuxième.
| C. Rutheford meurt à la plaque sur
; trois strikes et L. Tettlock vole à F.
Tremblay au centre,
Pas de point, pas de coup, pas

d'erreur, un de laissé.

Sixième manche

Hull-Volant — F. Tremblay frap-
pe en avant de la plaque et est re-
tiré au premier. L. Tettlock a J.
C’Gorman. R. Desjardins et en
volant le deuxième L. Tettlock fait
une mauvaise lancée à K. Davis et
la balle roule au centre et R. Des-
jardins se rend au troisième. P.
Lessard est retiré sur trois strikes.
S. Giroux envoie un simple dans la
gauche pour compter R. Desjardins,
il vole le deuxième et troisième buts.
J. Charron frappe un Texas Leager
au champ gauche et S. Giroux croi-
se la plaque. J. Charron vole le
deuxième, L. Giroux tape la brise.
Deux points, deux coups, une er-

ruer, un de laissé,
Perth — R. Code est passé sur

quatre balles mais il se fait pincer
au deuxième, R. Giroux à G, Pilon
à R. Desjardins. J. O'Gorman frap-
pe R. Desjardins qui le retire au
premier. L. Douglas obtient une
passe et vole le deuxième. K. Da-
vis est retiré sur trois strikes.
Pas de point, aucun coup, pas

d’erreur, un de laissé.

Septième manche

Hull-Volant — G. Pilon bunt sur
la ligne du troisième et est sauf
alors que C. Buell qui venait de
remplacer C. Rutherford au troi-
sième manque la balle. G. Pilon
vole le deuxième. R. Giroux se fait
clouer au marbre sur trois strikes.
G. Pilon passe au troisième sur une
balle manquée de L. Tettlock. C.
Lesage est sauf alors qu’il frappe à
J. Forbes qui lance au receveur
pour pincer G. Pilon qui est sauf
sur l’erreur de L. Tettlock et C.
Lesage se rend au troisième et est
retiré au marbre par L. Douglas.
PF, Tremblay frappe dans la direc-
tion du lanceur qui le retire au

premier.
Un point, pas de coup, une erreur,

aucun de laissé. .
Perth — C. Donaldson envoie une

hirondelle au centre que F. Trem-

blay attrape. G. Rutherford cogne

sauf dans la droite. J. Forbes frap-

pe à G. Pilon qui force G. Ruther-

ford au deuxième. J. Forbes se
fait clouer au premier par R. Gi-

roux qui lance à G. Pilon pour le

retirer.

Pas de point, un coup, pas d’er-

reur, aucun de laissé.

Huitième manche

Hull-Volant — PR. Desjardins

frappe à J. Forbes qui lance mal à

J. O'Gorman et il est sauf, il vole

le deuxième. P. Lessard envoie une

haute hirondelle à C. Donaldson

qui la manque alors R. Desjardins

va au troisième et P. Lessard se

rend au deuxième. S. Giroux s’é-

vente. R. Desjardins traverse la

plaque sur un mauvais service de

L. Douglas et P. Lessard avance

au troisième. J. Charron frapp un

simple au champ gauche pour en-
registrer P. Lessard et R. Code lais-

se passer la balle et J. Charron se

rend au troisième L. Giroux est

sauf sur un coup à C. Buell qui ne
sait pas quoi faire avec la balle et
J. Charron en profite pour compter.

G. Pilon frappe au troisième but qui
manque la balle et L. Giroux se
rend au troisième mais il se fait
pincer alors que L. Douglas faisant

une motion pour lancer au deuxié-

me pour retirer G. Pilon, il envoie

la balle à C. Buell qui le cloue sur
le coup. R. Giroux vole à C. Do-

naldson au champ droit.
Trois points, un coup, quatre er-

reurs, un de laissé.
Perth — L. Tettlock marche, C. Perth — G. Rutherford meurt sur

porte-couleurs dans le Big Four, qui

pour la joute d’exhibition de samedi les Nationaux de Montréal.

 

Il reprend sa forme

 
ROCKY’ ‘ ROCANA, le volcanique frapeur des Rough-Riders, nos

Buell s'évente, R. Code vole à R.

de
*

 

+

BOB LAMB
EN TETE
DES PROS

A Kingston, au tournoi cana-

dien des golfeurs professionnels,
Bob Lamb, de Toronto, était en
tête des 34 concurrents qui peu-
Vent participer aux semi-finales.
Il fit 36 trous en 139 coups. II
est chauffé par Stanley Home,
d’Ottawa, et Gordie Bryson, de
Toronto, qui ont 141 coups et
140 respectivement. Bobby Alt-
son, d’Ottawa, a fait “patate”.
Jules Huot, avec 146, et Roland
Huot, 149, ont mieux réussi,     2

a

rt

Desjardins et J. O’Gorman est re-
tiré, R. Giroux a G. Pilon.
Pas de point, aucun coup, pas

d’erreur, un de laissé,

  

Neuvième manche

Hull-Volant — C. Lesage vole à B.
Conlin, qui remplace A. Buell au
champ gauche. F. Tremblay frap-
pe sauf au centre et vole le deuxiè-
me. R. Desjardins vole à C. Ru-
therford, le président. Polo Les-
sard frappe L. Douglas qui le retire
au premier.
Pas de point, un coup, aucune

erreur, un de laissé,
Perth — L! Douglas est retiré, R.

Desjardins 4 G. Pilon. K. Davis
meurt, Giroux & Pilon, et C. Do-
naldson frappe un roulant à G. Pi-
lon qui le retire au premier.
Pas de point, aucun coup, pas

d'erreur, aucun de laissé.

Hull-VolantPointage final: 7;
Perth-Crossants, 1.

 

A L’HONNEUR

 
L’échevin DAVE ROCHON, prési-

dent de la commission athlétique
de Montréal, qui a été élu, hier,
à la vice-présidence de la Natio-
nal Wrestling Association.

BELLESEANCE
DE BOXE MARDI

LE BRASSEUR VS WARRING -
TON; BERGER VS WALLACE;
GERSON VS CRAWFORD ET
WHITE VS AURELE DROUIL-
LARD.

  

MONTREAL — Bien que la sai-
son des “‘parlays” soit maintenant
terminée et qu’il ne soit plus ques-

tion de pari-doubles ou de Quinel-

las, 1] est tout de même possible de
faire un ‘“parlay” et mêême un
“parlay” à trois choix, si vous te-
nez à supporter vos opinions pu-

gilistiques avec quelque chose de

tangible et de substantiel.
Jules Racicot, promoteur du Car-

naval de boxe qui sera disputé au
Forum à une semaine de ce soir,
avec huit boxeurs de premier or -
dre se disputant les honneurs, a été
cause que des paris originaux se
font actuellement en qualité. Habi-
tuellement, sur un programme de

boxe, les paris se concentrent sur
le combat principal, avec quelques
paris occasionnellement sur une
préliminaire d’une certaine impor-
tance.

Mardi soir prochain ce sera ce-
pendant quatre rencontres princi-
pales avec des chances d’une Qui-
nella, non seulement à deux, mais
à trois ou quatre choix,

Florian T.eBrasseur et Tiger
Warington se rencontrent dans un

des combats. Maxie Berger et Fran-

kie Wallace font les frais d'un au-
tre. Harry Gerson et Dave Craw =
ford, de New-York se disputent le
troisième pepndant qu'Oliver White,
aussi de New-York et Orville
Drouillard complètent le program-
me.
Voict plusieurs différentes fa -

çons de faire des paris:

Paris simples: — LeBrasser con-
tre Warrington (part égale), Ber -
ger favor! a 6 contre 5 sur Walla-
ce; Gerson et Crawfordd (part éga-
le). Oliver White favori à 6 cotre
5 sur Drouillard.

LE GLADSTONE

A 6h.15ce soirau parc *feNab,
11 y a pratique du club Gladstone 

s'entraîne avec éclot cette semaine
prochain, au parc Lansdowne, contre

‘

de la ligue de. rugby.

Voir pages 8 et

non à Alonzo Wood.

Barnum avait raison et l'Inconnu
domine encore le Zoo des pachy-
dermes grognards et suants qui
nous envoie quelques artistes cha-
que mardi soir à l'Auditorium
d’Ottawa. La “Merveille Masquée”
a conservé, hier, son championnat
du monde en égalisant avec Karl
Davis, dont un des ancêtres oublia
de se faire “Pasteuriser” après
s'être fait mordre par un bison.
Comme combat ce fut un bon
“show” puisque plusieurs milliers
de nos palsibles Outaouaises firent
bondir les poutres d'acier du Palais
Brunton,

Bref, quelque 4.000 citoyens et
citoyennes ont oublié la crise
tchéco-allemande, mardi soir, pour
assister aux ébats gracieux, acro-
batiques, grotesques, caracolants,
aquadrapatiques et pugilistiques de
six protégés du club Queensbury de
Toronto. Ces contribuables furent
transportés au comble de la joie et
les “red caps” durent intervenir
pour sauver la peau anonyme du
petit gérant du gros masqué. Com-
me séance de lutte, ce fut une
farce monumentale.
Heureusement que l'Hindou

Nanjo Singh a appliqué sa fameu-
se prise du cobra sur Alonzo Wood
l'Australien, après treize minutes
et 58 secondes de “colletaillage” et
de lutte. Malheureusement pour les
lutteurs, chaque fois qu'ils font
preuve de science les dames et les
messieurs de l'auditoire entonnent
le choeur de l’enclume, Ce fut
ainsi que Dick Shikat, l’ancien
champion. ne put plaire à la foule
affamée de sang et de culbutes. Le
superbe lutteur allemand égalisa en
trente minutes avec Mayes McLain
en préliminaire. Quant au repré-
sentant du pays des fakirs et des
pêcheurs de perles du Mahatma

 

Nos amis les Américains ont l'ex-
pression: “When Greek meets
Greek”. Les Hullois pourront dire
samedi après-midi, au parc Lans-
downe: “Quand un gars de Hull
en rencontre un autre”. Comme
leurs compatriotes d'Ottawa, ils at-
tendent avec impatience le duel
entre Eddie Barnabé, vétéran de
plusieurs campagnes intercollégia-
les qui lancera les signaux pour les
Nationaux de Montréal, et Wilfrid
“Eclair” Tremblay, la sensation des
Burghs-Rough Riders, champious
juniors d’'Ottawa en 1937. Il n’y a
pas de doute que Ross Trimble
fera subir son baptéme de sang au
jeune Tremblay dans cette partie
initiale de la saison locale de rug-
by.
Le National, sous les auspices du

C.N.R. aligne une équipe formida-
ble sous tous rapports. Admise
dans l'Union Ontarienne que do-
mine I'Impérial de Sarnia, la trou-
pe de la métropole compte sur des
plongeurs du calibre de Johnny
Ferraro, Tommy Burns et autres
étoiles du Big Four par le passé,
en plus de Barnabé, ancien as du
Queen, Norm Ratté, Smeill, Mul-
lins et une trentaine d’autres mas-
todontes “aux pieds légers”. N’oL-
blions pas non plus les Bill Davies,
Fred Brocklehurst, Alec Fleming,
Stan Ferry, Buster Halbert, Ernie
Hempey, Dave Ryan et Eddie
Senkler.

Dans les circonstances, on s'ex-
plique l'activité fébrile qui règne
dans le camp des Rough-Riders.
Murray Griffin, qui est le nouvel
instructeur du Saint-Patrice, trou-
ve le temps de se faire valoir par-
mi les colosses rouges. La vente
des billets de saison cessera de-
main soir à 5 heures, sans faute.
La vente des billets pour la jou-

te de samedi commencera vendre-
di matin à 9 heures chez Orme,
rue Sparks, et se terminera à cet
endroit le lendemain midi. Après
cela, il faudra s'adresser au gui-
chet de la grande tribune, au pars

 

 Lansdowne.

  

Les poires se multiplient pour voir la “Merveille” et
le Tueur” et ce fut Bourguignon qui attrapa les
pires coups. — La prise du cobra plait a la foule,

 

Gandhi et des fabuleux richards. 1
finit par “étrangler” son adversaire
plus gros que lui. Wood s'affaissal
en beauté, rappelant la mort d’une
coquerelle durant une famine.
Rendons justice à notre compas

triote Fred Bourguignon, l'arbitre
intrépide, qui eut à se servir de ses
poings pour mettre le Masque et
Davis à la raison. Dans la bagarre,
il semble que la Merveille ait eu la
dessus en aveuglant de son dyachi«
lon l'ancien boxeur de Memphis
Tenn. Il fallait voir le champion
rouler sous lez cables, courir à re«
culons, souffler comme trois soufe’
flets de forge etc. Une dame foutal
son pied sur le fauteuil de son
gérant et une autre appliqua sa se=
melle au même endroit de la colose
sale anatomie du Roi des Masto-
dontes.
Bob Warren présenta, au micro,‘

Bob Garland de la Caroline du
Nord, champion dans son bout du:
monde, et l’imprésario James Croc=
Kett de Bristol, Conn. Ce dernier
voulut souffleter Davis mais le
tueur lui planta un solide coup de
coude sur la nuque. En parlant du
micro, cet appareil résista A une
crise de colère du Masque que
Davis avait lancé pardessus les cas,
bles.

EN RESUME
(Match-principal)

La Merveille, 240, et Karl Davis,
Memphis, Tenn., 237. annulent, une
chute chacun. Le Masque en 465”;
Davis en 7.08.

(Semi-finale)
Nanjo Singh, Punjab, India, 223,

déf. Alonzo Wood, Sydney, Austrae
lie. 228, une chute en 13'58”.

(Préliminaire)
Dick Shikat, Allemagne, 220. ane

nulent avec Mayes McLain, Iowa
230, en 1 h. 30.

—.

La saison locale de

rugby s'ouvre samedi
ee mener cu estes amt 3

|

De tous les camps d'entraînement nous parviennent:

des rapports indiquant une fructueuse saison

de rugby. — Tremblay contre Barnabé.

‘

\
L'aviateur Dave Harding est res!

venu du bercail. Les autres joueurs
sont en assez belle forme. Rocky
Rocana lance le ballon avec sed
formidables bottées, modèle 1936.
Allie Donaldson souffre d’un nerf
tressailli; Ted Edwards d’une cou«
pure au-dessus de l'oeil gauche et
Jack Leore de contusions à la tête,
A part cela, tout va très bien, Mae
dame la Marquise. Il y a pratis,
que ce soir à 5 h. 30.

* * *

La saison canadienne de rugby,
1938, s'annonce comme excellente,
A l'Université de l'Ouest ontarien,
a London, les Mustangs auront une
autre équipe solide. Mentionnons
Clem Faust, Claude Moore, Jack
Kennedy et Lyn Thompson, lalie
ceurs de passes; Herb Hollings
worth, six pieds 3 nouces avi ious
intérieur; Don McGill, extérieur,
Stu Carver, quart etc. A Hamu=
ton, les Tigres fondent de grance
espoirs sur Norton Freeman, exe
Blue Bomber; Truman Painton,
autrefois du Collège Bonaventure;
Jack Craig, ex-Red-Bomber. Sar-
nia, craignant les Nationaux de
Montréal, comptent aligner une
clique farouche même si seules
ment 29 candidats restent en lice
sous les ordres d'Art Massucci. Les
recrues sont si bonnes qu’elles out
relégué au grenier des étoiles com:

me Len Rutter, Gord Eveland et
Dick Ouimet. Mentionnons Geore
ge Hungerford de London, Tony
Golab de Windsor et Jimmy
Shangs de Sarnia; Bill Schultz,
Ivan Andrews et Auk Beattie,

——

 

Moreland en téte

 

OAKLAND, Penn. 14—A la fi
des 36 trous préliminaires au tour«
noi amateur de golf des Etats-Unis,
mardi soir, Gus Turner Moreland
venait en tête avec 146 coups. Dicle
Chapman, Marvin Ward et Willie
Turnes” suivaient avec 148.
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EN
FORME

Rien de tel que d’avoir
toute l'énergie dont vous
avez besoin pour faire
tout ce que vous désirez
faire. Votre nourriture est
importante. Mangez des
Kellogg’s Bran Flakes
pour soutenir votre
énergie. lls sont nourris-
sants—donnent des forces
et dela vigueur— et con-
tiennent un supplément de
son suffisant pour les
rendre | égèrement laxa-
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RENCONTRER KIRKLAND-LAKE

La bouffie masquée
souffle comme trois
pompes de forgeron
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Vaincus

l’Amicale

deux fois

Guigues, les
par

hôteliers sont à la dérive

 

Les gars de Bert Coulombe triomphent 11-4, mardi
soir, dans la série finale de l'Indépendante. —
MacDonell évente 10 hommes et cogne un
circuit. — Degagné se fait bombardé.

 

Par Henri Laperriére.

Le Club Canada a subi une
ieuxiéme défaite consécutive au
zarré Bingham, hier soir, alors
que Bert Coulombe pilotait son
équipe, l’Amicale Guigues, à
une victoire de 11 à 4.

Près de 400 spectateurs ont été té-
moins de la joute qui a fourni du
jeu supérieur de la part des joueurs
du Guigues, particulièrement de son
lanceur merveille, le gaucher Mac-
Donell, qui retira dix hommes au
bâton. En plus de son travail ef-
fectif sur le tas de sable, MacDonell
hissa un circuit en cinquième man-
che. Le deuxième but du Guigues,
Edgar Scott, frappa également pour
le circuit à la septième avec un
homme en route.

DEGAGNE EST BOMBARDE
L'instructeur du Canada, Roland

Aubin, avait désigné Roger Degagné
comme lanceur. Mais ce dernier ne
put mettre d'entrave à la ruée des
amicaltstes.
Degagné fut cogné pour onze

coups saufs. En outre des circuits
de Scott et MacDonell, O'Meara
frappa un trois buts et un double.
Des doubles furent également frap-
Fés par Dubroy, Coulombe et Gali-
pault.

LES PASSES GRATUITES

Degagné accorda trois passes gra-
tuites dont deux a Scott et l'autre
a Jules Morin. Darky Fortier et
Sylvio Lacombe furent les deux
seuls du Canada a se rendre au
premier but sur la générosité de
MacDonell,
Degagné ne retira que deux hom-

mes: Sauriol et Lacroix.
A la cinquième manche, le volti-

géur Morrissette évita certainement
un magnifique circuit de Sauriol. Ce
dernier frappa un long coup au
champ droit que Morrissette dut at-
teindre en sautant très haut. C’est
le même Morrissette qui s'est il-
lustré depuis le commencement de
la série.
La victoire de l'Amicale, hier soir,

consolide davantage le club Guigues
en première position. En effet, la
troupe de Bert Coulombe et de Bi-
dou St-Amand a remporté les deux
premières victoires, et de façon bien
décisive les deux fois. La prochaine
partie aura lieu au carré Bingham
vendredi soir prochain. Si le Gui-
gues triomphe de nouveau, le cham-
pionnat de la Ligue Indépendante
lui appartiendra. Si, au contraire,
les honneurs sont mérités par le Ca-
nada, une quatrième et une cin-
quième partie seront jouées.

 

 

 

Les arbitres À la partie d'hier
soir ont donné un excellent rende-
ment. Mike Renaud, à la plaque, a
été sans reproche. Au premier but,

Georges Bélanger s'est prouvé ex-

pert. Georges compte parmi nos ar-

bitres Canadiens français les plus
compétents.
Le vétéran Fred Baizana surveil-

lait le troisième but. Il fut comme
à l'ordinaire, c'est-à-dire, à la hau-
teur de sa position.

Le résumé est le suivant:

Circuits: MacDonell et Scott.
Trois buts: O’Meara, Doubles; Du-
broy. Gravelle, Coulombe, Galipeault
et O'Meara. Buts sur balles: De
Degagné, Scott (2) et Morin; De
MacDonell, Fortier et Lacombe. Re- L
tirés par: MacDonell (10» — Morris-
sette 2, Dupont 2, Fortier 2, Potvin,
Lacombe, Charron et Degagné. De-
gagné (2) Sauriol et Lacroix, Lais-
sés sur les buts: Canada, 5; Gui-
gues, £.
Pointage par manche: —

Guigues 202 110 230--11 11 1
Canada 200 100 001— 4 6 3

Statisticien: Arkye Bélanger.

Durée de la partie: 1 heure et 8
minutes.

Assistance — 389 personnes. Tem-
pérature idéale.

PROCHAINE JOUTE:; — Vendre-
di soir le 16 septembre, à 6 heures.

GUIGUES

ab pts =
>
_

Galipault, 1b ....
O'Meara, Cg
Dubroy, rec
MacDonell, lanc
Scott, 2b
Sauriol, 3b
Morin, c-a
Sloan, ¢d ..... vee
Coulombe, ce ...
x - Lacroix, rec .
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Totaux .......... 41 11 11
x - Remplace Dubroy a la

me.
CANADA

ab pts
Morrissette, cd ..
Fortier, cc
Gravelle, rec ....
Lacombe, cg ....
Potvin, 2b
Dupont, 1b
Charron, 3b
Archambault, c-a
Degagné, lanc
Demers =

H
O
O
O
O
O
H
—
H
O

a s
v
2 — > ©Totaux

Classement des boxeurs selon la

N.B.A. (1938) : 6 canadiens nommés

Voici le classement des meilleurs
boxeurs selon la National Boxing

Association:
POIDS LOURDS

Champion, Joe Louis, Détroit; 1, Tony
Galento, Newark, N.-J.; 2, Gunnar Baar-
lund, Finlande; 3, Max Baer, Livermore,
Cal.; 4, Bob Pastor. New-York; 5, Cla-
rence (Red) Burman, Baltimore; §, Al-
berto Lovell, Argentine; 7. Roscoe Toles,
Déroit; 8. Tommy Farr. Galles; 9, Lou

Nova, San-Francisco, Cal; 10, Buddy

Knox, Dayton, O.
Mention honcrable: Patsy Perroni,

Détroit. et Freddie Fiducia, Newark, N.-

J.
POIDS MI-LOURDS

Champion, John Henry Lewis, Phoe-

mix. Ariz.; 1, Al Gainer. New-Haven,
Conn.: 2. Tiger Jack Fox, Spokane,
Wash.; 3, Gus Lesnevich, Clifforde, N.-
J.; 4, Melilo Bettina, Beacen, N.-Y.; 5,
Len Harvey, Angleterre; 6, Jock Mc-
Avoy, Angleterre: 7, Ignacio Herrerra,
Jamaïque; 8, Tiger Terry. Warrington,
Nouvelie-Ecosse; 9, Dave Clark, Détroit,
Mich.; 10, Eddie Wenstrop, Edmonton,
Alta.

' POIDS MOYENS

Champion. A! Hostak, Seattle: 1,

Young Corbett III, Fresno, C:=l.; 2,

Freddie Apostoli, San-Francisco: 3, Glen

Lee, Edison, Neb.: 4 Solly Krieger,
New-York; 5, Walter Woods, New-York;
8. Ossle Stewart, Pittsburgh; 7,Ron Ri-

cherds, Australia; 8, Fred Henneberry,
Australia; 9, Carmen Barth. Cleveland;
10, Ken Overlin, Decatur, IIL

POIDS MI-MOYENS

Champion, Henry Armstrong, Los-An-
goles: 1, Ceferino Garcia, Phillipines; 2,

ike (Kid), Frattini, Italie; 3, Honan
Williams, Philadelphie; 4. Saveria Tu-
riello, Italie; 5, Milt Aron, Chicago: 6.
Andre Jessurun, Guiane française; 7,
Charley Burley, Pitteburgh, 8, Maxie
Berger, Montréal: 9, Bobby Pacho, Phoe-
nix, PAriz.; 10, Steve Mamakos, Washlag-
ton. D.C,
Mention honorable: Gene Buffalo,

Philadelphie.

POIDS LEGERS

Champlon, Henry Armstrong, Los-An-
eles; 1, Lou Ambers, Herkimer, N.-Y.:
, Baby Arizomendi, Los-Angeles; 3,

Davy Day, Chicago; 4, Pedro Montanez,
Porto Rico; 5, Sammy Angott, Louis-
ville, Ky.; 6. Tippy Larkin, Garfield,
N.-Y.; 7. The Yucatan Kid. Mexique;
8, Wisky Jones, Louisville, Ky.; 9, Wes-
ley Ramey, Grand Raplds, Mich.; 10,
Peter Sarron, Birmingham, Ala.

POIDS PLUME

Champion, titre vacant gabandonné
par Armstrong): 1, Joey Archibald, Paw-
tucket, R.-1.; 2, Leo Rodak, Chicago;
3. Jackie Wilson, Pittsburgh; 4, Freddie  

Miller. Cincinnati, O.. 5, Chalky Wright,
Los-Angeles: 6, Mike Belloise; 7, Al
Reid, New-York, N.-Y.; 8, Johnny
Hutchinson, Philadelphie; 9, Tony Du-
pré, Manchester, N.-H.; 10, Petey Scalzo,
New-York, N.-Y.

POIDS COQ
Champion, Sixto Escobar, Porto Rico;

1, Johnny (K,O.) Morgan, Détroit: 2,
George Pace, Cleveland; 3, Lou Salica,
New-York; 4, Henry Hook, Indianapolis;
5, Johnny Gaudes, Milwaukee, Wis.: 6,
Indian Quintana, Panama; 7. Little
Dado, Philippines; 8. Beny Lynch, Ecos-
se; 9, Peter Kane, Angleterre; 10, Baby
Yack, Toronto, Ont.

POIDS MOUCHE

Champion, titre vacant; 1, Small Mon-
tana, Philippines; 2, Jackie Jurich, San-
Jose, Cal.; 3. Tut Whalley. Angleterre;
4. Tiny Bostock, Angleterre: 5. Aurélien
La Mothe, Québec; 6, Pierre (Louis)
France; 7, Jim MeStravick, Irlande; 8,
Pierce Ellis, Angleterre; 9, Paddy Ryan,
Angleterre: 10, Valentin Angelmann,
France.
20° comité du championnat pour 1938-

Président: Lt-col. Harvey-L. Miller,
District de Columbia; Jos.-L. Maloney,
New-Jersey; Chas.-F, Reynolds, Rhode-
Island: Sénateur Bddle Bohn, Colorado;
Major John-J. Ahern, Minnesota; Sam-
L. Murbarger. Indiana: James-A. Blake,
Virginie: Fred-J. Saddy, Wisconsin.

Pree
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Foxx. Red Sox
Lombardi, Rouges .. 113 423
Averill, Indiens .,.. 124 442
Weintraub, Phillies 84 300
DiMaggio, Yankees . 126 522
Mize, Cardinaux ... 132 470

LES CIRCUITS
(Américaine) Greenberg,

Foxx, Red Sox, 44; York,
Clift, Browns, 30: DiMagglo, Yankees,
30; Johnson, Athlétiques, 28; Dickey,
Yankees, 26; Gehrig, Yankees, 26; Kelt-
ner, Indiens, 26. — (Nationale) Ott,
Géants, 33; Goodman, Rouges, 30; Mize,
Cardinaux, 26;
Rizzo, Pirates, 18.

POINTS SUR COUPS DE:
(Américaine) Foxx, Red Sox, 152; Di-

Maggio, Yankees, 127; Greenberg, Ti-
gres, 123; York, Tigres, 121; Dickey,
Yankees, 109. — (Nationale) Ott, New~
York, 108; Medwick. .Cardinaux, 106:
Rizzo, Pirates, 98; McCormick, Rouges,
97; Mize, Cardinaux, 93.

Camilll, Dodgers, 20;

  

   

   

  

VOYEZ LA QUALITE
DU “BACHELOR”

Le cellophane transparent qui enveloppe le

“Bachelor” vous permet de constater que vous

achetez un cigare de bonne confection et une

feuille soyeuse, à la riche couleur, enrobant un ‘

remplissage qui est 100% de Havane.

Remplissage 100% Havane

10:

À champion. se .ballade

 

classes pour donner une exhibition

ET LE SPECTACLE  
UN GRAND CHEF

Honneur aux Jeunes du Hull-

Volant, qui, sous peu, prendront

la route de Kirkland-Lake pour

disputer aux puissants champions

du nord le championnat junior de

baseball de l'EOB.A. Vainqueurs

du Morrisburg, champion de la

Cité d'Ottawa en 1937, et du Perth,

en deux joutes consécutives de dé-

tail (11-4 ici samedi et 7-1 à

Smiths-Falls mardi) les Hullois

font une course émouvante aux

honneurs. Leur ardeur au combat

n’a d'égale que leur discipline tou-

te de gentilhommerie et de modes-

tie. Cela est tout au mérite de

leur chef, Philippe CHOLETTE,

un des brillants zélés, Choleite

qui contribuent tant, à l'instar de

leur père et de leur oncle, au pres-

tige sportif des Canadiens fran-

çais.
* * *

CONTRAIREMENT A TANT DE

JEUNES ATHLETES qui, dans

J'enthousiasme d’un championnat,

sacrifient à Baccus, les Jeunes Vc-

lants ont fait l'admiration des

gens de Smiths-Falls en se conten-

tant ae prendre un bon repas, blen

mérité, avant de reprendre la rou-

te de Hull. Les jeunes “Panthéres

Noires”, comme on se plait à les

surnommer, pratiquent ce qu’elles

prêchent: un esprit sain dans un

corps sain, la modération et la jus-

te mesure en toutes choses. Le

“Droit” est orgueilleux de pouvoir

se faire l'interprète de nos spor-

tifs et de dire aux Jeunés Volants:

félicitations empressées et succès

ininterrompus dans la grande in-

vasion du nord minier!

* Ed x

LA MERVEILLE SE FAIT
TAPOCHER

Dans le grand cirque quon a
affublé du nom de LUTTE, le

pujours avec
son masque et ses adversaires la
Jui cognent toujours royalement.
C'est ainsi que mardi soir à notre
Auditorium des badauds amusés ont
vu Karl Davis. surnommé l'Assas-
sin, étendre le gros bouffon à
maintes reprises. Que chaque com-
battant ait remporté. une chute
nous semble peu important. Ce qui
nous impressionne, c’est la menta-
lité du populo. Tout le monde crie
au “fake” et c'est ensuite un stam-
pede vers les guichets. Nos gentil-
les Outaouaises et Hulloises ne
sont plus reconnaissables quand, &
l'instar des païennes de Rome, eiles
réclament à cris perçants eZ 7*-
=: _- - Æe l'un ou de l'autre ‘“ac-
teur”. Et la vie continue.

* * *

ALLONS CHASSER LE CANARD

C’est donc demain que s'ouvre

dans notre district la saison de la

chasse au canard. De l'avis même

de notre ami Mendo Normand. po-

pulaire sportif. jamais ce gibier

a-t-il été plus abondant dans nos

parages. A la veille de son départ

pour Wendover, où il chassera en

compagnie de “Mick” Laframboise,

Fred Brunet et autres gais lurons

du Camp LeBel, M’sieu Normand
nous dit: “Jai l'eau à la bouche.

Je n'ai pas vu autant de canards
depuis des années...”

* * +

UN PLAISIR SE DRESSE..

Et ce genre de sport est bien une

joie digne de l'immortelle Diane.

Un peu avant l'aurore et aussi,

après le crépuscule, nos Nemrods

se passent la partie inférieure du
corps dans du caoutchouc pour
monter le guet près des rivières et
cours d’eau (il s'agit bien d’im-
mense bottes, (spas?). A ces deux
périodes du jour. les innocents ca-
nards se cherchent un endroit
pour déposer leurs membres las de
leurs envolées interminables. De
leurs cachettes, les chasseurs les
visent... ‘et s'ils sont adroits, ils
les abattent. Et.cela nous amène
à parler de chiens...

. * *

COMMENT. DRESSER UN CHIEN

“Il y'aurait toute une étude à
faire sur l’art de dresser un chien
de chasse”. continue Monsieur
Mendo. “Il y a une foule de spor-
tifs qui s'imaginent qu'il suffit de
faire attraper des batons à un
chien pour qu'il nous les rappor-
te. I faut se servir d'une aile
de canard afin que le quadupéde
sache bien nous rapporter un ca-
nard et non un bâton quand nous

‘| allons à la chasse”. Chien ou par
de chien, la chasse aux canards
commence demain. Il est interdit
de se servir de canards artificiels
comme guets-apens. Il est égale-
ment défendu de se servir du fusil
automatique. Nous conselilons aux
novicés de se renseigner après du
gardei- chasse Wayne Robinson.
Cela leur évitera des frais de cour.

. ° ° '

CETTE ANNEE, chères lectrices
et patients lecteurs, vous pourrez
faire la chasse & la pérdrix. C’est
la première fois depuis des années
qu'il vous sera permis de chasser
la délicieuse perdrix, Cet oiséau
est l'objet d’une sollicitude toute
particulière de la part de nos gou-
vernants parce que la bêtise hu-
maine était en train de l'extermi-
ner, Il y en a suffisamment cet automne pour qu’on puisse chasser
la perdrix du 10 au 15 octobre in-

clusivement et du 5 au 10 novem-

 

Vendredi, à 8 h. p.m., ou local du club Legoult, 131, rue du
Pont, Hull, il y aura un concours de force basé sur les trois levés
olympiques, pour le championnat de la ville et du district de Hull, et
tous les haltérophiles (leveurs de poidé) du district sont les bienvenus
pour y participer Les leveurs devront se rendre au local du club vers
7 heures. 30 p.m. pour le pesage des concurrents.

frais d'admission et le public est invité.
Plus tard cet automne, le club Legault fera venir à Hull quel-

ques-uns des champions de la province de Québec dans les différentes

seigner le public sur l’art et la science du sport favori des Louis Cyr,
Descarie, Horace Barré et autres hommes forts canadiens- français.
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Concours de force pour le

championnat régional a Hull
 

 

Il n'y aura pos de

de levés des poids, et afin de ren-   
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CONTINUE . . .

v e Par Charlie DAOUST e ©
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UNE BANDE GLORIEUSE ; bre inclusivement. Pendant ces

douze jours on devra se limiter à

15 oiseaux par personne. En une

seule journée, le chasseur ne pour-

ra en abattre plus de cinq.

* * *

EXPRESSION HISTORIQUE

Visa le noir, tua le blanc.

= = =

GRACEFIELD ET LE ROULAGE

Jean-Paul Desjardins de l'hôtel

Gracefield nous écrit: “J'ai Ju avec

intérêt l'organisation pour le con-

cours des rouleurs ne billots et je

suis content de voir qu’il fut ur

succès. Sans doute l'idée est des

meilleures. Après tout qui sait si

un jour nos chers dravèurs ne se-

ront pas considérés comme des

vrais sports et ainsi on augmen-

tera peut-être leur salaire. . Ce

soir je lisais justement ton compte

rendu du tournoi à des amis qui

parterit demain pour le bois et

l'un faisait cette réflexion: ‘Ton-

nerre. on va draver ce printemps

et on va se pratiquer pour aller

les prendre ces gars-là. On voit

de suite que l'idée serait excellen-

te pour notre district. Je suiscer-

tain qu'à notre prochain pique-

nique. en 1939. je résérverai un nu-

méro spécial pour. un tel concours

et le gagnant pourra aller rivali-

ser dans le tournoi de la Gati-

neau.”
* * *

EN ROULANT MA BOULE

Horace Desjardins et Doc Le-

gault s’entraînant, avec les gamins

de la rue Clarence, pour le pre-

chain gala de lutte amateur...

“poland” Nicholas et Norman Cé-
cile envoyant deux concombres à
Jean-Paul Lemire pour rapiécer

une tripe de pneu .. Monsieur

O.-L-D. Parr. vétéran du sport,
fut un bon compagnon de voyage
de Gene, Maurice, Eden et Henri...

ses pinces ont fait fureur.. RO-
MEO ‘BIDOU’ LALONDE nie qu’i:
ait un visage joyeux... NICHO-

LAS réclame le record de la vente

de billets de “poule” aux joutes
hulloises soit 238 en 65 minutes...

BOB GUERTIN se rendant A
Smiths-Falls en 45 minutes (?)...
Sam McLean, fils du secrétaire de

1E.O.B.A. songe à retourner’ dans
le nord minier pour jouer au hoc-
key . “le climat est ennuyant

mais les gens sont intéressants”,

nous dit-il... Omer Roy expli-
quant à Paul Cusson les secrets
de la lutte... Oscar Robitaille, Pit
Robert et Cie se tordant de rire à
la séance de lutte... M.- Lucien
Godmaire s'’intitulent électricien

d'auto... Hector Monette préfère
le roulage de billes de bois... Hen-
ri Laperrière retrouvant veston et
couvre-chef..

* * *

LE COCKTAIL SPORTIF

Le chroniqueur Joe Willlams du
World-Telegram (N.Y) dit que
chaque fois que Joe Louis se bat
JIMMY BRADDOCK touche 10
pc. de la bourse du champion et
20 p.c. des recettes nettes du pro-
moteur Mike Jacobs grâce a l'en-
tente conclue avant le match
Louis Braddock la perle de la cou-
ronne par le blanc... Qui succè-
dera à HENRY ARMSTRONG
comme champion poids-plume?...

le vainqueur du match
Mike Belloise vs Joey Archibald?...
GUY LOMBARDO, le fameux
chef d'orchestre originaire de Lon-
don, Ont—qui jouera prochaine-
ment à l'Auditorium—a l'intention
de participer à des courses dans
un hydroplan qu’il vient d'ache-
ter... GIL HUNT avait rencontré
Bobby Riggs une seule autre fois...
tls étaient âgés de 16 ans et Gil
avait également triomphé au ten-
nis... Charley ‘Yates d'Atlanta
reste encore éberlué depuis qu’il
à gagné le championnat amateur
de golf du Royaume-Uni... les
Cardinaux de St-Louis couperont
de moitié leurs 30 “fermes” ou
clubs mineurs... PIE TRAYNOR
croit que ses Pirates gagneront le
championnat de la Nationale en-
vers et contre tout... il n'aime pas
autant la balle de Daffy Dean...
Tony Galento, tout à falt renis
de la pneumonie, est de retour
dans sa buvette et crie: “Amenez-
moi Joe Louis”, ‘

Bill Corum, journaliste de New-
York, qui est ordinairement bien
renseigné, prétend que Frankie
Frisch sera très probablement le
gérant dès Dodgers l'an prochain,
mais Larry MacPhail dit qu’il n’en
a jamais entendu parler. Une
grande école de la Côte du Pacifi-
que désirait obtenr les services de
Wallace Wade mais quand onap-
prit comment il se comportait à
Duke on contremanda l'offre...

e e +

Le lanceur Harris du club Seat-
tle à remporté sa 19e victoire de
la saifon le jour qu'il a célébré
‘son 18e . anniversaire de naissan-
ce... Le vétéran Hank Greenberg
essaye encore de briser le record
de Ruth pour le nombre de home
runs’ frappés dans une même sai-
son, mais nous parierions qu'il n'y
réussira pas bien que nous le lui
souhaitions...
Les gérants de boxeurs Poe Ja-

cobs et Jie Gould s'entendent en-
semble pour briser le monopole que
détient Mike Jacobs sur la grande
boxe. Mike dit tout simplement:
Ne faites pas attention à ces genc- là, ils ne sont qu’une couple de

era-t-il éliminé vendredisoir?
ANDY TOMMY, toujours rapide

LEDROIT,OTTAWA,MERCREDI 14 SEPTEMBRE, 1938     

 

 

    
Lo terreur des ailiers ennemis.

Chinois est en meilleure forme que

— —

de l'arrière-garde du club Ottawa dans l'Union Interprovinciale.

—

Voilà bien ANDY TOMMY, l'éclair
L'Indo-

jomoais et les fervents comptent sur
lui, samedi prochain, pour vaincre le C, N. R., nouvelle équipa de rugby

de Montréal dons l'Union Ontarienne.

 
 

Esquisses biographiques
des champions à Gatineau
  

—— EE

Voici quelques potins sur le club
“Etoiles”. champion de la ligue de
balle molle indépendante de Gati-
neau.
“CARSON DUQUETTE”. Gérant

du club. Toujours souriant, le co-
lonel “Ruppert” du club. Sait trés
bien faire les choses pour ses
joueurs.

“A. CLEMENT”. Coach. Vrai

sportman. Très estimé de ses
joueurs. Rien n’est plus beau que
son jeu de signaux sur la ligne du
troisième but.
“ED. MERCIER”. Coach. Fait at-

tention au sac initial, ne parle pas
souvent, mais toujours dans le bon
temps et obtient de bons résultats.

“P, LECLAIRE”. Receveur. Frap-
pe et lance à droite, joue pour ga-
gner, a surtout brillé dans le détail
final.
“H. McCARTHY". Lanceur. Frap-

pe et lance à droite, Toujours de
bonne humeur, lancers lents mais
très décevants, connaît les faibles-
ses des frappeurs et sait en profiter.

“G. TREPANIER". Lanceur. Frap-
pe et lance a droite. Bon début
au commencement de la saison, mais
a été malchanceux vers la fin de la
saison, par un mal de jambe, très
embarrassant.

“O. GROULX”. Capitaine et pre-
mier but. Frappe et lance à droite.
S'améliora beaucoup au cours de la
saison, solide sur son but, et frap-
peur très régulier.

“H. BERTRAND”. Deuxième but.
Frappe à gauche et lance à droite.
Très solide au champ, aime à frap-
per des deux-buts, et est le “Myatt”
de la ligue avec ses vols de buts.
“M. BRABANT”. Court-arrét.

Frappe et lance de la droite. Le
meilleur court-arrét de 1a ligue, tant
au champ, comme au bâton. Aime
beaucoup à gagner et prie en con-
séquence.

“A, BELANGER”. Troisième but.
Frappe à gauche et lance à droite.
Champion frappeur de la ligue, Très
beau joueur, jeune et bon prospect.
Fait autant de bruit avec ses bou-
tades qu’avec son bâton.
Nos félicitations à Bélanger pour

son titre de champion frappeur de
la ligue.

“E. PLOUFFE”, Champ droit.
Frappe et lance de la droite. S’amé-
liora beaucoup vers la fin de la sai-
son et joua ses meilleures parties
dans les détails.

“B. FUGERE”. Champ centre,
Frappe à gauche et lance à droite.
Vite sur les buts, assez régulier au
bâton avec ses petits “hits” en
temps opportun, a été malchanceux
dans le détail, cause de maladie.

“R. MONTPETIT”, dit le Rouge.
Frappe et lance a droite. A lancé à
la “Red Ruffing” vers la fin de la
saison, en plus de jouer le champ
gauche merveilleusement.

“A. TOUCHETTE”. Utilité. Lance
à gauche, frappe à droite, a joué un

remet

 

types qui s’appellent Joe. .. Les
membres de l'excellente équipe de
ballon-au-panier actuellement en
tournée à Porto Rico passent leur
temps de loisirs à enseigner aux
jeunes garçons et aux jeunes filles
comment manipuler le gros bal-
lon... Hugh Benhow de Houston,
‘Texas est le seul promoteur de
boxe que nous connaissions quf
dontié 62 programmes de boxe par
anfde, beau temps ou mauvais
temps.

pe

[LE COLONEL LANDRY
EST PRESIDENT

—— ey ==

. MONTREAL, 14. — Le colonel |
Harry Landry, de Fry's Point,
Miss. a été élu a la présidence
de la National Wrestling Asso-
tiation, hier, au congrès annuel
et l’échevin Dave Rochon, Mont-

  réal, ler vice-président.
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peu partout durant la saison. Frap-
pe très bien dans les “pinches”.
Le type le plus joyeux quand son
club gagne.

“L, BERGEVIN". Utilité. Frappe
et lance à droite. Le bout en train
du club, après les parties. Se fait
remarquer par son habileté pour le
“Hopp’ au Zigzag Inn. (Sic) Le
professeur du club.

“J. RACINE”. Mascotte. Garde
les bâtons comme une mine d'or et
gare à ceux qui s'en serviront, se
réjouit beaucoup des victoires de
son club.

_———————
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LES CLASSEMENTS à| >

 

LIGUE NATIONALE

  

  

G P Moy
Pittsburgh ......... T7 54 5
Chicago ............ 75 60 .556
Cincinnati 74 60 .552
New-York . 73 61 .545
Boston .... 68 66 .507
St-Louis .. 63 72 467
Brooklyn ........... 61 72 .459
Philadelphie ..... . 43 89 .326

tees 
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L BALLE MARDI

LIGUE AMERICAINE

New-York, 7; Cleveland, 1.
Détroit, 9: Boston, 3.
Washington. 7; Chicago. 1.
Chicago, 3; Washington, 2.
Philadelphie à St-Louis, pluie.

LIGUE NATIONALE

Boston. 5: Chicago, 2.
Pittsburg à New-York, pluie.
Cincinnati à Brooklyn, pluie.
St-Louis à Philadelphie, pluie.

LIGUE INTERNATIONALE

Semi-finales
Rochester, 3; Newark, 2.
Buffalo, 3; Syracuse, 2.

ASSOCIATION AMERICAINE
Semi-finales

Milwaukee, 2; St-Paul, 0.
Indianapolis à Kansas-City, plule.

  

17 Sept.

mes

 

Le club Canada a subi une bien
amère défaite hier soir, au carré
Anglesea, dans la première partie
de la série finale pour les honneurs
de la ligue des écoliers Jouant
contre le club Brébeuf que pilotait
Rouge Charette, les hommes à la
feuille d'érable furent sensationnels
tant au bâton qu'au champ, mais
une simple erreur d’Archambault a
la septiéme manche accorda Ir vic-
toire au club de Ste-Anne au poin-
tage de sept à 6.

Une cérémonie d'ouverture se dé-
roula alors que M. l’échevin Eric
Quéry fut appelé à lancer la pre-
mière balle. M. Mendoza Normand.
sportif bien connu et ami des jeu-
nes, agissait comme receveur. Le
cher Frère Honoré de l'école Bré-
beuf tenait le bâton. Le frère Ho-
noré frappa la balle dans le champ
centre puis les hostilités commen-
cèrent entre le Canada et le Bré-
beuf, sous les ordres du vétéran
“Dad” Lavergne comme arbitre en
chef, aidé de MM. Léo Lavoie et
Oswald Renaud.

ERREUR FATALE

Le point décisif du Brébeuf a été
compté à la septième alors que

deux hommes étaient en route.

Hugg au bâton frappe à Archam-
bault, court-arrét du Canada.
Celui-ci, au lieu de toucher au

deuxième but, alors qu'il en avait

amplement le temps, décide de lan-
cer au premier but, mais en ce fai-
sant, la balle est trop haute et Du-
moulin ne peut la saisir. Lapointe,
qui occupait alors le deuxième sac,
en profite pour se rendre au troi-

sième puis finalement à la plaque
pour compter le point final du
Brébeuf. :

PICARD, HABILE ET GENEREUX

Le diminutif lanceur Picard, sur

le monticule pour le Canada, n'a-

vait pas de juste milieu hier soir.

Son bras gauche paraissait chargé

d'électricité. Il le fit fonctionner

de façon si singulière qu'il retira

douze hommes au bâton.

Eventer douze hommes dans une

partie aussi importante, ce n'est

pas banal, mais... par contre, il

accorda douze passes gratuites. .

ce qui est faire preuve d’une trop

grande générosité à l'égard des

adversaires. Picard n'accorda que

sept coups sûrs et aidés des deux

erreurs du Canada, les hommes du

Brébeuf triomphèrent avec mérite.

JOUBARNE SE DISTINGUE

Le jeune lanceur Joubarne se

montra un véritable “écossais” avec

ses passes. Il les garda toutes dans

son sac, n'en accordant Aucune aux

patriotes. Son gérant, le génial

Rougè Charette lui avait donné

certaines instructions au début de

la partie et Joubarne sut obéir à la

lettre. La troupe d'Albert Ménard

réussit douze coup saufs. Quatre

de ses hommes se firent éventer

par Joubarne.

LE CANADA SE REVEILLE

EN CINQUIEME

A la fin de la quatrième man-

che le Brébeuf menait par 3 à 2.

Le Canada s’'amène au baton au

commencement de la cinquième

manche. Picard et Dumoulin frap-

LIGUE AMERICAINE pent successivement chacun un

G P Moy simple. Le receveur Robillard, la

Nevenn 55 2 8% cacahuéte du Canada, se serre les

Cleveland .......... 76 58 ‘567

|

dents, grippe le gourdin puis vous

Detrolt, ......... oo TL 64.226 attrape la pilule en plein front. A
Washington ,...... 67 70 . > e.. ou est-

Chicago... .....! § 78 3% coup sur c'est un double. Ouest:
St-Louls ........... 47 82 ‘364 |ce un triple .. erreur. ...C

Philadeiphie |... 48 8  .358

|

circuit. . ct ses copains qui le de-

vançaient comptent et lui de même.

| Les partisans du Canada sont dans

88 |le délire. Le pointage est mainte-

nant de 5 à 3 en faveur des che-

mises jaunes. Personne de mort...

aucun blessé dans le camp patrio-

te.
Charlebois frappe et est retiré.

Hugg à Lapointe. Sarrazin frappe

ensuite à Giroux, au deuxième but,

et meurt également. Le voltigeur

Latimer se rend au bâton et frappe

un magnifique trois buts et compte

après que Thériault eut échappé

l'hirondelle d'Archambault. Lépine

se fait mourir en frappant dans les

mains de Giroux. Le Canada mene

donc par 8 à 3. Cependant, Picard

se sent le coeur rempli d'amour du

prochain et accorde trois voyages

gratuits à MM. Thériault, Rivet et

Hugg. Les sacs sont tous occupés.

Il retire Giroux, le sulvant. Mais

comme il est dit plus haut, il a fait

mordre la poussière à 12 hommes.

Briand, qui est un Bill Dickey en

miniature, s'amène à la plaque,

mais. . crac... il frappe dans le

vent et va s'asseoir. Brébeuf a trois

hommes en route et deux de retirés.

Joubarne franpe un simple au

champ centre et Roma Lépine est

fautif et les trois hommes de Cha-
rette s'empressent à compter... ce
qui égalise le pointage... 6 à 6. 

Départ d'Ottawa, 4.05 AM.
r. à Montréal,

Aussi bons pour partir par les trains de 4.05 a.m, et 7.30 a.m, dimanche 18 sept.

Québec .........$6.65 Ste-Anne de Beaupré $7.25
Sherbrooke ..... $5.50 Grand‘’Mère

Bas tarif proportionnel aux autres endroits.

Bons pour retourner de la destination jusqu'au lundi, 19 sept. (excepté le train No 7 de Montréal, 71 al, 7.50 p.m.

Billets pour "Trois-Rivières et Québec valables d'Ottawa sur train 6.50 a.m, pm

DEPART A 7.50 A.M. ET 3.10 P.M., VENDREDI 16 SEPT.

Saint-Jean, Frédéricton, St Stephen, N.-B.
DEPART 7.50 A.M., VENDREDI 16 SEPT. — RETOUR, MERCREDI ?1 SEPT.

Halifax Truro, Windsor, N -E

Glandon est la troisième victime
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Le Brébeuf l'emporte

dans la première joute
ammo croeeta

Le Canada succombe par 7 à 6. — Erreur fatale

d'Archambault. — Latimer se distingue au ba-

ton. — Picard est généreux. — Johnson lance et

frappe bien. — Prochaine joute jeudi prochain.

 

des grenades de Picard. Il se fait
éventer et la manche prend fin,

LA DECISION

Comme il est décrit plus haut,
c'est à la septième manche que La-
vigne et ses Canadiens furent pris
de biais. Ils ne parvinrent pas à
compter à leur occasion au bâton.
Le Brébeuf, les derniers à frapper.
devait compter pour vaincre. , et
c’est après l'erreur fatale d'Ar-
chambault que Lapointe croise la
plaque pour remporter la première
victoire dans cette série finale de
la ligue des écoliers.
Ce fut une amère pilule à avaler,
Si on fait l'analyse de cette inié-

ressante partie, on verra que le
Canada a frappé onze coups saufs
contre sept du Brébeuf. Les patrio-
tes n'ont fait que deux erreurs tan-
dis que leurs adversaires se ren-
daient coupables de quatre, Douze
frappeurs du club de Charette fu-
rent retirés au bâton tandis que
seulement 4 du Canada se faisaient

éventer.
A vrai dire le Canada n'avait de

faiblesse que les largesses distribuées
trop abondamment par son lanceur

Picard. Accorder douze passes en
sept manches, c'est vraiment trop.

Et en accorder trois de suite. c'est

à se faire réprimander. N'eut été
de ces transportations à si bon

compte, Le Canada s'en serait re-

venu triomphant.

REPRISE JEUDI SOIR

La prochaine partie entre ces
deux troupes aura lieu jeudi soir
prochain, le 15. & 6 heures .. au
carré Bingham. Les deux troupes
seront au grand complet et les
amateurs de balle et partisans des
deux équipes tiendront à voir leurs
favoris à l'oeuvre. Monsieur René
Fortier, président de la ligue des
jeunes, désirent annoncer que la
première balle sera lancée par M.
Adélard Chartrand, le doyen des
membres de la Commission Scolaire
Catholique d'Ottawa.

RESUME

Circuits: Robillard; -- Triples:
Jack Latimer; — Doubles: Lati-
mer (2), Lépine, Briand et Joubar-
ne. Retirés par Joubarne: 4 — par
Picard: 12. Buts sur balles: de Jou-
barne, 0 — de Picard, 12. Laissés
sur les buts: Canada 4 — Brébeuf
11. But volé: Charlebois.
Pointage par manche:

P.C.E.
Canada .... 0011 400—6 112
Brébeuf 1020031—7 74

Arbitres: A la plaque: “Dad”
Lavergne:; ler but: Léo Lavoie,
troisième but: Oswald Renaud.

Statisticien: ‘“Snelle” Levasseur.
Prochaine joute: Jeudi, le 15 sep-

tembre, au carré Bingham, à 6 h.

CLUB CANADA

 

 

Ab Pts C. Hj. A. E.
Dumoulin, ler ... 4 2 1 2 0 0
Robillard, rec. ., 4 1 114 1 0
Charlebois, 3e ,4 02100
Sarazin, cd. ..... 400000
Brooks, cg. ...... 100000
Archambault, ca 4 0 0 O 1 1
Lépine. cc. ....… 301001

Provost, 2e ...... 301 200

Picard. lan. . .3 1 2 1009

xLatimer, c.g. 323000

Totaux . ... 33 61121 2 2
x—Remplace Brooks à la trol.

sieme,
CLUB BREBEUF

Ab Pts C. Hj. A. E.
Thériault, c.g. 311301
Rivet, cd. ...... 320000

Hugg. ca ...... 221210

Giroux, 2e ...... 31 11300

Briand, rec. ..... 4 0 1 8 0 0

Joubarne, lan. 4 0 2 210
Glandon, ec ....2 0 0 0 0 1
Johnson, 3e 300020
Lapointe, ler 311312

Totaux 271 7 721 5 4

PF

LE CALENDRIER
D'AUJOURD'HUI|
 

INTERNATIONALE
Semi-finales

Rochester à Newark,
Deuxième partie de 4 dans 7.
Buffalo à Syracuse,
Deuxième partie de 4 dans 7.

LIGUE AMERICAINE
New-York à Cleveland.
Philadelphie à St-Louis.
Boston à Détroit.
Washington à Chicago.

LIGUE NATIONALE
Pittsburg à New-York,

Double partie.
Chicago à Boston.
Cincinnati à Brooklyn,

Double partie.

Ligue St-Louis à Philadelphie, ;
Double partie, |

 

75
Aller et Retour

 

Partant samedi, par les trains suivants: (heure solaire) Ps
7.50 AM.

6.45 AM. 11.05 AM.
1.00 P.M,
4.15 P.M.

3.10 P.M.
6.20 P.M.

5.30 P.M.
9.20- P.M.

CL34S

RETOUR, MARDI 20 SEPT.

$11.50

$16.50
 

PACIFIQUE
CANADIEN ENFANTS de 5 à 12 ans — MOITIE PRIX :

Billets bons dans les wagons de première seulement—Aucun bagage enregistré
de bonne heure.

103, rue Principale,
Hull — 2-7807

Achetes vos biliets

Bureau des Billets,
88, rue Sparks, Ottawa — 2-1511
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Ouverture ferme sur les bourses,

suivie par une baisse générale
Les valeurs industrielles
a forte résistance. —

! LA BOURSE DE MONTREAL
( MONTREAL, 14. — La bourse de
Montréal n'a pas conservé les gains

(enregistrés jtendant la premiére
“demi-feure et ils glissèrent de
nouveau. On attribue encore le

déclin à la situation européenne.
Les métaux n'étaient pas très

fermes. International Nickel et
Noranda affichérent des gains à
midi de plus de 1 point, mais Smel-
ters balssa de deux. Les ferroviai-
res et les outillages affichaient une
tendance à la baisse, y compris
.Massey-Harris, General Steel Wa-
res et C.P.R.; Canadian Car priv.
perdit deux points, mais National

Steel Car ajouta 1 point.
; LE CURB DE MONTREAL
} MONTREAL. — Les Valeurs in-
dustrielles sesont maintenues sur
le Curb de Montréal aujourd'hui,
‘mais les valeurs minières ont glissé.

Asbestos conserva un gain de
trois points, Fraser Voting 1 1-2 et
Consolidated Paper, Donnacona
“A”, Royalite et autres des frac-
tions.

Lake Shore fut le seul aurifère
primaire qui fut trés actif, mais il
perdit près de deux points. Ma-
dassa accusa une baisse de 35 cents.
Preston et Dome 25, Eldorado 15,
O'Brien 10 et Sladen, Siscoe et Per-
ron environ 5.
Vers midi, Pickle Crow, Macassa,

Powell-Rouyn, Bralorne, O'Brien,
Cariboo et Premier enregistraient
des baisses de 10 à 25 cents. Mone-
ta, Preston, Teck Hughes, San An-
‘tonio, Pioneer, Central Patricia et
Bylvanite de 5 à 9 cents. Les auri-
fères primaires se montraient plus
résistants.
Noranda, Nickel, Smelters et Hud-

on Bay étaient tous à la hausse,
oranda par plus de deux points.

 

semblent afficher lo plus
L'influence de la situation

européenne continue à se faire sentir.
 ——

: Waite-Amulet reprit environ 25c
tandis que Pend Oreille, Ventures
et Falconbridge fléchissaient légè-
rement. Les argents n'avaient pas
changé beaucoup.
Les hutles de l'Ouest étaient fai-

bles et Calgary-Edmonton descen-
dit jusqu'à 1,75, Anglo-Canadian,
Home, Foothills et United reculé-
rent aussi.

| Les valeurs sidérurgiques et aéro-

 

nautiques montrèrent, plus de résis-
| tance. DeHaviland priv. grimpa 3
points, National Stteel Car 2 1-2,

| Page-Hersey 2 et Canadian Car et
! Dominion Steel des fractions.
| Les valeurs internationales affi-
i chalent un ton plus ferme. Distil-
i lers-Seagrams avanca 1 5-8 et Bra-
| zilian, C. P. R. et B. A. Oil ajou-
térent des fractions. Walkers ord.
et les instruments faiblirent.

LA BOURSE DE TORONTO

TORONTO, 14.—La Bourse de To-
ronto a pris de l'ampleur ce ma-
tin, mais les ventes recommencèê-
rent aussitôt, de sorte que l'on en-
registra plusieurs pertes considéra-
bles. Les valeurs industrielles pu-
rent conserver quelques-uns de
leurs gains, mais les offres étaient
trop fortes pour la demande dans
les aurifères, qui accusèrent des re-
culs de 10 à 25 cents.
Les bas-métaux susceptibles de

bénéficier par une guerre se sont
montrés résistants. 353.000 actions
changèrent de mains au cours de
la première heure.
Vu que Hitler ne s'est pas pro-

noncé définitivement sur la ques-
tion des Sudètes, le marché affi-
chait une meilleure allure de bon-
ne heure, récupérant ainsi quelques
pertes accusées mardi. La hausse
provoqua de nouvelles ventes, et à
la deuxième heure la tendance était
de nouveau à la baisse. 

 

Hausse générale

des prix du blé

INFLUENCE DES MARCHES
ETRANGERS ET DES DEVE-
LOPPEMENTS EN EUROPE.

WINNIPEG.— De nombreuses
ventes a découvert ont fait avan-
cer le marché à terme de Winnipeg
de trois cents, jusqu'à ce qu'un
rapport de pression par couverture
provoque une légère réaction. Des
achats considérables résultèrent
des marchés étrangers à la hausse
et d'une rumeur disant que les

«exportations de blé canadien
; n'étaient pas nombreuses parce
‘que les expéditeurs s'abstenaient
ba'offrir du blé canadien à Liver-
: pool.
| Une demi-heure après l’ouvertu-
\ re, les prix étaient 2%-L, plus éle-
: Ves.

! Liverpool afficha une avance de
116 cents dans un boom de ventes
ba découvert motivées par la posi-
ption critique de la Tchécoslovaquie.
|Brcomhall rapporta que les cours
idu blé au comptant étaient plutôt
|nominaux, car la majeure partie
| des expéditeurs n'offraient pas de
blé. Les profits causés par la nou-
!velle que la Grande-Bretagne et la
France voulaient persuader la Tché-

ycoslovaquie d'accepter un plébisei-
ite pour les Sudètes provoqua des
; réactions, Les valeurs à la mi-
iséance étaient 4-4 7-B deniers plus
*haut, Ou plus de huit cents.
*  Buenos-Ayres ouvrit 1 5-8 à la
,hausse. Rotterdam 45,-5!a et Chi-
cago était irrégulier.

i HIER
3 Les prix du blé se sont vivement
ranimés hier après avoir enregistré
‘des reculs d'environ deux cents au
début, sur le marché à terme du blé
‘de Winnipeg. pour clôturer !s cent
(plus bas à ‘« de cent plus haut, le
contrat d'octobre à 611: cents, ce-
‘lui de décembre à 61':-5; cents et
‘celui de mai à 65 cents.
: Les opérations étaient irréguliè-

res dès le début, commençant avec

des ventes de concert avec les re-

“culs affichés par Liverpool. Les

prix ont alors fléchi de 2 cents

! Mais des achats modérés d'exporta-

‘tion de concert avec des couvertu-

‘res par les baissiers ont causé une

volte-face dans l'allure.

Certains milieux évaluaient

exportations de blé canadien à 500.-

000 boisseaux.

Des offres plus considérables de

Ya France, de la Russie et des pays

danubiens ont alourdi le marché de

Liverpool, où les prix ont faibli d'un

denier avant de se redresser par

suite d'un marché survendu. Le

marché anglais a clôturé 5 de de-

nier plus bas à inchanger .

Buenos Ayres a fléchi de 1-2 à

7-8 de cent à midi.

On notait une assez bonne de-

mande pour les grains au comp-

tant mais les ventes étaient peu

considérables. Les fourragers ont

riré étroitement.
viré Ouv.(h) Ferm.(h) Ouv.(a)

ob= sien 61% 6414-637
60% 81%; Lo

Dee. | 61-604 AIN 6415-631
Mai .. 6414-15 65 6715-6634

roine:—

PS Dany 2797 2815
Dés 28 2134 de
Mai 281} 2012

ee:

oT super Mm 26-3514
Mal 3614-34 36 57-3634
Lin:—

ot, .. 131 131 13814
Dés. ! 130 130 13512

Belgle:—
oct. Br 974 2834 40%
Déc 1 38% 281 ur
Mai 414 a

(h)—Hier.
(a)—Aujourd'hul.

F SEANCE MOUVEMENTEE
* CHICAGO. — Des transactions
mouvementées ont fait glisser le blé
.de 2 1-2 cents à l'ouverture aujour-
d'hui, pour le faire monter enr-ite

Hughson Bros.
ea” & CO.

122, rue Wellington,

OTTAWA

Téléphone: ? - 2471

les B

 

de deux cents. Il s'’ensuivit des
fluctuations violentes: le marché ré-
flétait les différences d'opinion au
sujet de la paix ou de la guerre en
Europe.
Le marché à terme perdit une

moyenne d'un cent. Quelques prix
de maïs baissèrent jusqu'à 5-8.

HIER

Une recrudescence de la tension
en Europe centrale, faisant craindre
de nouveaux développements défa-
vorables, a déterminé une hausse de
3 1-2 cents le boisseau dans les prix
du blé sur le marché à terme de
Chicago. Les reculs du début ont
été plus qu'effacés.
Des rumeurs à l'effet que le gou-

vernement des Etats-Unis avait l’in-
tention de hausser à 14 cents la
subvention pour les exportations du
blé du golfe du Mexique ont contri-
bué aux reprises de la fin.
Des achats spéculatifs ensidérables

ont haussé les prix dans les derniè-
res minutes à la suite d’une nouvel-
le qui veut que les Sudètes aient lan-
cé un ultimatum de 6 heures aux
Tchèques, demandant qu’on retire
les mesures de rigueur prises au
cours des dernières heures.
En ciôture le blé était 2 3-4 à

3 1-2 cents plus haut, septembre a
65 1-8 cents et décembre à 66 1-2—
1-4 cents. .

Ouv.{h) Ferm.(h) Ouv.(a) Blé:—
Sept. .. 61% 651% 64-6314
Déc. . 6274-55 6512-661, 6512-6312
Mars . eo 3% eer
Mai . 6414-14 6714-15 6534-65
Maïs :—

Sept. . 51!4-35 5253-15 5242-44
Déc. 4914 5012-34 la
Mars _ 52 sane
Mai .. 51}; 5235-33 2
Avoine:—

| sept. 243, 2315 2514
; Déc. 2513 2535-12 2558-34
| Mal .. 26 2614-35 26%
| Seigle:—
Sept. 4144 42533 433%
Déc. 421% 43% 44

Mal .. 44 45 457%
(h)—Hter.

 

; (a)—Aujourd'hul.

 

 
| Le marché des bestiaux
 

MONTREAL. — Peu de tran-
sactions à des prix fermes ont in-
diqué l'allure du marché des bes-
tiaux de Montréal ce matin. On ne
reçut pas assez de bestiaux pour
établir un marché. Seulement 31
pores furent offerts et se vendirent
à des prix un peu plus élevés, Les
veaux de choix n'avaient pas chan-

Les arrivages: 140 bêtes à cornes,
52 veaux, 31 porcs, 109 moutons et
agneaux.
Les veaux de bonne qualité rap-

portaient $9, moyenne $8-$8,50, or-
dinaire $6.
Les brebis et agnelles de bonne

qualité: $7,75-$8, avortons $6 et
moutons $2,50-$4,50.
Les porcs à bacon à la descente

du camion valaient $10.
TORONTO. — Les veaux et les

moutons se sont maintenus fermes
à l'ouverture du marché des bes-
tiaux de Toronto aujourd'hui. fes
ventes de bêtes à cornes étaient
trop peu nombreuses pour établir
des prix. Les premières offres pour
les moutons avaient baissé. Il n'y
avait pas de prix des porcs. Le
reliquat de bêtes à cornes de mardi

élait de 1.400 têtes.
Les arrivages: 430 bêtes à cornes,

320 veaux, 400 porcs, 480 moutons et
veaux.
Les veaux de choix rapportaient

$0,50-810 et la qualité ordinaire
baissait jusqu'à $5. Quelques veaux

à l'herbe se vendaient $4-$4,50.
A la fermeture précédente, les

pores à bacon à la descente du ca-

mion allaient à $9,40.
Les moutons allaient de $2 fà

$4,50.

Bourse de Paris

PARIS—La Bourse a été irré-
gulière aujourd'hui, car Jes spécu-

lateurs attendaient les dévelopye-

ments de la situation européenne.
Les rentes ont fini 20 centimes à
la hausse jusqu’à 70 à la baisse.
Royal Dutch perdit 70 francs et In
Banque de France environ 100
francs. Les valeurs industrielles
étaient très irréguliéres; Canal
Suez clôtura sans changement.
Le dollar américain cotaît 37.17

francs (2,690 cents au franc) au
cours des transactions finales au-
jourd'hui. Pendant la nuit, le
finnc valait 2601 cents à New-
York. Le change à Londres: 178,32.
Les rentes 37, cotaient 76,40 fr.

rentes 414% “A”, 78,80 fr.; rentes
44% 1937, 126,60 fr.

 

 

+
“=

 
 

   

Obligations
provinciales et

municipales

 

Fourni au “Droit” par la maison
H.-C. Monk et Cle, Banquiers en Pla-

     

cements, 75, rue Sparks, Ottawa, Tél.
2-9414,

%o
Province— % An, Dem, An.

Ont. 422 1940 104,50 1,79
Ont. 6° 1941 110,00 2,09
Ont. 52 1942 112,50 2,50
Ont, 6 1943 116,50 2,57
Ont. 41, 1944 113,50 2,18
Ont. 51, 1946 117,50 3,04
Ont 5 1848 117,00 3,14
ont 41, 194y 112,00 3,20
Ont. 4i; 1950 113,00 3,24
Ont. . 31,4 1949-51 102,00 3,08
N.-B. - 434 1940 105,50 1,95
N.-B. 31, 1945 99,00 3,48
N.-B. 4 1945-57 103,75 3,50
N.-B. ale, 1950 112,50 4,25
N.-B. 3 1951 93,50 3,66
N.-B. 5 1954 108,50 4,29
N.-B. 31, 1956 96,00 3,85
N.-E, 4}, 1943 107,75 2,93
N.-B. 3 1945 101,00 2,92
N.-E. 342 1949 103,00 3,24
N.-E, 412 1947-52 111,50 3,15
N.-E. 3, 1056 100,00 3,29
N.-E. 3 1956 97,00 3.25
I. du 412 1944 108,50 2,97
I, du P.-E 3 1945 101,50 2,85
Qué, 42 1945-50 112,00 2,57
Qué. 3 1951 98,75 3,16
Qué. 314 1948 101,00 3,19
Qué. 41, 1858 111,50 3,48
Qué, 4 1953-58 110,50 3,16
Qué, 41; 1963 113,50 3,69
Alta 5 1942 61,50 ....
Alta 51, 1947 64,50 ....
Alta 6 1947 67,50 ....
Alta 412 1951 67,00 ....
Alta 4 1949-54 59,50 ....
C.-B. 5 1939 101.75 3,71
C.-B. 512 1945 104,50 4,78
C.-B. 6 1947 106,50 5,12
C.-B, 5 1948 101,50 4.87
C.-B. 415 1951 100,00 4,55
C.-B 5 1953 101,50 4.90
C.-B 4,3 1953 98,00 4,74
C.-B 4 1957 93,50 4,54
Man 5 1944 98,75 5,35
Man 415 1945 98,00 4,93
Man 6 1947 102,50 5,71
Man 312 1946-49 86,00 5,25
Man. 4 1950 87,50 5,54
Man. 412 1951 91,50 5,45
Man. 3 1954 50 5,38
Sask. 5 1942 86,50 9,27
Sask. 415 1945 82,50 7,90
Sask 41, 1951 82,00 6,64
Sask 6 1952 99,00 7,23
Sask, 512 1952 87,50 6,97
Sask 4 1953 74,00 6.86
Sask 5 1958 81,50 6,75
Sask 5 1859 82.00 6,63
Sask .. 415 1960 75,00 6,77
ask... 4 1955-60 72,00 6,41
..Municipalités—

Fort William 4 1955 100.50 4.00
Hamilton 4%, 1945 109,91 3,00
Hamilton ... 5 1942 108,06 2.90
Ottawa ...... 415 1949 113,50 3.10
Toronto ..... 515 1942 112,50 2.15
Toronto ..... 415 1949 113,50 3.04
Windsor .... 12 1975 39,50 5.19
Windsor 2 1975 44,50 5,58
Windsor 3144 1975 64,00 5,64

van1 Lu HSEancouver § . |
Vancouver 5 1969 91,50 5.62
Winnipeg $, loan 103.50 5.05

nnipeg 12 5,02
Montréal 5 1945 105.25 4.24
Montral 412 1951 105,50 4,00
Québec 5 1959 106,25 4.57
St-Jean 415 1971 105.00 4.26
Halifax 415 1952 108,50 3,76
Strictement sujet au changement.

St-Jean ..... 415 1971 10500 4.26
erent

. °
Obligations du

gouvernement

Fourni au “Droit” par la maison
John Graham et Cle, Banquiers en  Placements, 85, rue Sparks, Ottawa.
Tél. 2-5318,

%
Echéance— Dem. An.

Juin 1, 19 100,12 0,53
Oct. 15, 102,00 0,93
Oct. 15, 103,75 0,84
Nov. 15, 101,75 0,93
Juin 1, 102,00 1,04
Sept. 1, 105,75 1,58
Mars 15. iuv,ou 1.08
Nov. 15, 108,75 191
Juin L 101,70 1,58

10ct. 14 104,75 1,84
Juin 1, 103,00 1.76
Oct, 15, 113,50 2,24
Jan. 15. 102,54 1,40

Oct. 15 111,75 2,45
Nov. 15. 102,00 2,18
tAoût 15, 103,00 1,91
Cet. 15, 108,25 2,33
Fév. 1, 112,00 2,72
Juin 1 102,75 2,86
Oct. 15, 104,C0 2,78
Juil. 1, 104,37 ....
Nov. 15, 102,25 3,02
Oct. 15, 108,50 2,96
“Mal 1, 112,25 1,51
iMai . 102,25 _
Juin ‘ 99,25 3,
Nov . 112,09 2,
Nov. 112,00 3,
Nov 112,25
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vJan, 15, 1942-67 .... 99,09 3,
Sept. 15, 1966 — Perp. £9,62 3,
Echéances garanties
par le Gou-
vernement—

C. N. R, , 1,79
C. N. R., 3 , 1,86
C. N. R., A 2,13
C. N. R, 1944 ....... 104.25 2,28
C. N. R., 1945-50 .... 3 99,25 3,07
C. N. R. 1951 ....... 4l2 115,50 3,06
C. N. R., 1948-52 3 99,00 3,06
C. N. R., 1948-53 .... 3 99,00 3,08
C. N. R., 1954 sess 5 119,00 3,41
C. N.R. 1955 ....... 43; 118,00 3,35
C. N. 8. S.. 1955 5 121,50 3.30
C. N. R,, 1856 ..... 412 115,50 3,31
C. N. 41, 115,50 3.39
G. 3 98,50 3,00
G. 4 11100 3,31
Cc 5 117.00 2.64
C. 5 120.25 3,24
Cc .... § 120,25 3.23
M. Harbour, 1949-69 5 121,00 3,17
Gouvernements
Britanniques—

Déc. 1, 1952 ....... Six 102.25 .…..
Avril 1, 19618 ....... 312 101,25 ....
Ma! 1, 1980-90 .. 4 112,50
Taus strictement sujet au change-

ment.
t—Payable à Londres seulement.
t—Payable à New-York seulement.

| Le change
 

A MNTREAL:—
La livre sterling, 4.82 3-4; le dol-

lar américain, 1.00 5-8; le franc,
2.71.
A NEW-YORK:—
La livre sterling, 4.79 7-8; le dol-

lar canadien, .99 13-32; le franc,
2.69.
A PARIS:—
La ‘livre sterling, 178.32 francs;

le dollar canadien, 36.90 francs; le
dollar américain, 37.17 Irancs.

———

La production du

 

fer et de l’acier

En 1937 la production canadienne
de fer, d'acier et de leurs produits
donne une valeur de $623,359,091
aux prix à la fabrique, d’après les
chiffres préliminaires. à rapprocher
d2 $463,385,553 en 1936, gain de 37,5
p. c. au cours des douze mois. C'est
la plus grande valeur pour toute
année depuis 1929. Chacune des
industries accuse des augmenta-
tions substantielles sur 1936, à l'ex-
ception du groupe “divers”,

 

 

 

LES COURS DE LA BOURSE

 

MINES
BOURSE DE TORONTO

Cotes fournies à 2 heures par Garneau
et Ostiguy, 46, rue Elgin, Ottaws.

   
   

 

  

 

   
   

 

  

 

  

 

  

   
  
  

 

   

  
  
  

   

 

  

  

 

  

 

   

 

    

  

 

  

 

  

 

  

 

  

   

  

  

 

  

 

  

   
  

  

  

Aldermacconn . 35
Augite Porcupine cn 20
Arntfield ....ommmm—— 1
Astoria Rouyn ots 2
Bankfield .. 40
Base Metals 24
Beattie Gold 99
Big Missouri ...... 27
Bidgood Kirkland 23
BODO cocoons 10
Bralorne Mines Ltd, 843
Buffalo Ankerite ....... 14
Can. Malartic G. Mines 15
Castle Trethewey . 86
Central Patricia 2.18
Coniaurum ... 1.05
Dome Mines 29%
Dennison Nic 16
East Malartic 1.66
Eldorado ... 1.70
Falconbridge . 4.86
God's Lake Mines a6
Gunnar Gold 57
Hard Rock 1.50
Hollinger 134
Howey Gold 22
Jellicoe... 29
Kerr Addison .. 1.70
Kirkland Lake 1
Lake Shore .. 45
Lapa Cadillac 30
Little Long Lae 2.70
Leitch Gold 66
Macassa …… 4.50
Madsen Red Lake 36
McIntyreoon 4812
McKenzie Red Lake 98
McCleod Cockshutt 2.65
McWatters Gold 48
Moneta... 1.16
Mining C 1.80
Nipissing 1.50
Noranda . 67
Normetal Mining Corp. 50
O'Brien Gold 2.50
Omega 88
Pamour 3.90
Paymaster 39
Perron... 1.16
Pickle Crow 4.15
Pioneer Gold ... 2.80
Premier Gold . 1,95
Preston East D 1,11
Read Authier .. 3.40
Reno Gold... 85
San Antonio Gold 1
Shawkey cn 4
Sherritt Gordon 95
Siscoeon. 1.70
Sladen Malartic 70
Slave Lake 7
Stadacona .… 34
Sullivan Co! 80
Sylvanite … 2.95
Teck Hughes 4.45
Toburn G. M 1.88
Towagmac . 30
Ventures ... 4
Waite Amulet 4.20
Wood Cadillac .. 16
Wright Hargreaves 7.10
Wendigo oo 10
Hudson Bay Mining 27
Pend Oreille ... 1.35
Temiskaming© 9

Alberta & Pacific Oil 12
Dalhousie Oil 40
Brown Oil ... 1.60
Calmont Oil 20
Davis Oil... 25
East Crest Oil 5
Foothills Oil .. 45
Foundation Pete 121%
Home Oil 90
Norden 8
Okalta s0
Pacalta 5
Royalite 38
Texas Canadian 1.20
United Oil ..... oe 9

TORONTO ET CURB
Ventes à 11 heures .... 353.000
Ventes à midi … 571.000
Ventes à 1 heure . 747.000

 

BOURSE DE NEW-YORK
Cotes fournies à 2 heures par L.-G.

Beaubien et Cie, 56, rue Sparks, Ottawa.
Alr Reduction ......... …. 51
Allis-Chalmers .......... 46
American Can. Co. 93
Allied Chemical ........ 175
American Foreign Power 3
American Radiator ..... 1384
American Rolling Mills . 16%
American Power & Light 4
American Smelting ..... 4412
American Tel. & Tel. ... 137%
America n'Water Works .. 81a
Atlantic Coast Line 181%

 

   

 

Anaconda Copper 3012
Atchison ......... 32 ,
Auburn .......... 312
Baltimore & Ohlo ...... 534
Bendix .........…..0000 1942
Bethlehem Steel ........ 541%
Boeing ..........ci0enune 21
Borde Milk .............. 1578
Briggs Mfg. ....... eens 301%
Budd MIg. .......c0cevne 414
Canada Dry ............ 1484
Canadia Pacific 534
Case Treshing .... 81
Celanese Corp. 3812
Cerro de Pasco .. 41
Chese. & Ohlo .. 274%
Chrysler Motor .. 87
Coca-Cola ..….….….…….….….……..…... 124
Columbia Gas ....….…….….… 634
Cemmercial Solvents .... 67a
Common. & Southern ... 1
Continental Can. 38
Consolidated Gas .. 2334
Corn Products ........... $312

Curtiss Wright “A”
Douglas Alreraft
Dupont ..........
General Electric
General Motors ...
Goodyear Tire
Intl Harvesters

   

  

  

Intl, Nickel ........ 46
Intl. Paper “A” ;
Intl. Paper priv. ...... 37
Intl. Tel, & Tel. ........ 634
Johns-Manville Corp. ... 921%
Kennecott Copper ...... 2814
Loews Theatre ....... ….…. GEV
Mack Trucks ........... 2
Montgomery Ward . 433;
Murray Corp. .... 8
National Biscuit . 2255
National Cash Reg. 2232
National Dairy Prod. 1343
National Distillers ..... 22
National Power & Light 6h
N.-Y. Central .......... 1485
North American ....... 18
Northern Pacific ....... 93%
Packard Motors ......... 41%
Pennsylvania R. R. ...... 1734
Philips Pete ............. 383;
Public Service Corp. .... 273%
Pullman ................ 287%
Radlo Corp, ............. 614
Republic Iron & Steel . 151%
Southern Pacific 143%
Sears Roebuck 5614
Simmons Bed. 2712
Southern Rails 1514
Socony Vacuum 121%
Standards Brands ....... 7
Standard Gas & Elec. .. 27%

  
  

 

Standard il of N-J. .... 5114
Timken Roller Bearing . 47
United Aircraft ......... 23%
United Corp. ........... 244
United Fruit ............ 571%
United Gas Improvement 934
Union Pacific ...... . 84
U. 8S. Rubber . 4115
U. S. Steel ....... 541%
Vanadium Steel .... . 164
Western Union ......... 253;
Westinghouse ........... 9615
Woolworth & Co. ...... 441;
White Motor ........... 1042

N.-Ÿ. CURB
Alluminum of America . 97
Am. Superpower ........ Sh
Hlectric Bond & Bhare . 612
Niagara Hudson ..... a... 634
L'argent à demande est à 1%
Affaires à 11 heures . 580.000

  Affaires À midi

MOUVEMENT DES
GRAINS

 

MONTREAL, le 14. — (P, C.) —
Voici les données d'aujourd'hui sur
les grains au Canada, en boisseaux:
Quaritité dans les élévateurs 4.065.086
Arrivages jusqu'à date (1938) 62.669.589
Arrivages jusqu'à date (1937) 60.919.775
Livraisons jusqu'à date (1938) 63.931.185
Livraisons jusqu'à date (1937) 57.817.467
Arrivages hier ..….….….….….…….….….…... néant
Livraisons hler ..……..….…..….... 654.668
Exportations hier, blé seule-

seulement ....... neuves
rer

$42.000.000 en or
arriventà New-York

NEW-YORK. — Les arrivages
d'or, estimés à $42.000.000, sont les
plus forts depuis deux ans; le 7
octobre 1936, ils avaient été de
$67.000.000. Trois navires en appor-
tent la plus grosse partie d'Angle-
terre et de Hollande à destination
de banques de Wall Street et de la
Federal Reserve Bank of New-York.
Ces arrivages représentent une

partie de la somme lancée récem-
ment par le fonds britannique de
stabilisation dans le but de mettre
un frein à la chute de la livre
sterling.

*

-, duits, 86,7 (86,7);

BOURSE DE MONTREAL
Cotes journies à & heures par Gar-

neau et Ustiguy, 46, rue Elgin, Ottawa.
Alberta Pacific (Grain + 3
Associated Breweries 3 ce 14%
Bathurst P. & P. “A” 7%
Bell Telephone ,, 2. so oo 162
Brazilian _, |, 2e cece 9
B. C. Power “A” |, 00 00 284
Building Products + + 51

   

Can, Cement ,, .,, 7%
Can. Cement Pref. 93
Oan. Forgins “A” 8
Can. Steamship ,. ,, +4 oo 2
Can, Steamship Pd. ,, .. 9%
Can. Bronze ,, ,. 4 ++ +. 36%
Can, Car & Foundry ,, ., 1084
Can. Car & Foundry Pfd. 254
Can, Celanese ,, .. +6 12
Can. Ind. Alcohol “A” 2
Can, Ind. Alcohol "“B” , 1.75
Can. Locomotive ,  ,, … 7%
Can. Pace. Rly. 21 Le .. 51a
Cockshutt Plow LL 22 + TA
Cons. Min, & Smelting ,, 56
Distillers eSagrams ,, ,, .. 15
Dom, Bridge _, ,. ,. .. 29
Dom. Steel & Coal “BB” ,,
Dom, Tar & Chemical ,, A4
Dom, Textile ce 1000 64
Dryden Paper L. 2, +. 54
Electrolux 2. ., .. 6 6e 14
Foundation Co. ,, ,, .. 10
Gatineau Power ,, ,, ++ 11
Gatineau Power Pid. ,, .. R113
General Steel ares ., ,, .. 54
Charles Gurds ,. ., .. .. 2
Gypsum L. & A. LL 4%
Hamilton Bridge ,, +. + 5%
Hollinger ., .. 22 .. 184
Howard Smith .. . 13%
Imperial Oil . . 15%
Imperial Tobacco LL 2. +. 154
International Petroleum, , 24%
Lake of the oods .. .. ,. 124
Lindsay C. . .. .. ,. MA
Massey Harris |, 24 .. 5%
McColl Frontenac 9%
Montreal I, H. & P. ,, .. 28
Montreal Tramways ,., .,. 69
Nat. Breweries ,. ,. 0. sa
Nat. Steel Car LL Le ++ + 451%
Noranda ,, ,. ++ .. 67
Ogilvie Flour …. . 28
Penmans Ltd. ,. 45
Power Corp. ,. .. .. . 10
Prices Bros, & Co. .. ,, 12
Prices Bros. & Co. Ptd. .. 49
Quebec Power ,. ,. L. 16,
Rolland V, T, LL 2 + 5 11
St. Lawrence Corp. .. ,. 35
St. Lawrence Corp. “A” Pfd. 12
St. Lawrence Corp. Paper P. 3h
Shawiniean W. & P. .. ,. 1814
South. Can. Power ,, ., ,, 11
Stee lof Canada ,, ,. .. 67
Steel of Canada Pid. 61%
United Steel LL 21 21e 815
Winnipeg F'ectrie “A” 2

BANQUES
Montréal 124 218
Royale |. 189

CURB DE MONTREAL
Cotes fournies à ? h. 45 par Garneau

 

et Ostiguy, 46, rue Flgin Ottawa.
Abitibi P. & P. L. .._.. 2%
Abitibi P, & P. 6s Pid. 14
Asbestos Corp. ., .., .. 75
Beauharnois P. Corp. .. 24
Orew., & Dist. of Van, ,, 43
British American Oil ., …. 1945
B, C. Packers ,, .. 40 + 12
Can. Breweries ,. ,, ,, 1.10
Can, Breweries Pfd. |, ,. 17%
Com, Alcohol LL ,, .. 1
Cons. Paper Cori. ., + 5
Dom. Engineering +. ,, 34
Donnacona ‘A ,, ,, +0 414
Donnacona “B” 412
Fairchild |, . ce ae es 234

, Fleet Aircraft LL +. .. 8
Ford of Cunada ,, ,, .. 1935
Fraser Co. ,. ., .. .. .. 11
Fraser Steel Wares Prd. ,. 70
Int. Paints "AT LL 20e Llp
Int. Utilities “B” ,, |, .,. 60
lake Sulphite ,, ., ,. .. 3
Massey Harris Pref. 46
Melchers Dist. Pid. 5%
McLaren P. & P. 10%
Robert Mitchell . . 1415
Walkerville Brew. ,, .. 1.45
Walker G. & W, |, | 39

Walker G. & W. Pid. 19%
MINES

Cartier Malartic |, .. 5
Central Cadillac LL 4. .. 24
Duparquet 1 2. .. .. 3%
O'Brien ,, 22 .. ., .. 2.55
Pandora .. .. .. ++ .... 15
Perron ,. LL 1.18
Read Authier |, . 2.25
Siscoe 2, 1 140 .. .. .. 1,60
Sladen Malariic ,, ., ,, .. 35

Sullivan 1144 .. .. sn
Thompson Cadillac ,, ,, ,. 13
Wood Cadillac _, .. ,. .. 16

MONTREAL & CURB
Ventes à 11 heures 51.400
Ventes A midi ,, ., 65.800

MINES DU CURB
Ventes à 11 heures 30.100
Ventes à midi | 55.200
Ventes à 1 heure 75.900

L’indice des prix

de gros décline
>

Le déclin des prix de gros se con-
tinue la semaine terminée le 9 sep-
tembre et le nombre-indice du Bu-
reau Fédéral de la Statistique pas-
se de "74,6 la semaine précédente à
74,0. La semaine correspondante
l'an dernier l'indice était de 84,6.
Les avances sur la semaine précé-
dente sont plus nombreuses pour
les produits animaux et les métaux
non ferreux, tandis que les reculs
prédominent dans les substances
végétales et les textiles.
Les indices des sous-groupes sont

les suivants (indices de la semaine
précédente entre parenthèses) :
substances végétales, 605 (62,5);
animaux et leurs produits, 75,8
(75,7); fibres, textiles et produits
textiles, 66,7 (66.8); bois, produits
du bois et papier, 77.1 (77.1); fer
et ses produits, (87,9); métaux non
ferreux et leurs produits, 70,2
(69.8); métalloïdes et leurs pro-

produits chimi-
ques et connexes, 79,3 (79,3) pro-
duits de ia ferme canadienne, 63,0

(63,1).
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Cours des changes entre
Banques    

Fourni par le Service des Relations
Etrangéres de la Banque Canadienne
Nationale, Montréal,
FERMETURE DU 12 SEPTEMBRE 1938

  

    

  

  

Câble Monnale N.-Y. Mont.
New-York, dollar ........... 17-329, pr.
Angleterre, livre, cable 4,805; 4.833-16
Angleterre, livre, chéque 4,0012 4,83 1-16
France, franc ........ ,02693;3 0.271
Belgique, franc ....... .033834
Belgique, belga .. 1694
Italie, lire ...... 0529
Espagne, peseta ... 060314
Suisse, franc ....... 12272
Hollande, florin ..... ,5420
Norvége, couronne ... ,2428
Danemark, couronne . 2156
Suède, couronne ..... 2 2491
Allemagne, reichsmark ,4005 .4026
Tchécoslovaquie,

couronne 034535 034714
Grèce, drachme ...... 0090 00901;
Brésil, milreis ......….. .0590 059314
Finlande, mark ...... 021312 021458
Chine. dollar H. K. .. ,3001 3017
Pologne, zloty ....... 1 ,1898
Yougoslavie, dinar .023644
Japon, yen ...... eve... ,2808 2821
Indes, roupie ......... ,3610 3620
Roumanie, lel ...... 00751515 00752

 

Coup d’oeil sur
 les bourses

Londres:
suite de nouvelles menaces de guer-

clôture faible a la

re. Volume restreint. Principales
valeurs avaient repris un peu de
leurs pertes antérieures.
New-York (obligations): calme, à

l'exception des valeurs étrangères.
Quelques gains et pertes.
New-York: dollar canadien dé-

cline 1-32 de cent à 0,99 13-32,
New-York (bourse): ouverture; à

la Hausse, qui n'est pas continue.
Montréal: gains à la première

heure, suivis par des reculs.
Toronto: volume imposant de

transtctions, mais plusieurs pertes
considérables.

Paris: Ja majeure partie des va-
leurs fléchissent.
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CONDAMNES

AUX ASSISES

 

 

damnés aujourd'hui à subir leur
procès aux assises criminelles de la
région, le mois prochain.
Les prévenus — Edmond Desga-

gné, Arthur Paré, Joseph Bouchard |
et Elie Simard — sont accusés d'a-
voir attaqué M. Gordon au cours
d’une bagarre qui se déclencha dans
les usines de la “Dominion Textile”,
a St-Grégoire, au mois de juillet
dernier. L'enquéte préliminaire s'est
terminée aujourd'hui après plu-
sieurs ajournements,

etre

Les transactions en
valeurs immobilières

Le volume du commerce interna-
tional du Canada en valeurs mobi-
litres augmente le mois de juillet,
s’élevant à $67.864.907 comparative-
ment à $58.040.326 le mois précé-
dent et $55.128.112, le mois corres-
pondant l'an dernier. Les ventes
du mois forment un total de $37.-
276.378, à rapprocher de $33.114.863
en juin et $26.092.966 en juillet 1937.
Les achats donnent un total de $30.-
588.529 contre $24.925.463 en juin et
$20.035.146, il y a un an.
Le commerce de valeurs mobilié-

res avec les Etats-Unis s'établit à
$50.584.433, à rapprocher de $47.005.-
155 en juin et $38.891.528, l’an der-
nier. Les ventes aux Etats-Unis
sont de $27.600.309, comparativement
a $27.492.883 en juin et $18.026.252
il y a un an. Les achats des Etats-
Unis forment un total de $22.984.-
124, contre $19.512.272 le mois pré-
cédent et $20.865.276.
Le commerce de valeurs mobiliè-

res avec le Royaume-Uni s'élève à
$12.058.758 en juillet, comparative-
ment à $7.270.219 en juin et $13.-
859.285 en juillet 1937. Les ventes
au Royaume-Uni s’établissent à
$6.313.501, contre $2.970.571, le mois
précédent et $6.387.316 en 1937. Les
achats donnent un total de $5.745.-
257, à rapprocher de $4.299.648 en
juin et 87.471.971 en 1937.

 

LA CULTURE

DES ATOCAS

Travaillant de concert avec le
service de l’agriculture du Cana-
dien National les ministères de l’a-
griculture fédéral, des Provinces
Maritimes, de Québec et d'Ontario
sont à organiser actuellement la
classification et distribution de ce
fruit sauvage connu dans Québec
sous le nom d’atocas et chez les
Acadiens sous le nom de “pommes
de pré”.

Cette décision a été prise après
aue les statistiques eurent révélé
que le Canada importait environ
deux millions de livres d’atocas,
soit 20.000 barils ou cent wagons
de ce fruit chaque année parce
au’il n'a réussi iusau’a présent
qu’à produire 4.000 barils, dont les
trois quarts environ en Nouvelle-
Ecosse.
Ce petit fruit sauvage se vendant

de $9.00 a $10,00 le baril de 100 li-
vres on comprend ou'’il v ait inté-
rêt à le cultiver ici. D'autant plus
aue cette culture est faite dans les
marécages, là où l’on ne pourrait
cultiver autre chose.

L'’atoca pousse à l’état sauvage
dans les cina provinces de l’Est
du Canada, mais il est particuliè-
rement abondant en Nouvelle-Ecos-
se où les conditions sont partieu-
lièrement favorables puisaue l’ato-
ca ou canneberge doit. pour don-
ner une bonne récolte, passer l’hi-
ver sous l'eau.

II faut environ cing ans pour
préparer un champ de canneberge
et le coût de cette installation va-
rie de $400. à 81.000 dollars J’âcre.
En revanche un âcre en exploita-
tion peut donner une récolte s’éle-
vant iusau’à 100 barils. ce qui re-
présete un fort ioli revenu. d’au-
tant plus au’une fois établi un
champ d’atocas dure presque indé-
finiment.
La culture de l'atoca étant si

rémunératrice on comorend aue les
gouvernements Drovinciaux et le
service d’agriculture du Canadien
National s’emploient à la dévelop-
ver et à l’organiser sous une base
coopérative, l’obiet de la présente
organisation étant surtout d'obte-
nir une bonne classification et la
vente directe des fruits du produe-
teur aux consommateurs. Dans
Québec on ne connaît actuellement
au’un seul producteur d'atocas ré-
coltant ses fruits de facon svsté-
matiaue, mais jl v a dans cette pro-
vince plusieurs endroits favorables
à la culture de la canneberge. et
dont les propriétaires pourraient
tirer un bon revenu s’ils profitaient
de Vor~anisation en conrs.—_———————

Marché de Montréal
LES GRAINS

Blé Nord No 1 ........... 0,71
Blé Nord No 2 ........... 0,68
Blé Nord No 3 ......es... 0,66
Avoine No 3 cw. .….…...... 0,33
Picotin No 1 0,32
Orge No3 cw. ...... 2

FARINE
Farine de blé du printemps:

cee. 0,

lére marque . . . . . . . $525
2me marque .. . , 4TH
Au baril . . . . . $4,56
Farine de blé d’hiver:

Au wagon:

au baril (nouvelle) $295 3 3,00
En lots fractionnaires,
au baril (nouvelle) $3,05 à $3,10
En sacs de jute, livraison en

divers endroits de la région.
Farine de maïs blanc, par baril,

livraison faite en wagon $4.50
en lots mixtes .. Ce. $470

ENGRAIS
Son . . . , . Cee 0 $17,25
Gru rouge .. .. . . . . . $18,75
Gru blane . . 12010. $2705
Prix à Ja tonne, sacs compris,

livraison dans la région au taux de
Montréal, moins 25c par tonne pour
commandes au comptant.
Grain sec pour brasseries, $18 la

tonne au gros; $20 la tonne au dé-
ail,
Farine d'avoine, en sacs de 80 Il-

vres, livraison faite, $2,60, la taxe
de vente comprise.

FOIN EN BALLES
Foin, No 2 extra . . . . . . $10.50

No2.......... $l0W
No3.,......... $8%
A Montréal, port compris.
POMMES DE TERRE

Les pommes de terre No 1 de
Québec, en sacs de 80 livres, valent
60-65c, les No 2 de Québec 45-55c
et les No 1 du Nouveau-Brunswick,
70-75¢.

|
QUEBEC, 14. — Quatre employés

des usines de St-Grégoire de Mont-
morency, accusés de voies de fait
sur la personne du gérant général
de la compagnie “Dominion Tex-
tile”, M, Blair Gordon, ont été con-

Les réactions

bourses à l’u

irrégulière à Londres

 

A NEW-YORK
NEW-YORK. — La tension eu-

ropenne a finalement vaincu la ré-
sistance des bourses du Canada et
des Etats-nis hier après-midi et la
pire dégringolade depuis l'automne
dernier a ébranlé les marchés.

Depuis plusieurs semaines les
bourses de New-York, de Montréal
et de Toronto se bornaient à des
transactions peu nombreuses et de
faible portée. Les milieux finan-
ciers attendaient la reprise que l'on
avait prédite pour le mois de sep-
tembre et espéraient en même
temps que les événements en Eu-
rope n'exerceraient pas une influ-

ence contraire.

EN DERNIERE HEURE !
L'avalanche se produisit environ,

une heure avant la clôture de la
Bourse, les “tickers” transmirent la
nouvelle que les chefs sudètes
avaient lancé un ultimatum au
au gouvernement tchécoslovaque.
Les prix dévalerent de $1 à $6

par action dans un torrent de li- |
quidation à New-York, et Montréal
et Toronto suivirent. Les courtiers
de Wall Street déclarèrent qu’une
bonne partie des ventes venaient
d'Europe, surtout d'Amsterdam.
Les écoulements devinrent si nom-
breux que General Motors dut sus-
pendre ses transactions pendant
quatre minutes afin de permettre

au spécialiste de compléter ses re-
gistres.
La pression faiblit un peu pen-

dant les dernières minutes, mais les
prix de clôture étaient très bas.
La moyenne établie quotidienne-

ment par la Presse Associée pour 60
titres représentatifs à New-York
recula de $2.30; le niveau final
s'est traduit à $46,50, le plus bas de-
puis le mois de juin. C’est la chu-
te la plus considérable depuis no-
vembre dernier.
A Toronto, on enregistra des

pertes ndividuelles allant jusqu'à
8 1-2. Le chiffre d'affaires s'éta-
blit a 916.000 actions. La réper-
cussion ne fut pas aussi sensible à
la Bourse de Montréal. Les métaux
et les outillages subirent le pire de
l'avalanche de ventes.
Les bourses européennes étaient

closes au moment de la dégrin-
golade, mais leur volume d'affaires
et leurs cotes se traduisaient par

un chiffre plutôt restreint.
On attribue en grande partie les

aspects inquiétants de la situation
internationale, en ce qui concerne
les bourses, à la hâte avec laquelle

 

A te SEEN EESEE

 les portefeuillistes veulent obtenir
de l’argent liquide en temps de ma-
laise. On fit remarquer que les
gouvernements menacés de guerre!
pourraient mobiliser” les place-,

ments d'outre-mer comme moyen!
d'établir un base de change avec.
les pays étrangers. !

|

A LONDRES |
LONDRES. — La tension causée,

par la situation en Europe centrale
et les nouvelles d'un déclin consi-
dérable à New-York survenu pen-
dant la nuit ont provoqué une ou-
verture très irrégulière sur la Bour-
se de Londres aujourd’hui,
Les offres spéculatives n’eurent

pas de difficulté à trouver de nou-

veaux acheteurs. Mais les prix dé-
clinèrent rapidement avec un chif-
fre d’affaires restreint. Les obliga-
tions du gouvernement hritannique
enregistrèrent une baisse de deux

pour cent à 98.
Les valeurs transatlantique accu-

sèrent des reculs sensibles, à la
suite d’un mouvement semblable à
New-York. Mais quelques-unes lut-
tèrent contre le courant. United
States Steel ouvrit à 55 et avança

à 56 1-4. International Nickel ou-
vrit à 45 et cotait plus tard à 47.
D'autres se maintinrent à leur pa-

rité.
La livre sterling afficha une au-

tre baisse. Cotés à $4,80 3-8 hier,
elle descendit à $4,79 1-8. Un mou-
vement pour convertir les fonds eu-

ropéens en dollars causa cette hausse
A LIVERPOOL

LIVERPOOL, Le marché à
terme de Liverpool enregistra des
avances aussi élevées que huit
pence (16 cents) par 100 livres au-
jourd’hui, au cours d'un boom dû
a la situation internationale criti-

que,
A l'ouverture les courtiers atten-

daient en silence les premières co-
tes qui, comme ils le savaient, se-
raient plus hautes à cause de l'a-
vance de Chicago hier et de la
faiblesse de la livre ce matin.
Après les premières demandes on

enregistra des achats nombreux par
des boursiers excités qui haussé-
rent les prix jusqu'à ce qu’une lé-
gère réaction se produisit. Sur le
marché à terme, le blé pour livrai-
son prochaine afficha les plus

grands gains.
A MONTREAL

MONTREAL. — La nouvelle que
les Sudètes ont envoyé un ultima-
tum au gouvernement de Prague
ainsi que le rapport que le gouver-
nement français a cessé toute ex-

portation à l'étranger ont suscité

une vive appréhension dans les mi-
lieux boursiers et financiers cau-

sant une vive dégringolade dans les

titres mobiliers au cours de la der-

nière demi-heure particulièrement.
Certains titres ont dégringolé jus-

qu'à dix points en regard de leur

haut de la matinée, notamment Na-

tional Steel Car, qui quelques mi-

nutes avant Ja clôture était à 49

après s'être hissé à 59 durant les
opérations initiales: Abitibi de prio-
rité se fixait en dernier lieu à 15,
une dégringolade de 10 points, tan-
dis que Asbestos faisait une chute

de 9 points à 78.
Les autres titres baissaient de 1 à

environ 5 points, Les papeteries
qui montraient une tendance sen-
siblement plus ferme durant les
premières heures, manquaient com-
plètement d'appui.
En plus des compagnies de maté-

riel roulant, les métaux subissaient
également une forte pression.
Les mines du Curb n'ont pas

montré beaucoup de fluctuations en
regard des cours de la matinge,
demeurant de 1 à environ 10 cents
plus bas que les niveaux de la fer-
meture précédente.

SEANCE FANTASTIQUE
SAN FRANCISCO. — Des action-

naires effarouchés ont écoulé leurs  titres pendant quelque temps r

_

des diverses

Itimatum des

Une dégringolade gigantesque se produit a New-York
en derniére heure hier. — Une ouverture tres

ce matin. — Une hausse
considérable sur le marché du blé a Liverpool.

 

sur un marché croulant. au cours
d'une des séances les plus fantasti-
ques de la Bourse de San Francis-
co. A la clôture les cotes grimpaient
lentement, après avoir reculé beau-
coup plus que les prix de New-
York.
Les spéculateurs de l'est ont pris

une parl  inaccoutumée dans les
transactions, les plus mouvementées
depuis trois ans. Les courtiers dé-
clarèrent que les demandes de ren-
seignements venaient même de Lon-
Dres, La poussée après la clôture
de Wall Street permit à la Bourse
de San Francisco d'enregistrer un
chiffre d'affaires de plus de $1.000.-
000 pour la première fois depuis
longtemps.

A TORONTO
TORONTO, — La crainte de la

guerre a poussé les spéculateurs à
vendre hier après-midi, de sorte que
les prix ont culbuté rapidement au
cours des transactions finales et ont
accusé les plus grandes pertes de
l'été et de l'automne.
La chute suivit un gain enregis-

tré vers midi par tous les groupes-
indices,
Les valeurs aurifères se mirent à

la tête du mouvement avec recul
de 5,45; puis vinrent les valeurs in-
dustrielles avec 5,07, les bar-métaux
avce 4,55 et huiles de l'Ouest avec
0,74.

Les pertes individuelles allaient
jusqu'à 8 1-2 points, La Bourse
clôtura au niveau minimum de la
journée.

MARCHE DU BLE

CHICAGO. — Les prix du blé af-
fichérent une avance de 3 1-2 cents
le boisseau à Chicago, à la suite d’ef-
forts frénétiques pour acheter en
grosses quantités au cours des
transactions finales,
A la nouvelle de l’ultimatum des

Sudètes, les spéculateurs commencé-

rent immédiatement à acheter, sa-
chant que les opérations militaires
probables nécessiteraient des quan-
tités considérables de blé, Le mar-
ché à terme clôtura à 2 5-8—3 1-2
cents plus haut.
WINNIPEG. — L'’ultimatum des

Sudètes au gouvernement tchéco-
slovaque provoqua une vaguede ven-
tes à découvert un peu avant la
fremeture à Winnipeg, récupérant
ainsi des pertes de pèrs de deux
cents accusées pendant la journég. A
la clôture, le marché à terme était
1-2 plus bas à 1-8 de cent plus haut.
——

Assurances du

ministre des

finances français

(Par Maurice Schumann.
correspondant de l'Agence Havas)

(P.C.-Havas)
PARIS, 14. Les déclarations

du ministre des finances français,
M. Marchandeau produisirent un
effet immédiat sur le marché fi-
nancier: malgré la tension inter-
nationale les rentes françaises de-
meurèrent très résistantes.
L'ensemble des milieux indus-

triels et commerciaux attache Ja
plus grande importance aux princi-
pes posés par le ministre des Fi-
nances: “Les paroles de M. Mar-
chandeau, nous déclara une autre
personnalité de la Bourse de Paris,
contribueront à maintenir le sang-
froid de la population française qui
lui-même est une des conditions es-
sentielles du maintien de la paix”.
Le porte-parole du gouvernement
précisa en effet qu’en aucune cir-
constance un moratoire ne serait.
appliqué aux dépôts bancaires ni
aux dépôts dans les caisses d'épar-
gne, Ainsi se trouve levée la crain-
te de certaines mesures dont la
seule possibilité risque d’entraver
l'essor de l'économie nationale. Les
chiffres publiés mardi tendent d'ail-
leurs à prouver que l'appel lancé par

 

le ministre des Finances constitue
une simple mesure de précaution.
Pendant la deuxiéme quinzaine
d'août, bien que l'atmosphère inter-
nationale fût déjà troublée par les
exercices de mobilisation de l'Alle-
magne et l'aggravation du probleme
sudéte, l'excédent des dépôts sur
les retraits dans les caisses d’épar-
gne dépassa 32 millions; pour les
sept premiers mois de l'année.
Cet excédent atteint presque un

milliard 100 millions; d’autre part,
la rentrée des impôts et la sous-
cription aus bons de la Défense
Nationale se poursuivent à un ryth-
me satisfaisant.

Cependant, le gouvernement, en
excluant catégoriquement les mesu-
res condamnées par l'expérience,
élabora un plan économique de sé-
curité nationale qui prévoit toutes
les éventualités: en premier lieu
l'exportation des produits intéres-
sant la Défense nationale est inter-
dite; en second lieu toutes les me-
sures relatives au moratoire, sus-
pensions des paiements, restric-
tions, avaient été élaborées d'avan-
ce dans tous les détails.
Enfin les milieux économiques

considèrent que, dans l’ordre mo-
nétaire et financier, une collabora-
tion plus active doit nécessairement
s'instaurer entre Paris et Londres
d'une part, et New-York d’autre
part. Le dernier chargement d'or
parti d'Angleterre pour l'Améri-
que porte à plus de 6 milliards de
francs le total des expéditions de
Londres aux Etats-Unis depuis le
26 juillet. Les U.S.A. détiennent dès
maintenant près de 60 pour cent de
l’or mondial. Entrepôt et refuge du
métal jaune, l’Amérique, estime-
t-on dans les mêmes milieux, dis-
pose d'une puissance économique
qui peut suffire à :-‘-e pencher Ja
balance du côté de la paix.
—

DIVIDENDES ANNONCES

Consolidated Bakeries of Canada.
25 cents par action, pdvable le ler
octobre aux actionnaires inscrits le
20 septembre.
Niagara Wire Weaving Co.. 26

cents par action, navable le ler oc-
tobre aux actionnaires inscrits le
20 septembre,

G. Tamblvn. 20 cents var actio
ordinaire et 1% %par action pri-
vilériée, tous deux pavables la ler
octobre aux actionnaires inserits le
20 sentembre.

Canadian Oil Companies 2% par
action privilégiée. pavable le ler
octobre aux actionnaires inscrits le
20 sentembre.
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MEDECINS

Dr PHILIPPE BELANGER, 74
r. Laurier-est. Spécialité. Chi-
rurgie. Consultations 2 6 4 &
er 74 8h p-n Tél. 6-0468

DR De HAITRE, des hôpitaux de
Paris. 161, r. Stewart. Spécia-
lites: Chirurgie. Maladie des
femmes. ‘faladie des organes
genito-urinaires, Consultations
2 à 4 h. 30 et 7 à 8 LL 3pm.
Tél 6-0063.

Dr A. DROUIN, 1817, r. Ridesu.
Bpécialile, Yeux, Oretlles, Nez,
Gorge. Consultations, 2 à 5 à
et 7a 8 n pm Tél. 8-4760.
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Mariages 4
RAIL-SANCHE. — M. et Madame
Joseph Rail, d'Ottawa, ont Je
plaisir d'annoncer & leurs parents
et amis le mariage de leur fille,
Florence, à M. Emile Sanche, fils
de M. et Madame Donat Sanche,
d'Ottawa. Le mariage sera célé-
bré le 24 septembre. Pas de faire-
parts. 55801-4-213

Décès 6
GRAWIER. — Décédée dans un hô-

pital local, mardi le 14 septembre
1938, Anna Grenier, fille bien-et-
mée de M. et Mme Jean Grenier,
à l’âge de 22 ans. Funérailles,
vendredi le 16 septembre à 7 h. 45
a.m. des Salons Funéraires Gau-
thier, 259 rue St-Patrice, pour ser-
vice à la Basilique, à 8 h. Inhuma-
tion au cimetière !Totre-Dame d'Ot-
tawa. Parents et amis sont priés

d'y assister sans autre invitation.
6-214

 

 

 

Dr J.-LEO LALONDE, Médecine,
Maternité, Chirurgie, Rayon-X.
Consultations, 1 à $ h, p.m. et

7 4 8 b p.m. i67, bouisvars St-
Joseph. Tél. 3-1747.

Dr J.-L. LAMY, 211, r. Stewart.
Spécialité. Chirurgie. Consul-
tations, 2 à 4 h, et 748 bh.

p.m. Tél.: 6-1818.

Dr ALFRED LAROCQUE, 431, r.

Rideau. Tél. ©$-0308. Chirurgie,
médecine. Consultations: 2 à 4
h et 74à9h

Dr E. PERRAS, 192. rue Princi-

pale, Hull. Tél. 23-6754. Gpécia-

lité: Rayon-X au bureau pri-

ve. Diagnostic et traitement,
Consultations, 1 à 4 h. pra. et
de 78 8 h p.m.

Dr J.-M. RAVARY. — Yeux,
oreilles et gorge. 438, rue Ri-
deau. Tél.: 6-1435.

 

Directeurs de funérailles
COMPAGNIE FUNERAITE RA’
NE, LTEE, 127 r:e .eorges, Otta-
wa Tél. 6-0650.

 

 

Monuments
LES Monuments .-P. Laurin sont
reconnus supérieurs et les moins
chers, érigés partout en Tanada.
Cholx de Cartes Mortuaires gra-
vées ou imprimées. Tél. 6-0612, 95
rue Georges, Ottawa,

 

 

Perdu-trouvé 13
DIMANCHE, au Parc Larocque, gi-

let noir, de garçonnet. Retour-
nez 160 Champlain, Hull.

55669-13-213

On demande 14

 

 

 

Dr D“MIEN ST-PIERRE, Edi-

tice Transportation, Spéciali-

té: électritité médicale. Ma-
ladies Cet. femmes (non-opéra-

toires). Diathermie-rayons-Ul-

tra-vioiets. Tél. 6-2300.

Dr R.-E. VALIN,185, av. Laurier-
Est. Spécialité: Chirurgie ez-
clusivement. Consultations, 1
4 3 h. pan. et sur Rendez-vous.

 

OR, ARGENT,bijoux, dents en or,
vieilles montres en o, diamants,
etc. Les plus hauts prix. 193. rue
Sparks. Chambre 201. 14

CUISINIBRE générale, expérimen-
tée, références exigées. Tél. 6-1137.

55841-14-215

Agents demandés 18
MERVEILLEUSE INVENTION! Ar-

 

    
A—

.- Radios 81
EUGENE LAJQIE — Réparation de
radio à domicile, ouvrage garan-
tL Tél. 2-1468. 81

ECONOMISEZ, faites réparer vo-
tre radio à Zenith Radio Ser-
vice, 135, rue Principale. 3-1224.

81-J.N.O.

P LADELPHA 5c
Spécialiste pour

toutes les ma-

 

 

 

100, rue Metcolte - Téis 2-9881
 

 

Ouvrage en Feuilles
Métalliques
VENTILATION

Toltures dans toutes ses
branches

J. R. DOUGLAS, Ltd.
260. rue Slater Tét. 2-1836

Nous donnons un prompt
service.   
 

 

Toits Réparés
les ouvrages en feuillds de métal.

Nous réparons les toits et exécutons

J. D. Sanderson Co.

 

 

ticle de nécessité pour tous les
foyers se vend 35 centins, De-
mandons agents — hommes et
femmes — donnons territoire. Per-
sonnes sérieuses seulement. 100%
profit. Envoyez timbre 3 : us.
EXCEL, Chambre 300, 72 De I'Egli-

se, Québec. 18
REVENUS HEBDOMADAIRES.
vendez les produits de qualité
éprouvée Etiquette Rouge. Treize
cents variétés. Tout votre temps
ou une partie. Excellents échan-
tillons. Coopération personnelle
du bureau. La Pépinière Domi-
nion, Montréal. 18
 

Hommes demandés 20
ASSUREZ-VOUS un bon salaire ré-

gulier en vendant à domicile les
200 produits JITO. Seule, la ven-
te du thé et du café vous fera
gagner votre vie. Territoire exclu-
sif, commission supérieure. 30
jours d'essai GRATIS. Pour cata-
logue illustré et renseignements
complets GRATIS, écrire: CIE
JITO LTEE, 1031 Dorchester Est,
Montréal. 20-227

A louer 38
BUREAUX, au nouvel immeuble du
journal “Le Droit”, pour avocats,
médecins, dentistes, agents d’as-
surances, agence de perception.

 

 

 

S'adresser au “Droit”. 98 rue
Georges. 6-0514. 38

DEUX Appartements, 2 “shop”.
S'adresser 22 Beechwood, 6-7158.

38-31
LOCAL pour commerce, 294 Maison-

neuve. Logis 2 et 3 chambres, 327
Champlain. 1180-38-216

LOGIS, ou restaurant, coin Victo-
ria et Laurier. S’adresser 15 Lan-
gevin. 55823-34-213

BEL APPARTEMENT, moderne,
très ensoleillé, 7 chambres, 2e éta-

 

* 575, rue McLeod — Tél: 8-3125 ge, grande cour, garage. $50.
> 563 St-Patrice. Tél. 6-4899.

Appartements à louer 39PRETS $50à $500
Aux taux autorisés par une
loi spéciale du Parlement.

 

Nous vous offrons une méthode
simple et rapide d'obtenir un
prèt pour payer de vieux comptes
ou pour toute autre cause utile.

INDUSTRIAL LOAN
& Finance Corporation

48, rue Rideau — Ottawa

Tél: 6-3700    

 

 

APPARTEMENT chauffé, belle lo-
calité, sur rue Laurier, à Hull.
2-5563. 1123-39-29-2 sem.

CENTRAL, grands ou petits, 48 Da-
ly, fralchement décorés. Rensel-
gnements. 46 Daly.

54995-30-212
53 PRIMROSE, moderne. 2 chambres

à coucher. $45. 6-3033.
2012-39-214

APPARTEMENT meublé, chauffé, 3
pièces. 61, Frontenac, Hull. Tél,
2-5995. 1433-39

A COTE du Presbytére de Wright-
ville, moderne, chaud. S'adresser
5, rue Alex. Apt. 2, Tél.: 2-5444.

55707-39-17-24-30. 
 

GILDA
par LOUIS D'ARVERS

 

No 19.

Le genial artiste, au grand scan-

dale de Dilogene, repondit par un

dbsequieux salut. Le pére de Ni-

colas, le tres honorable conseiller

Cornelsus de Brederode, était l'un

des protecteurs les pius sérieux dc

Franz Hals et l'heure navait pas

encore sonne ou l'Europe entiere

s'inclinerait devant le génie de ce-
lUl-ci, assurant son indepenaance.

Pour ie moment t! ava.t grand be-

soin de protecteurs et d'acheteurs,

et Cornéilus de Brédcrude etait

l'un et l’autre.

Un peu gène, maigre son atui- |
tude délibérement aimable, Nicolas
se demandait comment iu aborde-
rait Diogene.
1 était venu ia seuement pour

le rencontrer, l'ayant entendu la
velule dire à ses am's qU'ib vien-

drait chez Hais se réconiorter

+

après sa nuit passée sous le brouti-

lard.

Le salut un peu trop protecteur

cet aventurier, perché pour le mo-
ment sur la plateforme des mode-

les, comme sur un piédéstal d'ou

ll semblait le regarder de haut.
De fait Nicolas au pied de la ma-

lencontreuse plateforme, et dai-
leurs de moins grance taillé que
Diogène, était oblige de relever la
tête pour rencontrer le regard
qu'il cherchait,

} 1 y avait la une interversion des
rôles, qui ajoutait & l'embarras du
Jeune homme, ’
Diogène intérieuremer: amuse.

vint aimablement & son secours.
-—Le sorL paralt avou decide que

nous ne réstérions pas etrangers

l'un a l'autre, Monsieur ait-u, et

cette rencontre, ce mai, apres le: 

ne lui paraissait pas sutiisant pour|  

Instituteurs demandés 21
DEUX INSTITUTRICES, pour éco-

le du village, No 2. Mentionner
seiaire. S’adresser Arthur Beau-
soleil, sec. Opasatika, Ont.

56099-21-213
INSTITUTEURS ET INSTITUTRI-
CES, Z2ième classe, de l’Ecole
Normale de l'Université d'Ottawa.
S'adresser, pour Val-Rita, No 1,
Williamson, M. le curé Grenier;
pour Val-Côté, M. Paul Labelle;
pour Opasatika, M. Arthur Beau-
soleil; pour Fauquier, Machin,
No 1, J.-R. Tremblay.

1176-21-J.N.O.
INSTITUTEUR ou institutrice,

qualifiée anglais et francais, cer-
tificat Zième classe, école séparée,
No 6. Mentionner salaire. S'a-
dresser, Elzéar Duquette, sec.
Comber, Ont. 55437-21-216

INSTITUTRICE, 2ème classe pré-
féré, salaire $75. S'adre--er, men-
tionnant certificat par télégram-
me, au secrétaire école No !, Mc-
Crea, Lowther, Ont.

2016-21-216

A vendre 25

FOURNAISES à eau chaude, uss-
gée; radiateurs; tuyaux; soupapes;
ajustages; éviers, A. Palmer, 146
rue Booth. 8-0841. 25
ARTIC..ES DE PLOMBERIE, val-

ves, tuyaux et ferrures, vr ts €
d'occastion.
ARTICLES DE SCIERIE, :aufs

ou d'occasion, er grande quartité,
courroies, poulies, accessoires pour
machines et articles de cherins de
fer.
BOIS de charpante ct matériel de

constructisn, arti usinés et ra-
botés,

1.000 pleds carrés de .0le onuilée.
Demandez-nous des enseiguements
avant d’acheter. Nous pouvons vous

 

 

épargner de l'argent. 25
M. ZAGERMAN & CO. LTD.
Où l'on donne satisfaction.

chemin 3ay View

8-669 8-5204
SOIE pure de ver à soie, ayant servi
pour parachute. S'adresse 27
Lett, tél. 8-6552-J. 23

BOIS DE CONSTEUCTION, lattes,
83,60 — bois embouveté, $25 le
mille, 30 St-Jacques, Hull. Tél:
2-2486. 25

PIANO, bonne condition. Termes
si désiré. 93 du Pont, Hull. 25

RADIOS remis à neuf, $15; four-
naise Québec, $8. Taylor’s, 311,
rue Dalhousie. 25

PIANOS d'étude, Bell $45, Mendels-
sonn $49, Fischer $59, Karn $75,
Weber $89, Raper $95 et autres.
Conditions à débattre, Orme Li-
mited, 175, rue Sparks. 25

BON poêle, et autres articles de
ménage, bon marché. 43 St-Etien-
ne, Hull. 55677-25-213

GLACIERES électriques, Westing-
house, General Electric, Kelvina-
tor, etc., 4 trés bas prix et ter-
mes faciles. 91 rue Wellington,
Hull. 25

CHESTERFIELD, $12; cabinet de
musique, $10; set de salle à man-
ger, $18; set 4 déjeuner, $15; vi-
trine d'argenterie, $12. C. Leach,
712 Somerset-Ouest. 8-1463.

25
POELE fournaise, avec fourneau,
presque neuf. 413 Sussex. app.
5. 3-3672. 2011-25-214

SPECIAL, 50 nappes blanches, bor-
dures de couleur, 52 x-52, régu-
lier .50, spécial .29; 1600 verges
flanelle blanche, 27 pouces, régu-
Her .15 pour .12 1-2; coton jaune,
40 pouces, régulier .13 pour .10.
MAGASIN COULOMBE, 107, rue
Du Pont. 25
 

Maisons à vendre 26

OCCASION extraordinaire, bon état,
divison duplex, fournaise neuve.
$2000 comptant. S'adresser 386
Chapel. 1193-26-215

HULL, 5 chambres et bain, 5950.
$50 comptant, $20 par mois. Tél.
6-0290. 2017-268-218

Maison à louer 41
MAISON moderne, 6 pièces. S'adres-

ser, 9 Aubry. Tél: 2-3982,
1172-41-218

6 PIECES, duplex, au 2iéme, $37 par
mois. S'adresser 105 St-André.

2007-41-213
26 SCOTT, Wrightville, $15. Télé-
phone, 68-0978. 55684-41-213

S'ADRESSER à 60 Sherbrooke,
Wrightville. Hull.

 

 

 

55717-41-214

LE DROIT,OTTAWA, M

rapidement vos logis:
  

  

 

CARTES

D’AFFAIRES
DACTYLOGRAPHRS .

NOUS vendons, réparons, iovons
toutes les marques Undsrwood,
Elliott, Fisher Ltd. 203. -. Queen

 

 

Hôpital
MATERNITE privée, Invalide
 

Tél. £-07A0.
 

Chambre à louer 44
BELLE chambre, centre de la ville.

Ecrire casier 12 Le Droit, Ottawa.

 

1168-44-J.N.0.|
CHAMBRE meublée, pension si dé-

sirée. 2-4414. 2003-44-216

CHAMBRE confortable, dans fa-
mille privée, eau chaude.
Priel. — 6-6476-W.

2008-44-213
 

Avis
ENTREPOSAGE, empaquetage,
 

transport local et de longue dis- |
tance. Jackson Moving and Sto-
rage Ltd. 8-0384. 48

Automobiles 54
PARTIES USAGEES d'autos. Vitre
de porte installée. Ressorts remis
en condition. Spratta, 12, r. Cham-
berlain. Tél. 2-3264. 54

PARTIES D’AUTOS, autos usagés
achetés pour mise en piéces,
pneus, batteries. Baker Bros, 3,
rue Duke. Tél. 23-7393.

EPARGNEZ du temps et de l'ar-
gent en voyant nos autos usa-
gés: 1932, sedan Graham, $145;
1928, sedan 7 places Cadi:lac, per-
mis de Québec, $125; sedan Chry-
sler, nouvellement peinturé, fonc-
tionne très bien, $75; 1928, sedan
Chevrolet, nouvellement peinturé,
$85; 1929, coack Ford, $95; 1929,
Ford 1-2 tonne, pick-up, nouvelle-
ment peinturé, $85; 1930. Dodge,
1-2 tonne, panneaux, $135, et plu-
sieurs autres au choix, chez Paquin
Motors, 111, rue Murray. 54

Fourures 58
L. GIROUX, pour ce qui c- :1rne

vos fourrures, doublures, donnez-
nous .otre commande au plus tôt.
Prix spécial. 6-5554.

 

 

 

 

re.JNO
RENARDS argentes, fitch, kolinsky,
martres et autres. Très bas prix.
Remodeler manteaux, $15. Blon-
deau, 130 Osgoode. 6-2209. 58

Combustible 74
SLABS, bois mou, .3 ou plus la cor-
de; grosses slabs de pin, $5.50; bois
mou voyage coupé 82. L. Arvisais,
278, Maisonneuve, Huli. Tél. 2-8584,

4
GROSSES slabs de pin sec, $5.50;
slabs bois mou, $5; bois mou cou-
pé, le voyage, $2. W. Arvisais, 258
Maisonneuve, Hull. Tél. 2-8334.

74

GROSSES slabs de pin ou de pru-
che, $5.50, slabs mélangées $5.00.

Voyage $2.00. A. Vadeboncoeur,
2-5545. 74

BOIS SEC mélangé, 4 pieds, 4650 —
107 Jeanne D’Arc. — 2-4164.

 

 

- 14
SLABS dc bois franc, $7 la corde;

érable, $7.50; a v-—age $3. —
7-0409. 4

BOIS de: raoulin, $4,50; slabs de pru-
che, $5.7, au voyage $1.50. —
7-0409. 74

BEAU voyage de bols mou, coupé,
$1 et $2; bols franc $7 la corde. Os-
car Lambert, 243144 Maisonneuve.
2-6965. 74-JNO

SLAB pin sec, $5 la corde; v.\age
coupé, $1.50 et $2. PF. Cyr. 3-12:1.

74-JNO
BOIS franc, 4 pieds. $8 la corde,
coupé au voyage, $3.00. Slab bois

mou, $5 la ¢orde, coupé au voya-
ge $2.00. Bolcs, $2 le voyage. Aus-
si transfert. R. Barrette, 3 blvd
St-Joseph. 3-1926. 74-6-1ms

BEL ERABIE, $8 la corde; groese
slab de pin, $5 la corde. planches
de 4 pieds $13 le mille. Jos.
Sarrazain, 125 St-Jacques, Hull.
Tél. 2-4943. 55677-74-214

Personnel 75
 

 

Assurance 98
LEONIDAS DESEOSIERS, Monte-

bello, Qué. Tél. 96 s. 6, assurance
vie, feu, accident. 98

103

 

 

Réparations
 

NOUS nous spécialisnns dans la ré-
paration des toits, la pose des lam-

Estimations gra-
McAuliffe Grimes,

71-5500.

bris de briques.
tuites.
Echo Drive.

161,
JNO

  

“aménités’ échangées entre nous

cette nuit, est évidemment l'une

de ses malices.

—Et la trés bien venue. Mon-

sieur. du moins en ce qui me con-

cerne, répliqua Nicolas. Mais j'ai

un avantage sur vous, je connais

votre nom .. Je me nomme Nico-

las de Bréderode, acneva-t-{l, se

présentant.

Et comme Diogéne saluait cour-

toisement sans répondre. le jeune

homme reprit sur un ton de caqui-

nerie qui ne laissait aucun doute

sur son désir de se montrer al-

mable.

—Je ne savais pas que notre

ami Hals avait la bonne fortune

d'un modéle aussi parfait et je ne

m'étonne plus que toute la ville

parle de son dernier tableau, sii

est d'aprés nature!

8e tournant de nouveau vers le

peintre, 11 reprit ses taçons protec-

trices:

—Je venais vous coufirmer ia

commande de mon pere, mon bon

Hals, il veut que vous jassies sm

portrait, et je suis charge de vous

dire que votre prix s..a le sien ..

Frans Hals- s'incitna.

--Mes camarades les officiers

aux Guides. se déclarent enchan-
tés de leur groupe, poursuivit Ni-

colas. Ils vont, avant peu, vous

Ÿ
4

    

i
1 
PERMANENTE $1.00. Salon de
Beauté Girard. 277, rue Dalhousie.
Tél. 6-3290. 15

PUNAISES, coquerelles exterminées.
Les plus hautes recommandations.
Meubles fumigés dans des voûtes,
ouvrage garanti. Pestroy, 240 rue
Bank. 3-1040.

PAYNKAPS, pour douleurs et af-
fections. Pharmacie Denman, 271
Dalhousie. 6-4608. 75

ONDULATIONS permanentes spé-
ciales à l'huile Hollywnod, $1. 252,
Rideau. T5

demander un second groupe de

quelques-uns de leurs amis..

-—Je serai tres honore, dit sim-

plement l'artiste.

—J'ai grand peur nue vous

n'ayez de bien vilains visages a

peindre le mois prochain, st la

mode s'en mêle! fit Diogéne lege-

rement railleur.

-—-Mon pére passe pour lun des

plus beaux hommes ae Hollande,

riposta Nicolas, prét a perdre sa

bonne grâce de commande.

—Et pour le proprietaire du pius

beau bulbe de tulipe. Je ie sais—

Je l'ai entendu dire à ses amis ln
nuit dernière — qu'il avait payé le
précieux buibe de plus d'or qu'il
ne m'en faudrait pour monter une
Compagnte!

—C'est exact ..A vrai dire, ja
fortune n'est jamais également ré-
partie, convint Nicolas, et, en ce
qui vous concerne notamment,
me semble que — jusqu'ici: dy
moins — elle ne s'est pas tompor-
tée avec vous comme vous le me.
ritez.

—Cest évidemment un reprocne

Que Je pourrais lui adresser! tit
Diogène en riant.

—La fortune est une- roue, Mon-
sieur, et nn assure qu'elle tourne
vite; votre tour viendra.

 

    

—Je sens qu'elle est deja entra)
dans cet ateller avec vous. ral

 

  

 

  

et |:
convalescents, 62, Rideau Ter-ace.

186 |:

48|'
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ubliez
AUTOMOBILES

SPÉCIAUX DU
JOUR DE PAYE

Pinks vous offre les meilleurs
autos usagés à prix d'aubaines

| “Série44.5places  $368
‘33 Sedanahevrolet $378

… $528
$438
$588

 

DeLuxe, 5 places

"33 Sedan
Buick

‘35 Sedan Plymouth
Del. Malle à même

[Eee..... $195 |
| emo...... $395
| "placesDetuse .. $195 |
he Paruth vue . . $378

agua MIONS
livraison,a tonne $598

! Plusieurs autres.

PINKS Limited
Angle des rues Sparks et Lyon |,

Tél: 2-7540 !   

 

Affilage
TONDEUSES émoussees, affilées,

rebâties, garanties. Livrées. 3a-
ker's Sharpening Works, 253, rue
Bani. 3-3007,

 

  

Funérailles de

MmeJ. Vallière

(De notre correspondant)
FORT-COULONGE, 14. Le 3

septembre eurent lieu en notre égli-
se les funérailles de Mme Vve Jo-
seph Vallière, décédée à l'âge de
78 ans. Elle laisse pour pleurer sa
perte, trois fils, Henri et Arthur,
de Fort-Coulonge, et Lionel, de Ra-
more; six petits-fils, Emile, Réal,
Joseph, Oswald, Roland et Laurier;
quatre petites-filles, Rita, Jacqueli-
ne, Auréla et Irène.
La défunte avait enseigné 25 ans

dans les différentes écoles de la pa-
roisse.
DEPART: Milles

Francoeur, Lina. Thérèse et Eva
Lafrenière sont allées continuer
leurs études au couvent des Soeurs
Grises, à Chapeau.
EN VISITE: — M. et Mme Tan-

crède Germain. de Détroit; M. et
Mme Hector Boucher, d'Ottawa,
leurs enfants, Carmelle et Germain;
Mme Dom Rogan et ses enfants,
Dorine, Philis et Donnell, de Kempt-
ville, visitent leurs parents.

M. et Mme Gédéon Mousseau et
leurs deux fils, d'Iroquois-Falls, vi-
sitent les familles de MM. Siméon
et Euchére Mousseau, John Per-
rault et Jos. Adam.
M. et Mme Lionel Vallière et leur

fille, Jacqueline, de Ramore, visi-
tent MM. et Mmes Arthur et Henri
Valliére.
NAISSANCE: — A M. et Mme

Henri Laporte est né un fils, bap-
tisé sous les noms de Joseph-lisly.
Parrain et marraine: M. et Mme
Paul Francoeur, grands-parents.
Le 12, 13 et 14 septembre, auront

lieu les Quarante-Heures dans notre
paroisse.
M. et Mme Jos. Hearty sont de

retour du Grand Lac Victoria, où ils
ont passé l'été M. Hearty est
garde-feu & cet endroit.

M. L. Nivelle travaille à la ban-
que de notre village depuis quel-
ques jours.
Le 9 septembre, M. Camille

Amyotte a tué un loup sur la ferme
de M. Ferdinand Laporte.
Ceux qui désirent communiquer

des nouvelles doivent les adresser à
Mlle Georgette Papineau, Fort-
Coulonge, Qué., R. R. No 1, a-s de
Ferdinand Laporté.

DesNeiges

 

—

LE CAS DE LA

UNION MISSION

Une délégation s'est présentée
devant les commissaires, hier après-
midi pour faire pression auprès des
autorités en faveur de la Union
Mission. Les directeurs discutèrent

de leur situation financière, du
nombre d'individus qu'ils assistaient.
de la proportion d'étrangers et de
citoyens d'Ottawa, pendant au delà
d’une heure. Rien ne fut décidé: les
commissaires repasseront les dos-
siers de l'institution avec le su-
rintendant et le trésorier muntei-
pal avant de décider s'ils donneront
une allocation supplémentaire tel-
le que demandée.

Diogène. montrant qu'il n'était pas

dupe de tant d'amabilite,

Et, durant quelques secondes. lez

deux hommes se mesurérent du re-

gard, cherchant chacur à deviner

la force de laaversairc.

Alors, prenant une résolution

soudaine, Bréderode se retourna

vers son hôte:

 rattrapé

Réunion de la

Humane Society

 

La manie qu'ent certaines gens de
| camper leur chien sur le m«rche-
:| Pled de leur automobile, lan dange-
;|reuse habitude de garder en capti-

vité des ours souvages pour l'édifi-
cation des passants, et enfin la
pratique douteuse de nourrir des py-
tho ngéants, des animaux de toutes
sortes et des oiseaux ont fait hier soir
l’objet d'une très vive discussion, à
une réunion de la Société protectri-

-}ce des Animaux.

M. Czcil T:thune, président de la
société parla des chiens sur les mar-
chepieds des automobiles. Non seu-
lement, le chien est en danger, mais
s'il fallait que le chien soit projeté
sur la chaussée, imaginons d'ici l'em-
bouteillage que cela causerait, ou en-
core les accidents possibles, de la

part des autres automobilistes.
En rapport avec cette manie, le

colonel F.-B. Inkster déclara qu'il
avait écrit au département de la
voirie ontarienne dans le but de sa-
voir si la loi prévoyait ce cas, et il
ajouta qu'apparemment il n’en était

-1 pas question. Au sujet des ours te-
nus en captivité, le colonel Inkster
a aussi communiqué avec le dépar-

‘|tement des pêcheries et de la Chasse,
où on lui a répondu que l'ours n'étant
pas un animal protégé, qu'on pou-
vait le garder captif à la condition
qu'on le loge dans un espace assez
considérable, où il ait de l'ombre
et de l'eau en quantité suffisante.
Il fut décidé que les membres écri-
raient individuellement au Ministé-
re de la Chasse et des pêcheries
pour protester contre cet abus.

NOURRIR LES REPTILES
On discuta beaucoup sur la façon

de nourrir les reptiles, de lapins et
d'oiseaux de basse-cour. On expli-
qua que les reptiles ne mangeaient
que des animaux vivants. A tout
événement on protesta violemment
contre l'habitude de nourrir les ser-
per.ts en public comme ia chose s'est
faite jusqu'à date.
Un membre de la Société fit allu-

sion à l'habitude encore néfaste de
vendre des caméléons vivants ou des
lézards, Le colonel Lnkster fit alors
remarquer qu’il faudrait que la So-
ciété fit étendre ses pouvoirs pour
enrayer ce fléau, qu'actuellement
elle n'avait aucune juridiction sur la
façon d'élever ou de traiter les ren-
tiles.
Mme Richard présenta un rapport

très satisfaisant sur le kiosq'le de
la Société à l'exposition, Elle dé-
clara que le tronc avait rapporté la
somme de $31 ,tandis que ia somme
des contributions de membres ra-
massée s'élevait à une cinquauta.ne
de dollars. Envion 740 enfants
avaient tenu à s’enroler dans la 50-
ciété.

154 ENQUETES
L'Inspecteur Joseph-W. Friend

déclara que pendant les “ois d'été
de juin, de juillet et d'août, 184 en-
quêtes avaient été menées et 136
avertissements donnés. On avait

vu à la destruction de 13 chevaux,
et à la retraite de 25. On avait au-
mis à l'hôpital de la Société 274
chiens; on avait retrouvé les pro-
priétaires ou un foyer à 61 chiens,
à 32 chats et qu'on avait procédé à
l'inspection de 140 chars de viande.
On avait répondu à huit appels cx-
térieurs, De tcus ‘es animaux
transportés à Ja Société. 14 chiens
avaient avaient été recueillis par
l'inspecteur.

ANSONVILLE, Ont.

 

ANSONVILLE, le 14, — (D. N. C.)
— Mme Richard Johnston ainsi que
sa jeune fille. Marcelle, sont en pro-
menade chez M. et Mme A. Côté
(Rhéa Johnston’, de Smoth-Rock-

Falls.
M. et Mme Joseph Johnston, de

Port-Alexander, ont rendu visite à
leurs parents, M. et Mme R. Johns-

ton. Ils se sont aussi rendus à
Smooth-Rock-Falls visiter M. et
Mme À. Côté,
M. et Mme A. Joanis et leur fils,

de Kirkland-Lake, étaient en visite
chez M. et Mme Eugène Leroux, à
l'occasion de la fête du travail.
Mme Vve Théo. Poulx, d'Hailey-

bury, rend visite à ses quatre fils.
Mme Proulx a passé plusieurs semal-
nes à Warren avant de venir ici.
M et. Mme Ludger Proulx sont

descendus à Kirkland-Lake où ils
sont les invités de leur fille et leur
gendre, M. et = .e Séguin.
Mmes A. Lelièvre et A. L'Ecuyer

sont retenues chez elles par la ma-
ladie. Nous formulons des voeux
pour leur prompt rétablissement.

ASSEMBLEE DE LA F. F. C, F.
La Fédération des Femmes cana-

diennes-fr nçaises de cette ville a
repris son activité après 2 mois de
vacances. Il fut décidé qu'une par-
tie de cartes sera donnée le 18
dans la salle de l'hôtel de ville et
qu'ensuite un banquet sera donné en
octobre.

à votre service, consen'it Diogene,

les yeux pius rieurs et plus mo-

queurs que jamais. Je vous l'ai

dit, Monsieur, J'ai senti dés votre

entrée que vous mapportiez le

chance. . des tlots dec chance! A

moi de nager à leur surtace en

évitant de taire le plongeon sang

le vouloir.

—Mon bon Hais, dit-l, puis-je | Mais Bréderode était résolu âne

vous demander une faveur?

—Je suis à votre service, fit le

peintre. franchement surpris. Que

puis-je faire?

—Me £êtéder votre atelier quel-

ques minutes. fout simplement

“J'ai & parler à Monsieur conit-

dentieilement et je pense que, nie

le part mieux qu'en votre maison,

lene pourral ie faire aussi confo.-

tablement et sans attirer l'atten-

tion ..

—Rien n'est pius facie, consen-

tit généreusement Hais. regardan*

avec regret sa toile €L son modéle.

Je depoulllerar mon courtier a cote

pendant ce temps, et je veillera!

à ce que vous NE soyez pas deran-

ges.

—Merci, Je vous suis vraiment

obligé, Hais, et vous me rendez un

grand service. Il me reste & de-

mander à vctre modele 84/1 veut

bien maccorder ie pctit entretien

que je lui oematiué. --Conimt MON AMI Hals, Je culs

pas entendre de tels discours per-

sifleurs.

—J'espère que je ne retardernl

pas trop votre travail. dit-ll, s'ex-

\ cusant aupres du peintre alors que

ceiut-ci lui avançait une cnaise

près du poele.

—Oh! sinterposa Diogene. le

piaisir d'obliger un si puissant pro-

tecteur compensera poir Frans

l'ennui quil a d'interrompre son

travail en pieine Inspiration. N'est -

ce pas, vieux camarade/ demanda-

t-il, mêlant un peu de sérieux A

son uonie.

Hals murmura quelques mois

pouvant signifier tout ce quon

voulait. mais l'intrus ne fit par

mine dy attacher la moindre im-

portante. :! se bornait à reger-

der l'artiste ranger brosses et pin-

ceaux, attendant avec une éviden-

te impatience qu'il eût quitté l'ate-

Ler.

Quand entin la lourde porte de

chène se fut retermée cerrièére Jul, 
 

JIM TURNER
TIENT CUBS

À4 COUPS
|

LES ABE!LLES DE BOSTON TA -|
PENT CHICAGO 5.2 — LES
YANKIS GAGNENT TOUJOURS‘

+

Dans la seule joute de la Natio-
nale, mardi, les Abeilles de Boston
ont dompté les Oursons 5-2. Leur |
lanceur-vétéran, Jim Turner n’ac-
corda que 4 coups pour sa 13ième

victoire de l'année.

 

1]Chicago 000 002 000—2 4
Boston 000 300 02x—5 11
Bryant et Hartnett; Turner et i

Lopez. !

Dans l'Américaine, les Yankis ont|
battu les Indiens 7-1 et Chas. Ruf- |
fin a gagné sa ?lème victoire sur|

le tas de boue:
New-York . . 000 402 001—7 10 0

Cleveland ... (01 000 000—1 RN

Ruffing et Dickey; Galehouse,

Whitehill, Smith et Pytlak.
Les Tigres ont remporté hier leur

sixième victoire consécutive: !
Boston 001 002 000—3 À 1
Détroit 102 600 00x—8 10 1

Harris, Bagby, Midkiff, Olson et,

Peacock; Kennedy et York.
A Chicago, les Sénateurs et

Sox ont partagé.

Première joute:
Washington . 021 002 011-7

jen |

12
6Chicago ..-. 000 100 000—1 2

Chase et Giuliani; Statton et

Sewell,

Deuxiéme partie:
Washington . 160 190 000—2 a

Chicago 100 101 00x—3 7

n

1

Appleton et Giuliani: Lee et Ren-

 

 

Au parc Thorncliffe, pres To.

ronto, mardi, les parieurs témé-:

raires ont été récompensés au
cours d'une matinée assez terne.’

Batting Eye rapporta $55.10 en
battant Spicy et Pie Plate dans
la sixième course. Bâton d'Amour.
à E-S. Ibbotson paya $41.95 en
l'emportant sur Forsight dans la;
quatrième. Il donna aussi $27.40 |

en deuxième choix. Back Fence

finit en troisième.
* * *

Dans le double quotidien de
$89.75. Listycoat gagna la deuxié-

me par un nez sur Loteer.|
Please Doctor à Conny Bmythe;
se classant troisième. Listycoat paya |
$20.40 et Loteer, $17.45. Momiji a
J.-C. Fletcher gagna la première.!
payant $8.50, pour se combiner &'
Listycoat dans le double. !

!

|

 

* * »
A ja piste d'Aqueduct. N.-Y., Lo-,

vely Night à Madame F. Ambrose |

Clark, un poulain qui fait sa mar- |
que. a gagné hier après-midiles sept |
furiongs de la bourse Kittiwake en |
six longueurs sur Michigan Flyer a.
Joe Brown, lequel arriva une lon-
guer en avant d'Exploded. Le vain-
queur sous Maurice Peters fit la :

distance en l'24” 1-5. Quatre autres:
favoris ont gagné. ,

- ® * |

Le double pari a. mardi, rapporté:
Thorncliffe — $89.75. !

Rockingham — 880.72.
Hawthorne — $223.20. i
Détroit — $84.20.
Latonia — $47.20.

CHAMPIONS

DU RIDEAU

Phyllis Rykert et Art McKnight
ont gagné le titre du club de tennis :
Rideau (doubles mixtes) en battant:
hier Ora Davis et E.-C. Connolly|
7-5, 1-6, A-4. !
Mmes Jeanne Francis et Helen

Burns ont pris le double féminin '
en triomphant 6-3, 8-2 de Phyllis
Rykert et Jeanne Villeneuve.
Les autres championnats se déci-

dent aujourd’hui.

|
i

 

4 
le jeune homme se rapprocha aus-

| sitôt ae Diogene.

—Maintenant, dit-ll, prêtez-mol

quelques minutes d'attention. et

vous verrez que ce que jai à vous

proposer est avantageux pour Vols.

—Pour vous aussi, évidemment

dit tranquillement Diogèue en des-

cendant de son piédestai et venant

sasseuir en face de sot interlocu-

teur. Car je suppose que vous

avez au jeu un intéret serieux. 811

n'en était pes ainsi, vols n'auriez

pas passé deux heures dans cette

tannière entfumée du Cog Hardi,

l'autre nuit, et ne vous seriez pas ‘

promené à ma suite cans une pe-

tite rue insalubre, vos {ines botles

entoncées cans la neige, à seule

fin de savoir ou je logezis.

Nicolas se mordit ies ievres, vra)-

| ment vexé d'avoir ête ‘eviné avant

{même d'avoir commeacé de jouer

la partie.

; —Vous mavez vu?

; —V'ai des yeux dans je dos, fi;
Diogerre en riant; j'ai su que vous

me suiviez depuis ma sortie de ia
taverne et vous étiez en face de

moi dans lombre quand jai an-
nonce mon intention de dormir a
la belle étoile, après quci je vien-

drais demander D déjeuner 8 mon
ami Hal.

Nicolas avait vivement retrouve
jen belle Numeur de commande.

 

 

Cleveland

 

   

      

Le Sport en
trois lignes

—/
Ia National Boxing Association,

réunie hier a Montréal. a décidé
de proclamer champion voids-nlu-
me le vainoueur du combat Are
chibald-Rodak. ;
Joveu Archibald est de Pawtu-

cket R.l., et L. Rodak. de Chicago.
Le vainqueur remplacera Henrv
Armstrong, démissionnaire.

AURELIEN LAMOTHE .
Le championnat des goids-

mouche sera aussi décidé en
quinze rondes entre Small
Montana, Phillipines, et Auré-
lien Lamothe, de Québec en
mi-finale à Washington.

Le vainqueur rencontrera en fis
nale Peter Kane. noids-mouche an-
glais. Bennv Lynch. Ecosse. a
abandonné le titre, n'avant ou
faire la pesanteur.

Le nom de JIMMY ADAMICK,
de Détroit. mélé à un prétendu
combat truaue. à Chicago est re-
venu sur le tanis du congrès de la
N.B.A. à Montréal. John Henrv
Lewis et Roscoe Toles ont été mis
er garde. ;

FEU EDDIE GLEESON
C'est dimanche prochain au

Stade des Rovaux à Montréal |
que les hockeveurs profession-
nels de Cécil Hart et d’Allan
Shields se rencontréront de
nouveau au bénéfice de feu
Eddie Gleeson. Calder et Sa-
vard participeront au gala,
Toute contribution à la cais-
se au bénéfice de la famille
doit être adressée au C.P. 718,
Bureau B des Postes.

DON BUDGE. le numéro 1 du
tennis amateur. rencontre Charles
Edgar Hale. vétéran anglais à Fo-
rest-Hills. aujourd'hui même.

A TIMMINS. Ont.. le voltizeur
“Leftv” Buck fut changé en un
lanceur hier soir et il donna une
victoire 3-1 à Kirkland-Lake sur
Porcupine.
La série du championnat du Té-

miscamingue est ainsi prolongée à
cinn parties. La finale sera iouée
a Timmins demain. Bill Mead
n'accorda que 4 cours mais Bill

 

Durnan fit compter 2 points dans *
la sixième.

PHORONDALE. 2'8"%, un pou.
lain conduit nar Paul Vinevard, a:
r-epé la bourer de $1858 hier à
Reading dans le meeting de trot
et amble.

Dans l'amble de 2'19". Joe-T.
Drish. honvre à A. Chevalier

 

sp

+}

de!

St-Hvacinthe. P.Q. aui le condui- ,Ç
sait. a facilement remporté les
trois énreuves.

 

| LA COURSE
AUX HONNEURS

DU LOSANGE
Les Chicago Cubs ont manqué une

chance d'or d'en regagner sur Pitts-

burgh dans la Nationale, hier, quand
ils se firent battre par les Abeilles
de Boston. La défaite les fit tomber
à quatre parties en arrière des Pira-
tes oisifs à cause de Ja pluie à New-
York, laissant à Pittsburgh un avan-
tage de six parties dans la colonne
importante des “parties perdues”.

Cincinnati, qui n'est plus qu'à 1-2
partie des Oursons, et les Géants. à
1 1-2 des Rouges, ne purent jouer:
les premiers sont à 4 1-2 de Pitts-
burgh et New-York à 5 1-2. La joute
Chicago-Boston fut la seule à ze
dispuer hier dans la Nationale.
Dans l'Américaine, les Yankis ae

sont rapprochés de leur troisième
championnat consécutif, en battant
Cleveland. Les champions n’ont be-
soin que de cinq victoires pour met-
tre la main sur l'emblème. Les In-
diens, aux prises avec les Boston
Red Sox pour ja deuxième position,
restent à 1-2 partie de Boston parce
que les Chaussons ont aussi perdu.
Les Bostonnais sont maintenant 18
parties en arrière des formidables
Yankees.

     

  

LE TABLEAU
LIGUE NATIONALE

G P Moy
77 54 ;588

Chicago .... TR 60 558
Cincinnati .. 74 A0 552
New-York |, 73 61 545

LIGUE AMERICAINE »
G PJ

Pittsburgh

New-York
Boston

f séT 187 19
NOTE — PA  partiés en arrière; PJ;

periss à Inuer.
  

—Je nal

nier.

—Aucune. consentit Diogene.

—Queigue chose en vous façons et

en vos discours, l'autre nuit. poure

suivit Nicolas, avait eveille

intéret Il n'y à pes i& d'ottense,

Je suppose?

—Certainement

Diogene.

..Et, désirant vous connaître

mieux, Je vous A1 suivi Avec un de
mes Amis pour savoir ou vous des

meur:ez. et nous Avons même ete
témoins d'une petite scène qui
vous lait grand honneur

Diogene incitna la tete. arcepe
tant simpiement un compliment

qu'il avait conscience 4 avoir dye
remeni merite.

—Ceite petite scene joursuivit
Nicclar. nous a contirmes aans | opis
lon que nous avaient donnee de
VOUE VOS amis. en racon'ant | hee
roique iutte prés de js chapei.s
du marché. Vous êtes chevaieres-
que & l'exces, et brave B:1tant que :

razon de loaucune

non. repartit

bon. Or. ce sont la précisement les
qualités que je recherche dana
l'homme à qui je dos contier cera
taine mission.

(& cuivre,
ncelf rere e

Que penser de Ja Presse, de
la Radio et du Cinéma, une
petite brochure en vente au
“Droit” vous le dira.
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VOUS POUVEZ GA
    

$2.000 MAIS VOUS NE
POUVEZ PAS PERDRE

Inscrivez-vous aujourd'hui comme candidat de notre

concours d'expansion. — Occupez vos loisirs.

Vous Do ivEZ gugner une petite
fortune de $2.000: vous pouvez ga-
ener une automobile. un superbe
radio toutes ondes. une laveuse
électrique ou encore. un autre Drix
de valeur: mais vous ne pouvez
nas perdre.
Mème si vous ne ragnicz aucun

des prix de notre liste de 310.000,
vous êtes assuré d'être rémunéré
pour le travail que vous aurez fait
puisgue nous Daicrons une commis-
sion de 10°: à tous les candidats
actifs aui ne remporteront bas de
nrix.

Il ne sera nas nécessaire aque
vous mettiez tout votre temps pour

vuener un Drix de valeur.
fit. tout simplement. de parler du
DROIT. de son oeuvre depuis sa
fondation à vos amis auand vous
les rencontrerez et de recueillir
leur abornement.

C'est le moment de commencer
une cambagne active comme can-
didat de notre Concours d’Expan-
sion. Les abonnements conintent
nlus de votes au'ils ne compteront
iamais après 10 heures du soir le
5 nctobre prochain.

80.000 votrs supplémentaires se-

rent alloués à tout candidat oui re- ‘
cucillera 24 mois d'abonnement.
Ceux auf recueilleraient un total
de 48 mois d’abonnement d'ici le 5
octobre recevront 120.000 votes

sunnlémentaires. . ;
Ceux des candidats aui obtien-

dront le meilleur résultat le 5 oc-
tobre nrochain recevront, l'un pour
Hull et Ottawa, l'autre pour la
campagne. un prix spécial de $200,
Il est fort possible au’un candidat
«ui gagnera l'un des nrix de $200
ragne aussi le nremier nrix de
£2.000.

 

CONGRES DE LAC.T.C.C.

Il suf-

 

Quelaues heures de vos moments
de loisir emolovés auiourd’hui ou
demhin seraient suffisantes

GNER Oscar Camphell

+
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!

est de nouveau

en évidence,

LES ASSISES CRIMINELLES
S'OUVRENT POUR DE BON CE
MATIN SOUS LA PRESIDENCE
DU JUGE McTAGUE.

La preuve êtant terminée dans
la poursuite civile dont était saisi
le tribunal, il a été décidé hier

pour Soir que l'on procéderait immeédia-

‘que votra début soit brillant com- | tement avec la première des cau-,
;me candidat de notre
‘d’Expansion.

Certains candidats n’ont nas en-
I

Concours | ses criminelles, celle d'Oscar Camp-,
bell.
Me A. Lemieux, C.R, et Me Dou- |

core consacré même un demi-heure, 8la5 Watt ont terminé leur plai-\
‘à recueillir des abonnements. Its | doyer dans le procès civil de Bou-!

se disent aue. d’ici la fin du con-! Cher vs Pritcard tard hier après- |
cours ils auront amplement le
tembs Dour voir tous leurs amis.
Ils ont certes une bonne chance de

i gaoner le ler prix, mais ceux Qui
{ débutent maintenant s’assurent
| une avance considérable sur les re-
| tardataires. ;

La chose importate est de nous
faire parvenir un abonnement ou
deux afin aue votre nom soit pu- |

| blié dans le DROIT dans la liste
des candidats actifs de notre con-
cours. L'abonnement personel des
candidats compte aussi Dour des

i votes, tout rommre les autres abon-
inements. C’est même une excel-
lente facon de débuter comme can-
didat de notre concours. aue de
nous faire parvenir votre abonne-
ment en même temps aue la for-
mule d'iscription.

Inscrivez-vous aujourd’hui même

 

 
‘ comme candidat de notre concours. :
| commencez dès maintenant à inté-
;resser vos amis a votre succès.
| Vous nouvez ragner une petite for-
tune de $2.000., mais vous ne pou-
vez pas perdre. Ce serait un tres
grand honneur pour votre paroisse
si. par suite de votre succès. votre
curé obtenait le prix spécial d'un
vovage à Rome.

Ecrivez. téléphnez. ou mieux en-
core. venez au bureau du Concours
d'Expansion, 368 rue Dalhousie.

i Ottawa,

Les ouvriers catholiques
et l’industrietextile

Îls préconisent une action concertée afin d'amener

à la raison ‘’cette vaste industrie”. — Is deman-

dent un tribunal du Travail.

(Presse canadienne)

THETFORD-LES-MINES, le 14.
—La Confédération des travall-
leurs catholiques. dont le congrès

se termine aujourd'hui, s'est pro-

noncée en faveur de l'établissement
d'un tribunal du Travail dans Que-
bec et d'une amélioration des cor-

ditions de travail dans l'industrie
textile.
Les 400 délégués ont adopté un

voeu cn vertu duquel ils deman-

dent l'aide fédérale et provinciale
dans leur campagne pour amélio-

rer le sort des classes ouvrières de

leur province.
Ils préconisent une action con-

certée d’'Ottawa et de Québec afin
que trois compagnies de textiles
soient amenées “a la raison’ à pro-
pos du tra.tement de leurs em-
ployés. Le voeu mentionne la Do-
minion Textile et deux sociétés af-
filiées: la Drummondville Cotton
et la Montreal Cottons.

Les délégués ont modifié un

voeu qui préconisait l'étude d'un

projet d’étatisation de la Dominion

Textile et de ses subsidiaires. Ils
ont dernandé aux autorités fédéra-
les et provinciales “d'agir confor-
mément à l'enquête Turgeon et
d'adopter une loi qui mettrait ces
trois compagnies à la raison "

M. G. PICARD
Ie secrétaire. M. Gérard Picard.

de Québec. à invité les délégués à

ne pas oublier qu'il ne s'agissait
que d'une étude de la question

d'étatisation ou d'expropriation par
le gouvernement. “Les journaux
ont commenté longuement, dit-il,
cette question d'étatisation. Ce-

pendant, nous nous contentons
simplement d'une étude du proiet

et nous ne sommes pas appelés à

rendre une décision finale ou n
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LES HUILES MEDICALES

>. F. D.we

+ Troubles de Vessie
+ Rhumatisme

e Lumbago

e Goutte

$1.00 la bouteille
En vente partout

75, rue York Ottawa
te

 

 

RETRAITE SPÉCIALE
POUR MENAGERES
DE PRESBYTERE

du 26 au 29 septembre

Prière de s'inscrire avant
le 20 xeptembre

Soeur Marie de Lourdes

323, rue Chapel Tel. 6-6611
 

 

THE OTTAWA GAS CO.

Tél: 
 

 2 - 4801
 

prendre un engagement précis ac-

tuellement.”
Il croit que pour amener les fir-

mes à entenure raison, l'imposition
de sanctions tarifaires internatio-

nales et interprovinciales aurait

un bon effet. Il pense aussi qu'ure

conférence des ministres du Tra-
vail fédéral, québecois et ontarien

pourrait aider à résoudre les difii-

cultés.
Un autre voeu demande le main-

tien de la loi anticommuniste du

cadenas.
M. A. COTE

Dans son rapport, le président
de la Fédération textile. M. Albert
Côté, fait une revue de l’annéu

1937. Ti dit que la Fédération a

été la premiére association ouvrie-
re à signer une convention collec-

tive avec la Dominion Textile et
quelle peut ainsi se glorifier

“d'avoir commencé a mettre un
peu d'ordre dans cette vaste indus-
trie.”

La Fédération, ajouta-t-il. ne
s'est pas portée trop bien au cours

de l'année dernière. “Nous avons
dû combattre les conseils du Tra-

vail de la compagnie et obtenir

une ordonnance spéciale sur les

salaires équitables afin de conse:-
ver les arti:les de notre premiere
convention.”

La Fédération a coopéré avec !-
conseil national des textiles d'On-
tario afin d’organiser ure confe-
rence des ministres du Travail de

Québec et a’Ontario el ies patrons

et employés du textile. La confe-
rence aura lieu sur la convocation
du ministre fédéral du Travail.

Le congrès se termine ce soir

 

 

ouvert dimanche dernier.

IL PAIE $i79

ET RECOUVRE

 

SA LIBERTÉ
 

William Saunders qul avait ét
condamné ces jours derniers à $179
d'amende et de frais, ou à défaut de
ve faire à 60 jours de prison, sur
trois chefs d'accusation, a recou-
Vert sa liberté hfer soir aur paie -
ment des trois amendes.

William Saunders, de Westboro
avait été trouvé coupable de n'être
pas demeuré sur la scène d'un ac-
cident dont M était le responsable.
de négligence criminelle au volant
de sa volture et d'avoir conduit sa
voiture alors que son permis était
suspendu, Il reeut sur chacune de

‘ces accusations les amendes sui -
| antes dans l'ordre mentionné $50
| d'amende et $1SS.05 de frais, $50 et
$8.30. et $50 et $275. De plus sa
voiture rn été confisquée pour une

* période de trois mois.

————
perse

 
 

Double contrat a

Office Specialty

avec l'élection des officiers. T1 s'est| 
\

 
Office Specialty Manufacturing| vient d'obtenir un contrat de $53.622

i pour l'outillage de l'édifice fédéral | de
| des dossiers
du même montant
d'un autre édificie du
là Innisfree, , iberta.

| midi et le juge a remis à ce matin‘
son adresse au jury et les délibéra-
tions de ce dernier.

Témoins et membres du grand

jury ont été convoqués pour dix!
| heures ce malin, les uns et les’
autres avaient été congédiés vers
les quatre heures hier après-midi
après plusieurs heures d'attente.

LE PROCES CAMPBELL |
Me Joseph Sedgewick, CR, de

Toronto. qui est en ville depuis
vendredi dernier pour prendre en:

mains la défense d'Oscar Campbell, |

est un criminaliste fort distingué.’ N’en trouvs qu'un petit nombre par-
la i

L'inspecteur George MacKay, de
police provinciaie, est également
sur les lieux. 1) a dirigé les recher-
ches préalablement à l'arrestation
de concert avec le chef de comté, le

tenant à la disposition du substitut

du procureur général. Me Raoul
Mercier, C.R.
Le procès Campbell promet des

surprises, Me Mercier a, dit-on, une
cause très solide entre les mains,|
28 témoins défileront pour la cou-|
ronne et Me Mercier fera probable- |

ment des révélations sensationnel-|

les. Le procès durera au moins’

quatre jours. ;

Comme le rôle des assises d’au-

tomne de la Cour Supérieure d'On- |
tario est passablement chargé, le:

juge MeTague qui préside ces séan- |

ces a renvoyée aux sessions de la!

paix deux des causes criminelles
qui y étaient inscrites, celles du Roi |

vs Nolan et vs Cyr. Ces causes se- !

ront donc entendues au début de

décembre. ;

À date, une des causes civiles ins-

crites sur le rôle a été réglée entre:

les parties, celles de George-Edouard

Huard vs The Canada Bread Co.

Ltd, et les Stop and Shop Stores |

Ltd. Trente autres causes devront

ètre entendues d'ici la fin de catte |

séance. ‘
rertr 00

Réponses au

questionnaire

de M. Bélanger

L'échevin Aristide Bélanger a re-

çu hier après-midi, au Bureau des

commissaires, la réponse au ques-
tionnaire qu'il avait préparé relati-

vement à l'arpentage dans la ville

d'Ottawa. La question d'un arpen-

teur municipal avait été soulevé à

une récente assemblée du conseil

municipal. et l’on avait insisté sur

la nécessité d'avoir un arpenteur
comme employé municipal. C'est à

ce sujet que l'échevin Bélanger vou-
lut faire éclaircir la situation. I de-
manda si la ville avait dans ses dos-
siers les rapports et les copies des
arpentages faits dans la ville au
cours des dernières années. On ré-
pondit que la ville conservait ces
documents, qu'ils étaient déposés

chez l'ingénieur municipal et qu'un
employé était spécialement préposé
à leur surveillance et à leur conser-
vation.
Des questions de M. Bélanger. 11

ressort en outre que la ville a payé.
cette année, pour faire faire des ar-
pentages indispensables par des
compagnies, la somme de $75. Pen-
dant que M. Wight était au service

de la municipalité en qualité d'ar-
penteur. il reçut en salaire la som-
me de $2.479,50. pour la période al-'
lant du premier janvier au 15 no-

vembre.
Il n'y a pas eu de discussion. car

fes réponses au questionnaire furent
tout simplement déposées chez le
greffier. Il y aura probablement

discussion au conseil. à la prochai-
ne assemblée.
 eo

Un quatrième

candidat dans  le quartier By
 = |

Un qyuatrième candidat vient de|
s'annoncer dans le quartier By pour !‘
les prochaines élections municipales. |
C'est M. Marcel Dupuis, épicier de |
la rue Ciarence. Monsieur Dupuis
& déclaré ce matin au “Droit” qu'il
serait lui aussi sur les rangs et bri-
guerait les suffrages. Monsieur Du-
puis a déjà trois adversaires, et il
en viendra probablement d'autres.
Les deux échevins actuels, MM. Pa-
risien et Quéry chercheront tous les
deux à se faire réélire, et M. Henri
Legault se présente également, |
———

Le retour prochain

de l’hon. Dunning
On s'attend au retour pro-

chain à Ottawa de l'hon. Char-
les Dunning. On sait. que le mi-
nistre des finances, malade de- :
puis la fin de la session, est allé
refaire sa santé à l'Ile-du-Prin- |
ce-Edouard, puis aux Etats-
Unis. Il se trouve actuellement
a Atlantic-City.

_———————

Nomination aux douanes

M. A.-W. Brown devient l'adjoint
l'évaluateur en chef au service

et un Autre contrat, des douanes. On vient d’annoncer
pour l'outillage au ministère du Revenu National
gouvernement :sa nomination qui fait partie de la

réorganisation du service.

  

 

POILS SUPERPLUS
ENLEVES POUR TOUJOURS ET SANS DOULEUR PAR

FELECTROLYSE
poils enleves en une heure au prix de 83.00.
se rasaient depuis plus de trente ana ont été tout à fait

Peu importe que les poile solent forts et

| 60.150
débarrasséen de cet inconvénient.
nombreux, on les enlève entièrement sans laisser de marques ni de ciestrices.

I Mountford Salon
2-877849, RUE METCALFE

 

Les dames qui

| des médecins examinateurs. ; Missaires, que cette somme égale-

 

I n'y a plus d'argent pour

payer les médecins examinateurs

  

Mais ils continueront leur travail pendant que les
commissaires décideront ce qu'il y a à faire. —
Les assistées incapables de travailler se placent
sous la loi des allocations oux mères. — La.
plupart des examens révélent des assités capa-
bles d'un travail léger seulement.

Le major C.-S. Ford. commissaire
de l'assistance-chômage a fait par-
venir aux commissaires, hier apres-

; aux mères les accepte, ce qui repré-
i senterapour le département, une

midi, un rapport sur le fonctionne- : économie mensuelle de $765. Le bu-
ment du bureau d'examen médical, ,reau médical a examiné non seule-
et de ses résultats traduits en dollars. : ment les chefs de familles, mais aus-
Les assistés que le bureau médical si les dépendants pour établir leur
trouve impropre sà l'ouvrage, pour la ‘ puissance de gain.
grande partie, ne seront plus des; us .
clients de l'assistance publique, car; Le trésorier municipal m'a égale-|
les mères de ces familles sont qua- | MENt averti qu'il ne restait que ed
liflées pour les allocations aux méres, dans l'appropriation pour le bu-Le maire croit que le nombre d’assis- | reau médical. J'ai mentionné le fait |

tés dans cette catégorie est assez quil médecins en faisant remarquer
considérable pour équilibrer les 8250. 9U était Impossible de dépasser ce
que reçoivent mnensuellement chacun [TMONtaNt sans permission des con--

; ment, ne suffirait qu'à couvrir le dé-
rapport unetraduction textuelle du! but du mois de septembre. On m'a
“Le , {répondu que le bureau médical con-

nasopte ascites ul purent tinueralt son travail sans s'occuper
médical est de 511, Jusqu'à date, on | de salaire, en attendant la décision

 
TEL:  

à

faitement capable de travailler. La
plupart sont en état de faire un

(travail léger ou sédentaire, ou dans

|

médical confère avec le bureau des
| certains cas, ils seront dans et état

|

commissaires et je pourrais suggérer
eapres un traitement médical. Dans qu’il peut y avoir une entente pos-

; ., d'autres cas, des opérés récents, !sible pour faire du bureau médical| sergeant Labelle, et se tient main ! c'est une affaire de temps. Le nom- ; Une partie de la clinique extérieure,
; bre d'hommes jugé définitivement ce qui ne coûterait pas plus rher a
incapables de travailler, et pour les- : la ville.
quels le bureau a rempli et signé ‘maintenant de l'association médica-
{les formule d'application d'allocation !le, mais les trois médecins, j'en stis
| aux mères est de 17. On s'attend à sûr, auront de bons avis a donner.”

 

 

Cinq peintres d’Ottawa
l'exposition de l’art

canadien en Angleterre

«

a

Cinq peintres d'Ottawa expo-

seront Jeurs oeuvres les plus

représentatives au grand salon

d'art canadien qui s'ouvrira le

15 octobre prochain a Londres.
Franklin Brownell, Ernest Fos-
bery, Frank Hennessey, Harold
Beament et Paul Alfred ont été
choisis comme étant les artis-
tes qui illustrent le mieux les

  

i nglaise.

des commissaires sur les mesures à
prendre...

“Je recommande que le bureau

Je comprend qu'il s’agit

phases diverses de l'évolution
de la peinture dans la capitale
du Canada. On sait que la Ga-
lerie Nationale n’a pas envoyé
moins de 250 tableaux et sculp-
tures aux Galcries Tate pour
cet événement qui montrera à
l’Angleterre ce que le Canada a
réalisé dans l’art sous le régime
français et depuis la conquête

eV

 

a

a

r
e
r
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On admirera aux Galeries Tate 88 oeuvres de
peintres et de sculpteurs de la vieille province
depuis Beaucourt jusqu'à Silvia D'Aoust. — La
contribution canadienne-française à l’art de
notre pays.

PRETS DU MUSEE PROVINCIAL
 

A partir du 15 octobre prochain,
la population de Londres prendra
conscience de la contribution que
les Canadiens français ont appor-
tée à l'art de notre pays avant
aussi bien qu'après ia conquête an-
glaise. A lexposition que le duc
de Kent inaugurera aux Galeries
Tate. les artistes du Québec—peiu-
tres et sculpteurs—auront 88 da
leurs oeuvres sur un total de :50
envois. Tableaux, dessens, statues
et statuettes ouvrées dans la vieil-
le province montreront que l'art
québecois diffère beaucoup de celui
d'Ontario ou de la Colombie-Bri-
tannique.

Une simple énumération des‘
noms des artistes suffira à mieux
souligner ce fait Mentionnons
d'abord  Beaucourt qui naquit à
Laprairie en 1740. TI peignit eu
Nouvelle-Ecosse et en Russie.
verra des

on

chitecte. Le portrait de ses nieces
par Théophile Hamel— qui vécut
de 1816 à 1870—sera remarqué pour
ses qualités picturales étonnantes.
Les vieux sculpteurs d'église—Iouis

L'art du Québec sera
l'honneur à Londres

  

. Hébert

tableaux de François‘
Baillargé, mieux connu comme ar-!

Ï

Jobin et Jean-Baptiste Coté—se-
ront en bonne place parmi les au-
tres artistes du Canada francais.
Une toile de Plamondon illustrera
la manière de ce peintre d'une
époque encore trop peu connue.
Le grand sculpteur Louis-Philip-

pe Hébert et le dessinateur Henri
Julien évoqueront les temps révu-
lus où la machine n'avait pas en-
core détréné l'art. Et avant eux.
Kreighoff.
Puis viendront les modernes et

les contemporains: Laliberté. Su-
zor-Coté, Jongers, Walker, Holga 2.

Henri». Hébert Adrien),
D'Aoust, Leduc. Fortin, Gagnon.
Dans une interview, le secrétaire

de la Galerie Nationel. M. H.-C.
McCurry. a souligné avec recon-
naissance le concours qu’il avait
reçu du sous-secrétaire provincial,
M. Jean Bruchési. et du conserva -
teur du musée. M. Paul Rainville.
pour le pré. généreux d'un ron
nombre de tableaux et statue
d'artistes du Québec que la popu-
lation de Londres et de l'Angle- i terre admirera pendant des semai-

: nes entières.

Jean-Marie GELINAS,

 

   

LA GRAVITÉ DE
LA SITUATION

 

(Prere canadienne)

GENEVE, 14. — Le comte de la
Warr, venu a Genéve pour assister
à l'assemblée de la Société des Na-
tions et conférer avec les représen-
tants des Dominions — y compris

Justice au Canada — est reparti
pour Londres hier soir afin de par-
ticiper à la réunion pléniere du
cabinet anglais aujourd'hui.
hauts fonctionnaires ar.glais disent

que le départ du lord du sceau |témoin.
privé donne une faible idée des
craintes que leur inspire la situation.
—

Séance du cabinet

de l'Australie

(P.C.-Havas)
CANBERRA. le 14 — Le cabine*

ministre Lvons a eu une conversa-
tion par téléphone avec Stanlev
Bruce. haut commissaire d'Austra-
lie à Londres. Le premier ministre
dit aue dans le moment le rouver-
nement ne peut définir son atti-
tude.

22 ARABES

SONT TUÉS
‘Presse associée

JERUSALEM. 14. — Vingt-deux
Arabes ont été tués hier soir ct
aujourd'hui pendant des combas
avec les troupes. Douze ont été
tués entre Bethléem et
hier solr et dix aujourd'hui. par

 

 

! 'exp'osion d'une mine en-dessou.

d'un autobus rur la route Ce la

frontière du nord.

"les Lamothe.
; d'avoir volé de la mine Dome. $41.000
; en précipité d'or.

M. Ernest Lapointe, ministre de la |

Les |

Hébror, !

Charles Laniothe

n'est pas coupable
TIMMINS, le 14, — rp, CH) — Le

magistrat Atkinson a retiré hier soir
l'accusation qui pesail contre Char-

de Soutii-Porcupine,

M. Alphonse Labrecque, que l'on
considérait le principal témoin de la

| couronne dans cette affaire. a répu-
dié une prétendue déclaration qu'il
aurait pu faire à la police provin-

iclale. Après cette dénégation du
le procureur de la couron-

ne. Me Caldbick, annonça: “Toute
l'affaire dépendait de la déclaration :
: de ce témoin et il serait inutile d'en
; interroger un autre”,

 
 

Les frais sont
élevés à Winchester

WINCHESTER. 14. — Les amen-
. des suivantes ont été imposées en
tribunal de circulation de la cour

‘australien s'est réuni aujourd'hui de comté par le magistrat John
‘et a discuté lonruement les déve- | McCormick:
lonnements en Eurone. Le premier Benjamin Barkley. d'Elma, né-

‘gligence au volant, 810 d'amende et
$1090 de frais; Matthew McMa-
,hon. dOttawa. même accusation,
;$10 et $13.50; dans les deux cas les
permis de condutre furent suspen-
dus pour trois mois: Georges Beau-
pré, de Morrisburg, négligence au
volant, $10 et $5.75, avec suspension
de Permis pour 30 jours; Roland
DeVarennes, d'Ottawa, même accu-
sation, $10 et $6; John-R. Scott, de,Finch, pour n'être pas arrété devant
une lumiére rouge. $1 et $4.35. et
Peter Poole. de Winchester, $1 et
$11.90, pour n'avoir pas muni son
;Yéhicule hippomobile d'une lumiere
ou d'un réflecteur approprié.
rt

CONTRAT ROUTIER

RIMOUSKI, le 14. (P'.C la
COMitruction d'une route en gravier
dé14h pieds de largeur. entre Port -
NOG Pt Jeu chutes des Outardes. à
éLé adjugée à la maleon Santerre, |

0 Da
Redate de A

Les électeurs

recevront des

cartes postales

Le commissaire de l'evaluation M.|
Blyth Macdonald. a obtenu du bu-
reau des commissaires l'autorisa-
tion d'envoyer cette annee comme

‘l'an dernier. des cartes postales a
tous les électeurs de la ville, pour

‘leur dire où aller déposer leur” bul-
letin de vote. On a trouvé la mé-

A thode pratique, I'an dernier. et les

ce que la commission des allocations | bons résultats obtenus poussent les
commissaires à continuer 1a pratique. aux commissaires, hier après-midi,

que c'était le 29 septembre qu'arri-
verait d'Angleterre le destroyer ca-

rer

Les

de natation seront

instructeurs

employés bientôt

Les commissaires ont donné leur
approbation a4 la recommendation
du comité des terrains de ieu. hier

|
|
le

|

après-midi, relativement à l’emnloi :
des instructeurs de natation pour
les deux Discines municipales.
Les instructeurs seront emplovés

de la ville et il recevront en salaire
90” des sommes qu'il feront en

| donnant des lecons.
Le commissaire Putman a décla-

ré au’il était en faveur de n’im-
vorte auelle mesure aui auemente-
rait les revenus des piscines.

————fpreserees

LE PROVINCIAL

PRÊT À AIDER
L'hon. Colin Campbell. ministre

provincial des travaux publics. l’hon. :
P.-J.-A Cardin, ministre fédéral
des Travaux publics, et l’hon. Paul
Leduc, ministre provincial des mi-
nes, ont tous écrit, hier après-midi, :
aux commissaires d'Ottawa relati- :
vement à la prévention des inonda- :
tions de la rivière Rideau.
Le gouvernement d'Ontario est

prêt à coopérer avec la ville d'Ot- |
tawa à la solution de ce problème, ,
mais ne désire endosser aucune
responsabilité financière et ajoute !
que l'aide du gouvernement fédé- '
ral devrait être requis puisque les
barrages construits par le fédéral
ont fort & faire aver les inonda-
tions. Le ministre suggère qu'on
étudie plus profondément toutes les
données avant de prendre une dé-
cision,

L'hon, M. Cardin promet de dis-
cuter de la chose avec ses collègues
du cabinet.

L'hon. Paul Leduc demande qu'on
lui fasse parvenir les plans et au- :
tres données pour qu’il mette ses in-
Bénieurs au travail le plus tôt pos-
sible.
Les renseignements que deman-

de M. Leduc seront immédiatement ‘
expédiés. L'hon. M. Cardin recevra
de son côté la lettre de M. Campbell
aux commissaires,
municipales presseront le gouverne-
ment fédéral d'accorder son aide
avant qu’il ne soit trop tard cette
année.

_————

LE JURY REND UN
VERDICT D’ACCIDENT

le jury du coroner a rendu un

verdict d'accident, hier soir, à l’en-
quête sur la mort de Jean-Jacques
Bélanger. garçon de 15 ans, de Ché-
néville, qui fut tué d'une balle par
un camarade Je 5 septembre der -
nier, [Le jeune Bélanger succomba

à ses blessures à l'hôpital du Sacré-
Coeur quatre jours après J'accident.

Me J.-Noël Beauchamp, procu =
reur de la Cournnne, interrogeait

les témoins.

D’après les témoignages, le jeune

Bélanger jouait avec un camarade

 

et les autorités

trouva le révolver de son père sur:
la table et ignorant qu'il
chargé, pressa la gachette. Le frè-

re du jeune garcon a témoigné

qu'il n'y avalt aucune animosité en-

tre les deux garcons et que le coup

partit accidentellement.

Le docteur Gérald Brisson qui

donna les soins à la victime t6-

était .

moigna que la balle avait pénétré ’

dans le corps un peu au-dessous de

l'estnmac pour ressortir dans le dos,
perforant plusieurs organes.

—————te

Nous vendrons notre
eau plus cher

En vertu d'un règlement muni-
cipal vieux de deux ans. la ville
d'Ottawa vendra aux municipalités
voisines. l’eau de son acueduc a
une majoration de 50’. Les con-
trats entre la ville d'Ottawa et les
villages d’Eastview et de
cliffe sont maintenant terminés. et
la rédaction d’une nouvelle entete.
ave les nouveaux prix a été dépo-
sée chez les commissaires et en-
vovées aux municipalités intéres-
sees.

D’après l’ancien contrat. les mu-
nicipalités voisine pouvaient ache-
ter l’eau a 10 cents et demi le mille
gallons. Les nouveaux contrats
spécifient 15% le mille gallons.
Si les municipalités refusent d'ac-
center un tel changement de prix.
elles devront voir à prendre l’eau
ailleurs. car le réglement munici-
na! rend illégal tout contrat aui ne
sDécifierait le prix de 15%.
Les villages voisins n’ont nas en-

core rendu de réponses. Ils étu-
dieront les nouvelles conditions et
discuteront probablement plus
avant les conditions nouvelles.
— rer —

Rock-

Le conseil sera

 

prEEUY

 

FOIRE DE LA LEGION
a TRAFALGAR HOUSE, CE SOIR
JEUX — BINGO — SALLE DE THE

Madame A. palmiste
SAUTERIE.

Alex. Dawson et son orchestre
ENTRÉE GRATUITE

ge

nadien “Ottawa”. Il suggéra q
les munbres dn conseil munietp
soient invités à un voyage à Mont
réal à cette uccasion, el sa suggeseinvité à l’arrivée

de ‘Ottawa’ au pays
Le maire Staniey Lewis à rappelé

tion fut adoptée. Le bureau croit
yQu'’il est convenable qu'un tel évée
"nement soit souligné. d'autant plus
ique le navire porte le nom d'Ote
tawa. La ville achètera aussi un
pièce d'argent qui sera gravée
présentée au navire

 

 

Pour de |}

CHICS
NOUVEAUX
VETEMENTS |
Tous les rayons

abondent en nou-

velles marchandi-

ses d'automne.

Profitez de notre

Mode gudgétaire.

 

RAVISSANTES
ROBES

Joliment ajustées. froncées, 4
drapées pour avantager votre #R
mine. Chics tissus, nouvelles Ÿ
garnitures étincellantes.

5.95 . 29.50
Manteaux

Garnis de Fourrures
POUR DAMES

Genres sport et dapparat,
avec toutes les nouvelles ca-
ractéristiques, agrémentés de
jolies fourrures. Nouvelles
teintes.

29.50 . 89.50
MANTEAUX

DE FOURRURES
Genres swagger, princesse et
reefers. Seal, chat, rat musqué .
façon vison. broadtail et ‘
autres fcurrures. J ;

=.79.50 . 269.00 
     

  
  

 

Chapeaux pour Dames 9 SOULIERS

aaet Hons Rk + POUR DAMES
velles conceptions.

1.95,5.95
Gants pour Dames

Chevreau et chamoisette, dans
les plus nouveaux coloris et
genres.

1.00, 2.95

Empeignes haules, toutes
les teintes. Suéde et com-
binaisons. Pointures 3
à 8 et largeurs A à

Cc.

2.95. 7.50
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ROBES
POUR FILLETTES

Crépes de laine, plaids, tweeds
de coton, jerseys et lainettes.
Tous les jolies coloris d’au-
tomne. Tailles 2 à 6 et 7 à He
14 ie

1.00. 5.50 BROUSRA
COMPLETS

3 pièces

a, pour Adolescents
Tweeds bruns, gris et
bleus, veston, culotte - 3,
et reek, devants EER
droits et croisés. +4 3
Tailles 24 à 30. ie

4.50, 8.95 Ps
CHAUSSURES

Souliers de veau noir ou brun et à i du
brides en cuir verni ou fermeture *

glissière pour fillettes. Oxfords
et bottines de kip noir pour

garçonnets. Pointures 11 à 2
et il à 5»,

1.49 . 3.95

Complets Gr
/

   

   

    

  

 

 

  

   

#
ve. y

wt!
a’;2 Pantalons

pour Hommes

Chauds pour

-Hommes

Doeskin, flanelle tout
laine épaisse, veloursChics conceptions à

devants droits et cordé avec manches )
| croisés, nouvelles de “pigskin”, tissu

teintes et disposi- Grenfell et autres.
tions. Tweeds et Jolies conceptions.

3.50: 11.50 |
weirsteds. Tailles 33 à

44

19.50 37.50

  

FOURNAISES
Paletots QUEBEC
Pour Hommes

L'article idéal pour

Molletons et tweeds, DoraLos hee 5
genres balmacan, sont freddes et hu- A
raglan et Lubulaires. mides. Donnent une

; bonne chaleur et |Toutes les Leintes et sont excellente pour
dispositions autom- la cuisson sur le
nales. Tailles 34 à 44.

9.95. 29.50

CAPLAN’S

poéle et au four.

29.50   
    

Jeudi, Vendredi

69« l'encre!

fillettes

Remplisseur plengeur—Zip. veus tirez et ells est pleine.

Cette plume contient plus d'encre que touts plume-réservoir à
de factures

les plumes sont éprouvées et garanties incamsables la vie durant.
PLUME DONNEF GRATIS, si vous pouvez en acheter une pareille en ville pour moins de TROIS DOLLARS.

que durent ja vente annoncée.

à un seul remplissage: Pas

certificat n'est

CE CERTIFICAT VAUT DE L'ARGENT!
Ce certificat et 49e donnent droit au porteur a
nos véritables PLUMES-RESERVOIR A REMPLISSAGE
VACUUM SANS POCHETTE. Encre vinible,

UNE GARANTIE POUR LA VIE AVFC CHAQUE
PLUME. Formate pour dames,

annonces‘
Ces plumes seront en vente seulement les jours

 

 

et Samedi Spécial

69<
Barillet transparent—Vous pouvez voir l'encra.

hette qu: snit. Vous pouvez écrire trois mois durant
e lévier remplisseur. Pan de barre de pression. Toutes

Procurez-vous (a vôtre MAINTENANT, (CETTF
Ce

une de

Vous voyez

messieurs. garçonnete et

de réparation. Pas

AUSSI CRAYONS POUR ASSORTIR—-39c

re

Ajontez
te poser frais

de peste.
COHEN'S PHARMACY
237, rue Rideau, angie Cumberland—Signalez 6-4994

————

LIMITE
do 3 plumes à
clique client.
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